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APPROBATION ÉPISCOPALE 



Pour obéir aux prescriptions de l'Église, et par déférence pour l'au- 
torité ecclésiastique, nous avions sollicité de Me^ Dubourg ^approba^ 
tion de la présente étude. 

Sa Grandeur a bien voulu nous honorer de la lettre suivante, qui 
sera la meilleure des Préfaces au Personnel Concordataire dans 
l'Allier. 

ÉVÊCHÉ Moulins, le '8 janvier 1904. 

DE 

MOULINS 



Cher Monsieur l' Aumônier, 

J'avais déjà lu., avec un très vif intérêt, vos articles sur le Personnel 
Concordataire de l'Allier, au fur et à mesure qu'ils paraissaient dans 
le Bulletin de la Société d'Émulation du Bourbonnais. J'ai voulu les 
relire réunis ensemble dans le volume que vous allez publier, et c'est 
après cette deuxième lecture attentive que je vous adresse le mot d'ap- 
probation que vous me demandez. 

Je ne me dissimule pas — et cette objection n*a pas manqué de se 
présenter à votre esprit, heureusement sans vous arrêter — que la 
divulgation des défaillances d'un certain nombre de prêtres de notre 
pays pourra peut-être sembler un peu prématurée à quelques-uns de 
vos lecteurs. Mais ces apostasies sacerdotales, si regrettables soient- 
elles, ne sauraient entamer la foi des catholiques profondément péné- 
trés de cette conviction que l'Église est divine et que, malgré la débilité 
des instruments dont elle se sert et à travers les faiblesses inévitables 
de la nature humaine, elle accomplit toujours sa mission élevée et 
surnaturelle. Je serais même tenté de dire que le spectacle de ces 
parjures et de ces trahisons, dus le plus souvent à l'ignorance ou à la 
peur, est comme un stimulant nouveau destiné à affermir notre 
courage, si nous devons un jour, nous aussi, passer par les mêmes 
épreuves. Au surplus, cent ans déjà, grande sévi spatium", nous séparent 
de cette période tourmentée ; nous ne l'entrevoyons que dans le recul 
du temps, et elle est pleinement entrée dans « le domaine de l'histoire », 



— Il — 

laissant ainsi aux historiens toute leur liberté d^action dafis la limite 
du respect de la vérité, de cette vérité libératrice, veritas liberabit vos, 
que l'Église pour son compte n'a jamais redoutée. 

C'est vous dire assez qu'en ce qui me concerne /approuve hautement 
vôtre publication. Elle répond, du reste, à mes propres desiderata. On 
n^a pas oublié, en effet, qu'à mon arrivée dans le diocèse, fai exprimé 
le vœu qu'on recueillit dans chaque localité tous les faits se rapportant 
à la période révolutionnaire et qu'à défaut d*un travail spécial sur la 
matière, on consignât du moins ces événements dans le Cahier de la 
paroisse devenu obligatoire pour tous les curés. Et ce n'est pas sans 
plaisir que j'ai appris votre projet de composer, dans le même ordre 
d'idées, un deuxième volume complément naturel de celui-ci, sur la 
Constitution civile du Clergé dans notre département 

D'autre part, les conjonctures présentes ont mis le Concordat à l'ordre 
du jour. Toutes les questions qui s'y réfèrent préoccupent au plus haut 
point l'opinion publique, et le magistral ouvrage du cardinal Mathieu 
sur cet important sujet est lu partout avec avidité. Votre livre arrive 
donc à son heure et emprunte aux circonstances une véritable actualité. 

Vous n'avez rien négligé pour lui donner une réelle valeur historique. 
Vous avez fouillé, dans ce but, avec votre patience, votre érudition et 
cotre flair de chercheur, les Archives nationales de Paris^ les Archives 
départementales de l'Allier, et le Fonds ecclésiastique de l'évéché de 
Clermont, mettant à prqflt tout à la fois les deux enquêtes faites, dans 
un esprit diamétralement opposé, par l'autorité civile et par le pouvoir 
épiscopal, et vous êtes parvenu à recueillir ainsi des gerbes de docu- 
ments, qui, presque tous, ont la saveur, fort appréciée aujourd'hui, de 
V « inédit ». 

Déplus, des annotations ingénieuses et précises éclairent à chaque 
pas les points obscurs, des appréciations élevées et justes mettent 
cette œuvre si complexe du Concordat dans son vraijour^ et quelques 
portraits bien exécutés ajoutent encore leur attrait au volume. 

Sous tous ces divers aspects, votre travail mérite donc, à mon avis^ 
d'être publiquement loué et d'avoir un plein succès, et c'est un témoi-^ 
gnage qu'il m'est particulièrement doux de vous adresser. 

Agréez, cher Monsieur l'Aumônier, l'assurance de mon a^ffectueux 
dévouement, 

t Auguste, 

É-ùèque de Moulins, 



fngv Chaples-Hntoine-H®'»''' Dovalt* de Dampiepue 

ÊvËouE DE Clebmont-Fehhano UE 1802 A 1S33 

qui organisa le culte dans les paroisses du département de l'Allier 

et les gouverna spirituellement depuis le Concordat 

Jusqu'à l'érection définitive du diocèse dï Moulins, en 1823, 



De Goncoï^dat 




E Concordat, destiné à consacrer la liberté du culte 
catholique, tout en réglant les rapports mutuels entre 
l'Eglise romaine et l'Etat français — et dont les 17 arti- 
cles peuvent être regardés comme le droit public actuel 
de l'Eglise catholique en France, — après de longues et 
laborieuses négociations, fut signé, à Paris, le 26 messidor, an IX 
(15 juillet 1801). 

A Rome, le pape Pie VII donna le 15 août 1801, le 18 des calendes 
4o septembre, la bulle Ecclesia Christi pour sa promulgation, et les 
ratifications » nécessaires, le 20 septembre de la même année 
(83 fructidor an IX). 

Un arrêté du gouvernement français, en date du 29 germinal an X 
(19 avril 1802), ordonna de publier la bulle pontificale. 

Quelques jours plus tôt, le 18 germinal an X (8 avril 1802), le 
Concordat avait été proclamé comme loi de l'Etat, et cette promul- 
gation accompagnée de la publication de certaines dispositions gou- 
vernementales ayant pour but de réglementer l'organisation du culte, 
qui sont connues sous le nom ^'Articles organiques sur les cultes (1), 



(1) Ces « lois organiques o renferment soixante-dix-sept articles répartis 
sous quatre titres qui embrassent toute l'organisation du culte au point de 
vue du personnel comme du matériel ; ils visent souvent le spirituel. 

1 



2 LE PERSONNEL CONCORDATAIRE DANS L'ALLIER 

et contre lesquels le Saint-Siè^e, cosignataire de la Convention de 
1801, protesta pour n'avoir pas été consulté au sujet de leur rédaction 
et parce qu'ils soulevaient, dans leur mise en pratique, des difficultés 
contraires au droit de l'Eglise et à l'esprit même du Concordat. 

Nous ne nous proposons pas ici d'étudier ce dernier dans ses causes 
et dans son application. 

Sans entrer dans des considérations d'ordre aussi général, nous 
voulons seulement examiner dans quelles conditions, avec quels 
éléments surtout, le nouveau Personnel ecclésiastique fut recruté 
pour administrer les paroisses du département de l'Allier. 

♦ 

L'article II du Concordat portait : « Il sera fait par le Saint-Siège, 
de concert avec le gouvernement, une nouvelle circonscription des 

DIOCÈSES. » 

Conformément à cet article, une nouvelle circonscription ecclésias- 
tique fit l'objet de la bulle Qui Chrisii, du 29 novembre 1801 (ou 3 des 
calendes de décembre), dont la publication en France fut ordonnée par 
l'arrêté du 29 germinal an X (19 avril 1802). 

Le nombre des diocèses était fixé à 10 archevêchés et 30 évêchés. 
Celui de Clermont-Ferrand, sufïragant de Bourges, — et confié à 
Mç»" Charles-Antoine-Henri Duvalk de Dampierre, — devait com- 
prendre les deux départements du Puy-de-Dôme et de V Allier (1). 

L'article IX déclarait : « Les évêques feront une nouvelle circons- 
cription de PAROISSES de leurs diocèses, qui n'aura d'effet que d'après 
le consentement du gouvernement. » 

L'article X disait: « Les évêques nommeront aux cures. » —(L'article 
organique 19 le répète en réservant l'agrément au premier consul). 
— L'article XI : « Les évêques pourront avoir un chapitre dans leur 
cathédrale et un séminaire pour leur diocèse... » 

(1) On sait que parmi les modifications apportées à cette circonscription 
diocésaine par la bulle du 16 octobre 1822 et sanctionnées par les ordon 
nances du gouvernement en date du 30 octobre 1822, le département de 
l'Allier, notamment, fut soustrait à la juridiction épiscopale de Clermont, 
pour former définitivement (car la création de ce diocèse avait déjà été 
décidée entre le Pape et Louis XVI en 1788, et M. l'abbé Gallois de la Tour, 
doyen du Chapitre, choisi pour en être le premier évèque) le diocèse actuel 
DE Moulins. — Mgr Duvalk de Dampierre, évèque de Clermont, gouverna 
spirituellement le département de l'Allier jusqu'au 31 juillet 1828, jour où 
M. l'abbé Pierre-Auguste de Pons, vicaire général de Moulins, prit posses- 
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Les articles organiques 60, 61 et 62 reproduisent ces décisions et les 
précisent en ces termes : 

Article LX. 

« Il y aura au moins une paroisse dans chaque justice de paix. Il sera, en 
outre, établi autant de succursales que le besoin pourra l'exiger. » 

Article LXt. 

« Chaque évêque, de concert avec le préfet, réglera le nombre et l'étendue 
de ces succursales. Les plans arrêtés seront soumis au gouvernement et ne 
pourront être mis en exécution sans son autorisation. » 

Article LXIII. 

« Les prêtres desservant les succursales sont nommés par les évêques. » 

Déjà, les articles XXX et XXXI de la section IV qui concernent les 
curés, sanctionnant d'ailleurs le Droit canonique, avaient déclaré que 

« les curés seront immédiatement soumis aux évêques dans l'exercice de 
leurs fonctions », 

et que 

« les vicaires et desservants exerceront leur ministère sous la surveillance 
et la direction des curés. Ils seront approuvés par révéque et révocables par 
lui >. 



PREPARATION DU CADRE CONCORDATAIRE 



§ I. — li'enquéte gouvernementale 

DÈS que le texte du Concordat eut été arrêté en 1801, et sans 
attendre sa promulgation, l'autorité ecclésiastique, représentée 
par les vicaires généraux, les conseils épiscopaux et les évêques nouvel- 
lement nommés, d'accord avec les préfets, s'occupèrent de régler les 
circonscriptions des nouvelles paroisses, ei s'entendirent ensuite avec 
les mêmes agents du gouvernement sur le choix des ecclésiastiques 

sion de ce siège nouvellement érigé, au nom de Mgr Antoine de Pons de la 
Grange, sacré le 13 juillet à Notre-Dame de Paris, évêque de Moulins. 

La «lettre pastorale et le mandement du nouvel évêque de Moulins qui 
ordonne des prières publiques à l'occasion de l'érection du siège épiscopal 
et de sa prochaine arrivée dans son diocèse » sont datés du mois d'août 
1823. Mgr de Pons fut intronisé le 5 septembre de la même année. 
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qui devaient être cliargés d'administrer les paroisses qui étaient con- 
servées. 

La question des personnes était encore plus délicate à traiter que 
les circonscriptions territoriales. 

Le travail pour les communes, qui devait servir de cadre pour les 
nouvelles paroisses, avait éCé fait en 1791. Il suffisait alors de déter- 
miner celles dont le peu d'importance ne réclamait pas immédia- 
tement aussi impérieusement à sa tête un pasteur spécial et qui 
pouvaient, sans trop d'inconvénients, être rattachées, du moins pour 
le moment, à des communes voisines plus importantes. 

Mais le choix des ecclésiastiques avait une importance si capitale 
pour la religion et pour l'Etat que, tandis que dans chaque 'diocèse, un 
travail minutieux était préparé, le ministre de l'intérieur, de son 
côté, faisait adresser aux préfets, le 2 thermidor de l'an IX (21 juillet 
1801), six jours après l'entente définitive entre le Saint-Siège et le 
premier consul, une lettre d'un caractère confidentiel pour demander 
à ces hauts fonctionnaires des renseignements détaillés sur les 
ecclésiastiques qui se trouvaient dans la limite de chaque départe- 
ment et spécialement sur leurs dispositions à l'égard du Concordat. 

Les préfets firent partout procéder à des enquêtes. 

C'est le résultat de celle de la préfecture de l'Allier que nous pu- 
blions aujourd'hui, d'après les dossiers des Archives Nationales. 

Les Archives départementales de l'Allier (1) conservent les enquêtes 
partielles faites dans les divers arrondissements à la suite des ordres 
préfectoraux et les pièces signées des sous-préfets qui servirent à éta- 
blir le rapport général demandé par le ministère de l'intérieur. 

Après la réception de tous ces renseignements, le préfet de l'Allier 
M. Charles Didelot (2) fit parvenir, le 5 fructidor an IX (23 août 1801), 
au ministre de l'intérieur, un tableau qu'on trouvera ci-après. 

Il le faisait accompagner de cette lettre : 

(i) V. 40. • Police du clergé. — RenseignemcQts. » — Ces rapports, qui ne 
forment pas pourtant un dossier complet, comprennent cinq pièces non 
encore inventoriées. Nous les désignerons sous les lettres a, 6, c, d, e, quand 
nous aurons besoin dans la suite de les citer en témoignage. 

(2) M. Charles Didelot,— qui sortait de la préfecture du Finistère, — succéda 
à M. Hugu t, premier préfet du département de l'Allier ; il fut nommé le 
3 pluviôse ..n IX (23 janvier 1801), installé le 9 floréal (29 avril) et sortit de fonc- 
tions le 14 brumaire an X (6 novembre 1801) pour devenir «Préfet du Palais». 
La nomination de son successeur à la préfecture de l'Allier, M. Jean-Xavier 
Bureau Puzy, est du il brumaire an IX (3 novembre 1801).— Cfr. : Archives 
départementales de TAIlier. 
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DÉPARTEMENT LIBERTÉ — ÉGALITÉ 

- D'ALLIER - 
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BUREAU Moulins, le 5 fructidor an 9 de la République 

française, une et indivisible. 
PARTICULIER 

"" Le Préfet du Département de l'Allier 

Lettre au Ministre de l'intérieur 



confidentielle W 



Citoyen Ministre, 

J^ai Vhonneur de vous faire passer, conformément au vœu de la lettre 
que vous m'avez écrite confidentiellement en date du 2 Thermidor dernier, 
la liste des Prêtres de mon département qui méritent la confiance du 
gouvernement. Ce n'a pas dépendu de moi, quelque diligence que faie 
faite, de vous la transmettre plus tôt : les renseignements autant étendus 
et sûrs que possible, que f ai voulu me procurer, et le secret qu'il m'a fallu 
mettre à cette opération, ont entraîné nécessairement des retards que 
n'occasionne point un travail ordinaire. Au surplu:>, je crois pouvoir vous 
garantir la vérité des notes que je vous adresse, au moins sur la plus part 
des ecclésiastiques q\n en font V objet. Je les ai puisées tant auprès des 
pei*sonnes estimables dont j'ai appelé le témoignage que sur les états parti' 
culiers que j'ai obtenus des Sous- Préfets, et dans les renseignements que 
j'ai pris par moi-même ou que j'avois précédemment . Je désire que mon 
travail remplisse les vues du gouvernement et son désir. 

Je joins à cette première liste un état de ministres du culte sur lesquels 
il m'est parvenu des rapports peu favorables, et de ceux sur laquels je n*ai 
pu me procurer des notes. Je ne crois pas cette opération secondaire inutile, 
quoique vous ne me l'ayez pas demandée ; et je pense qu'Hle pourra servir 
à éclairer les choix du Gouvernement, 

J'aurois désiré, citoyen ministre, vous envoyer le tableau général et exact 
dfis prêtres existants dans toute l'étendue du département que j'administre, 
et d'y joindre des notes individuelles : s'il ne m'a pas été possible d'atteindre 
tout à fait ce double but, je crois au moins en être approché de bien près. 

J'ai l'honneur de vous saluer respectueusement. 

Ch, DiDELOT. 

(1) Cette lettre et le tableau suivant appartiennent aux Archives Natio- 
nales. F»», 866. — Ces pièces inédites (peu connues même, puisque l'énoncé 
n'en figure pas dans les Inventaires qui sont entre les mains du public), 
font partie de dossiers confidentiels composes de liasses in-folio. Un grand 
nombre de préfets ont ainsi fourni au ministère des documents secrets 
qui devaient servir à fixer le choix du premier consul pour la nomination 
des curés de première classe, et aussi à indiquer dans quelle proportion les 
prêtres • constitutionnels » étaient employés par les nouveaux évêques. — 
On peut c jnsidérer ces tableaux importants comme le premier cadre du 
personnel concordataire. 
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Agé de 50 ans ; Ex-constiluant déporté 
pour n'avoir point fait le serment ; 
tomme de beaucoup d'esprit et de con- 
naissances, — [Dune moralité reconnue; 
se soumettrait bu Concordat. V, 40i]. — 
Propre à remplir les premières places 
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Au tableau précédent, était annexée la pièce ci-après : 



DÉPARTEMENT DE L'AlLIER 

NOMS DES ECCLÉSIASTIQUES 

A). — Sur le compte desquels il existe des rapports 

défavorables : 

(13) Augardiat, desservant à Dusset. 

[Agé de. 48 ans, turbulent ; homme moral, V, 40a.] 

(12A Ban^illan, ex-carme à Moulins. 

[Agé de 55 ans, homme turbulent, dangereux. A été employé 
par ticjU lié rement à Moulins. A prêté les serments.] 

(5) Bersaget, à Cosne. 

(14) Blin, desservant à Domérat. 

[Agé de 40 ans, homme peu moral. A prêté les serments, 
V, 40a.] — Bellin, résidant à Domérat, autrefois vicaire, aujour- 
d'hui curé, exerce, a fait la promesse. V, 40d.] 

(11) Butaut-Dupouz, ex-curé de Moulins (1). 

[A Moulins. Agé de 65 ans. Ancien curé. Evêque nommé par 
Grégoire depuis deux ans. Bon homme ; peu considéré à raison 
de ses talents. V, 40a.]. [Ci-devant curé de Saint-Pierre de Mou- 
lins, exerce dans l'église des Carmes. De bonnes mœurs (ces trois 
mots sont barrés). A prêté le serment. V, 40c.] 

(15) Ghapel, desservant à Lavaux. (?) 

[Desservant d'Atijaux, ancien chanoine de Montluçon, d'une 
moralité équivoque. A prêté serment. V, 40a.J 

(2) Chapelle, demeurant à Nassigny. 

[Chanoine autrefois, curé actuellement, exerce, a fait la pro- 
messe ; mœurs relâchées. V, 40d.] — [Né à Montluçon ; 46 ans; 
chanoine de Montluçon ; sage; a prêté serment. V, 406.] (II). 

(4) Ghaumetton, demeurant à Mesples. 

[Curé ancien et actuel ; exerce; n'a pas fait la promesse; mau- 
vaise tête, révolutionnaire outré dans le principe, et aujourd'hui 
contre-révolutionnaire forcené ; ayant d'ailleurs des mœurs. V, 
40rf] 

(9) Cote, demeurant à Souvigny. 

[Ci-devant bénédictin, curé actuel de Souvigny, d'une grossiè- 
reté qui devrait l'exclure du ministère ou au moins le faire 
nommer hors de Souvigny ; il a prêté tous les serments exigés. 
V, 40a.] 

(8) Pallier, curé de Saint-Menoux. 

[[Ancien curé de Saint-Menoux où il demeure encore. Prêt à 
faire tous les serments que l'on demandera; d'une immoralité 
si publique que ses paroissiens ont mieux aimé se passer de 
messes que d'assister à celles au'il a proposé de leur dire. D'ail- 
leurs homme instruit et plein d'esprit. V, 40a J. 

(1) Le malheureux Bufeau-Dupoux mourut à Paris le 30 Thermidor de l'An XI 
(18 août 1803} et fut enterré avec les honneurs dus à la dignité ecclésiastique dont il 
avait été « constitutionnellement » revêtu. 
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(1) Le Groing, Treignat, ex-grand vicaire, demeurant à St-Sauvier. 

[Le Groing Laromagère, demeurant à Treignat, grand vicaire 
de l'évèque de Chalon, homme très turbulent. — Bon à rester 
sans fonction — ces mots ont été effacés — parce qu'il n'approuve 
pas la prestation de (sic) V, 40a.]. [V, 40d., ajoute : de Donnes 
mœurs ; ambitieux ; tracassier et ha! même de son partij. 

(7) Iféplain, au Donjon. 

[Du Donjon. Soumis (?) : vicaire à Saint-Sulpice, exerce parti- 
culièrement, et sujet à surveillance et surveille, V, 40c.]. [Agé de 
40 ans, V, 40e.] N'est-ce pas le même qu'un autre Meplein [• ancien curé 
(de Chatiilon?), âgé de 40 ans, homme moral, un peu turbulent. 
Bon à faire un curé de campagne *, dont parle, V, 40a.] 

(3) MorloD, à la petite Marche. 

[Autrefois et aujourd hui curé, exerce, a fait la promesse ; 
d'une probité entachée, V, 40rf.] 

(6) Thévenet, à Villefranche. 

[Tévenet, desservant de Villefranche, d'une moralité équivoque 
V, 40a.] d'après V, 40d.] 

(7) Le desservant de Franchesse. 

[De mœurs scandaleuses, V, 40a.] 



B). — . Sur le compte desquels on ne peut 

faire passer de notes 

(7) Àrmenaud, à Domérat. 

[Autrefois chanoine ; n exerce pas, V, 40d.] 

(23) Aubort, à Huriel. 

[Chanoine, propriétaire, cultivateur ; n'exerce pas ; a fait la 
promesse, V, 40d.] 

(25) Anger, à Montluçon. 

[Autrefois vicaire, aujourd'hui commis à la mairie, n'exerce 
plus; a fait le serment; suivant franchement le parti qu'il a 
embrassé et ayant de bonnes mœurs comme particulier, V, 40d ] 

(34) Benoist, à Varennes 

[Sur-Tèche ; insoumis, exerce particulièrement ; ambulant, 
V, 40c.] — S'agirait'il ici du Benoist [• cy-devant vicaire de Cusset, 
desservant Iseure » dont V, 40a., dit : homme d'une immoralité 
reconnue. Agé de 36 ans] ?. — V, 40 c. fait suivre ce nom du signe 
des • prêtres refusés ». 

(39) Bonneton Charles, à Monestier. 

[Bonneton Charles était curé conventionnel à Poesat, n fait 
sa soumission, exerce publiquement le culte à Monestier, V, 40&.J 

(58) Bonneton, à Ussel. 

[Rentré sans autorisation, n'a pas fait de soumission, V, 406.] 

(21) Brandely, à Villefranche. 

Ancien cordelier, V, 40d.] 
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(13 à 15 à 17) Brody, à Quinssaines. 

[Curé ancien et actuel, exerce, à fait la promesse, V, 40d.] 

(19) Caillot, à Beaune. 

[Autrefois curé, curé actuel» exerce, a fait la promesse, V, 40i.] 

(33) Chalmont, à Varenues [sur-Tèche]. 

[Insoumis ; exerce particulièrement ; ambulant, V, 40c.] 

(24) Chalvignat, à Treignat. 

[Autrefois curé, aujourd'hui marchand propriétaire; n'exerce 
plus, a fait la promesse, V, 40<£.J 

(40) Ghampomier Jean- Baptiste, à Echassières. 

[A été vicaire constitutionnel d'Echassières. U n'exerce plus 
depuis longtemps; il est adjoint dans sa commune, dont il a été 
autrefois l'agent, V, 406.] 

(48) Chevalier, à Branssat. 

[Rentré sans autorisation; n'a pas fait de soumission, V, 40&.] 

(9) Cheville, à Montluçon. 

[Vicaire depuis la Révolution ; n'exerce plus, V, 40d.J 

(37) Cochonnât François, à Valignat. 

[Couchonnet François, ancien curé de Valignat, a fait sa sou- 
mission, exerce publiquement le cuite, V, 40o.] 

(10) Courtois, à Courçais. 

(27) Dantigny, à Saint-Désiré. 

[Autrefois prieur, aujourd'hui propriétaire et cultivateur; 
n'exerce pas ; a fait la promesse, V. 40a.] 

(18) Debyrat, à la Chapelaude. 

[Curé actuel, exerce, a fait la promesse, V, 40d.] 

(26) Desvatiz, à Montvicq. 

[Curé ancien et actuel, exerce, a fait la promesse, V, 40d.] 

(35) Dovivier, à Gannat (Olivier), 

[Le rapport du sous-préfet de Gannat s'exprimait ainsi : « Doli- 
vier, rentré; a été anciennement curé de Gannat; est rentré sans 
autorisation et n'a point fait de soumission. Il est revenu à Gannat, 
quoiqu'il n'y eut ni famille, ni propriété. Il a cherché depuis son 
retour à se faire des partisans, par un extérieur de zèle et de 
piété, mais il parait avoir rapporté son intolérance et ses idées 
du culte exclusif. Il n'y a aucun reproche à lui faire sur ses 
mœurs, V, 40&., avec le signe \W des « refusés >.] 

(4) Dnprat, à Mazirat. 

[Curé ancien et actuel ; a fait la promesse, exerce, V, 40d.] 

(20) Etienne, à Saint-Bonnet-de-Four. 

[De Deux-Chaises ; vicaire de Montmarault ; 47 ans ; n'exerce 
pas ; homme sage ; n'a pas prêté le serment, V, 40e.] 

(32) FoniUoux, à Jaligny. 

[Insoumis, curé de Jaligny ; exerce particulièrement ; on en 
dit du bien et du mal, V, 40c.] 

(42) Galdet (Antoine), à Louroux. 

[Ancien curé de Lourroux ; a fait sa soumission ; exerce pu- 
bliquement le culte, V, 406.] 
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(44) Giraud, à La Féline. 

[Rentré sans autorisation, était prêtre autrefois à Clermont. 
V, 406.] 

(22) Gretet, au Verneix. 

Curé ancien et actuel ; exerce ; a fait la promesse, V, 40d.l 

(36) Guette, à Saint-Pourçaln. 

[Guette Martin, n*est pas connu, V, 406.] 

(47) Guillon, à Verneuil. 

[Guillot, résidant à Verneuil, ex-chanoine ; a fait sa soumis- 
sion ; n'exerce pas, V, 406.] [Né à Moulins ; 70 ans ; exerce à 
Verneuil ; a prêté le serment, V, 40e.] 

(1) Guyot, à Prémimat. 

[Curé, maire^ a fait la promesse, n'exerce plus ; s occupant de 
ses affaires personnelles seulement, V, 40(2.] 

(21) Jomier, à Reugny. 

[Curé ancien et actuel ; exerce, V, 40rf.] 

(31) Laporte, à ArfeulUes. 

[Soumis ; exerce, V, 40c.] 

(11) Leclerc, à Marcillat. 

[Autrefois vicaire ; actuellement curé ; exerce, V, 40d.] 

(30) Legros, à Molles. 

[Insoumis ; exerce, V, 40c.] 

(5) Maignol (?) à Lavault (?) 

[Curé ancien et actuel ; exerce, a fait la promesse, V, 40d.J 

(38) Malsang, à Fleuriel. 

[Malsang Nicolas, ancien curé de Fleuriel ; a fait sa soumission ; 
exerce publiquement le culte, V, 406.] 

(3) Martin, à Estivareilles. 

I Curé ancien et actuel ; a fait la promesse ; exerce, V, 40c2. | 

(15) Michard, à Louroux. 

[De Beaune ; curé ; exerce ; a fait la promesse, V, 40d.] 

(10) Michel, à Monlluçon. 

[Est-ce le même que Michel de Doyet, prêtre et curé depuis la 
Révolution ; exerce ; a fait la promesse ; bon garçon... V , 40d.J 

(19) MicheloD, à Audes. 

[Curé ancien et actuel ; exerce ; a fait la promesse, V, 40d.] 

(41) Noaihallat, à Echassières. 

[Nouihallat Michel, ancien curé d'Echassières ; a fait sa soumis- 
sion ; exerce publiquement le culte, V, 406.] 

(43) Raynaud, à Vendat. 

[Ancien curé de Saint-Bonnet-de-Riom. N'a pas fait de sou- 
mission ; est rentré sans autorisation, V, 406.] 

(12) Rlgoulet, à Malicorne. 

[Autrefois vicaire , aujourd'hui curé ; exerce, V, 40d. ] 

3 
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(2) Robert. 

[A SaulZj commune de Prémilhat. Curé ancien et actuel ; 
exerce ; a fait la promesse, V, 40c?.] 

(29) Romme, à Abrest. 

[Soumis ; exerce, V, 40c.] 

(28) Rongier, à Hérisson. 

[Autrefois vicaire, aujourd'hui chirurgien ; n'exerce pas ; a fait 
la promesse, V, 40d.] 

(13) Ruche, à Prémilliat. 

I Vicaire depuis la Révolution, propriétaire et cultivateur ; 
n'exerce pas ; a fait la promesse, V, 40a.] 

(45) Sabot^ à Epinasse. 

[Rentré. Ex-chanoine ; insermenté ; exerce en particulier, V, 406. J 

(46) Simon, à Bransat. 

fEx-religieux. A fait sa soumission ; exerce publiquement, 
V. 406.] 

(49) Souhaillat, à ChareiL 

[Rentré sans autorisation ; n'a pas fait de soumission, V, 406.] 

(8) Toupriant, à Montluçon. 

[Vicaire depuis la Révolution ; instituteur ; n'exerce plus ; 
a tait la promesse, V, 40d.] 

(6) Valigny, à ViUebret. 

[Autrefois vicaire, actuellement curé ; exerce ; a fait la pro- 
messe, V, 40d.] [Né à Saint-Amand, vicaire de Néris ; 38 ans ; 
sage ; a prêté serment, V, 40c.] (1) 

Comme on le voit par le Tableau ci-dessus, complété parles « Etats » 
établis par les sous-préfets, les agents du pouvoir civil fournirent au 
gouvernement des renseignements qui paraissent assez impartiaux 
puisque s'ils reconnaissent les bonnes qualités des ecclésiastiques 
habitant l'Allier ils ne taisent en même temps, sur leurs comptes, ni 
les critiques ni les remarques les plus défavorables. 

On constate pourtant chez les sous-préfets des appréciations géné- 
ralement plus sévères que celles du préfet. On sent que ces agents, 



(1) On trouve en outre dans les rapports des sous-préfets les mentions 
suivantes : 

— Pour le Veurdre, V, 40a dit : le desservant actuel, cy-devant genovefain 
à Evaux. Brave homme, généralement estimé. 

— A propos de Gannat, V, 40a, écrit : ancien curé de Gannat, a prêté tous 
les serments ; âgé de 60 ans, a été beaucoup persécuté. Bon à faire un curé 
de campagne. 

— A Laprugne et à Isserpent, V, 40c dit des curés (qu'il ne désigne pas) 
« ambulants ». 

— V, 40e. nomme encore : « Charbon, de Moulins, curé autrefois près d'An- 
goulème ; n'exerce pas ; homme sage et exemplaire ; n'a pas prêté le serment- 

— Deleage, né à Ainay-le-Chàteau ; sage ; n'a pas prêté le serment. » 
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plus directement influencés par le milieu politique dans lequel ils 
vivaient, et aussi placés « aux sources » sont renseignés par des 
rapports plus circonstanciés sans doute, mais qui; en même temps, se 
ressentent forcément des préjugés et des passions encore très vio- 
lentes sous le consulat. 

C'est même ce qui explique que M. Didelot, redoutant peut-être les 
dispositions peu bienveillantes de ses sous-agents, ait adouci certaines 
notes et, dans la plupart des cas, se soit borné à indiquer au minis- 
tère tout simplement les noms des prêtres qu'il jugeait lui-même 
utile de voir éliminer de la future organisation concordataire. 

Il est à remarquer enfin qu'un certain nombre d'ecclésiastiques qui 
figurent dans ce rapport préfectoral comme des « suspects », plus que 
cela, comme des membres indignes de la confiance du gouvernement, 
étaient en réalité de très excellents prêtres dont tout le « crime » était 
alors d'avoir refusé d'accepter la schismatique constitution civile, ou 
de l'avoir rétractée avec éclat, en réparant le scandale de leur apostasie 
ou de leur conduite indigne par une véritable confession de la Foi et 
un prosélytisme nécessaire. 

C'est ainsi que le vénérable abbé Mathias Le Groïng de la Roma- 
gère est classé, par M. Didelot, parmi les prêtres « sur le compte 
desquels il existait des rapports défavorables » f... Sans doute le préfet 
ne faisait que s'inspirer des notes transmises par son sous-préfet de 
Montluçon. Mais, que prouvaient ces notes, sinon le scepticisme 
religieux, qui était de mode en ce temps-là, et l'horreur de ce fonc- 
tionnaire pour tout « prêtre réfractaire ». 

Le Rapport, reconnaît cependant que M. Le Groïng était de bonnes 
mœurs ; il eût été tout à fait juste de ne pas appeler « intolérance 
et autoritarisme », une grande et rare fermeté de caractère et le zèle 
le plus louable et le plus naturel d'un prêtre pour sa Foi, uni à un 
dévouement sans borne pour les petits et les pauvres, vertus reli- 
gieuses et civiques qui étaient de tradition dans cette noble maison. 
La vie tout entière de M. Mathias Le Groïng de la Romagère, confes- 
seur et martyr, déporté, mort évêque de Saint-Brieuc, est là pour 
établir qu'au lieu de prendre vis à- vis de lui une inique mesure d'os- 
tracisme politique, le préfet de l'Allier se fût honoré en proposant 
au contraire le bon prêtre au choix du gouvernement et même avant 
tous les autres, pour un poste élevé (1). 

(t) Mathias Le Groïng de la Romagère était le huitième enfant de Charles 
comte Le Groïng de la Romagère et de Claire Mulatier de la TroUière. Il 
naquit le 5 décembre 1756, fit ses études chez les Orato riens de Vendôme, sa 
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D'ailleurs, en formulant d'expresses réserves à propos des rensei- 
gnements contenus dans certaines parties du rapport de M. Didelot, 
il est nécessaire aussi de faire constater de multiples contradictions 
qui enlèvent, à nos yeux, un peu d'autorité à ce document officiel. 

En elïet, on a pu être étonné de voir dans ce tableau certaines 
affirmations préfectorales infirmées, contredites par les rapports des 
sous-préfets, et dans d'autres cas M. Didelot démentir les renseigne- 
ments fournis par ses agents. 

théologie à Saiat-Sulpice, et refusa par modestie d'être gouverneur des enfants 
de France pour se consacrer au ministère paroissial. Nommé prieur de la 
maison de Sorbonne, il était vicaire général de Châlons-sur-Marne et cha- 
noine théologal de la cathédrale lorsque la révolution éclata. L'abbé Mathias 
dut abandonner le diocèse dont les intérêts spirituels lui avaient été confiés 
par Mgr de Clermont-Tonnerre. Obligé lui-même de fuir, il se réfugia en Bour- 
bonnais, au château de la Romagèi;e, où il comptait trouver quelque sécurité 
au milieu des populations dévouées à sa bienfaisante famille. Il s'y rencontra 
avec son frère Pierre-Joseph Le Groïng, que les mêmes événements avaient 
arraché à la cathédrale de Bourges dont il était chanoine et vicaire général. 
Pierre-Joseph fut arrêté en 1793, au château des Ages. Conduit à Moulins 
et déporté à l'île d'Aix, il mourut le 26 juillet 1794, sur le vaisseau les Deux- 
Associés. L'abbé Mathias, de son côté arrêté à l'abbaye des Pierres que ^es 
ancêtres avaient contribué à fonder au xii« siècle, fut enfermé à Bourges 
dans le couvent de Saint-François, puis dans le monastère des Clarisses, et 
le 6 mars 1794 conduit, dans d'affreux véhicules, à Rochefort, pour être em- 
barqué sur les DeuX'Associés où il retrouva son frère. Il conserva jusqu'à sa 
mort, les traces des fers qui emprisonnèrent ses pieds, et des tortures qu'il 
endura pour sa foi. Rentré en Bourbonnais en 1795, il travailla avec ardeur à 
rétablir le culte dans la région montluçonnaise. Le Conseil ecclésiastique de 
Clermont, qui s'occupait activement du retour des pasteurs légitimes, de la 
rétractation et de la réhabilitation des prêtres assermentés, le chargea, en 
qualité de « Préposé », de lui fournir des indications précises sur l'état des 
ecclésiastiques de l'Allier et plus spécialement sur ceux de l'arrondissement 
de Montluçon où habitait sa famille et qu'il connaissait mieux. 

Il fut nommé chanoine de la cathédrale, puis quand le département de 
l'Allier fut soumis à la juridiction de l'Evêque de Clermont, il fut chargé 
d'administrer l'arrondissement de Montluçon, avec le titre de Vicaire général. 
La Restauration qui sut si mal réparer tant de lourdes fautes et de criantes 
injustices des régimes précédents, eut cependant l'intelligence et le cœur 
de faire cesser la défaveur politique qui tenait le vénérable prêtre éloigné 
des postes élevés où il pouvait faire un grand bien, et des honneurs ecclésias- 
tiques que sa conduite justifiait. Elle ne tint aucun compte des notes 
malveillantes que le Rapport de M. Didelot avait laissées dans les dossiers 
du ministère et sur lesquelles s'était appuyé l'Empire pour tenir en suspicion 
l'abbé Le Groïng. Le 1" octobre 1817, il fut nommé à l'évêché de Saint-Brieuc 
vacant depuis le 11 janvier 1815, préconisé dans le consistoire tenu le 23 août 
1819 par Pie VII, et sacré le 17 octobre suivant. Mgr Le Groing mourut le 
19 février 1841, après avoir mérité le titre de « Bon évêque • et ces louanges 
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Né le B décembre 1766] au château de la Romagère, paroisse de Saiot- 
SauTÎer (Allier)^ Confesseur de la Fol j mori évëque de Salnl-BrleuCi le 
1S février 1S41. 

Il avait comme armoiries les armes et la devise de sa famille : d'argent, 
à trois télés de lion arrachées de gueule», couronnées d'or; — «aper non 

Mgr Mathias. de retour de la déportsliori, fut, pendant la période concor- 
dataire, le .PnÉPosÉ- du conseil ecclésiastiquede Clermont, pour l'arrondis- 
sement de Monttuçon. et le ^é\é organisateur du culte dans la partie ouest du 
département de l'Allier ; il fut chargé plus tard d'administrer son arrondis- 
sement avec le titre de -vicaire général de Mgr l'évèque de Clermont. 
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C'est ainsi, pour nous borner à deux exemples d'ordre différent, que 
M. AuBERGiER, curé de Colombier, est dit dans le rapport du Préfet ne 
« pas exercer » le culte, affirmation puisée dans l'Etat général 
[V, 40e.]; ce qui est contredit par l'Etat [V, iOd.] du sous-préfet de 
Montluçon (1). 

M. Batissier (Jean-Marie), curé d'Augy, est représenté, d'après 
l'Etat [V, 40a] comme « assermenté » tandis que l'Etat [V. 40e] le 
déclare formellement a insermenté », bien qu'en fait Batissier ait 
prêté le serment (2). 

de ses biograpiies : « Les maliieureux le regardaient comme un père ; il se 
faisait pauvre pour soulager leur misère, souvent les soigner, et toujours 
leur apporter des consolations. » (Le Bourbonnais, du 3 mars 1841.) — Mgr de 
la Romagère était un de ces prélats accessibles è tous. Sa vie privée, comme 
aussi sa vie publique était un sanctuaire ouvert à tout le monde, aux plus 
simples fidèles, comme à ses prêtres... {Oraison funèbre, par l'abbé Robillard.) 
(Archives de la famille Le Groïng de la Romagère, documents inédits. — 
Mémoires de M. l'abbé de Verdslle, — Cfr : un Déporté évêque de Saint- 
Brie uc, (1756-1841), par Louis Audiat. Nantes, imprimerie de Vincent Forest 
et Emile Grimaud, 1887). 

(1) La question reste presque insoluble, comme dans la plupart des cas, 
à cause de notre éloignement des événements. Pour Aubergier Louis, il 
semblerait qu'il n'eut pas à « exercer le culte * à Colombier. En effet chanoine 
et syndic du chapitre Saint-Nicolas de Montluçon, en 1791, il s'était retiré 
dans sa famille qui' habitait la région de Colombier. Les anciens du pays 
interrogés, pour nous, affirmaient à M. l'abbé Bajaud, curé actuel de cette 
paroisse, qu'ils avaient vu, pendant la tourmente révolutionnaire, M. Louis 
Aubergier vaquer avec ses frères aux travaux des champs. Ce qu'on peut 
dire pour expliquer les contradictions qu'on trouve dans les rapports du 
préfet de l'Allier et du sous-prétet de Montluçon, c'est que M. Aubergier, 
qui s'était réfugié è Colombier, — déjà pourvu d'un pasteur et deprêtres, — et 
qui ne fut réellement curé de sa paroisse d'origine qu'en 1802 (l'année d'avant 
sa mort), fut peut-être appelé, de 1791 à 1802, à donner parfois les secours de 
la religion et à célébrer le saint Sacrifice à défaut du titulaire. Il est, en 
effet, difficile d'admettre que M. Aubergier ait pu rester à Colombier pendant 
toute la période révolutionnaire, sans procurer à ses compatriotes les secours 
de la Religion et les bienfaits des derniers Sacrements. — Les documents 
de l'évêché de Clcrmont, P. 2, cote 1 et Ab5, qu'on trouvera plus loin, au 
nom de Aubergier Louis, semblent prouver qu'en 1801-1802 Aubergier exer- 
çait le culte à Colombier. 

(2) On en trouve la preuve dans divers documents, entre autres dans le 
« tableau des ecclésiastiques fonctionnaires publics du département de 
l'Allier, qui ont prêté le serment ordonné par la loi du 26 décembre 1790, 
qui l'ont prêté avec restriction ou qui l'ont refusé, arrivé au gouvernement, 
le 5 avril (1791) ». (Archives nationales : D^ix 21, n» 316. Pièce manuscrite). 

Cependant il importe pour la réputation de Jean-Marie Batissier — cuique 
suum — de ne pas le confondre avec son frère Batissier Gilbert, qui, après 
avoir prêté le serment en 1791, et exercé comme intrus à Moulins en qua- 
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Mais nous reconnaissons volontiers, d'autre part, que quelques 
prêtres qui, pendant la tourmente révolutionnaire, s'étaient montrés 
indignes de leur vocation, méritaient parfaitement les notes sévères 
et les dures épithètes de M. Didelot, et que celui-ci demandait fort 
justement d'ailleurs leur exclusion des cadres concordataires. 

Aussi bien nous allons voir que l'autorité ecclésiastique préoccupée 
d'être juste, et soucieuse avant tout d'écarter du saint ministère, autant 
qu'il dépendait d'elle, les sujets indignes, se montra plus rigoureuse 
encore vis-à-vis des « mauvais prêtres ». 

Ces documents, ces enquêtes, ces « Etats » religieux ou politiques, 
prouvent du moins que les deux pouvoirs, ecclésiastique et civil, unis 
alors dans un même désir de restaurer efïïcacement le culte, s'enten- 
daient pour ne proposer comme futurs curés des paroisses de l'Allier, 
que des hommes honorables, des prêtres irréprochables, ou, du moins, 
à leur défaut, des ministres qui avaient fait le nécessaire pour 
se réconcilier d'abord eux-mêmes avec l'Eglise avant de travailler à 
réconcilier avec Elle les fidèles qui allaient être confiés à leur solli- 
citude pastorale. 



#*^ 



lité de desservant de la cure de Saint-Nicolas qui venait d'être érigée, — (il 
figure en celte qualité comme témoin du mariage de son frère François 
Batissier avec Antoine Deshommes, en compagnie d'un aytre de ses 
frères, le cadet, Pierre Batissier, né en 1749, marchand dt à « Burges-les- 
Bains ») — « abjurait » sa qualité de prêtre (!) le 11 novembre 1793, et finis- 
sait par se « marier ■, le 13 nivôse (2 janvier 1794), avec sa gouvernante (cfr. 
Journal d'un Bourgeois de Moulins^ par M. F. Claudon, p. 41, 49, 50). Malheu- 
reusement à cette occasion Jean -Marie montra une telle faiblesse de carac- 
tère qu'on s'explique assez facilement sa conduite vis-à-vis de la constitution 
schismatique ; en effet, on le voit être témoin du ■ mariage ■ sacrilège de son 
frère et même apposer sa signature à la fin d'un tel acte ! .. 

C'est ce qui ressort de l'acte lui-même que nous extrayons de notre 
a Constitution civile du clergé », et que nous avons copié dans les registres 
de VEtat-civil de la mairie de Moulins, Mariages de l'an U de la République^ 
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§ II. — Ik'Enquéte Eeelésiastique 



TANDIS que le Gouvernement consulaire se procurait, par les 
enquêtes du Préfet de TAllier, tous les renseignements qu'il 
jugeait de nature à réclalrer sur les dispositions « concordataires » 
et la moralité des ecclésiastiques résidant dans le département, l'évêché 
de Clermont, comme nous l'avons dit plus haut, coordonnait ses 
dossiers pour établir un tableau de tous les prêtres qu'il voulait 
mettre à la tête de l'administration des paroisses du département 
de l'Allier, afin de le soumettre à l'autorité civile qui s'était ré- 
servé l'approbation définitive, et des nouvelles circonscriptions ec- 
clésiastiques, et des premières nominations curiales et suceur 
salis tes. 

Depuis longtemps des renseignements aussi minutieux qu'impar- 
tiaux, sur chaque prêtre appartenant au vaste diocèse de Clermont, 
avaient été rassemblés par le Conseil Episcopal, aidé par les « Confé- 
rences ecclésiastiques », les vicaires généraux, et par les a Préposés » 



n*> 171, « mariage de Gilbert Batissier et de Jeanne Aucler : « Aujourd'hu 
13 nivôse, Tan deux de la République française une et indivisible, à sept 
heures du soir, par devant François Bichon, membre du conseil général de 
la commune Moulins et officier public de la maison commune, sont comparus 
en la salle publique pour contracter mariage, d'une part le citoyen Gilbert 
Batissier ci-devant prêtre et curé de la ci-devant paroisse de Saint-Nicolas 
de cette commune, demeurant section ville en cette susdite commune, fils des 
défunts Pierre et Anne-Pétronille Tortel vivant notaire à Couleuvre, d'autre 
part la citoyenne Jeanne Aucler, âgée de 29 ans dt en cette susdite com- 
mune, section ville, fille de défunt Jean Aucler, jardinier, et de Pétroniile 
Brossière, demeurant en la commune de Burges-les-Bains, lesquels futurs 
conjoints étaient accompagnés des citoyens Pierre-Jacques Merle, ci-devant 
prêtre, vicaire episcopal, dt en cette commune section ville, âgé d'environ 
50 ans, et de Joseph Vernoy ci-devant prêtre et vicaire, âgé de 42 ans », etc. 
Suivent la mention : 1) de l'acte de naissance de Gilbert Batissier, du 26 
avril 1748, à Couleuvre ; 2) de Jeanne Aucler, née le 9 juillet 1764 ; 3) de l'acte 
de publication de bans du 12 nivôse publié et affiché, « après aussi que 
Gilbert Batissier et Jeanne Aucler ont eu déclaré, à haute voix se prendre 
mutuellement pour époux », etc. 

Au bas de l'acte, parmi les signatures, on voit celle de Gilbert Batissier et 
celle, hélas ! de Jean^Marie Batissier.,. signature identique à celle qu'on 
retrouve encore aujourd'hui sur les registres de l'état civil de la paroisse 
d*Augy dont Jean-Marie, réhabilité, devint curé légitime en 1802. 
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que l'autorité religieuse avait choisis parmi les prêtres fidèles inspi- 
rant toute confiance (1). 
Les archives de l'évêché de Clermont conservent le résultat de ces 

(1) Les Conférences ecclésiastiques avaient été établies par Mgr L. 
d'Estaing, évéque de Clermont, le 8 avril 1652. Pour leur composition on ne 
tint pas compte delà division par archiprètrés, mais seulement de la commo- 
dité des relations ;' leur but primitif était ainsi défini : « Le sujet de la 
matière ordinaires d'icelles sera sur l'esprit ecclésiastique, sur les vertus 
propres aux prêtres, sur les moyens d'assister le prochain et l'obliger de 
travailler à son salut, sur l'administration des sacrements, sur les cas et 
difficultés qui s'y rencontrent, sur les Rubriques et cérémonies de l'Eglise •... 

Chaque conférence avait un directeur « esleu par Mgr », et un secrétaire 
nommé à la pluralité des voix. 

Ces « conférences » devaient « se tenir tous les quinze jours en esté et tous 
les mois en hyver.., l'après dinée environ l'heure de midy et demy pour 
finir à 3 h., afin que chaque particulier aye la liberté de célébrer la sainte 
messe pour déjeuner ou diner en sa maison... si néantmoins les plus éloi- 
gnés avoient besoin d'un doigt de vin la charité leur sera faite a: ais non pas 
coutumièrement, ny pas ensemble pour éviter les beuvetteries ». (Canons 
Synodaux de L. d'Estaing, p. 286, 288.) 

En 1798, il y avait dans le diocèse de Clermont 78 conférences. 

— L'évêque fidèle et légitime de Clermont, Mgr de Bonal, bien qu'en exil, 
gouvernait son diocèse avec une extrême sollicitude. Depuis son émigration 
jusqu'en juillet 1797, il était représenté, pour l'administration du diocèse de 
Clermont, par un prêtre dont il est souvent parié dans les « notes » sur les 
ecclésiastiques de l'Auvergne, M. Solignat, « le délégué secret ». Le mot 
« secret » n'est que relativement exact. Car tout le clergé connaissait cette 
délégation, bien que le malheur des temps exigeât qu'elle ne fût exercée 
qu'en secret. M. Solignat ne quitta pas le Puy-de-Dôme et resta, pendant la 
Révolution, interné au Petit Séminaire. 

En juillet 1897, Mgr de Bonal constitua un conseil ecclésiastique, com- 
posé de MM. Solignat, président; Collin de Gévaudan, vie. gén. ; Cham- 
broty, curé d'OUiergues ; Mercier, curé de Bouzel ; de Begon, doyen du 
chapitre de Saint-Cerneuf ; Armilhon, secrétaire. 

— Pour faciliter l'expédition des affaires, le diocèse de Clermont avait été 
divisé en arrondissements , à la tête desquels étaient placés des préposés 
qui avaient des pouvoirs particuliers très étendus, notamment celui d'ac- 
corder des dispenses papales et épiscopales. Voici, en ce qui c< ncerne 
l'Allier, quelle était cette organisation : 

1) V arrondissement de Moulins avait M. Nogier,' présidant à Moulins, 
comme préposé, et comprenait les conférences de Besson et de Ver- 
neuil. — 2) L'arrondissement de Jaligny avait M. Foulhoux, curé de Jaligny, 
pour PRÉPOSÉ, et comprenait les deux Conférences de Jaligny et de Neuilly. 
le-Réal. — 3) "L'arrondissement de Rongères avait M. Tridon, curé de 
Rongères, pour préposé ; il comprenait les conférences de Varennes-sur- 
Allier, Saint-Gerand-le-Puy et la Palisse. — 4) L'arrondissement de Chaugy, 
avait pour préposé, M. Allier, curé de Chaugy ; il comprenait les confé- 
rences de Torzie et du Mayetde-Montagne. — 5) L'arrondissement de Vichy ^ 
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enquêtes dans divers dossiers relatifs à l'état du clergé de l'Allier 
pendant les périodes révolutionnaire et concordataire (1). 

Evidemment, nous ne pouvons songer à faire entrer ici les nom- 
breux documents et les enquêtes aussi abondantes qu'intéressantes à 
tant.de titres du Fonds de l'évêché de Clermont, ni la volumineuse 
correspondance ecclésiastique qui se trouve aux Archives départe- 
mentales de l'Allier, qui permirent à l'autorité ecclésiastique d'établir 
enfin la liste définitive soumise à l'agrément du premier consul et 
qu'on trouvera à la fin de cette étude. 

Nous réservons cette publication intégrale pour le volume que nous 

avait pour préposé, M. Portier, curé de Vichy ; il comprenait les conférences 
de Cusset, Saint-Germain-des-Fossés et Ris. 

Les conférences de Cliarroux, d'Ebreuil, d'Escurolies, de Gannat et de 
Saint-Pourçain paraissent n'avoir été rattachées à aucun arrondissement. Il 
est probable qu'elles, relevaient d'un dignitaire ecclésiastique, peut-être de 
M. Chambroty, qui résidait dans les environs. 

En 1800, à la mort de Mgr de Bonal, on trouve comme autorité ecclésias- 
tique de Clermont des vicaires généraux, le siège vacant; on pense qu'ils 
furent désignés ou du moins confirmés par le Saint Siège. 

Quand le département de l'Allier fut réuni à celui du Puy-de-Dôme pour 
former le diocèse de Clermont, confié à Mgr de Dampierre, ce prélat nomma 
des vicaires généraux pour administrer l'Allier. 

[Nous devons ces renseignements à M. Raphanel^ chanoine honoraire, 
et le docte secrétaire de l'évêché de Clermont.] 

(1) Ces dossiers ont été classés avec soin et inventoriés par M. le chanoine 
Raphanel, qui a eu l'intelligente initiative — que nous ne saurions trop 
louer en passant — de faire Vinventaire sommaire de toutes les pièces 
ecclésiastiques de la période révolutionnaire qui se rapportent au départe- 
ment de l'Allier. 

Nous signalerons dans cet important recueil manuscrit, qui est mis avec 
la plus courtoise obligeance à la disposition des visiteurs qui se présentent 
au secrétariat, les séries suivantes : 

SÉRIE Ab. PÉRIODE RÉVOLUTIONNAIRE : LlasSB 2 ; Rétractations et réhabili- 
tations des prêtres assermentés. [Il y a 52 dossiers qui concernent spéciale- 
ment les prêtres de l'Allier."] — Liasse 4 : « Prêtres fidèles et jureurs d'après 
les rapports des conférences • [1798 environ), cote 1 à 11, spécialement 3 et 11 — 
Liasse 5 ; Registres contenant par ordre alphabétique les noms des prêtres 
fidèles et réintégrés du diocèse de Clermont, le lieu et leur origine^ leur âge, 
le temps de leur ordination, leurs titres et fonctions avant et depuis la Révo- 
lution. 1802. — Liasse 6 ; Registres contenant par ordre alphabétique les noms 
des prêtres fidèles et réintégrés, etc., la note des pouvoirs en vertu desquels ils 
ont exercé soit avant soit depuis la Révolution. 

SÉRIE C : Organisation du diocèse. Adhésions au Concordat. 

SÉRIE E : Conseil épiscopal, délibérations, et particulièrement L. 9, 
COTE 1, demande de réconciliation par un vicaire de l'évêque constitutionnel 
de l'Allier. 
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préparons sur la Constitution civile du clergé dans le département de 
V Allier. 

Cependant, à cause de l'intérêt général considérable qui s'attache à 
cette question, et afin d'offrir à ceux qui aiment à appuyer leurs opi- 
nions sur des preuves, un tableau complet de la situation du clergé 
de l'Allier entre les années 1798 et 1802, nous croyons devoir 
choisir dans les dossiers du personnel ecclésiastique de cette époque 
assez de documents pour établir l'état exact de chaque ecclésiastique 
qui devait entrer dans le cadre concordataire ou qui devait en être 
écarté pour des motifs d'indignité ou de maladie. 

Le délégué secret de l'évêque de Clermont resté orthodoxe, — le 
vénérable Mgr de Bonal exilé à Munich, — les vicaires généraux, 
comme M. Collin de Gévaudan, les « Conférences » ecclésiastiques, 
les « Préposés », avaient admirablement préparé le travail d'informa- 
tions. 

En effet, dans les dernières années qui précédèrent l'accord défi- 
nitif entre le Saint-Siège et l'Ëtat français, « chaque conférence » (1) 

SÉRIE P| liasse 2 : Personnel. Spécialement : cote ^)• Etat par paroisses 
des prêtres résidant dans V Allier avec des notes sur la plupart d'entre eux, 
vers 1809, plus un 4* état alphabétique des prêtres jureurs résidant dans 
l'A Hier, Cote 3)| i9 octobre i809 : État officiel du clergé par paroisses ; et 
COTE 4), i8 mai 1803 : Changements (officiels), faits au précédent tableau sur 
la demande des communes. ^ Liasse 3| Circonscription et Personnel : 
Réorganisation des paroisses, pétition des habitants. 

SÉRIE S| liasse 9 : Correspondance diocésaine. Spécialement cote 24 : 
Petite Eglise de VA Hier. 

SÉRIE T : Pièces détacrées. Spécialement cote 2 : État religieux du 
Bourbonnais en 1799 et 1809. 

Enfin une table alphabétique, par parolsseï termine ce très utile inven- 
taire et indique les séries, liasses et cotes qui, dans le riche fonds ecclésias- 
tique de Tévèché, renferment des pièces intéressant chaque paroisse du 
département de l'Allier. 

(1) ARCHIVES DE LÉVÊCHÉ D-E CLERMONT. — Ab, liasse 4 : 

Cote 1). — Archiprêtré de Cusset ; conférences de SaInt-Gerand-le-Puy, 
Saint-Germain-des->FosséS| Varennes-sur-Allier| Bessoni Neuilly-le-Réal| 
Saint-Gerand-le-Puyi Jaligni| Lapalisset (Les réponses de la conférence de 
Cusset où bien n'ont pas été envoyées au secrétariat ou ont été perdues. 
Elles manquent aujourd'hui au fonds de i'évêché.) 

Dossier 3). — Même archiprêtré, conférence de RiSa — Cote 3). Archiprêtré 
de SouviGNY ; conférence de Verneuil. — Cote 4). Même archiprêtré ; confé- 
rence de Saint-Pourçain. — Cote 5). Archiprêtré de Limagne ; conférence de 
Charrouxt — Cote 6). Même archiprêtré ; conférence d'Ébreuil. — Cote 7). 
Même archiprêtré ; conférence de Banal le^ — Cote 8). Même archiprêtré ; 
conférence de Gannat. — Cote 11. Archiprêtré de Menât ; conférence de 
Plonsat. 
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de l'ancien diocèse de Clermont avait reçu du conseil ecclésiastique 
des demandes de renseignements ainsi formulées : 

Conférence de.,, (ici le titre de la conférence 

M 

Vous êtes inmté au nom du sup(érie\XT) eccZes(iastique) à lui 
envoyer un état des prêtres séculiers et réguliers, fldelles ou réintégrés^ 
jureurs, retraités ou non retraités, des paroisses suivantes [suivait la 

liste des paroisses qui composaient la conférence]. 

Vous voudrez bien y ajouter autant quHl sera possible les noms, sur- 
noms, le lieu de l'origine, l'âge, le temps de l'ordination, les titres ou 
fonctions des dits prêtres avant la révolution et depuis cette époque. 
J'ai l'honneur d'être avec la plus respectueuse considération 

M 
V, t, h, et t. 0, s. A, . 

Juillet, [Il s'agit ici de M. Armilhon, 

secrétaire du conseil ecclésiastique de Clermont], 

D'autre part, le Conseil ecclésiastique s'était adressé à des prêtres 
qu'il jugeait les plus aptes à le bien renseigner sur le véritable état 
des populations et surtout des prêtres fidèles ou intrus qui résidaient 
dans le département de l'Allier. 

Nous détachons, du dossier qui renferme les réponses à ces 
demandes confidentielles et particulières de renseignements, une 
lettre qui fait bien connaître le malheureux état général religieux de 
notre province à la fin de la période révolutionnaire et la précaire 
situation des prêtres fidèles qui s'y trouvaient alors réunis. 

Cette lettre est de M. l'abbé Potier, elle est datée du 2 avril 1799 
et adressée au secrétaire du conseil ecclésiastique. Nous la repro- 
duisons, en en respectant même la forme (1). 

Pour avoir des 7 enseignements certains à vous donner, fai cru devoir 
aller moi-même les prendre sur les lieux que je n'avois pas vibité. J'arrive 
du centre, et je me hâte de vous faire passer le résultat de mes découvertes. 
Pour la facilité de la correspondance de la plaine mauvaise avec la mon- 
tagne qui est bonne^ fai cru devoir diviser le Bourbonnais (2) dans la Ion- 

(1) Archives de l'évêché de Clermont : Série T, liasse 2. 

(2) Pour la partie seulement qui était soumise avant la Révolution au 
diocèse de Clermont. 
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gueur et lui donner des limites qui paraissent naturelles. La grand route 
de Moulin à la jialisse prolongée dans la montagne fait deux divisions à 
peu près égales et qui auront pour limites la rivière d^ Allier du côté à 
gauche^ et le diocèse WAulun du côté droit. Dans un clin d'oeil vous verrez 
sur la feuille ci-incluse toutes les paroisses de cette partie du Bourb. . 
divisées par la route tendant de la montagne à Moulin, et le nombre des 
bons et mauvais pasteur. La double croix marque que la paroisse a bon 
pasteur fidel et en exercice ; la croix simple annonce le Desservant légi- 
time ; la simple ligne, le pasteur conservé mais rétracté et rehabilité ; le 
point noir le pasteur jureur encor censuré ; enfin les deux points noirs 
Vinlrus. Je n'ai pas crû devoir insérer dans cet arrondissement les bords 
d'Allier du côté de V Auvergne, parce que je ne connois pas le pays. Pour 
répondre à la confiance que vous me donnez en m'invitant à vous désigner 
pour chefs d'arrondissements ceux surtout oui ont reçu du premier 
maître (1) des pouvoirs extraordinaires, je vous dirai franchement que 
je ne connois de propre pour la montagne que M^ A Hier curé de Chaugy, 
homme respectable et connu pour tel par François (2). Vans la lettre 
que je vous communiquai de lui au Colombier, vous vous rappelez 
qu'il me chargeait de lui annoncer ainsi qu'à M^ Diannyère curé de 
Sansac qu'il leur accordoit les mêmes pouvoirs qu*à moi, c'est-à-dire de 
dispenser des empêchements réservés à son siège et des empêchements 
réservés à Bome pour les mariages faits et jusqu'à certaine époque. Je 
crois donc que M^ Allier peut être désigné par vous pour être chef de la 
partie droite de la montagne où son bénéfice se trouve placé. Si vous 
croyez que je puisse être employé pour la partie gauche que je connois et 
où je travaille d'après l'invitation de François, je ferai de mon mieux 
pour remplir ses vues et les vôtres. M*" Allier et moi étant arrivés des pre* 
miers au pays, nous désirerions ne pas trop nous éloigner l'un de l'autre. 
Pour là plaine, vous avez M. le curé de Sansac qui s'est fixé à Biom et qui 
n'a jamais paru dans le pays ; et M^ le curé de Jalligny, Foulhoux, 
homme plein de mérite, mais qui depuis le 18 Fructidor est devenu invi- 
sible ; du même côté se trouve M^ Preverot, mais qui s'est retiré en Bour- 
gogne, et de qui je n'ai encor pu recevoir réponse à la lettre que je lui fis 
passer avec la votre. Des chefs dans un pays où il n'y a presque point de 



(1) Mgr de Bonal, né le 9 mai 1734 au château de Bonal, dans le diocèse 
d'Agen, fut évêque de Clermont de 1776 à 1800, époque où il mourut (3 sep- 
tembre) en exil, à Munich. 

(2) Ce prénom désigne Mgr de Bonal, qui signait ainsi ; on voit par là 
quelles précautions minutieuses le correspondant du conseil épiscopal cro- 
yait devoir prendre pour ne pas être compris dans le cas où sa lettre fût 
tombée entre les mains des autorités jacobines. 
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missionnaires ne pourront faire de sitôt beaucoup d'ouvrage. Vous verrez^ 
monsieur, dans votre sagesse ceux qtie vous désignerez pour cette plaine 
qui ebt bien abandonnée et qui est plus redoutée que redoutable. Uimpru^ 
dence du malheureux Lasteyras y a fait du mal ainsi qu*un certain 
bruit défavorable à sa conduite. Cest un pays que nous n^aurtns que par 
conquête et par les ouvriers qui descendront peu à peu de la montagne. 
C'est ce qui m^a décidé à faire la division dans la longueur. Je crois devoir 
placer ici le nom des légitimes ouvriers qui m^ environnent y avec qui je 
travaille d*un parfait accord et qui m* accompagnent souvent dans les 
petites incursions que nous faisons vers la plaine. 

S^ Bonnet ou se trouvent jureurs et intrus est desservi par M^ Gauchet ; 
Chaugy, par M^ Allier propre pasteur ; S^ Pierre Laval, par M^ Lacroix, 
ptre ; Varenne sur Tâche par M. Champenois approuvé par M' de Gevau- 
dan ; Chatelperron et Jaligny par M" Peret et Foulhoux propres pasteurs ; 
Cindré et Guise par.les pasteurs rétractés dont je voua parlerai plus au 
long dans une autre lettre. 

La Prugne est desservie par h^ De vaux ; Perrière jpar M" Carton et 
Maisonneuve tous deux natifs du pays et dont le dernier est curé dans le 
diocèse du puy ; S' Clément, par JW Forge ; le May et par M^ Besseyre, 
propre ptre rehabilité ; S^ Nicolas par moi ; Busset, par M^ Ogerdias ; 
Aronne, par M^ Goûte réhabilité : je ne puis m'empecher de vous porter 
plainte contre lui et M^ Barjon, curé rehabilité de S^ Martin, qui depuis 
le i8 fructidor n^ont plus reparu dans leur paroisse où au moins ils 
auraient pu faire quelque visite pour soutenir les catholiques ; Chatelmon- 
tagne est desservi par M^ Dubost pasteur réhabilite, mais travaillant avec 
fruit : Du côté de S^ Félix dans la plaine se trouve un M^ Meydieu ancien 
vicaire de Thuret (1) qui depuis trois ans parcourt une vingtaine de 
paroisses, sans se fixer dans aucune. Il peut être utile pour placer des 
dcsservans, mais il a besoin d'être un peu réglé dans ses conseils et rec- 
tifié par un chef dans ses décisions. J'ai trouvé dans ma visite des mission- 
naires qui n'empêchaient pas Ventrée des assemblées primaires, malgré le 
serment prohibé : je n^ose vous dire qu'ils le conseilloienty pour un bien 
dit on. Je ne t^ous parle pas de M^ Du four, résident à Ferrières ; de 
Afr Finance, à S^ Nicolas ; de M. Vigeral à la Prugne ainsi que de 
Mf Bertheley qui s'est désuni de ses vrais confrères pour s'attacher à ce 
petit parti d'étrangers qui m'ont bien donné de la peine; mais grâce à 
Dieu, abstraction faite des susnommés l'accord et l'union existent dans 
notre pays qui est bien pourvu de bons ouvriers. 

Si la Providence nous accorde des jours plus calmes, et que les pasteurs 

(1) Paroisse du diocèse de Ciermont. 
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de la plaine réunis aux chefs que vous y conserverez puissent exercer^ j'es- 
père que Vopinion religieuse reviendra et que la montagne aidant et favo^ 
risant le passage des ouvriers zélés que vous procurerez, le pays entière^ 
ment abandonné prendra une nouvelle face.. Un peu de zèle et de la pru- 
dence vaincront les obstacles qui sont déjà diminués par Vheureuse disette 
de jureurs et d'intrus. 

Je crois encor devoir vous rappeler, Monsieur, que vous m'avez répondu 
que vous aviez donné une réponse négative à ceux qui vous demandoient 
le rétablissement du dépôt à Cusset, Past^ant près de cette ville, j'ai 
demandé à M^ le desservant de Busset qui est de cette ville, si on avoit 
rétabli le dépôt sacré. Il m'a répondu. La permission n'est point révoquée 
on s'est adressé à M^ Noni curé de None (1) qui est grand vicaire. Il a 
répondu qu'il n'y avait point de difficulté au rétablissement de ce dépôt. En 
conséquence M^ Dherat (curé de la H'* Auvergne et natif de Busset) qui va 
dans ce pays-là, l'y a remis pour la consolation des fidèles. J'ai eu occasion 
de m'approcher de Cusset, il y a quelques jours ; on a voulu me proposer 
de rcnouveller le S^ Sacremen t qui ne l'a pas été depuis Noël, mais j'ai refusé. 
Si j'avois su Afr le Curé de None vicaire général (2), et la permission donnée 
par lui, je n'aurois pas pris sur moi de vous dénoncer l'abus criant qui a 
existé ; je respecte tout ce que font mes maîtres.. Sans doute qu'il aura 
reprimendé la femme qui s'est communié elle-même six jours de suite, 
d'après les conseVs de M' Dufour. 

Si vous avez quelques autres observations à faire, vous pourrez me le mar- 
quer par Vexpres qui est là et qui me rapportera votre plan, j'ai l'honneur 
d'être avec un respectueux attachement 

Votre très humble et très obéissant serviteur. 

2 Avril 1799. ./. Delorme (3). 

Cette lettre est accompagnée d'une petite feuille double portant les 
. indications suivantes : 

Le Bourbonnais divisé dans la longueur tn deux parties à peu près égales 

(1) Pour: M. Nony curé de Denone, autrefois paroisse, aujourd'hui de la 
paroisse d'Effiat. 

(2) M. le curé de Denone n'avait pas la qualité de vicaire général; « c'était 
un faux bruit », nous dit M. le chanoine Raphanel. 

(3; Chose curieuse, ce nom est un « Pseudonyme »> prudent qui abritait 
contre toute indiscrétion profane M. Jacques Portier. L'autorité ecclésias- 
tique le savait, puisqu'il se déclare lui-même, dans cette lettre, curé de 
Saint-Nicolas. M. Portier avait été supérieur du collège de Biliom ; il résida 
ensuite à Vichy (comme on le verra dans la suite), d'où il desservait Saint- 
Nicolas et les environs. Après le concordat il fut desservant de Ferrières, 
puis de Vernet-sur-Cusset. 
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'par la route de Moulin à la Palisse^ prolongée dans la montagne et dont 
une partie à droite est limitée par le diocèse d'Autun et la partie à gauche est 
. bornée par la rivière d'Allier. 

Partie à droite en descendant de la montagne à Moulin, S* Bonnet-Des- 
quart {,,) (1), Chaugy (ff). Arçon, Vivant {,), Crozet (■), Saille {,*),S^ Martin (..), 
S* Pierre Laval (ff), Chatelus, Droiturier, Laude (Loddes), Ande, Bussolle, 
Servilly, Trezel, Chaveroche, Varenne sur Têche (f), Chatel-perron (ff). 
Sorbier, Mont-peroux, Mont-combroux, Liernol, Uverty S^ Léon, Bey (Bert), 
Voma (•.), S' Reverieny Thionne, Tréteaux, S* Voir, Cindré (I), Jalligny (ff ), 
Marseigne, Longepréj Montaigu le blanc, Ciernat, Bousset, Rongère, Mon- 
tordre, Guise (I), Neuféglise, Chapeaux, Tienac (sic), S' Gerand le Vault, 
Neuly le Real, Souvigny Le Thion, Lafaye. 

— Partie à gauche. 

La Prugne (f), Perrière (f), S' Clément (f), le Mayet (I) S* Nicolas (f), 
Chevalrigon, S* Victor (•.), Lachaud (•), Chateldon, Puiguillaume, Riiz (.), 
Mariole (■), Busset (f), S* Yort, Aronne (I), Molle, Lachapelle (■), Aize- 
rôle {sic), Chat elmontag ne (\), Arfeuîl (■•), le Breuil (..) Billezois, Isserpent, 
S* Christophe, S^ Etienne de Vicq (•), Le Vernet, Abrest (m,), Vichy, Cusset (■), 
Bost, Magnet, S* Priest la Palisse, Lubiez la Palisse, Perigny, S' Félix, 
Creuzier le Vieux (.), Creuzier le Neuf, Charmeil, S* Germain, Billy, 
S*- A llyre, Sansat, S* Etienne du bas. S* Gerand le puy, Langy, Créchy, 
V-arenne sur Allier, Vouroux de Varenne, S' Loup, Laferté, Bessey et 
Toulon. 

Il est sans doute inutile de faire suivre cette lettre de commentaires 
ou de remarques. Les réflexions viennent toutes seules à l'esprit, à sa 
lecture attentive. On voit qu'au milieu de l'indifférence religieuse 
résultant de l'affaiblissement progressif des caractères, de plusieurs 
années de persécution violente qui suivit la constitution civile, delà 
cessation du culte surtout (2), les fidèles sont désorientés, les prêtres 
désemparés ; c'est un état d'âme général atroce. La misère spirituelle 
et morale est si grande, les passions si fortes, que malgré la réouverture 

(1) Pour l'explication de ces signes — qui ne se rapportent qu'aux seules 
paroisses dont ils accompagnent le nom, — voir le commencement de la 
lettre de M. l'abbé Potier, à partir de la douzième ligne, p. 44. 

(2) Cependant on sait avec quelle sollicitude l'autorité ecclésiastique cler- 
montoise avait encouragé les bons prêtres à exercer le ministère en secret 
et même en public, partout où la chose était possible. On constatera par 
l'Etat religieux des prêtres, que Mgr de Bonal et son délégué secret don- 
naient alors des pouvoirs les plus étendus ou les confirmaient. De plus, 
dès 1797 des missions furent organisées, ainsi que le prouvent les délibéra- 
tions du Conseil ecclésiastique de Clermont qui, en juillet 1797, prenait la 
décision suivante : 

« Conformément aux intentions de M. TEvêque le conseil s*est occupé 
a sérieusement d'un plan de m.ission pour la partie du Bourbonnais et a 
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de certaines églises et la pratique du culte, la Réserve de l'Eucha- 
rislie..., ne peutôtr autorisée partout, tant il faut compter encore avec 
la fureur sacrilège de certains jacobins de village. La piété ne trouve 
plus d'aliment. Et une chrétienne en arrive, pour ne se point priver 
derEucliaristie,à se communier elle-même pendant plusieurs jours I... 
On se croirait en pays de missions, chez les sauvages (1). —Ce dernier 
trait montre mieux que toutes les analyses de cette époque jusqu'où 
peut aller, dans un pays comme la France, après dix siècles de chris- 
tianisme, et la tyrannie des sectaires, et les audaces de la foi persé- 
cutée, contenue et mal éclairée des fidèles. 

C'est ce double sentiment, ce double état des âmes, qui régnait en 
Bourbe nnais à la veille du Concordat et que la lettre de M. Potier cons- 
tate a^ ec tantd'à-propos, qui explique en même temps les résistances 
au Concordat d'une partie des anciens jacobins, des constitutionnels, 
et aussi l'enthousiasme que cet acte de pacification et de lijjerté 
relative souleva dans les populations restées fidèles à leur foi, malgré 
les défections, les serments, les scandales de ses prêtres, mais que 
gardèrent chrétiennes une effroyable persécution et la courageuse 
résistance des ecclésiastiques déportés ou exilés, ainsi que le zèle et 
la souffrance des bons prêtres cachés dans les paroisses. 

« désigné pour cette œuvre MM. Levadoux et Magnol chanoines d'Artonne, 
« Quesne desservant à Busseol, Petit de Ravel ci devant principal du col- 
« iège de Clamecy. » 

Du même conseil (sans date) : 

« Délibéré sur la mission du Bourbonnais. MM. Levadoux, Magnol et 
u Quesne désignés pour cette mission distribuée en deux bandes ; à la tête 
« de chacune deux chefs de mission pris dans les missionnaires savoir 
« MM. Gaschon et Seronde. Obstacles à cette mission 1" les travaux publics, 
« 2« la commission exigée par les autorités du département de l'Allier. » 

Le 31 août (même année ?) cette mention : « Mission du Bourbonnais 
suspendue. » 

Ainsi malgré la bonne volonté du Conseil, les difficultés des temps avaient 
empêché les missions d'être données comme on le désirait, pour le plus 
grand bien religieux du département. 

(1) Les révélations de M. Potier, font pressentira quelles extrémités les âmes 
chrétiennes étaient réduites pour la réception des Sacrements. La corres- 
pondance de ces tristes temps nous montre que beaucoup de paroisses 
étaient privées de la sainte Réserve et que, dans d'autres, on avait dû conser- 
ver la sainte Eucharistie dans des châteaux, des fermes, des endroits retirés. 
C'est ainsi qu'un procès-verbal de bénédiction de la première pierre de la 
nouvelle église de Saint-Nicolas -des-Biefs signale la Réserve du Saint 
Sacrement en trois petits villages de cette commune. Nous en devons la 
communication à M. l'abbé Cavalier, missionnaire apostolique. On y lit : 

(( L'an 1804 et le 18 du mois de juin, la pierre fondamentale de l'église delà 



I. PRÉPARATION. - § 2. L'Enquête Ecclésiastique 49 

La situation générale religieuse du département de l'Allier à la 
lin du régime révolutionnaire, signalée déjà très exactement par 
M. l'abbé Potier, est mise plus complètement en lumière par un rap- 
port d'un autre « Préposé », M. l'abbé Tridon, curé de Rongères, et 
que conservent les mêmes archives (1). 

Rongères, le juin 1802. 
Monsieur (2), 

Pour remplir la comission que le Conseil ecclésiastique m'a adressée^ 
le six may derniery je me suis transporté dans toutes les parties de l'arrondis- 
sement dont jay là correspondance. Il était nécessaire que Je le fisse m.oi- 
même, à cause du très petit nombre de prêtres qui se trouvent en exercice . 
dans toute cette étendue. 

Voicy le résultat des renseignements que je me suis procurés, avec le plus 
d'exactitude qu'il a été possible. Le projet d'organisation que je présente a 
été concerté avec plusieurs personnes qui connoissent les localités, et il leur 
a paru digne d'être approuvé ; je n'y ay mis ny partialité, ny vues d'intérest. 

Le département de l'Allier a beaucoup souffert pendant la Révolution, et 
plus que les autres dans le culte religieux et dans la morale, l'apathie (3) est 
devenu un vice presque vniversel ; il est important d'y placer au plus tôt le 
plus grand nombre de prêtres zélés, pour remédier à de si funestes 
préjugés. Je crains qu'il ne faille bien du temps pour rétablir le culte divin 
comme il doit l'être, à cause de l'aliénation des églises qui y étoient desti- 

paroisse de Saint-Nicolas-des-Biefs, diocèse de Clermont,a été bénite et pla- 
cée par nous Henri Delan, prêtre catholique, desservant de la dite paroisse 
depuis le 2 du mois d'avril 1803. La nef terminée le 24 novembre de la même 
année a été aussi bénite par nous après en avoir obtenu la permission, 
comme celle de la !»'« pierre, de Mgr Charles Antoine Henri Duvalk de 
Dampierre, évêque de Clermont, et successeur de Mgr François de Bonal, 
mort en exil à Munich, en Bavière. Nous y avons célébré la l»"* messe le 8 de 
Décembre, jour de l'Immaculée Conception de la T. S. V. et transporté 
le T. S. Sacrement qui reposait dans le village d Hormières depuis quelques 
années, ainsi que dans les villages la Bletterie et Baudonnet le dimanche 
suivant, 16 du dit mois, qui était le 3™« et jour de bénédiction solennelle. » 
(Extrait du registre de 1805 à 1807 de la paroisse de Saint-Nicolas-des-Biefs, 
aujourd'hui du canton et du doyenné du Mayet-de-Montagne). 

(1) Série T, liasse 2. 

(2) a M. Armilhon, secrétaire du Conseil ecclésiastique, à Clermont. » 

(3) A propos de Mazerier, un document de la série F, cote 1, confirme cette 
aflîrmalion de M. Tridon, en constatant ce qui suit : « Les habitants de cette 
paroisse sont plongés dans la plus profonde ignorance et très insouciants 
relativement à la religion. Tel est l'état de toutes les paroisses qui ont 
conservés leurs curés schismatiques. » 

4 
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nées. Il seroit important que les aquéreurs disposés à les remettre dussent 
le faire, en se faisant rembourser seulement les sommes qu'ils ont payées; en 
présentant leurs quittances, pour qu'on fasse Vévaluation des assignats sur 
le montant de Véchelle à V époque du payement ; autrement ils en feront un 
objet de spéculation lucrative. 

Parmi les prêtres qui sont venu^ à notre secours, plusieurs se trouvent 
nés dans des paroisses attribuées maintenant au diocèse de Saint-Flour ; ce 
seroit une grande perte pour le pays, où ils ont fait beaucoup de bien, s'ils 
étoient obligés de retourner chez eux. 

Les villes voudroient pouvoir envahir tous les éiablissemen$ et réunir une 
immense population, ce projet seroit désastreux pour les campagnes oy. les 
maisons sont toutes dispersées et dont les pauvres habitants, ainsi que leurs 
enfants, ne reçoivent d'autres instructions que celles qu'on peut leur donner 
à l'église; c'est là sur tout que la présence des prêtres est nécessaire. 

Les états de populations sont ordinairement inférieurs au véritable nombre 
des habitants, qui a été diminué par la crainte des contributions. 

J'ay V honneur d'être, avec un sincère et respectueux attachement. 
Monsieur, votre très humble et très obéissant serviteur. 

Tridon, 

Curé de Rongeres. 

A côté de ces renseignements d'ensemble, des documents sur 
« le personnel )x concouraient à préparer les décisions du Conseil 
ecclésiastique relativement aux futures nominations. 

C'est ainsi que dans une note (1), qui nous paraît contemporaine de 
la lettre de 1^. Tridon (2), un correspondant anonyme fournit des 
indications détaillées sur plusieurs paroisses importantes de l'ar- 
rondissement de Gannat. 

« Note relative 
à plusieurs Paroisses dépendantes de la sous-préfecture de Gannat. 

Gannat 

Le sous-préfet de Gannat sur le raport de plusieurs personnes 
recommandables est disposé à ne point inquiéter les ecclésiastiques 
catholiques qui exerceront leurs culte dans son arrondissement ; il a 

(1) Archives de l'évêché de Clermont, Ab., liasse 4, cote 8. 

(2^ Nous ne saurions, en tous cas, l'attribuer à M. Tridon, qui n'était 
chargé, par ses fonctions de Préposé, que des paroisses des environs de La 
Palisse. 
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promis, clii-on, de ne point exiger la promesse de ceux qui l'exerceront 
dans les églises. 

Monsieur Beauvet prêtre désirerait pouvoir être autorisé à faire son 
culte dans la chapelle de l'hôpital, ce seroit le moyen de détourner un 
grand nombre de personnes de cette ville- qui fréquentent le culte 
schismatique. Par la mort de Monsieur Laurent, ils ne sont plus que 
trois prêtres, exerçants dans cette ville le ministère. 

Bègues, Mazerier, Sauzet 

Ces trois communes ont été absolument abandonnées depuis la Révo- 
lution ; les habitants sont très indifférents pour la religion, la plus 
grande partie suit le culte de l'intrus de Gannat 

A Bègues, le maire est un homme qui favorise tous les cultes selon 
les circonstances, le sous-préfet s'occupe de le destituer en réunissant 
la commune de Bègues (?!). Cependant il a paru déterminé à souffrir 
que Monsieur Berthelot, curé de Mazerier, exerça le ministère dans sa 
commune sans exiger de promesse. 

A Mazerier, l'administration est assez bien composée et ne s'opposera 
pas à rétablissement du culte catholique. 

A Sauzet on désire un prêtre qui ne soit point scrupuleux ; ils 
pensent que Monsieur Berthelot, curé de Mazerier, pourra leur conve- 
nir. Madame de Rocting offre le logement. Les trois communes réunies 
se prononcent en faveur de Monsieur Berthelot; elles sont composées 
d'environ 15 à 18 cent âmes qui pourront fournir suffisamment à son 
traitement. Il n'a pas été possible d'établir de catéchiste dans ces trois 
communes. 

Saint^Bonnet-de-Rochefort 

Le culte s'exerce chez Madame de Ligondes avec le plus grand 
succès, il serait complet si on pouvoit l'exercer dans l'église, c'est le 
vœu général et absolu. Le maire. Monsieur de Mongon, s'engage à ne 
point exiger la promesse ou faire un traitement à cette condition à 
Monsieur Guiot qui s'est concilié la confiance de toute la paroisse : 
son zèle est digne d'admiration. 

Ebreuil 

Il y a un intrus, dans cette paroisse, qui Jouit de peu de considé- 
ration. Une partie des habitants désireroii le culte catholique, l'autre 
partie sans être opposante ne s'empresse point à s'occuper d'un traite- 
ment. M. de Vernine offre le logement. Monsieur Guiot, curé de Saint- 
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Geneix exerçant à Roche/ori, s'est chargé défaire ses efforts pour les 
déterminer en faveur. Un prêtre y seroit très nécessaire. Plusieurs par- 
roisses voisines manquent de secours spécialement Saint-Quentin dont 
le curé, dit-on, s'est retiré à Clermont 

{En marge,) — Nota : M. Bourgoin, curé de cette paroisse, y a perdu tota- 
lement la confiance. 

Jenzat 

Cette parroisse avec son annexe est composée d'environ deux mille 
âmes. Le maire et autres officiers municipaux de concert avec Messieurs 
Dujouhanel, seigneur de la ditte paroisse, sont bien disposés en faveur 
du culte catholique, mais a condition qu'il s'exercera dans Véglise ou 
une chapelle colleterale de la même église ; il n'y a point d'autre local 
propre et convenable à cette population. Monsieur Dujouanel qui a la 
plus grande influence dans cette commune offre le logement et la table. 
Il n'y a pas de catéchiste dans cette parroisse abandonnée depuis la 
révolution. 

Brou 

Parroisse composée d'environ 15 à 18 cent âmes, les habitants 

paroissent disposés en faveur du culte catholique a condition qu'il 

s'exercera dans l'église ; ils désirent un prêtre d'une famille de paisan. 

Un particulier a écrit à M, Bourdier occupé à Biozat pour l'engager a 

se charger de cette parroisse ; on n'a pas trouvé d'officiers municipaux, 

on leur a écrit, on espère une réponse favorable ; on y a trouvé une 

catéchiste. M, Bourg oin, placé au Vernet, donne des secours dans ces 
cantons. 

E euro lie 

La parroisse d'écurolle disposée en faveur du culte catholique est 
secouru par M, Rainaud, de Vendai,par M, le prieur de Montequi : les 
habitants se prononcent en faveur de M, Valarcher leur ancien vicaire 
a qui ils ont envoyé des secours pour venir d'Italie, ils sont décidés à 
V attendre. Il y a une catéchiste très zélée. » 

Enfin de nombreuses pétitions des habitants de l'Allier au Conseil 
ecclésiastique, puis dès 1802 à l'évêque de Clermont lui-même, nous 
renseignent encore sur l'état des esprits et nous révèlent les condi- 
tions dans lesquelles les cadres concordataires furent établis. 

Nous détachons de cette correspondance, et seulement comme 
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exemple, la lettre (1) adressée par les habitants de la paroisse 
d'Ebreuil, en 1802, à M&' de Dampierre pour lui demander comme 
curé M. Gilbert de Cbauvigny. 

Monsieur j 

Depuis trop longtemps^ nous gémissons sous le poids de Vanarchie ecclé^ 
siastique, La différence des opinions religieuses pour Vexercice du culte 
catholique^ V immoralité de certains ministres qui se sont immiscés dans 
Vexercice de ce même culte, la crainte de s'exposer au danger de participer 
à des hérésies : tous ces motifs nous ont éloignés des temples et nous font sentir 
plus que jamais le besoin d'avoir un ministre légal contre lequel il ne s'élève 
aucun reproche fondé, qui soit entièrement pénétré de la dignité de ses fonc- 
tions et qui joigne l'exemple au précepte. S'il nous était permis d'intervenir 
dans votre sollicitude paternelle pour donner de bons pasteurs aux fidèles 
dont la garde vous est confiée, et de vous manifester notre vœu, nous vous 
prierions de jeter avec nous un regard sur l'abbé Chauvigny (2J demeurant 
au vivier de la commune de Saint-Gai. Nous savons qu'il est doué des qua- 
lités essentielles que doit avoir un bon ministre. Nous pouvons d'autant 
moins l'ignorer qu'il est notre voisin et que nous avoni toujours été à même 
de l'observer. Si notre choix pouvoit s'accorder avec notre vœu, nous osons 
espérer que le ministre que nous vous demandons justifiera pleinement par sa 
conduite votre suffrage et le nôtre. 

Salut et respect. 

A M. VEvêque de Clermont. 

Suivent 50 signatures, parmi lesquelles six du nom de Labus- 
sière. 

(1) Cette lettre copiée dans les archives de l'évèché de Clermont par 
M. l'abbé Moret, curé doyen de Saint-Menoux, a été publiée par M. le com- 
mandant du Broc de Segange dans son étude sur « les Chauvigny de Blot », 
parue dans le Bulletin de la Société d'Emulation et des Beaux-Arts du 
Bourbonnais, en 1900. 

(2) L'abbé Gilbert de Chauvigny, des Chauvigny de Blot, de la branche 
du Vivier, était fils de Louis de Chauvigny et de Marie-Marguerite de 
Champs, insermenté. A la fin de la révolution il était réfugié au château du 
Vivier. Mgr l'évèque de Clermont ne déféra pas aux souhaits des pétition- 
naires d'Ebreuil« et nomma l'abbé de Chauvigny à Agonges, où il resta de 
1803 à 1820, date où il quitta l'Allier pour aller au palais royal en qualité 
d'aumônier d'une des princesses qui y résidaient (Cfr. LesChauvigny de Blot, 
par M. le commandant du Broc.) Ce refus de le placer à Ebreuil n'implique 
cependant rien de défavorable à rencontre de M. de Chauvigny. Le prélat 
ne jugea pas opportun de déplacer M. Farges qui exerçait le culte à Ebreuil 
et qui était lui-même réclamé par un grand nombre de ses paroissiens, 
comme on le verra plus loin, dans l'état général des ecclésiastiques du dépar- 
tement. (Cfr. Archives de l'évèché de Clermont. Ab., liasse 5.) 
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Ces derniers documents montrent que vers 1802 les esprits s'étaient 
assagis, calmés, au point de vue religieux. Les prétentions jacobines 
étaient moins fortes, les passions moins intolérantes ; la partie saine 
de la population plus rapprochée de la religion dont les masses sen- 
taient davantage la nécessité. Partout même se manifestait le désir de 
voir les églises rouvrir leurs portes au culte catholique. Les excès des 
révolutionnaires, les sacrilèges manifestations de l'impiété, les rites 
grotesques des utopistes théophilanthropes, l'insuffisance décevante 
d'un vague déisme, avaient amené ce bienfaisant résultat de guérir 
de leur folie les admirateurs des philosophes sceptiques du xviii* siècle 
et de faire sentir à toutes les classes sociales le besoin d'un catholi- 
cisme qui apparaissait au Pouvoir le meilleur agent de moralisation 
et de paix publique, et aux fidèles la forme la plus pure et la plus 
vraie de tout culte. Les populations, sortant de l'indifférence reli- 
gieuse, retrouvaient toutes les délicatesses d'une foi seulement endor- 
mie et éclipsée. Elles rejetaient avec horreur les prêtres apostats, et 
quand elles ne pouvaient pas se mettre sous la houlette d'un ancien 
pasteur ou d'un confesseur delà foi, elles n'acceptaient que par néces- 
sité les prêtres assermentés, même après une éclatante rétractation (1). 
Et encore ces ministres lui inspiraient parfois si peu confiance que les 
habitants préféraient, comme ceux d'Escurolles par exemple, faire 
venir d'exil, à leurs frais, un ancien vicaire qu'ils avaient été à même 
d'estimer, et dont le refus de prestation de serment leur semblait 
constituer une garantie de parfaite orthodoxie et une sûreté pour leur 
salut. 

Ces sentiments religieux, ce sens droit, cette appréciation juste des 
choses de la Foi, étaient le résultat de la formation catholique 
due aux soins éclairés des bons pasteurs d'avant la Révolution de 1793. 
C'était aussi le fruit des leçons, des exhortations, des exemples sur- 
tout, donnés parles prêtres « réfractaires », confesseurs de leur foi ; de 
l'action des prêtres fidèles qui purent passer la tourmente au milieu 
de leurs paroissiens, ou qui, sortant des chaumières, des châteaux et 
des bois qui leur servaient d'abris, revenaient de temps en temps pour 
apporter des consolations et des conseils. C'était, enfin, la conséquence 
de l'apostolat de ces pieuses et zélées catéchistes, dont nous parlent 
les documents que nous venons de citer, et qui, en l'absence même de 
prêtres, réunissaient chez elles ou en des endroits sûrs les catholiques 

(1) Quelques-uns s'étaient rétractés publiquement et se réhabilitèrent par 
les souffrances de la déportation et d'un cruel martyre, d'autres par l'exil 
volontaire et une conduite tout apostolique après leur retour dans le 
diocèse. 
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fidèles et les enfants, pour leur rappeler les principes de la religion et 
vaquer aux exercices du culte. Il n'est que juste de rappeler ici le 
dévouement de ces femmes chrétiennes bourbonnaises, « catéchistes » 
volontaires et courageuses au point d'exposer leur vie, et d'attribuer 
une large part dans le retour à l'Eglise des habitants de notre région à 
ces admirables, dévouées et héroïques auxiliaires d'un clergé marty- 
risé sur les pontons d'Aix, réfugié chez les nations voisines, ou 
obligé de se cacher dans son propre pays. 

Devant ces manifestations de la foi séculaire qui affirmait tous 
les jours plus énergiquement et plus audacieusement ses saintes 
revendications, l'Autorité civile paraissait elle-même de plus en 
plus disposée à fermer les yeux sur le retour des bons prêtres et 
l'exercice du culte ; c'est ainsi que le sous-préfet de l'arrondissement 
de Gannat se montrait moins rigide sur la question de la presta- 
tion de serment, bien qu'il eut des raisons personnelles — pour plaire 
au pouvoir — de favoriser ceux qui se prévalaient de la a constitution 
civile » et qu; restaient aux yeux des jacobins, tout puissants encore, 
les remparts des prétendus droits de la société laïque. 

Aussi bien ces a constitutionnels » eux-mêmes, qui s'étaient sépa- 
rés de l'Eglise, et que l'on appelait alors « jureurs et^apostats », rétrac- 
taient en masse leurs serments (1) et demandaient une réhabilitation 
qui, après quelques épreuves et sur les témoignages de prêtres fidèles, 
leur était toujours accordée, avec une touchante bienveillance, par 
l'autorité ecclésiastique. 

(1) On trouve aux archives ecclésiastiques de Clermont, série Ab, liasse 2, 
cinquante-deux dossiers concernant la rétractation et la rékabilitation des 
prêtres assermentés dont les noms suivent : 

« 1, François Ancéaume, chanoine de Verneuil ; 2, Philippe Bardelot, curé de 
Mazérier; 3, Mary Bargheon, curé de Saint-Martin-d'Estraux ; 4, Pierre 
Barrât, curé de Afontord;5, Guillaume Besseyre, curé de Mayet-de-Montagne ; 
6, Claude Bourgoing, curé d'Ebreuil ^-l, Pierre Broussail, curé constitution- 
nel de Pitrnac (Ciernat ?) ; 8. Jacques Brun, vicaire à Saint-Nicolas-des Biefs; 
9, Jean-Baptiste Chassaing, curé de Creuzierle-Neuf ; iO, Jean-François-Régis 
Cheminât, vicaire de ^ruflf/ieat; 11, Antoine Chevalier, curé de Lonzat; 12, Gilbert 
Chocheprat, curé de Charmes ; 13, Jean Cochonnât, curé de Louchy ; 14, Jean 
Crolzler, capucin ; 15, François Cureyras, vicaire à Saint-Germain-des- 
Fossés; 16, Pierre Dabernat, curé àe Bègues ; 17, René Dagulllon, curé de 
NeuiUyle-Réal;iS, Joseph Dalexandre,curé de Nades;!^, Claude Delageneste, 
curé de Thionne ; 20, Annet Devaurelx, curé de Seuillet ; 21, Charles Dobell, 
curé de Souvigny-le-Thion ; 22, Pierre Dubost, curé de Châtel-Montagne ; 23, 
Jean-Baptiste Dufaud, curé de Cyprien(\); 24, Marien Dumas, curé de Saint- 
Nazaire ; 25, Louis Duranthin, curé de Saintes ; 26, Pierre Goutte, curé 
d'Aronnes; 27, Antoine Gros, vicaire à Saint-Pourçain ; 28, Aimé Gulllaud, 
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Après ce coup d'œil rapide sur la situation générale religieuse 
du département, vers 1802, il ne nous reste plus qu'à publier l'état 
général des prêtres de l'Allier tel qu'il fut alors établi par l'Autorité 
ecclésiastique de Clermont. 

Nous n'avons pas besoin, sans doute, de faire observer que ces 
renseignements ne sont pas complets et que dans cet Etat général, 
forcément succinct, on ne saurait trouver le « Curriculum vitœ » de 
chaque ecclésiastique. 

Il ne faut pas demander à un état sommaire, ce qu'on exigerait, en 
temps ordinaires, de dossiers sur « le personnel » préparés de longue 
main, par une administration qui n'a pas perdu de vue ses sujets... 
A la fin de la révolution, il n'était pas possible de réunir sur chaque 
prêtre de pareils documents (l).El Ta Etal» que nous présentons, fait à 
l'aide des renseignements éparpillés en plusieurs registres del'évêché, 
ne constitue qu'une réunion de n fiches ». Elles sont encore précieuses 
néanmoins, car elles indiquent déjà fidèlement -— souvent même 
par un simple mot — quelle était l'exacte situation de chaque prêtre 
au point de vue ecclésiastique ; et en ce sens, non seulement elles 

ciianoine à Verneuil; 29, Antoine Heraud, curé de Meillard; 30, Jean-Bap- 
tiste Jaladon, cur^ dCAbrest; 31, Jacques Claude Laboureix, chanoine de 
Bourhon'VArchamhaultj 32, Jacques Lavenir, curé de Liernols ; 33, Antoine 
Leclerc, curé de Marcillat ; 34, Gilbert Martin, curé de Gouise ; 35, Claude 
Michel, curé de Lafaye ; 36, Benoit Molinary, curé constitutionnel à'Escu- 
roUes; 37, Gaspard Monnet, curé de Saint-Marcel; 38, Jean-Baptiste Murgeon, 

curé de Cindré : 39, Jean Pages, curé de Saint-Germain-des- Fossés ; 40, 

Papon, curé de Baville (Creuse) ; 41, François Péreton, vicaire du Mayet- 
de-Montagne ; 42, Pierre-Jean Peyriô, curé de Bost; 43, Jean-François Priât (?), 
curé de Monteignet ; 44, Claude Quinery, desservant de Neuilly-en-Donjon ; 
45, Marien Ravel, curé de Charroux ; 46, Joseph Rigondat, curé de Villaines; 
47, Pierre Septier, curé de Saint-Séverien ; 48, Hubert Sèves, curé de derrières; 
49, Guillaume Tavernier, chanoine de Gannat ; 50, François Veauzy, curé de 
Besson ; 51, Louis Védrine, vicaire à la Pacaudière ; 52, Auguste-Nicolas Ver- 
ron, curé de Souvigny. » 

(1) Les registres des archives de l'évêché de Clermont constatent souvent 
la difficulté que l'autorité religieuse avait d'obtenir des renseignements 
complets. - Le rapporteur anonyme « de la conférence de Verneuil », archi- 
prêtré de Souvigny [Ab4-c.2] termine son rapport par cette déclaration 
significative : « Pour ce qui est de la conférence de Besson^ comme elle se 
trouve éloignée de trois, quatre, cinq, et six lieues d'icy, l'on na pas pu en 
prendre une exacte connoissance. On pourrait mieux s'en assurer par le 
missionnaire résident a Moulins, parce que c'est plus a sa proximité et que 
d'ailleurs je nay jamais eu de relation avec les paroisses qui en dépendent, 
et que n'y connoissant personne particulièrement, je ne saurois à qui me 
confier pour prendre les renseignements requis ; si avec le tems je puis m'en 
instruire au juste j'en ferai passer le plutôt possible. » 
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feront comprendre les décisions auxquelles s'arrêta Mb" de Dampierre 
pour la réorganisation du nouveau clergé de l'Allier, mais encore 
elles peuvent servir pour l'histoire de certaines paroisses qui, peut- 
être, ne possèdent pas, sur leurs premiers curés depuis la révolu- 
tion, d'autres renseignements que ceux fournis par les notes rapides 
de révêché de Clermont. 



ÉTAT RELIGIEUX DES ECCLÉSIASTIQUES DE L'ALLIER (M 

Vers 1802 (2) ' 

Adam Pierre. — Ex-curé de Gennetines, y réside, réhabilité [P.2,cl-Ab.51. 

Alligier Gervais. — De Clermont, 54 ans ; ex-curé de Saint-Bonndt de-Roche- 
fort, I P.2-c.l-Ab.5) ; constitutionnel [Ab.5 et 8]. Jureur obstiné 
[l*.2, cl]. — Alligier a prêté le serment, s'est retiré à l'époque de» la 
cessation à Clermont où il réside [P.2-C.1 et Ab.4-5 et 8], Cette com- 
mune de Saint-Bonnet-de-Rochefort est demeurée sans secours 
jusqu'aux fêtes de Pâques dernier, où elle se prononça en faveur 
d'un prêtre ordonné dit-on par Perrier {lévé^ut constitutionnel de 
Clermont) et qui avait été chassé de Blot où il était intrus — nota : la 
maison Ligondez, offre la table au prêtre catholique qui viendra 
s'établir à Rochefort, hameau dépendant de Saint-Bonnet où un 



(1) Nous disons de V Allier et non « résidents dans VA Hier », parce que 
nous avons pensé qu'il était bon de faire figurer dans ce tableau non seule- 
ment les prêtres qui, en 1802, exerçaient le ministère plus ou moins ouverte- 
ment dans l'Allier, mais encore ceux qui nés dans lé département étaient 
passés dans ceux du Puy-de-Dôme ou du Cher, soit pour s'y retirer, soit 
pour y apporter les secours de la religion. 

(2) Cet état religieux est fait à l'aide de documents des archives de l'évéché 
de Clermont provenant de diverses séries : — 1) [P.2-C.1] série, P. liasse 2, 
cote 1 : trois cahiers. Les noms y sont rangés par ordre d'arrondissement : 
MoNTLUçoN ET MouLiNS ; Gannat ; Lapalisse, et dans chaque arrondisse- 
ment par canton et par paroisse. Chaque cahier de renseignements a été 
établi séparément par le vicaire général ou le prêtre désigné dans chaque 
arrondissement par le Conseil ecclésiastique. Les arrondissements de Mont- 
luçon et de Moulins sont réunis dans ce même cahier, les renseignements 
concernant le premier semblent émaner de M. l'abbé Le Grotng, ceux du 
second, de M. fabbé de Lamousse. « L'arrondissement de Gannat» est ren- 
fermé dans un petit cahier in-4° de 10 pages où les noms sont inscrits sans 
ordre ; il a pour titre : « Liste des prêtres non assermentés et assermentés du 
canton et des environs de Gannat. » — Celui de Lapalisse, forme un cahier 
in-4o portant comme titre : « Etat des communes du département de VAllier 
avec des prêtres qui y résident, les pétitions ou lettres de recommandations 
et des observations relatives aux communes ou aux prêtres. » 

Ces divers cahiers paraissent avoir été rédigés entre 1801 et 1802 (Cfr les 
«fiches» de M. Bersagol, Bartholet, etc.) — à la fin de cette liasse se trouve 
un « Etat des prêtres jureurs résidents dans le département de l'Allier^ que 
nous désignerons sous la cote [P.2-c.r] et que forme un petit cahier in-8° 
renfermant des renseignements disposés sur 5 colonnes. 

— 2) [Ab. 4,c.] Série, Ab. liasse 4, ce sont les listes des « prêtres fidelles 
ou jureurs d'après les rapports des conférences » : nous avons donné plus haut 
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ecclésiastique zélé pourroit de là faire des moissons très utiles 
LP.2, c.l.J 

Alllx Jean-Baptiste. — De Montiuçon [Ab.5| : curé depuis 25 ans de Neuve- 
glise {aujourd'hui réunie à la paroisse d*Huriel), [P.2, cl — Ab. 5] 
desservoit en même temps St-Christophd (également réunie à Huriel) 
[F*.2,c.l] ; réside à Neuveglise, recommande par M. Chabot de TAllier, 
membre du Tribunat, pour une place de repos [Ab.5]. 

le détail de chaque cote de cette dernière liasse. — Ab4, cote i nous parait 
dater de 1802. 

— 3) [Ab.5] série Ab. liasse 5, cotes 1 à 5. « Registre contenant par ordre 
alphabétique Us noms des prêtres fidèles et réintégrés du diocèse de Clemiont, 
le lieu de leur origine, leur âge, le temps de leur ordination, leurs titres et 
fonctions avant et depuis la révolution. i802. • (Cinq registres de 0,28 de 
naut sur 0,19 de large ; papier sous couverture en parchemin provenant 
d'anciens antiphonaires; contenant 1.088 noms.) Chaque page de renseigne- 
ments est divisée en sept colonnes indiquant) le nom des prêtres ; 2) le «eu 
de Vorigine ; 3) Vàge et la date de V ordination ; 4) leur qualité de : fidèle ou 
de réintégré ; 5) le titre ou fonctions avant la révolution ; 6) le lieu de leur 
fonction et de leur résidence au moment où les notes ont été prises; 7) des 
observations. — Les noms des prêtres résidents dans l'arrondissement de 
Montiuçon sont toujours accompagnés dans la colonne des observations de 
ces cahiers, de la note ; « Voyez l'état de M. Legroïng ». Dans la colonne du 
« lieu de leur origine* on tro'uve parfois cette mention :* Moulins », « Mont- 
iuçon » ce qui ne veut pas dire que les prêtres en question soient nés pré- 
cisément à Moulins ou a Montiuçon, comme M. Aubergier par exemple dont 
le nom est suivi de celui de Montiuçon et qui est certainement né à Colombier. 
Ces désignations un peu générales signifient souvent que le sujet est né 
dans l'arrondissement du Préposé chargé de fournir des renseignements. — 
Enfin bien que les registres paraissent avoir été remplis vers 1^, il ne fau- 
drait pas croire que l'âge «assigné» à chaque prêtre qu ils renferment concorde 
toujours avec cette date ; cet âge correspondrait plutôt avec le moment où le 
renseignement a été recueilli par le Préposé ou le vicaire général. 

— 4) [Ab,6] série Ab. liasse 6: « Registre contenant par lettres alphabétiques 
les noms des prêtres fidèles et réintégrés, séculiers et réguliers; le lieu de 
leur résidence ; la note des pouvoirs en vertu desquels ils ont exercé soit 
avant soit depuis la révolution et celles des nouveaux pouvoirs qui leur ont 
été donnés par le conseil ». Cotts 1 à 18. — Cahiers papier, de 0,18 de haut, 
sur 0,17 de large. Chaque registre consacré a une lettre de l'alphabet, est 
divisé en quatre colonnes indiquant : a) le nom, b) le lieu de la résidence, 
c) la note des pouvoirs, et d) les observations.) — Ces cahiers renferment de 
nombreuses mentions de prêtres approuvés • par Mgr de Bonal, de Fri- 
bourg, en f796 ». On y trouve aussi assez souvent la formule suivante : 
« Approuvé par M. de Gévaudan.. pour toutes sortes de fidèles, même des 
religieuses, absoudre des cas réservés à l'éveque diocésain, bénir des mariages 
et administrer les autres sacrements et d'user des bénédictions réservées 
jusqu'à la révolution dans tout le diocèse, sous la réserve expresse qu'il ne 
pourra pas licitement user des dites facultés, sans être muni du consente- 
ment des curés ou desservants des paroisses qui en sont pourvues ». — A 
propos de M. Bouchet, on lit : « Jusqu'en décembre 1795 a été muni 
pendant la seconde persécution de pouvoirs généraux pour le diocèse »... 

— On voit aussi d'après les liasses 5 et 6 de la série Ab. oue l'administration 
tenait largement compte des desiderata de ses prêtres C'est ainsi que pour 
Coiffier Christophe, communaliste d'Ambert, desservant à Grandval, le 
registre des observations de la liasse 5 dit : « répugnerait à s'éloigner, et 
surtout à aller au département d'Alliem !...— Voir encore la fichedeM.Coste 
de Ceilloux. 

— Enfin, nous citons parfois un document des Archives Nationales dont 
nous avons parlé déjà dans nos notes, coté dans le fonds : P,*ix2i, n<* 316, 
et dont nous répétons le titre : « Tableau des ecclésiastiques fonctionnaires 
du département de VA Hier qui ont prêté le serment ordonné par la loi du 
S6 décembre i790, qui l'ont prêté avec restriction ou qui Vont refusé. Et en 
note : Arrivé le 5 avril 1791). » 



BB^BpHMH 



I. PRÉPARATION. - § 2. L*Enquête Ecclésiastique 59 



{ Amadon Claude. — Principal du collège de Magnac [P.2, cl] ; réside à 
, Montluçon [P.2, cl— Ab.5]. 

Amblard Jacques. — De Montor ; né en 1765 ; prêtre fidèle ; missionnaire du 
clergé; desservant à Gerzat [Ab.5]. 

\ Amy Claude. — Ex-curé de Trevol [P.2, cl] ; depui» 1779 [P.2, cl — Ab.5] ; 
1 y réside ; 53 ans ; réintégré [Ab.5]. 



Anceaume François. — Chanoine de Verneuil avant la Révolution [ Ab. 5 et 
6] ; 45 ans ; réintégré; réside à Verneuil ; dessert Saulcet, demandé 
par des particuliers [Ab.5]; a reçu depuis sa réhabilitation des pou- 
voirs généraux ; assez bon sujet pour les talents; approuvé comme 
vicaire [Ab.6]. 

Armenaud. — Chanoine de Montluçon [Ab.5]. — (Est-ce le même que : Artne- 
naut Henri-Etienne Armenaud qui, pour se conformera l'art. 17 de 
la section 3 du décret de police extérieure des cultes du 7 vendé- 
miaire, déclarait le 27 vendémiaire an iv (9 oct. 1795) choisir pour 
l'exercice du culte catholique l'enceinte de l'église N.-D. de Mont- 
luçon, qu'il quitta pour Saint-Pierre, en le déclarant à la muni- 
cipalité, le 24 fév. 1796 (5 ventôse?). — (Cfr. Abrégé des actes des 
assemblées délibérantes, par Alexis Giraud (p. 169 et 170). 

Armillon Etienne. — De Lesoux ; né le 24 novembre 1757 ; fidèle; vicaire à 
BillyrAb.5J ; jusqu'en septembre 1789 LAb.6] ; puis aumônier-confesseur 
des Ùrsulines de Montferrand depuis septembre 1789 jusqu'en sep- 
tembre 1792; approuvé par M. Micolon, sans restriction, pour tout 
le diocèse et jusqu'à révocation; continué comme ci-dessus et pour 
bénir le mariage par M. Solignat [Ab.6] ; exerce à Clernr ont ; secré- 
taire général du diocèse; prêtre depuis la fin de 1781 [Ab.5]. 

Astier. — De Mauzun [P.2, cl] ; ou de St-Genest-Champanelle [Ab.5] ; âgé 
de 55 ans [P.2, cl] deteans(?!) [P.2, cl| ; curé de Creuzier-le-Vieoz 
au moment de la révolution rP.2, cl— P.2, cl' — Ab.5]; curé jureur 



[P.2, cl — Ab.5] ; est desservant à Creuzier- le -Vieux, où il réside 



^Ab.5] ; adhère au concordat [P.2, cl]. 



Aubergier Louis. — De Moulins (i7 faut entendre par là évidemment le chef- 
lieu du département, car M. Aubergier était né à Colombier) ; 5S ans ; 
fidèle [Ab.5] ; desservant Colombier [P.2, cl]; curé de Colombier; y 
réside; en marge « mort» [Ab.5] ; Ht s'agit ici de l'ancien syndic du 
Chapitre de Saint-Nicolas de Montluçon). 

Aubergier Patrocle. — De Moulins ; (Ab.5 devraitdire plus exactement : de 
Colombier); né le 23 avril 1737; fidèle; ex-curé du diocèse de Bourges; 
aumônier-confesseur de la Visitation deClermont rAb.5], avant la révo- 
lution [Ab.6] ; réside et exerce à Clermont [Ab.5| ; approuvé comme 
simple prêtre [Ab.6]. — Dans le registre [Ab.5], une feuille indique 
la liste des ecclésiastiques qui fréquentaient le plus habituellement 
la Cathédrale et se rendaient les plus utiles. A/. Aubergier y figure 
avec cette mention : « ancien curé ; est un excellent prêtre, ses ser- 
mons sont goûtés ■. 

Aubignat François. — Né le 29 juillet 1767; constitutionnel ; prêtre ordonné 
par M. Perier; vicaire au Donjon ; pension de 800 fr. [Ab.5]. 

Aupetlt-Durand Gilbert-Marie. — Curé d'Hyds [P.2, cl — Ab.5] ; âgé de 
62 ans; réside à Hyds [Ab.5]. - (Dxi«21, n«316 dit qu'il prêta ser- 
ment), 

Aury Jean. — Curé d'Hérisson depuis 1779 [P.2, cl], depuis 23 ans ; âgé de 
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57 ans {il était né à S^-Amand en 1745) > fidèle (il est certain pour- 
tant qu'il prêta serment. Cfr. D^ix 21, n<» 316) ; réside à Hérisson ; de- 
mande d'être conservé [Ab.5].— [Il s'agit ici du député de V Assemblée 
nationale). 

Ausonne François. — Agé d'environ 40 ans; originaire du diocèse de Char- 
tres ; ancien chanoine de Verneuil ; prêtre retracté, non réhabilité ; 
n'ayant fait et ne faisant aucune fonction ecclésiastique ; résidant à 
Verneuil [Ab.4'|. 

Au$8«ndon Pierre. •— DeClermont; âgé de 50 ans ; réintégré; avant la révol. 
curé de Saint-Hilaire ; y réside; demande d'être rapproché de Cler- 
mont [Ab.5 et P.2,c.lJ. 

Avinat Claude. — De Nohanent (P.d. D.); né en octobre 1765; fidèle; n'étoitpas 
prêtre (à la révolution) ; vicaire à Gannat ; non pensionné [Ab.5]. 

Ballleau Simon. — Curé de Pierrefitte [P.2, cl - Ab.51 depuis 1768 [P.2, cl] ; 
âgé de 68 ans [Ab.S] ; réhabilité depuis 1800 [P.2, cl] ; réintégré à la 
fin de 1800; réside à Pierrefitte depuis l'époque de la révolution; 
demandé par les habitants [Ab.5]. 

Bainville François. — De Moulins ; 60 ans [P. 2, cl] ; ancien curé du diocèse 
de Bourges [P.2, cl], à Aurouôr dit P.2. cl* ; exerce à Toulon rP.2, 1]; 
intrus à Toulon ; malœ famœ f P.2, l'J. — A propos de Toulon, 
Ab.4, cl dit : aucun prêtre (en 1798 ?); le titulaire est mort. 

Banière Jean-Pierre-Antoine. — De Valcivières; né le 31 août 1743; curé de 
Gharmeil (?) ; fidèle {^Cependant le document D^ix. 21, n» 316 des A rc/ii- 
ves nationales le dit avoir prêté serment.) ; desservant à Valcivières 
(Puy-de-Dôme, arr. et c d'Ambert) ; approuvé comme curé, actuelle- 
. ment curé de Valcivière ; pension de 1000 fr.; lettre par laquelle M. 
Banière expose que l'air ae Valcivière, quoique son pays natal, est 
trop vif pour sa santé ; si elle se rétablit, M. Banière est disposé à 
aller où il sera envoyé ; desservant à Domaise [Ab. 5-6j. 

Barbarin. — Absent; était, à la révolution, résident à Couleuvre [P.2, cl]. — 
(Il avait prêté serment [Dxi*21, n« 316]. — (Ab.5 cite un Barbarin 
Jean^ né le 17 fév. 1744; demeurant à Augnat, avec une pension de 
800 fr. Est le même, ou un parent f ) 

Barbât. — Originaire de Marsenat; constitutionnel [Ab.4, c 3?] ; 76 ans; à la 
révol. curé de Sussat ; sans fonction [P.2, cl'] ; — (un autre Barbât 
était curé de Montord). 

Bardelot Philippe. — De Clermont; 61 ans [Ab.5J; ancien curé de Mazerier 
[Ab.5, 6, 71; desservant à Etroussat,y réside [Ab.5,6|; a reçu depuis 
sa réhabilitation des pouvoirs en vertu desquels il travaille à 
Etroussat; approuvé comme desservant [Ab.6] ; âe;é de 55 ans [Ab.4, 
C.8 qui l'appelle Berihelot] ; curé titulaire de Mazerier ; qui avoit 
prêté le serment, il s'est rétracté depuis peu ; le dit sieur a exercé 
a Bègues, à Sauzet, à Gannat et autres lieux; a fait des mariages 
et autres actes de juridiction ; les habitants de Mazerier sont pion- 

tés dans la plus profonde ignorance et très insouciants relativement 
la religion. Tel est l'état de toutes les paroisses qui ont conservé 
leurs curés schismatiques [P.2, cl]. 



Bargheon Jean-Joseph. — De Mariol ; né le 27 février 1758 ; fidèle ; à la révol. 
curé de Montperrouz (aujourd'hui réuni à Saint-Léon) [Ab 5 qui le 
dit âgé de 44 ans] ; provisoirement à Chàleldon. — .Supplique des 
habitants de Chateldon en faveur de M. Bargheon ; — desservant à 
Ris I Ab.51. 
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Bargheon — De Mariol [Ab.5] ; 68 ans [P.2, cl — Ab.5] : ancien curé de 
' Saint-Martin-d'tstreaux (Loire) ; réintégré ; [Ab.5 le dit ailleurs 

' fidèle ?] ; réside à Mariol ; desservant à Saint-Martin ; démission- 

I naire [Ab.5] ; curé à Sussat [P.2, cl — Ab.5 qui ajoute : il vint à 

I Mariol ; demanda à être placé près du lieu de son origine ; dessert 

Mariol] ; — Ab.4, 5 dit en parlant de Mariol « Mariol n'a point de 
curé, mais deux messieurs Bargeon dont l'un est curé de Sussat 
insermenté. et l'autre curé de Saint-Martin-d'Estraut avant le 18 fruc- 
tidor. — {Il semble quil y ait là une confusion avec Jean-Joseph Bar- 
§heony resté fidèle curé de Montperroux et Vautre qui était curé de 
aint'Martin'd'Estreaux avant la Bév. et depuis desservait Mariol 
et Sussat.) — Ab.6 dit de M. Bargheon qui résidait à Mariol ; 
« curé de Sussat ; approuvé depuis la révolution par Mgr de Bonal 
sans restriction, y compris les dispenses de mariages depuis le 
3 (degré) inclusivement jusqu'au 4« aussi inclusivement; est absent 
de sa paroisse ; n'a pas fait usage depuis deux ans des pouvoirs 
de dispenser ; n'est pas connu du Conseil ; approuvé comme curé; 
réside à Mariol; ancien curé de Saint-Martin-d'Estreaux ». 

Barillot Jean-Baptiste. — De Moulins; né le 6 octobre 1760; fidèle ; n'étoit 
pas prêtre ; ordonné le 24 septembre 1803; vicaire à Gusset [Âb.5]. 

Barrât. — Prêtre intrus; exerce à Montord; originaire delà |>aroissede Teilhet 
(P.-d.D.); publiquement retracté et non réhabilité ; retiré chez ses 
parents [Ab.2] ; — Ab.4 avait constaté que : « Montord étoit sans 
prêtre ♦ [sans doute vers 1798 ou avant que Barrât vint exercer). — 
{On trouve aussi dans Ab.5: Barrât Pierre, né le 12 novembre 1754, 
réintégré, desservant à Virlet, avec pouvoir de simple prêtre. 
Est' ce le même f) 

Barry. — De Billom ; n'étoit pas prêtre ; a été intrus d'ordre; constitu- 
tionnel ; vicaire de Saint- Pourçain ; pension de 800 fr. [Ab.6]. 

Barthelet. — De Moulins, étoit curé de Tronget ; 70 ans ; retiré à Moulins ; 
exercé aux Carmes ; a été vicaire épiscopal [P.2, cl']. — {Il avait 
prêté le serment ; Dxix 21, n» 316.) 

Barthomeuf François-Gabriel- A djutor. — Originaire de Clerraont [P.2, cl 

— Ab.4, cl] ; 53 ans ; | P.2, cl'] ; avant la révolution curé de Boucé 
[P.2, cl' — Ab.5] en 1772 [Ab.l] ; jureur ; a livré ses lettres [P.2, cl 

— Ab.4, cl I ; apostat [P.2, cl'] ; assermenté ; non retracté [Ab 4, cl'] ; 
réside à Varen nés; sans exercer [P.2, cl'J; n'a pas repris ses fonc- 
tions depuis 1793; paisible et insouciant ; peu estimé avant la révo- 
lution [P.2, cl]. 

Bastide Jean-Pierre. — Du diocèse de Saint-Fiour ; né le 18 juillet 1741 ; 
constitutionnel ; desservant à Toulon ; sans pouvoirs ; pension de 
1000 fr. [Ab.5J. 

Batissier Jean-Marie. — 56 ans ; curé d'Augy depuis 22 ans ; y réside 
[Ab.5]. — {H avaitprêté serment ; Dxix 21, n«> 316, —voir d'ailleurs la 
note 2 de la page 37 de la présente étude. 

Baudonnat Guillaume. — Originaire d'Auvergne ; âgé d'environ 50 ans ; 
avant la révolution, cure depuis 1772 à Saint-Léopardin ; exerce depuis 
3 ans à Besson, comme jureur ; non retracté [Ab.4, cl — P.2, cl'J. 

Beauvals Antoine. — De Gannat; avant la révolution communaliste [Ab.5] ; 
vicaire à Gannat [Ab.5, 6] ; 40 ans ; fidèle [Ab,5] ; en note : • jureur 
d'égalité »>, (ce qui est confirmé par Ab.8 et P.2, cl); retracté; réha- 
bilité [Ab.8] ; travaille à Gannat en vertu de pouvoirs généraux ; 
sujet médiocre'; approuvé comme vicaire [Ab.6]. 
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Bechet Joseph. -^ Du diocèse de Limoges ; réintégré ; desservant à Vonssac 
rAb.5l. 

Bechonnet Charles. — 35 ans; chanoine régulier de Sie-Geneviève ; a prêté 
le serment de l'égalité; a prononcé devant Couton un discours rempli 
d'impiétés, en livrant ses lettres de prêtrise et son bréviaire qu'il 
ydéclara être une femme importune. Son discours fut imprimé par 
ordre de Couton au nombre de 2.000 exemplaires [P 2, cl]. — Reli- 
gieux Genovefain, constitutionnel, instituteur à Gannat | Ad.4, c.8] 

Beilin Jean. ~ Intruft à Domérat [P.2, cl], depuis 1792; mémoire contre 
lui [P.*?, cl']. (21 s'agit sans doute ici dun ancien vicaire de Notre- 
Dame de Montluçon, gui avait prêté serment [Dxix21, n* 316]. 

Benoit Denis. — 62 ans [Ab.51 ; curé de Lonrouz-Hodement depuis 26 ans 
[Ab.5 — P.2, cl] ; fidèle ; réside à Louroux-Hodement, canton d'Hé- 
risson ; désire y être maintenu pour être à portée de recevoir des 
secours de sa famille [Ab.5]. 

Benoit Pierre. — 41 ans [P.2, cl] ; desservant Barrais (aujourd'hui Barrais- 
BussoUes) ; lettre de M. Benoit à M. Mercier par laquelle M. Benoit 
lui rappelle ce qu'il lui a promis à cette époque [P.2, cl] ; M. Be- 
noit, originaire de Riom-les-Montagnes; âgé d'environ 45 ans; avant 
la révolution vicaire à Ambert [Ab.i^ cl et Ab.5| ; aujourd'hui 
desservant la paroisse de Barrais et environs [Ab.4, cl] ; 46 ans, et 
prêtre depuis 21 ans ; fidèle ; desservant à Barrais, puis à Varen- 
nes-sur-Têche [Ab.5]. 

Benoit PiFRRE. ~ Agé de 42 ans, prêtre depuis 17 ans ; desservant de 
Heaulne (sic/) depuis 17 ans [P.2, ci — Ab.5]. 

Bequas des Gagères Nicolas. -^60 ans; desservant de Theneuille [P.2, ci — 
Ab.5]. — Voir Desgagères. 

Beraud Sébastien. — De Moulins ; ancien curé de Billy — (en 1798, il n'y 
avoit, dans cette paroisse, aucun prêtre) ; mort à Moulins [Ab.4, cl]. 

Berger du Jonais. - Voir Dujonais. 

Bergogne Emeric. — Né le 15 avril 1749 ; fidèle ; vicaire à Beaurey, à Vendat, 
desservant aujourd'hui Vendat rAb.5]. — Ab.6 ajoute : Est rentré 
en 1795 avec l'approbation de M. Solignac, a obtenu de M. Begon 
la prolongation de ses pouvoirs pour trois ans à dater du 10 no- 
vembre 1798. 

Bergognon. — Ancien prêtre de Valigny; (comme origine, car le curé de 
Valigny au moment de la révolution était M, Pincauteau qui avait 
prêté serment : Dxix21. n«» 316) ; y réside depuis 1792 [P.2., cl]. 

Bernard Gabriel. — Demeurant à Gipcy [Ab.5]. 

Bernard Jacques. — Ancien curé de Vonronz (aujourd'hui de la paroisse de 
Varennes); embarqué et mort sur les vaisseaux rAb.4, IJ; {H s'agit 
ici en effet de L'ancien curé fidèle de Vouroux-tes- Varennes, ne à 
Vichy, mort à 69 ans, le S7 août i794 et enterré à Vile Madame). 

Bersagol Jean-Baptiste. — 47 ans [Ab.5J : curé depuis 1788 rP.2, cl], depuis 
14 ans, de Gosne, canton d'Hérisson ; y réside [Ab.5 — P.2, c.lj. — 
(// avait prêté serment : Dxix21, no316.) 

Berthe Jean. — 55 ans, réintégré, résidant à La Prugne [P.2, cl]. 
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Berthelage Jean. — Réside à La Prugne ; prêtre depuis environ 33 ans ; 
approuvé depuis 1797 pour tout le diocèse avec les cas et bénédic- 
tions réservés; travaille depuis 4 ans et demie dans la paroisse de 
La Prugne ; approuvé provisoirement comme desservant ; sujet très 
médiocre ; à déplacer lorsque les circonstances le permettront [Ab.6]. 

Berthelage Michel. — De Bert ; né le 25 mai 1761 ; réintégré ; vicaire à Bert 

[Ab.51. 

Bartheiot. — (Voir Bardelot Philippe.) 

Berthollet Jean-Baptiste. — 56 ans ; fidèle [Ab.5] ; curé depuis 26 ans de 
Denenille, canton de Montluçon; y réside [Ab.5— P.2, cl] ; — (Dxix 21, 
n» 316 le dit pourtant avoir prêté serment). 



Bessayre ou Besseire Guillaume. — 50 ans; prêtre depuis 25 ans rÂb.5'1 ; 
âgé de 51 ans [P . 2, c. 1] ; curé de Hayet-ae-Hontagne ; réintégré [Ab.5J ; 
depuis 1795 rP.2« c. 1] ; approuvé depuis sa réhabillilation d'une ma- 
nière générale et indéterminée [Ab. 6] ; réside au May et. Pouvoirs de 
curé pour trois lieues à la ronde ; est demandé par les habitants de 
la paroisse [Ab.5 et 6]. Pétition du maire et des habitants du Mayet 
pour obtenir cette cure en faveur de M. Bessayre, leur pasteur. Lettre 
de recommandation pour le dit, dé M. Mourner du Mayet, au nom 
des âmes [P. 2, c. 1]. 

Binoure Jean. — 41 ans ; aumônier de l'hôpital de Gayette, résidant à Mon- 
toldre [P. 2. cl]. — (A « Montoldre», en 1798, Ab. 4, cl dit : il n'y a 
aucun prêtre). 

Biot Jean. -^ Curé jureur de Gressanges [P. 2, c 1]. 

Blateyron. — De Moissac ; 32 ans ; prêtre dépuis 4 ans ; fidèle ; n'étoit pas 
prêtre (en 93) ; réside à l'hôpital, vicaire à Saint-Pierre de Moulins ; 
on demande qu'il soit maintenu à l'hôpital [Ab. 5]. 

Boiron Philippe. — De Charroux [P. 2, c. 1] ; né le 19 décembre 1738 [Ab. 5] ; 
curé de Tizon {aujourd'hui de Bellenaves) ; a été dénonciateur ; 
scandaleux dans ses mœurs [P. S, cl']; exerce à Tizon comme maire; 
obstiné ; exerce sans pouvoir ; pervertit les fidèles ; pension de l.CXX)fr. 
[Ab. 5]. 



Boirot. — DeVicçL-Bourbonnais [^Ab. 5] ; prêtre fidèle (?I) [Ab. 6]; — réintégré; 

* ■ le ; hors de service à cause <f 
cahier des pouvoirs [Ab. 5] 



curé de Veauce (après fHQl) ; y réside ; hors de service à cause de ses 
infirmités ; n'est pas inscrit dans le cal 



Boisset Jacques-Gilbert. — De Thiel ; 52 ans, et 24 ans de prêtrise ; béné- 
dictin de Cluny [Ab.5] ; fidèle [Ab. 5 — P.2, c 1]; desservant de Dcm- 
pierre [Ab. 5]. 

Boisset Marien. — 45 ans; vicaire à Désertines ; y est desservant [Ab. 5 — 
P. 2, c 1]. (Voir : Jaladon), 

Boivin François. — D'Aigueperse ; né le 6 juin 1742 ; fidèle ; curé de Bègues et 
depuis chantre de N.-D. d'Aigueperse ; desservant à Charmes puis 
desservant à Saint-Myoh [Ab. 5]. — Ab. 6 dit, en citant Boivin : réside 
à Aigueperse ; ancien curé de Bègues ; (te document veut parler d'une 
époque postérieure à la révol., car en 1791 c'est M, Dahemat qui était 
cure de Bègues) ; chanoine d'Aigueperse; a reçu les pouvoirs géné- 
raux en vertu desc]uels il travail à Aigueperse ; assez bon sujet ; 
approuvé comme vicaire. 
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Bonnefont Claude. — Vicaire à Bord puis à Saint-Clément les-Hontagnes, et 
enfin à Bord où il est resté jusqu'à la révolution; prêtre depuis 1778; 
muni des pouvoirs généraux pendant la révolution ; a constamment 
exercé à Billiom ; approuvé comme vicaire [Ab.6]. 

Bonnefont Pierre. — D'Ally (Haute-Loire, ou Cantal) ; 68 ans et 43 ans de prê- 
trise; réintégré ; curé de Harcenat [Ab.5, c.6] ; y réside, pouvoirs de 
curé et de préposé [Ab.5] ; curé deMarcenat; retracté en septembre 
1791 ; a continué ses fonctions depuis le 27 novembre 1791 jusqu'au 
23 mars 1792 ; autorisé, quelque temps après la réclusion qu'il a 
subi, à reprendre par intérim des fonctions et à user des pouvoirs 
généraux et extraordinaires ; réhabilité en forme en 1796 et muni 
des pouvoirs les plus étendus pour tout le diocèse et durant toute 
la persécution; autorisé en 1799 parle Conseil à dispenser du 3» degré 
et au-dessous de consanguinité et d'affinité ; nommé en dernier lieu ; 
Préposé par le Conseil avec des attributions y annexées — d) main- 
tenu et approuvé comme Préposé [Ab.6.] 

Bonnefont Benoit. — Agé de 66 ans, curé d'Avrilly; intrus à Saint-Martin- 
d'Estreaux [P. 2, cl']. — (Dxix21, n« 316, dit en effet qu'il prêta ser- 
ment), 

Bordage. — Agé d'environ 40 ans ; n'a voit pas prêté le serment de la consti- 
tution civile, il avait prêté celui ae l'Egalité, exerce les fonctions 
à Chaptuzat sous les ordres du curé scnismatique d'Aigueperse ; a 
été rénabilité, exerce publiquement à Cognai (Lyonne). rP.2, cl] ; 
— cette dernière paroisse « vacat», par la mort de M dit [Ab. 7]. 

Bostmembrun Pierre. — Curé de Pallières ; desservant à Saligny ; pension 
de 800 f [Ab.5]. 

Bougainviile. — Agé de 72 ans ; ancien curé de Vemusse ; marié ; faisant 
l'office d'instituteur; réside à St-Pourçain sur-Sioule [Ab.4, c.4].— 
(naturellement il avait prêté serment : Dxix 21, n'316). 

Bougarei François-Claude. — De Gannat ; 68 ans ; fidèle [Ab.5] ; prêtre 
respectable ; réside à Biozat [Ab.6J ; communaliste de Gannat 
avant la révolution [Ab.5, c.6] ; était desservant à Biozat [Ab. 5] 
avec M. Bourdier [Ab.6) — demandé par les habitants concurem- 
ment avec M. Bourdier [Ab.5]. 

Bougarei Charles. — De Gannat LAb.4, c.72. — Sexagénère [P.2,c.l] ; 64 ans 
. [Ab.4c.7] ; avait prêté le serment de l'égalité et livré ses lettres 
de prêtrise fP.2, cl] ; rétracté rAb.4, c.TJ ; réhabilité [P.2, cl] ; 
réintégré [A D.4, c7] ; ( il doit y avoir confusion dans cet énoncé des 
registres de Clermont, entre les deux Bougarei. Il est certain en 
effet que Bougarei Charles était curé de Biozat en i79i, qu'il prêta 
serment mais eut-it 'le temps d'être « réintégré » f car ù fit partie 
du premier envoi en déportation, et mourut en route,à Angouleme, le 
30 décembre 1793). Ab.4, c.7, dit d'ailleurs : Biozat vacat par la 
mort de M. Charles Bougarei, en déportation. 

Boulet Emmanuel-Philibert. — Curé de St-Pierre de Montluçon rP.2, cl — 
Ab.51 ; infirme et hors de service LAb.5]. (Il avait îf>rêté serment : 
Dxix21, n«316. 

Bourdier Antoine. — De Denones ; né le 13 janvier 1764; fidèle [Ab.5] ; 
n'a prêté aucun serment [P.2, cl]; vicaire à Gréchy [Ab.6] et à 
Biozat [Ab.4, c7] — [Ab.5, c6] ; est revenu depuis peu des pays 
étrangers où il avait été déporté; exerce publiquement à Biozat 
fP.2, c.l]; ex-desservant à Biozat avec Bougarei ; anc communa- 
liste de Gannat [Ab.6, c.4] ; a successivement travaillé à Biozat en 
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vertu de pouvoirs généraux, — d) très bon sujet et fort bon prêtre 
[Ab.6J ; demandé par les habitants de Biozat conjointement avec 
« M. Bougarel •>. {Ces derniers mois sont rayés) [Ad. 4, c. 5].Dxix21, 
n" 316, peut-être par erreur, ledit cependant avoir prêté serment (?) ; 
il était alors vicaire à Biozat. 

Bourdier Gilbert. — 82 ans ; vicaire à Âigueperse lAb. 5] ; bénédictin 
[P.2, cl, — Ab.5] : réside à Bourbon l'Archamoault [Ab. 5] ; hors 
de service [P.2, cl]. 

Bourgoing. — De la Bourgogne ; 66 ans ; curé d'Ebreoil [Ab. 5] ; rétracté 
[Ab.61 î réintégré [Ab.5, et 6] ; exerce au Vernet-sur-Ecoles |Ab. 5|; 
approuvé depuis sa réhabilitation pour tout le diocèse et spéciale- 
ment pour VcrnetsurTEcoles [Ab. 6] ; pouvoir de curé [Ab.Sj. 

Boussac Antoine. — De Moulins; fidèle; vicaire à St- Pierre de Moulins 
TAb. 5]. — {It s'exila en Italie. Nous avons publié, en i899, éC abord dans 
la Quinzaine bourbonnaise, puis dans la collection des Curiosités 
bourbonnaises « le journal de voyage de M, Vabbé Boussac^ du 
13 sept. 1702, en juillet iSOo * sous lé litre : Itinéraire d'un prêtre 
bourbonnais • déporté >, pendant la révolution française). 

Boutoul. — Curé de Vitray ; assermenté ; absent [P.2, cl]. — (Dxix21 
n«» 316 qui Vappelle : Bontoux. dit en effet qu'il prêta serment). 

Bouyot Jean. — Originaire de Souvigny ; âgé d'environ 44 ans [Ab.4, c 11; 
46 ans dit [Ab.5] ; avant la révolution, curé de Vallon, en 17B8 
[Ab.4, cl P.2, ci] ; réintégré [Ab.4, cl — Ab.6] ; réside à 
Souvigny [Ab.5, c.6] ; pouvoirs de simple prêtre [Ab.5] approuvé 
pour la partie du diocèse de Clermont dans laquelle il réside, confor- 
mément à l'ordre envoyé au conseil [Ab.6]. — (La paroisse de Vallon 
est desservie par un prêtre marié dit P.2, c 1). 

Brandely Pierre-François. — 66 ans ; cordelier (o Montluçon) [Ab. 5] — P.2, 
cl]; réintégré [Ab.5]; réside à Montluçon [P. 2, cl], à Clermont 
dit [Ab.5] qui, en marge^ porte : « Décédé ». 

Breuil Antoine. — D'Eglizolles ; né en 1766 ; fidèle ; n'étoit pas prêtre ; vicaire 
d'Arfeuilles-la-Palisse ; non pensionné [Ab. 5]. 

Brody Jean-Baptiste. ~ 60 ans [Ab.5]; curé depuis 25 ans de Quinssaine 
[P.2, cl — Ab.5]; y réside et dessert Quinssaine [Ab.5]. 

Brousse Goutte Antoine. (Voir Goutte Brousse.) 

Brulon Félix [Ab.5]. Denis [P.2, c*.!]. ~ De Cusset ; 52 ans ; fidèle (!) [Ab.5] ; 
curé de Saint-Félix [Ab.5] — P.2, cl] ; y réside ; demande d'être placé 
à Saint-Félix ou à Ma^net si sa paroisse y est réunie [Ab.5]. Lettre 
de M. Brulon à Monseigneur pour le supplier à raison de ses infir- 
mités de ne pas le déplacer de Saint-Félix ou de le placer dans le 
lieu auquel sa paroisse sera réunie. — Note de Monseigneur : • Faire 
attention spéciale, on le croit marié » [P.2, cl]. — (Dxix21, n« 316, dit 
qu'il avait prêté serment.) 

Brulon. — De Cusset; 42 ans [Ab.5]; religieux Minime [Ab.5, et 6. — P.2, cl]; 
fidèle ; vicaire à Greuzier-le-Neui [Ab.5] ; desservant de Creuzier-le- 
Neuf [P.2, cl — (Voir Chassaing) ; réside à Creuzier-le-Neuf ; a reçu 
des pouvoirs généraux et exerce à Greuzier en vertu des dits pou- 
voirs — d) ; bon religieux; approuvé comme vicaire [Ab.6]; — Ab.4, cl 
cite un autre Brulon du Mayet, déporté en Italie, âgé d'environ 
40 ans (?). 
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Brun Jacques. — De Montferrand [Ab.5] ; né le !•' octobre 1750 ; vicaire à 
Saint-Nicolas-des-Biefs [Ab.5-6] ; rétracté du serment civique (sic) 
rAb.6] ; réintégré [Ab.5] ; résidîe à Montferrand [Ab.5-6] ; pension -de 
800 fr. [Ab.5] ; — muni depuis la révolution de pouvoirs généraux qui 
lui ont été révoqués, et rendus avec des réserves ; d) approuvé comme 
simple prêtre [Ab.6]. 

Brun Jean. — De Saint-Diery (Puy-de-Dôme) ; né le 24 septembre 1756 ; 
fidèle ; vicaire de Hontaigu le-Blin ; — desservant provisoirement à 
Saint-Diery [Ab.5]. 

Bruneau Jean-Marie. — D* Aigueperse ; né le 6 novembre 1761 [Ab.5] ; réside 
à Saint-Pourçain ; vicaire à Saint-Pourçain avant la révolution [Ab.6]; 
prêtre intrus de la paroisse de Lorige ; rétracté; réintégré [Ab.4, c.2j; 
— a reçu depuis sa réhabilitation des pouvoirs généraux en vertu des- 
quels il a travaillé à Aigueperse et travaille à Vensat en qualité de 
desservant ; d) sujet ordinaire ; approuvé comme desservant [Ab.6]. 

Burelle Jacques. — De Varennes-sur-Allier ; 63 ans [Ab.5] ; curé de Thiel 
depuis 1768 [Ab.5-6 — P.2, cl] ; jureur [Ab.6] ; réintégré [Ab.5] ; 
réside à Thiel [Ab. 6] ; — pouvoirs de simple prêtre [Ab.5] ; approuvé 
des vicaires généraux, pour les paroisses environnantes du diocèse 
de Clermont ; — d) demande s'il peut travailler dans les paroisses de 
Lafaye-Malefey et Chappeaux [Ab.6]. 

Burelle. — Agé d'environ 48 ans ; originaire de Varennes-sur-Allier ; ancien 
curé dans le diocèse d'Autun ; rétracté dans le même diocèse et de 
plus réhabilité et approuvé pour Verneuil et les environs par le 
missionnaire envoyé de Clermont ; résidant à Moulins, faisant fonc- 
tions d'instituteurs particulier des enfant de M. Droiteau [Ab. 4, 
C.2]. — [Ab.4. C.2. signale en outre : Burelle (Pierre) ancien curé de 
Montaigu-le-Blin déporté et mort en Suisse. (Il avait refusé le serment : 
Dxix 21, n«» 316.) 

Caillot Jean- Baptiste. — De Louroux-de-Beaune ; 57 ans, et 29 ans de 

êrêtrise [Ab. 5] ; curé de Reugny [P.2, cl — Ab. 5] ; desservant à 
leaulne ; désire y être maintenu ; demandé par les habitants 
[Ab.5]. — (fl avait" prêté serinent : Dxi.\21, n» 316.) 

Caillot Pierre. — (Curé de Neure) ; desservant Lurcy [P.2, cl]. 

Camus. — Était curé de Sales (aujourd'hui rattaché à St- Germain- de-Sales). 
{Tl avait prêté serment : Dxix21, n» 316.) — [Ab.4-5], dit en parlant de 
Sales : « Vacat par la mort de M. Camus. » 

Cantat Gilbert. — De Moulins ; fidèle ; a exercé à Verneuil (il en était curé 
à la rév.) durant la révolution, tantôt à Bransat ; demandé à 
Verneuil par les habitants [Ab. 5]. (Il avait prêté serment : Dxix 21, 
n» 316.) 

Carton Gilbert. — De Ferriêres ; 48 ans ; fidèle [Ab.5] ; vicaire à Ferrières, 

Î>uis à Rongères [Ab.5-6] Desservant à LaPrugne ; — demandé par 
'adjoint et les habitants de la commune [Ab.5] ; deux suppliques 
des habitants de Ferrières dont l'une demande M. Carton pour 
desservant, l'autre réitère la même demande et supplie instamment 
qu'il ne leur soit pas envojré de jureur. 

Au moment de la révolution il étoit vicaire ; a desservi la paroisse 
de Rongères de l'agrément et en l'absence du curé nommé député 
aux Etats-Généraux ; a reçu les pouvoirs accordés aux missionnaires, 
dessert la paroisse de Ferrières en vertu des susdits pouvoirs ; — 
d) M. Carton natif de Ferrières où il éprouve des désagréments dé&i- 
roit la paroisse de LaPrugne, dont une partie s'adresse à lui; 
approuve comme desservant de La Prugne [Ab.6]. 
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Cave. — Déporté ; on ignore sa résidence, et s'il est rentré ; on le signale 
comme résident à Montluçon ; demandé pour Ainay (le Château) 
[P.2, cl]. 

Ceissat Jean-Claitde. — De Riom ; né le 24 février 1751 ; fidèle ; vicaire au 
Mayet-de-Montagne et dans les derniers temps à St-Clément [Ab.51 ; 
approuvé depuis 6 ans pour St-Clément de Montagne où il a travaillé 
3 ans ; prorogé par M. Solignat pour tout le diocèse [Ab.6] ; auj, 
réside à Riom [Ab.6-7] aumônier de l'Hôpital [Ab.5j ; approuvé 
comme aumônier de l'hôpital général [Ab.6]. — (Dxix21, n»316, ledit 
avoir prêté serment). 

Chaboissier Etienne. — De St-Etienne-sur-Cesson ; ancien curé de Champeix 
(P.-de-D , arr. d'issoire); desservant à Maillet et Givarlais [Ab.5]. 

Chaileton (ou Chalton). — Originaire de St-Gérand-de-Vaux ; âgé d'environ 
44 ans; avant la révolution, vicaire à St-Pourçain ; ensuite intrus à 
St-Voir ; assermenté [Ab.4, cl]. 

ChampomiePi -^ 36 ans; curé intrus de Buzière-la-Grue ; réside à Echas- 
sières ; sans fonctions [P.2, cl']. 

Chandorat. — Ancien curé de Sanlzet ; — Ab.4 dit : Saulzet, vacat par la 
mort en déportation de M. Chandorat. 

Chapelle Gilbert. — Dominicain ; réintégré ; réside à Moulins fP.2, cl — 
Ab.5]. 

Chapon Pierbe. — Né 24 fév. 1735 ; Chartreux [Ab.5 — P.2, c] ; réside [P.2, cl] 
et dit la messe à Huriel [Ab.5]. ' 

Charbonnel Guillaume, de Pauliac (diocèse de St-Flour) ; né le 24janv. 1749; 
réhabilité ; desservant à Chezelle, Sénat, et Taxât [Ab.5] ; {il était 
vicaire de Beaune, au moment de la révolution^ et avait prêté le ser- 
ment : Dxix 21, n° 316). 

Charramont Jean. — Originaire des environs de Chartres : [Ab.6] ; âgé 
d'environ 54 ans ; avant la révol. curé dans le diocèse de Chartres, 
aujourd'huy desservant à Varennes (sur Tèche) [Ab.4, cl — Ab.6]. 

— A reçu des pouvoirs très étendus de Mgr de Bonal, renouvelés par 
M. Solignat ; — d) travaille (à Varennes) du consentement de ses 
supérieurs et écrit pour savoir à quoi s'en tenir ; ne peut être approuvé 
que sur l'autorisation de ses supérieurs [Ab.6]. 

.Charrier Jacques, à Souvigny [Ab.5]. 

Chassaing Jean-Baptiste. — De Riom [P.2, cl — Ab.5] ; réintégré [Ab.5] ; 
curé de Greuzier-le-Neuf [P.2, cl — Ab.5] ; réside à Clermont [P.2, cl 

— Ab.5] ; réside à Clermont [P.2, cl — Ab.4, cl et 5] ; vieux et 
infirme [P.2, cl] ; âgé d'environ 70 ans [Ab.4, cl]. 

• 

Chassey. — D'Autun ; a été intrus à Gh&telperron ; exerce à St-Hilaire ; 
marié,. divorcé, retracté, relaps, exerce encore [P.2, cl']; {c'est peut- 
être le même que Chasset dont parle le document des Archives natio- 
nales (pxï^21, n° 316), qui aurait eu comme prénoms ceux de « Fran- 
çois-Mathieu », et qui était, au moment de la révolution, vicaire de 
Jaligny où il prêta serment), 

Chauderon Nectaire. — De St- Victor ; né le 4 fév. 1738 [Ab.5, — P.2, cl] ; 
fidèle (1) rAb.4, cl et Ab.5 — Dxix21, n«» 316, le dit avoir prêté serment } ; 
curé de Ghappeau [Ab.5 6] ; absent [P.2, cl] ; réside provisoirement 
sur la paroisse de. . avec pouvoirs de Préposé, provisoirement 
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[Ab.5] ; — approuvé généralement pour le diocèse et nommé préposé 
pour ie canton de St-Nectaire avec les attributions y annexées. — 
d) maintenu Préposé jusqu'à ce qu'il puisse se rendre dans sa 
paroisse [Ab.6]. 

Chaumeil Louis. — Né ie 22 novembre 1732; demeurant à Marcillat [Ab.5]. 

Chaumeton Jean-Baptiste. — 61 ans (?); curé depuis 1772 de Hesples, canton 
d'Huriel ; y réside [Ab 5] ; — {Dxix2i, n» 316, le dit avoir prêté serment), 

Chaussade François, — Du Cantal ; âgé de 60 ans [P.2, c 1] ; curé jureur de 
La Chapelle sous- Gusset [P.2, cl' — Ab 5] ; y réside ; demandé par 
les habitants [P.2, ci]. — Ab.4, c.3, à propos de la Chapelle,, dit : « A 
son curé jureur et non rétracté. » 

Chautard François. — Né le 30 octobre 1762; fidèle [Ab,5 — P.2, cil; curé 
de Venas, canton d'Hérisson ; — desservant à Saint-Amand-ïluche- 
Savine (Puy-de-Dôme, ar. d'Ambert) ; — supplique des habitants pour 
le conserver comme curé [Ab.5]. 

Chauvigny de Blot| du Viviei% Gilbert. —39 ans ; 14 de prêtrise ; fidèle ; réside 
à Saint-Gai, près Efbreuil ; — recommandé pour être placé avantageu- 
sement [Ab.5> — (Voir, dans cette étude, le passage qui se rapporte 
à ce bon prêtre, p. 53.) 

Chefaud. — Ancien cordelier ; faisant l'office d'instituteur; réside à Sain t- 
Pourçain-sur-Sioule ; marié à une religieuse [Ab.5]. 

Cheminât Jean-François-Régis. — Né le 2 janvier 1745; vicaire à Brughas ; 
réintégré : réside à Billom ; vicaire a Saint-Loup, pension de 800 fr. 

[Ab.5]. 

Cheminât Pierre. — Capucin [Ab.4, c.8] ; âgé de 65 ans ; a fait le serment 
d'égalité et donné ses lettres [P.2, c 1] ; jureur [Ab 4,8]. 

Chevalier Antoine. — 67 ans; curé du Lonzat [aujourd'hui de la commune 
de Marcenat), réside à Saint-Pourçain ; pouvoirs de curé [Ab.5]. — 
Antoine Chevalier, âgé de 66 ans, originaire de la paroisse de Ser- 
vant, curé du Lonzat, réintégré et envoie par le département de 
Moulins sous la surveillance de l'administration de Saint-Pourçain 
où il réside, exerçant les fonctions du culte catholique dans la petite 
babilone et paroisses circonvoisines autant que les circonstances luy 
permettent, me procurant depuis Noël dernier le seul bonheur des 
vrais chétiens, je dis d'entendre la sainte Messe, et de recevoir les 
sacrements grâce dont bien des bons chrétiens sont privés, {ainsi 
s'exprime le rapporteur de Ab.4, c.4). — M. Chevalier, muni depuis 
la révolution de pouvoirs généraux en vertu desquels il travaille à 
Saint-Pourçain et dans les environs, — d) approuvé comme curé [Ab.6]. 
— Ab.4, C.2, à la fin du rapport sur les prêtres de Saint-Pourçain et 
de Verneuil, dit : M. A. Chevalier tient ses pouvoirs de M. de Gévau- 
dan, il vous prie de parler de luy à M. Begon. — A propos deBrans- 
shtf Ab.4, c.4 écrit : sans prêtre, M. Chevalier y va dire la messe, 
fêtes et dimanches, dans la chapelle de M. Semyn. 

Cheville Jean. — Né le 21 novembre 1765 ; vicaire à Domérat, pension de 
800 fr. [Ab.5]. — Intrus d'ordre ; n'a pas exercé depuis 7 à 8 ans; 
réside à Montluçon ; absolument inepte [P.2, cl']. 

Chocheprat Guillaume. — De Gannat ; 76 ans ; curé de Charmes [Ab.5] ; curé 
jureur, a fait tous les serments, a cessé ses fonctions depuis la 
Terreur [P.2, cl] ; rétracté [Ab.4, c.7] ; réintégré [Ab.5] j réside à 
Gannat [Ab.é] ; démissionnaire; a reçu depuis sa réhabilitation les 
pouvoirs généraux en vertu desquels il travaille à Charmes en 
qualité de desservant [Ab.6] ; pouvoirs de desservant [Ab.4-5]. 



m 
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Clerc Jean. — Curé de Neoilly- en Donjon ; réside à Saint-Fargeau (Loire) 
[P.2, cl].— (/Z avait prêté serment : Dxix21, n» 316.) 

Constant Michel. — De Montluçon ; 61 ans ; curé de Saint Priest de la Harpe 
{aujourd'hui d' Arpheuitles, canton de M ar cillât) ; réside à Montluçon 
[Ab.5 — P.2, cl] ; en marge: « mort» ; ^{d'après D^ix 21, n» 316, i7 a uait 
prêté serment. 

Corné. — De Cusset : chanoine de Cusset ; aumônier de l'iiôpital de cette 
ville [Ab.5]. 

Costa de Ceilloux Guillaume — 40 ans ; réside sur la paroisse de Trezioux 
approuvé d'une manière générale et illimitée poUr tout le diocèse par 
M. Solignat et continué par M. Mercier ; dit habituellement la 
messe, exerce les dimanches et fêtes. — d) disposé à accepter les 
places que le Conseil lui destinera ; demandé par les habitants de 
Trezioux qui ne voudraient pas de M. Bâtisse. Le Conseil n'a point 
accueilli sa demande. — Sujet médiocre et approuvé comme vicaire 
et envoie en cette qualité à NizeroUes [Ab.6]. 

Cottet François. — 52 ans; bénédictin, intrus [P.2, cl'] ; réside et exerce à 
SouYign^ [P.2, cl' — Ab 5]. — Ab.4, cl dit de lui: «Cottes, de la 
Suisse, àçé d'environ 48 ans, avant la révolution religieux bénédictin 
de la maison de Souvigny ; aujourd'hui intrus au dit lieu. 

Couchard. — Capucin, a été vicaire intrus de La Palisse, ensuite curé intrus 
au même lieu ; a fait tous les serments : a été, dit-on, dénonciateur ; 
exerce actuellement à Sainte-Croix de Gannat le ministère de mort. 
60 ans [P.2, cl]. 

Couchonnet François [Ab.5], ou Couchonnat [P 2, cl], ou Cochonnât [Ab.4, 
c4] ; 71 ans ; fidèle (!) [Ab.5]. -- (Dxix 21, n" 316 le dit avoir prêté ser- 
ment]; curé de Valignat; y réside [Ab.5]. 

Couchonnet. — D'Aigueperse ; 40 ans : curé de Lonchy ; réside à Gannat; ne 
fait depuis longtemps aucune fonction , scandaleux dans ses mœurs : 
reconcilié, et demandé par ses paroissiens [P.2, cl']. — A propos de 
Louchy Ab.4, c.4 dit : • Sans prêtre, M. Cochonnât (!) intrus vient 
de temps en temps, mais n'officie point. 

Courtois Jean-Baptiste-Gaspard. — 63 ans; curé de Ghazemais; y réside 
[Ab.5 — P. 2, cl]. — [D'après Dxix21, n«» 316, il avait prêté serment). 

Crolzler François. — Originaire de Sorbiers [Ab.4, c.2J ; 55 ans; curé de 
Longepré (aujourd'hui de Neuilly-le-Réal) [P.2, cl] en 1778 environ; 
assermenté, non rétracté [Ab.4, cl]. — Juratus, absque moribus et 
doctrina (note de M. le curé de Jaligny) ; — réside à Sorbier [P.2, cl 
et 1'] ; maire de Sorbier [Ab.4, cl]. 

Crolzler Jean. — Originaire de Montcombroux [Ab.4, cl — Ab.6]; 54 ans 
[Ab.5]; religieux capucin [Ab.5 — P.2, cl - Ab.4, cl] dans la pro- 
vince de Grégène ; s'étant rendu intrus à Marly-l'Evêque, diocèse 
d'Autun [Ab 6]; a été intrus à Toulon : réhabilité depuis 2 ans [P.2, 
cl]; réintégré le 22 juin 1801. — d) approuvé comme simple prêtre 
pour les malades [Ab.6] ; réside à Bert sans pouvoirs [Ab.5] ; lettre 
de M. Croizier qui demande des pouvoirs pour la commune de Bert 
ou son changement, et inclinant toutefois pour Bert où il expose que 
les habitants le désirent; pétition des habitants en sa faveur [r.2, 
cl]. Parlant de Bert. Ab. 1 dit : « Il n'y a aucun prêtre, si non Jean 
Croizier, avant la révol., religieux capucin ; a cessé d'être asser- 
menté. » 
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Cuissot. — De Moulins ; 63 ans : Adèle ; yicaire à Hoolins ; y réside ; lettre de 
recommandation pour le conserver à Moulins à cause de ses infir- 
mités [Ab.5]. — P.2, ci signale, en outre, à Moulins : Cuispot, ex- 
jésuite. 

Cureyras François. -^De Piausat; né le 3 avril 1759; le mot « fidèle )i a été 
effacé et remplacé par celui de réintégré; avant la révol. vicaire à 
Saint-Germain -des-FoJSés [Âb.5]; a reçu depuis sa réhabilitation les 
pouvoirs généraux en vertu desquels il travaille à Pàausat et quelque 
fois dans Tes paroisses voisines. — d) Est destiné pour Sauvagnat où 
sa douceur et sa prudence lui assure le fruit de son ministère [Ab.6]; 
demandé par une supplique pour être curé de Saint-Germain des- 
Fossés [Ad.1]; desservant à Sauvagnat, près Issoire [Ab.5]. 

Dabernat Michel. — Curé de la Chapelle d'Andelot (aujourd'hui de la paroisse 
de Saint- Priest-d'Andelot) [Ab.5] ; rétracté [Ab.8] ; réintégré [Ab.5.] 
Y réside ; pouvoirs de curé [ Ab.5-6] (en 1798). — Cette commune a des 
secours de messieurs d'Artonne qui y viennent exercer le culte 
publiquement. Les habitants sont peu religieux. Le curé Dabernat 
est absent; il est réintégré. [P.2, cl]. 

Dabernat Pierre, titulaire de Bègues. — Bègues est absolument abandonnée : 
son curé légitime avoit prêté serment ; il s'est, dit-on, rétracté depuis 

f)lus d'un an. Le peuple est peu disposé en faveur du catholicisme ; 
e curé s'appelle Dabernat. En marge : la commune est très pauvre ; 
on pourrait la réunira Mazerier. On y exerce le culte publiquement, 
en mission. [P.2, cl]. 

Dabernat est rétracté, réintégré et s'est retiré aussy {allusion à 
Michel Dabernat) en son pays [Ab.8] à Chaussenac (Cantal, arr. de 
Mauriac) ; approuvé comme simple prêtre [Ab.5]. 

Dadini — A Bresnay, il n'y a aucun prêtre, le titulaire marié, N. Dadin, ori- 
ginaire de Moulins qui demeure dans le diocèse de Bourges [Ab.4,c. 1] 

Dagonnin François. — 50 ans; fidèle ; desservant Iseure (à la révolution) ; 
desservant à Gannay-sur- Loire : [Ab.5 — P.2. cl]: demandé par les 
habitants [Ab.5]. — (Dxix 21, n» 316, dit qu'il était vicaire diseure et 
qu'il prêta serment). 




[Ab.5]. — Approuvé depuis la révolution comme curé ; a été réin- 
tégré. On présume au'ayant perdu ses pouvoirs pour avoir célébré 
dans Téglise contre la défense des supérieurs, il a été rétabli. [Ab.6]. 
— {Il avait prêté serment : Dxix 21, n» 316). 

Dalexandre Joseph-Anne. — 66 ans ; orig[inaire de Randan ; curé titulaire de 
Nades ; rétracté ; réintégré ; y réside ; [Ab.5 et 6]. En marge de Ab.5 : 
« mort ». 

Dalmasse Kuen Charles-François. — 51 ans [Ab.5]; curé depuis 20 ans de 
LigneroUes; [Ab.5 — P.2, cl] ; y exerce et occupe la place de maire 
depuis Tan viii. [P.2, cl]. — {Il avait prêté serment, Dxix 21, n^ 316). 

Danteilt — 58 ans ; fidèle ; aumônier du château de La Palisse, réside à 
' Apchon [Ab.5]. 

Dantigny Jean-Baptiste. — 44 ans ; curé depuis 15 ans de Viplaiz ; desser- 
vant de Viplaix [Ab.5 — P.2, cl] — (Dxix 21, n» 316; le dit avoir 
prêté serment). 

Dantigny François. — • 52 ans ; réside à Viplaix [Ab.5 — P.2, cl] — [Est-ce 
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le même que Dantigny Jean^ ancien curé de Nassigny, qui prêta 
serment ^] 

Dantigny Louis-Xavier. — 43 ans ; desservant de Couleuvre [Ab.5 — P.2, cl] ; 
(vicaire de Cérilly au moment de la révol.): (il prêta serment dapres 
DXIX21, n» 316). 

Darnaud — Ancien vicaire de Theneuille, déporté : sur le point de rentrer. 
[P.2, cl] ; — {il avait prêté le serment : Dxix 21, n° 316). 

Darnault Claude (Pierre ?) — De Buxières-la-Grue ; ancien vicaire de Deux- 
Chaises [Ab.5]. 

Daugien — De Cusset ; 63 ans ; curé jureur de Langy ; réside à Cusset ; 
exerce. [P.2, cl]'. 

Dauphin Jean- Baptiste. — De Vernines (Aurières) (Puy-de-Dôme); né le 
9 février 1755 ; fidèle ; curé à la révol. de La ChapeUeauz-Ghasses ; 
réside à Vernines, désiré par les habitants [Ab.5. — P.2, cl]. — 
(Dxix 21, n" 316, confirme son refus de prestation de serment), 

Debertaud Pierre. — De La Prugne ; 46 ans ; fidèle ; vicaire à Saint-Remy- 
sur-Thiers ; demandé par les habitants comme desservant. [Ab.5]. 

Debioux Pierre. — De Montluçon ; 35 ans; exerçait à Saint-Hilaire ; y est 
desservant. [Ab.5] ; (à propos du curé de St-Hilaire, en 1791, Dxix 21, 
n° 316 dit : le curé est malade, mais se soumet par lettre). 

Decampi — De Saône-et-Loire; 45 ans; intrus à Montaignet dont le curé est 
marié ; réside à Montaiguet ; sine moribus ; — pétition des habi- 
tants, appuyée par une lettre de l'adjoint pour conserver M*" De- 
camp ; — deux lettres contre M. Decamp où l'on renvoie aux 
témoignages du vicaire général d'Autun et des prêtres les plus 
recommandables du diocèse ; — exerce depuis 18 ans, a tenu une 
conduite affreuse avant la déportation, et depuis, ces vols sont si 
publics qu'il ne pourroit faire aucun bien surtout dans le canton 
[P.2, cl*]. — Marchand de fer, notaire public, prédicateur d'impiété ; 
dénonciateur des prêtres catholiques. 

Décampa. ~ De Moulins; fidèle; vicaire (avant la révol.) de St-Pierre de 
Moulins ; v réside ; pouvoir de simple prêtre [Ab.5] ; mérite la con- 
fiance [Ab.6], 

Delablachèrei de Grenoble ; fidèle ; recommandé par M. de Bartillat pour 
être placé à Lamaids ou à Nocq [Ab.5] — {Il s'agit sans doute ici de 
Antoine Lavigny Lablachère, ancien chartreux, résident à lAage 
{St-Martinien), 

Delafoulhouze Louis-Michel. — De Courpières ; 76 ans ; fidèle ; ex-curé de 
St-Gérand de-Vaux, réside à Courpières [Ab.5] ; a reçu de M. Solignat 
des pouvoirs généraux et illimites ; approuvé comme simple prêtre 

[Ab.6]. 

Delage. — Curé du Venrdre [P.2, cl]. — (Dxix 21, n* 316, dit qu*il prêta ser- 
ment), 

Delage Pierre. — 58 ans; curé de Isle-sur-Marmande (Isle-et-Bardais), exerce 
à Isle [Ab.5-P.2, cl]. 

Delagenette Louis-Charles. — De Moulins [Ab.5, cl et 5] ; 32 ans; réinté- 
gré ; curé de Thionne [Ab.5] avant la révolution, en 1787 environ 
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[Ab.l]; démis de son titre depuis sa réhabilitation; nommé desservant 
de la dite paroisse par M. de Gévaudan et approuvé pour tout le 
diocèse avec les cas et bénédictions réservés, la faculté de bénir les 
mariages, avec les dits pouvoirs prorogés pour deux ans, et depuis, 
de 6 mois en 6 mois par le Préposé du canton [Ab.6] ; desservant à 
Bessay [Ab.5] ; — P.2, cl, renferme la note suivante : Sine moribus, 
sinedoctrina et malce famœ ; — réintégration de (par) M. le curé de 
Jalligny. 

Delaire Antoine. — Originaire de Boucé ; âgé d'environ 53 ans ; avant la 
révolution, chanoine de Gnsset ; assermenté, non rétracté; à Boucé 

[Ab.l]. 

Défaire Guillaume-(Jacques). — 58 ans ; curé de St-Ennemond depuis 26 ans; 
y réside [Ab.5— P.2, cl]. {Il prêta serment : Dxxi 21, n» 316). 

Delamousse Nicolas. — Ancien vicaire général de Clermont; fidèle; desser- 
vant provisoirement Notre-Dame de Moulins [Ab 5 — P.2, ci]. — 
(Ce fut et prêtre êminent qui réorganisa le culte dons les arrondisse- 
ments de Moulins et de La Palisse ; il Joua ahrs un râle considé- 
rable et tout apostolique j et mourut cure de St-Pierre de Moulins). 

Delarbre Antoine. — De Gusset, né le 7 mars 1745 ; fidèle ; desservant aux 
Martres-sur-Morge avant la rév. et depuis [Ab.5]. 

Delarebardiôre Alexandre. — Curé de St-Palais [Ab.5, P.2, cl]; y réside 
[Ab.5]. —,(Il prêta serment : Dxix 21, n° 316). 

Delaroche Julien. — 53 ans ; desservant du Vilhain ; depuis 13 mois [Ab.5] ; 
depuis 1801 [P.2, cl]. 

Delepaud Baptiste. — Originaire de Moulins; âgé d'environ 42 ans [Ab.l] ; 
avant la révol. religieux chartreux ; desservant de Besson où il 
réside [P.2, cl] ; a exercé depuis deux ans comme jureur; aujour- 
d'hui il a cessé [Ab.l] ; — Ab.5 dit : réintégré ; desservant à Besson ; 
demandé par les habitants et recommandé par Mgr l'évèque d'Orléans, 
— et Ab.6 : a reçu depuis sa réhabilitation des pouvoirs pour Bresnay : 
sujet très médiocre; approuvé comme vicaire. 

Delestang François. — 52 ans, ordonné depuis 28 ans ; curé d'Huf iel depuis 
1781, réintégré ; y réside ; demande par les autorités et les habitants 
d'Huriel [Ab.5 — P.2, c 1]. 

Delevaux. — Résident à Gharrouz [Ab.5]. — [Il s*agitsans doute ici de l'ancien 
curé de Monétay -sur- Allier que Dxix 21, n» 316, dit avoir prêté 
serment. 

Deligny Gilbert. — De Gannat ; 60 ans [P.2, cl] ; 58 ans ; a fait tous les 
serments ; a été vicaire intrus de Ste-Croix de Gannat ; curé intrus 
de Salles ; a livré ses lettres de prêtrise et est aujourd'hui greffier 
près le tribunal criminel et civil [P.2, cl] ; — Ab.8 au mot : Ligny, 
dit : constitutionnel jureur. 

Delpiroux Jean. — 52 ans; aujourd'hui desservant à Vernusse [Ab.5]. 

Demenitroux Antoine. — DeSaint-Sauvier; y réside, sens fonctions depuis 
7 ou 8 ans; — notaire [P.2, cl ]. 

De Pons du Fourn (eux ?). — De Cusset : fidèle; chanoine de la cathédrale; 
vicaire général du diocèse de Clermont [Ab.5]. 

,'^ 
Depresles Antoine. — De Voussac ; 36 ans [Ab.5] ; prêtre en 1792 [P.2, cl] ; 
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n'étoit pas prêtre à la prestation de serment ; réside à Chappes ; des- 
tiné provisoirement pour Ghavenon, désire y être conservé, sinon 
d'être placé dans le voisinage [Ab.5]. 

Desbret Pierre — De Cusset [Ab.S — P.2, cl] ; 45 ans : ancien professeur de 
philosophie à Thiers [Ab.6] ; fidèle, [Ab.5]; arrivé récemment de la 
déportation [P.2, cl]; réside à Cusset]. [Ab.5.] 

Deschamps Antoine. -- 60 ans [Ab.5] ; ancien chanoine d'Huriel [P.2, cl]; 
réside à Saint-Victor ; demandé par les habitants [Ab.5]. 

Deschamps de Bisseret Jacques. — Né le 25 avril 1760 rAb.5] ; chanoine à 
Saint-Just de Lyon rP.2, cl] ; fidèle ; réside à Montluçon [Ab. 5] ; à 
Lavaux-Saint-Anne [P.2, c.lj. 

Deschery Marien. —40 ans; desservant aujourd. à Ghamblet [Ab.5 — P.2, cl]. 

Desgagôres [Bequas]. — Curé de Saint-Aubin; approuvé pour Theneuille 
[P.2, cl] ; — (il avait prêté serment : Dxix 21, n» 316). — (Voir Bequas 
des Gagères). 

Desmaroux Gilbert. — De Montaigut-en-Combraille; 56 ans ; curé de Saint- 
Pardouz-les-Eaux (La Petite- Marche) ; jureur; réside dans sa pa- 
roisse; y exerce, il a même exercé quelque temps dans la paroisse 
de Moureille [Ab.5 et 11]. 

Desvaux ou Devaux Etienne. — De Saint-Priest ; 47 ans ; curé de Montvicq ; 
y réside [Ab.5 — P.2, cl] ; — (i7 prêta serment : Dxix 21, n» 316). 

Desvaux Pierre. — De Saint-Priest ; desservant à Target ; demandé par les 
habitants [Ab.5]. 

Desvaureix Annet. ~ D'Aigueperse [Ab.l] ; né le 17 août 1735 [Ab.5]; curé de 
Senillet, avant la révol. ; réside à Aigueperse ; approuvé depuis la 
révolution d'une manière générale et illimitée ; travaillée Aigueperse; 
assez bon sujet ; approuvé comme vicaire [Ab.6]; — très infirme, hors 
d'état de conduire même une petite paroisse [P.2, cl] ; — (il avait prêté 
serment : Dxix21, n«»316). 

Dherat Jean. - De Busset, né le 27 septembre 1732; 66 ans; fidèle; curé de 
Ghardes; y réside: pouvoirs de curé de Saint-Rémy-sur- Thiers 
[Ab.5] ; — (un autre Jean Dhérat^ chanoine de la Sainte-Chapelle 
d' Aigueperse, fut le 6« du deuxième envoi à Rochefort). 

Diannyere Charles. — Ancien curé de Sanssat ; se cache, exerçant à Biom ; 
63 ans [Ab.l]. — (Dxix 21, n»316 dit qu'il refusa le serment). 

Dogier André. — Curé jureur de Langy [P.2, cl]. — Ab.4, cl dit : A Langy, 
il n'y a aucun prêtre; le titulaire assermenté, non retracté, demeure 
à Cusset ; — en marge de Ab.5 on lit : « mort ». 

DoNvier Jean-François. — Du Cantal ; 60 ans [Ab.5] ; curé de Sainte-Croix 
de Gannat [Ab.5-6] ; fidèle [Ab.5] ; déporté modo en Allemagne 
[Ab.S] ; — rentré tout récemment [Ab 6]; réside à Gannat avec des 
pouvoirs de curé ; désire y être maintenu ; curé de Saint-Pourçain. 
Ab.5, qui ailleurs le dit : desservant à Espinasse; demandé par les 
habitants; — et d'après Ab.6: réside à Saint- Vincent (?) ; Bon sujet; 
d'une bonne conduite et bien capable de conduire unejparoisse, mais 
d'un tempérament faible surtout depuis son retour d'Espagne. 

Doun (?) — Carme ; exerce aux Carmes de Moulins; a été .vicaire épiscopal ; 
on le croit marié [P.2, cl']. 
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Dubessay Antoine. — De Volorre (P.-de-D.); âgé de 50 ans; avant la 
curé d'Huvert {aujourd'hui de Liernolles) en 1780 environ ; in^ 



renvoi, 
intrus à 
Sorbiers [Ab.l, - P'.2, cl ] ; — réside à Sorbiers sans exercer ; a été 
intrus : abaque moribus, sine fide et malœ famaSt (note de M. 4e curé de 
Jaligny [P.2, cl]. 



Dubost Pierre. — 50 ans; curé de ilhfttelmontagne ; réintégré ; réside à Châ- 
telmontagne [Ab.5] ; approuvé depuis sa réhabillitation par M. Soli- 
gnat avec des pouvoirs généraux accordés aux missionnaires jusqu'à 
révocation [Ab.6] ; — supplique des habitants pour la conservation de 
M. Dubost qui a été vicaire ou curé de cette commune depuis 
26 aus ; demandé même par le maire [P.2, cl]. 

Dubouchat Bernard. — Originaire de Gros-Loup, diocèse d'Autun (paroisse 
de Saligny); âgé de 72 ans; avant la révol. curé de Ghaveroche, en 
1748 environ ; assermenté, marié ; réside à Thionne [Ab.l]. — (Dxix, 21 , 
n" 316, dit qu'il prêta serment.) 

DucrouXi — Desservant de Garnat [P.2, cl] (c'est le même qu'Antoine Ducroux^ 
semi'prébendé de N.-D. de A/ou/tns, qui fut le 5* du deuxièm,e envoi 
sur les pontons et un des rares survivants de nos martyrs Bourbon- 
nais ; curé de Beaulon), 

Dujonet ou Jonais (Berger du Jonais). ~ 60 ans ; chanoine de Moulins et 
conseiller au baillage; fidèle; réside à Moulins. [Ab.5]. 

Duffaud (ou Du/faix) Jean-Baptiste. ~ De Clermont [Ab.7] curé de Saint- 
Gyprien [auj. paroisse de Saint-Germain- de-Satles) ; rétracté ; réin- 
tégré [Ab.5 et 7]. — . Mort » dit [Ab.4]. 

Dufour François. — De Sazeret ; 59 ans ; curé de Germigny ; exerce à Saze- 
ret; désire y être maintenu ; demandé par les habitants. [Ab.5 — 
P.2, cl]. 

Dufour Pierre. — Du diocèse de Lyon [Ab.6], —de Màcon ; fidèle ; approuvé 
dans son diocèse ; réside à Fernôres, sans pouvoirs [Ab.5]. — 
Approuvé seulement par un certain nombre de personnes soit de la 
paroisse de Ferrières, soit de quelques autres par. des environs — 
ne paroit pas devoir être continué [Ab.6]. 

Dupieux François-Louis. —71 ans ; curé de Beaulon, depuis 28 ans [P.2, cl] ; 
réhabilité; y réside, [kh.b]. — (Il avait prêté serment : Dxix21, n° 316.) 

Dupont (le jeune) Antoine. — De Moulins ; vicaire à Saint-Jean de Moulins ; 
fidèle ; desservant de Thiel [Ab.5]. 

Dupont Claude (l'aîné ?) de Monlins ; fidèle ; réside à Moulins [Ab.5]. — 
(Cest Vancîen vicaire de Saint- Pierre-des- M enestr eaux que Dxix 21, 
n*» 316, nous montre, en effit, refusant de prêter le serment). 

Duprat Julien. —52 ans ; curé de Mazirat (sans doute vers 1800) ; y réside. 

[Ab.5.] 

Dupui8-8alnt-Martin Claude- Hector. — Né le 5 novembre 1752 ; curé de 
Bourbon -rArchambault ; fidèle (il avait en réalité prêté serment mais 
s'était rétracté peu après^ arguant de sa bonne foi. Voir : le canton 
de Bourbon-l'Archambault, par M. Grégoire, p. 60, 62); curé d'Es- 
curolles ; pension de 800 fr. [Ab.5]. 

Du puis-Saint-Martin Philibert (frère du précédent). — Né le 5 avril 1754) ; 
chanoine de Bourbon ; fidèle (?) ; vicaire à EscuroUes [Ab.5]. 
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Durand Pierre- Joseph. — De Moulins ; 49 ans ; Principal des écoles de 
Gusset ; fidèle ; réside à Cusset, avec pouvoir de simple prêtre. 
[ Ab.5]. — {Il fut le iO^ du 'premier envoi sur les pontons.) 

Duranjon Jean-Baptistf. — Réside à Ainay-le-Château [Ab.5]. [Ce devait 
être le frère d'Etienne Duranjon^ Recollet de la maison de Tours, 
qui fut le li^ du 1" envoi sur les pontons^ et qui mourut le 9 nov. 1794 
et fut enterré au fort Vaseux.) 

Durantin Jean. — De Randan ; né le IG mai 1752 ; prêtre depuis 23 ans ; curé 
de Sorbiers ; fidèle ; réside à Sorbiers ; pouvoirs de curé rAb.51. 
Approuvé généralement pour tout le temps de la persécution [A b.6j. 
desservant de Beaumont-les-Randan [Ab.5]. (Dxix 21, n*» 316, con/irme 
le refus de serment ) 

Durantin r.ouis. — De Randan ; curé de Souittes {aujd. de St-Pourçain-sur- 
Sioule); réintégré ; desservant à La Féline ; est demandé par les 
habitants [Ab.5]. — Ab. 4 dit de lui : prêtre assermenté, non retracté ; 
ne faisant aucune fonction. - Ab.4, au contraire, après avoir donné 
son âge, 66 ans, laisse entendre qu'il exerce à Paray-sous-Briaille. 

Dure! (ou Durel. Etienne, — De St-Gervais ; vicaire à Billy ; fidèle ; réside 
à Clermont ; approuvé comme professeur de théologie [Ab.5] ; ap- 
prouvé avant son retour de. la déportation par M. De Pons avec le 
E ou voir d'absoudre des cas réservés à Mgr l'Evêque et muni des 
énédictions réservées ; autorisé de plus à bénir les mariages partout 
où il n'y auroit point de prêtres fidèles en exercice : le tout pour 
toute l'étendue du diocèse et jusqu'à révocation. Les susdits pou- 
voirs ont été renouvelés avec la même étendue et la même durée par 
M. Soliçnat, qui avoit approuvé spécialement M. Durel pour la Roche 
et l'avoit autorisé à déclarer qu'il dispensoit du 3 au 4* degré tous 
ceux que M. Durel désigneroit ; il travaille à Clermont en vertu des 
dits pouvoirs sans approbation spéciale — d) a été chargé par le 
conseil de donner des leçons de théologie scolastique aux aspirants 
au sacerdoce. [Ab.6]. — (Dxix 21, n^Slô confirme le refus de serment.) 

Durieu Georges. — 55 ans ; curé de Montluçon [Ab.5] depuis 20 ans [P.2, c] ; 

réside à Montluçon ; demandé par les autorités et les habitants 

[Ab.5]. (Il avait prêté le serment [Dxix 21, n«» 316], « et le 24 octobre 

i796, avait déclaré choisir pour l exercice du culte catholique la cy 

devant église de Notre-Dame). 

Durin (Gilbert). — 37 ans ; intrus d'ordre ; réconcilié depuis 7 ans [P.2, cl] ; 
exerce à St-Pierre de Montluçon [Ab.5]. (// avait choisi le 1 brumaire 
an IV {25 oct. 1795) cette église pour y exercer « le culte catholique »). 

Dutual Jacques. — Né le 18 novembre 1760 ; intrus d'ordre ; n'étoit pas prêtre 
(au moment de la prestation de serment) ; desservant de Barrais 
(Barrais- BussoUes) ; pension de 800 fr. [Ab.5]. 

Escolt — Prêtre en 1779 ; vicaire pendant 3 ans et demi de Grenzier-le-Neuf ; 
réside à Billom ; approuvé jusqu'à la Révolution; a exercé à Billom 
où il étoit chanoine semi-prébendé ; a reçu dep. la révol. des pou- 
voirs généraux en vertu desquels il continue ae travailler à Billom 
de l'agrément du curé de St-Cerneuf — d) sujet médiocre, mais bon 
prêtre [Ab.6]. 

Estienne Gabriel. — Desservant de St-Bonnet- de-Four ; à St-Bonnet-de-F. 
[Ab.5, P.2, cl] ; (Dxix 21, n« 316, le dit avoir prêté serment). 

Falay (ou Fallais) Jacques-EloV.— De Bourbon-les-bains ; 43 ans; curé de Dieu ; 



76 LE PERSONNEL CONCORDATAIRE DANS L'ALLIER 



réside à Dompierre ; on assure qu'il a fait le premier serment avec 
restriction, a fait tous les autres ; — est juge de paix à Dompierre, 
fermier de Sept-Fonts; non réhabilité [P.îi, cl']. 

Fallier François. — Curé de Saint-Menoux ; jureur [P.2, cl]. 

Fallier Jacques (Jean\ — De Souvigny : 52 ans (?) ; [P.2, cl] ; vicaire à 
Saint-Menoux [P 2, c 1'] ; curé ae Bagneuz ; réside à Souvigny 
[P.2, ci] ; — Ab.l dit : originaire de Moulins, âgé d'environ 42 ans ; 
avant la révol. curé de Bagneux en 1786 ; jureur non rétracté. 

Farge Jean. — De Thiers; né le 7 juillet 1749; chanoine de Saint-Jean d'Ai- 
gueperse; réintégré; act. vicaire à Ebrenil; pension de 631 fr. [Ab.5]. 

Farge Antoine. — De Manglieu ; 50 ans; curé de Saint-Agoulin ; fidèle; 
curé act. d'Ebreuil ; — est réclamé par les habitants [Ab.5]. 

Farghon Jacques. — De Saint-Maignet ; 47 ans ; prêtre depuis 23 ans ; curé 
de Saint-Maignet; fidèle; y réside ; pouvoirs de curé de Gannat 

[Ab.5]. 

Faucon Amable. — De Riom ; né le 7 février 1759; résidant act. au diocèse 
de Lyon ; fidèle ; desservant à Iseure ; pension de 800 fr. [Ab.5]. 

Faulconnier Mathieu. — De Vieure ; né le 13 décembre 1758 ; prêtre le 
8janv. 1801; vicaire de Montmarault (?) {Cette dernière mention se 
rapporte, peut' être y plutôt à Faucon Joseph de Saint- Gervais^ mort en 
1802) [Ab.5]. 

Faussias (ou Fossiat] Claude. — 58 ans ; desservant à Argenty (aujourd. de la 
paroi&se de Teillet) [Ab.5]. — Argenty : Faussiat Claude, curé avant 
la révol. du dit lieu ; y porte des secours sans y résider [Ab.l]. — 
(Dxix 21, n« 316, dit gu il prêta serment). 

Favier. — Avant la révol. vicaire à Branssat ; fidèle ; — instituteur à Moulins ; 
sans pouvoir [Ab.5]. 

Favier Amable- Antoine. — Nélel6janv. 1745; réside aujourd. à Droiturier; 
pension de 800 fr. [AJb.5]. 

Fayard Gilbert-François. —39 ans; exerce à Saint-Augel depuis 1792[P.2,c.l] ; 
desservant à Saint-Angel [Ab.5]. 

Fayard. — Ab.l dit : Il y a à*Montaigut-le-Blin, Fayard, originaire du dit 
lieu, âgé de 36 ans ; ordonné diacre en 1788 ; aujourd'hui adjoint du 
maire. 

Fillol (Filhol Pieree). — Curé de BressoUes; jureur [P.2, cl] ; — à Bressollts 
il n'y a (1798) aucun prêtre dit [Ab.2]. 

Floret François. — 50 ans ; fidèle ; desservant Gusset ; - quatre lettres, la 
1" de M. Vignol, maire ; la 2«, du 1 ' adjoint ; la 3", de M. de Pella- 
din. pour conserver M. Floret en qualité de curé ; la 4", pour obtenir 
M. Floret ou, à son défaut, un prêtre sans reproche [P.2, cl] ; — mis- 
sionnaire du clergé ; en dernier lieu curé de Bourg-Lastic [Ab 5], 

Forestier. ~* Originaire de Saint-Genest-du-Rez où il est intrus ; constitu- 
tionnel ; étoit titulaire de SaintrPriest-d'Andelot [Ab.8]. — P.2, c.l, dit à 
propos de cette paroisse : cette commune dont le curé avoit prêté 
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tous les serments est absolument sans secours. Le curé s'est établi 
à Saint-Genest près Gannat, et y exerce les fonctions comme intrus ; 
— Forestier, curé schismatique. 

Forestier Sébastien. — Desservant (vers 1800) à Saint-Gerand-dd-Vaax [Ab.5]. 

Forge Claude-Antoine. — De Ferrières ; 48 ans ; vicaire à Saint-Genest de 
Clermont ; aujourd. desservant à Saint-Clément ; demandé par le 
maire et les habitants de Saint-Clément [Ab.5] ; lettre du maire et de 
deux notables pour obtenir la conservation de M. Forge qui a des- 
servi cette commune sans autre interruption que les cinq ans de 
déportation [Ab.2, cl ]. — M. Forge répugne d'aller à Ferrières si toute- 
fois il est demandé, parce que c'est son lieu d'origine et qu'il craint 
des démêlés de parenté à cause de sa famille [Ab.5]. — Ab. 3 à propos 
de Molles dit : \\ n'y a pas de curé, ni de desservant; Molles a tou- 
jours reçu des secours de M. Forge. 

Foulhoux Guillaume-Joseph. — D'Egliseneuve : né le 24 novembre 1738 ; curé 
de Jaligny [Ab.5] depuis 1767 [Ab.l] ; fidèle; y réside, pouvoirs de 
Préposé (pour son arrondissement) parle conseil [Ab.O] — demandé 

Î>ar le maire et les habitants, vu qu'il leur a constamment rendu 
es services les plus précieux et quil a la confiance de tout le voi- 
sioaçe, c'est-à-dire cfenviron 3000 individus [Ab.S] — avertissement 
de M. Foulhoux sur les manœuvres du sous-préfet de son arrondis- 
sement pour n'y placer aue des sujets suspects ou qui ont besoin de 
réforme [P.2,c.1] ; — curé de St-Genez-de-Thiers [Ab.5].— Avoit avant 
la révol. lespouvoirs délégués ordinaires ; approuvé 'sans restriction 
par Mg de Bonal en 1791 et en 1797 [Ab.ô]. 

Foulloux Guillaume. — D'Auzers [Ab.5| ; vicaire de Marcenat avant la révol. 
[Ab.6]; fidèle ; dominicain ; — réside à Auzers depuis son retour 
d'Italie [Ab.5) ; approuvé comme simple prêtre [Ab.6]. 

Fourneti -— Poëzat est actuellement sans secours. M. Fournet, curé légitime 
non assermenté, y a exercé le ministère quelque temps, s'est ensuite 
retiré; on ignore les motifs de sa retraite ; les habitants sont très 
insouciants. LP.2, cl.] — Ab.S dit aussi de Poëzat : vacat, par mort 
de M. Fournet, à Billom. Fidèle ; — (Dxix 21, n» 316, prétend cepen- 
dant qu'il prêta serment). 

Fournioux Antoine. — Originaire de Cunlhat ; âgé d'environ 56 ans ; ancien 
curé de Varennes-sur-AUier ; en 1786 environ. Jureur ; aujourd'hui 
marié [Ab.l]. 

Galllen Pierre. — Originaire de Sanssat ; â^é de 42 ans; avant la révol. 
curé de Marigny ; jureur non rétracté [Ab.l]. 

Galvin (Antoine). —Ancien curé de St-Gerand-le-Puy (à St-Etienne-du-Bas), 
déporté et mort en Suisse [Ab.l]. — (Dxix2l, n<» 316 dit qu'il avait 
refusé de prêter serment.) 

Garde. — 65 ans ; curé de Loarouz-de-Bouble avant la révol. ; y réside 
[Ab.5]. — (Dxix2l, n'>316 qui l'appelle « Galdet . (I), dit qu'il prêta 
serment). 

Gardes. — Curé d'Ids (1) avant la révol. ; approuvé depuis sa réhabili- 
tation comme missionnaire jusqu'à révocation ; mort octobre 1801 
[Ab.6]. — (Dxix2l, n«» 316 ne signale qu'un « Gardes » qui était vicaire 
a'EtroQSsat et qui prêta serment). 

Garlllaud Charles. — 50 ans; curé de St-Poarçain-Malchdre (aujourd'hui 
paroisse de Lusigny) ; n'exerce pas depuis 5 ans ; notaire [P.2, cl']. 
— (Dxix21, n»316 dit qu'il avait prêté serment). 
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Gaschon François, le saint missionnaire de Banelle (auj. d'EscuroUes). — 
D'Auseile (Puy-de-Dôme), né le 3 août 1732 ; missionnaire de clergé ; 
fidèle ; exerce à OUiergues ; pouvoirs de missionnaire. 

Gasqueti — Du diocèse de St-Flour ; — aumônier du lycée de Moulins {cette 
mention €st écrite postérieurement aux autres indications. [Ab.5.] 

Gauthier Antoine, «Père Léom ». — De Biosat ; réside à Clermont ; religieux 
capucin, approuvé avant la révolution dans tout le diocèse pour 
confesser les religieuses et absoudre des cas réservés ; en un mot 
porteur de pouvoirs cju'on donnait aux missionnaires ; approuvé 
comme ci-dessus depuis la révol., avec la faculté de béni ries mariages ; 
et travaille à Clermont en vertu des dits pouvoirs. | Ab.6.] 

Gauthier Sébastien. — 60 ans ; réside à La Celle [Ab.5]. ~ (Dxix 21, n» 316, 
le dit avoir prêté serment). 

Gerle François. — De Sauxillanges ; né le 11 décembre 1761; ordonné le 

. 17 décembre 1786 ; à la révolution, vicaire à Lezoux (Dxix 21, no 316 

dit qu'il était vicaire à Ebreuil et qu'il prêta serment) ; constitution- 

. nel ; réside (intrus) à Ebreuil ; pension de 800 fr. ; sans pouvoirs ; 

obstiné ; a été vicaire épiscopal de l'évèque intrus de Moulins [Ab.5]. 

— Sans mœurs et très obstiné [P. 2 cl']. 

Girardf de Saint-Gerand, Etienne. — De la Bourgogne ; 37 ans ; chanoine 
de la cathédrale de Chalons-sur-Saône ; tidèle ; desservant à Saint- 
Gerand-ld-Puy ; approuvé pour la paroisse de St-Gerand avec les 
pouvoirs ordinaires [Ab.5 et 6 — P.2, c.lj. 

Giraud Antoine. — De Clermont; né le 25 mai 1760; prêtre habitué de la 
cathédrale; fidèle; desservante La Féline, puis à Billezois. puis à 
St-André (P.-cl.-D.)|Ab.5]. - Réside à La Féline ; a travaille dans 
Clermont en vertu aes pouvoirs généraux ; est actuellement desser- 
vant de La Féline — d) sujet médiocre ; bon prêtre ; approuvé comme 
desservant fAb.6]. 

Giraud Claude. — De Randan ; né le 8 mars 1741 ; curé de Ghareil ; fidèle ; 
réside à Randan ; pouvoirs de curé ; est demandé par M. de Pasiin 
dans une lettre à l'évèque [Ab.5]. — Ab.6 dit : réside à Chareil ; 
arrive tout récemment de l'étranger, et Ab.4a : à Chareil, M. Giraud, 
prêtre catholique, déporté, âgé d'environ 50 ans.— (Dxix21. n» 316 
le dit pourtant avoir prêté serment), 

Giraud Pierre. — De St-Ancises (?) ; 48 ans ; prêtre depuis 22 ans ; à la révol., 
vicaire à Ygrande ; jureur, n'est pas encore en règle ; depuis la révol. 
instituteur à Buxières-la-Grue ; demandé par les habitants [Ab.5 — 
P.2, c. 1]. 

Gévaudan Jean. — A Gharroux est un M. Gévaudan, constitutionnel ; commu- 
naliste (de Charroux] intrus partout où on l'admet dans le voisinage 
[Ab.5J. — 76 ans; réside à Charroux, crapuleux et ignorant [P.2, cl*]. 

Godin Claude. — 45 ans ; à la révolution, curé du Brethon depuis 15 ans 
[Ab.5] depuis 1789 [P.2, c. IJ ; y réside, désire y être maintenu, 
demandé par les habitants [Ad.5]. — {Il avait prêté serment : 
DXIX21, n«>316). 

Golgoux Pierre. — De Clermont ; 38 ans ; prêtre depuis 15 ans; vicaire de 
Billy ; fidèle [Ab.5, confirmé par Dxix 21, n« 316]; desservant aujourd. 
Billy ; désire y être maintenu ; demandé par les habitants. — P.2, 
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cl ajoute : a manqué périr à Billv avant la révolution; rappelé par 
les habitants dont il est très aimé et très désiré et dont il a la con- 
fiance ; il parait mériter la préférence sur M. Gontier pour qui on 
nous a demandé la desserte et qui n'est pas connu de cette commune. 

Golliaudi — Curé jureur de Treban; retiré à Moulins [P.2, c. l'J. 

Gomichon Antoine. — Curé de Treignat ; marié ; deux frères déportés ; il 
paroH que l'aîné est rentré LP'2, c 1]. 

Gomichon (Jean ?). — De Treignat ; 38 ans ; vicaire à ; fidèle; arrivé 

incessamment de l'étranger [Ab.5]. 

Gomonet. — Curé constitutionnel d'Autry-Issard [P.2, c. 1]. — (Dxix21, n« 316 
le dit avoir prêté serment). 

Gonnet Antoine. — 37 ans, prêtre depuis 12 ans ; vicaire à St-Clément, de 
St-Anthème ; fidèle ; depuis revol. vicaire à Saillant-Livradois ; des- 
servant d'Arfeuille-Lapalisse [Ab.5]. 

Gontier Henri-Nicolas. — De Changy (Loire) [Ab.5] ; 52 ans; religieux de Sept- 
Fons [P. 2, ci] ; fidèle ; aumônier du lycée de Moulins {cette dernière 
mention est d'une autre écriture) [Ab.5] — Ab.6 ajoute : réside à 
Changy ; avoit été généralement approuvé par Mgr de Bonal ; étoit 
désigné par MM. Allier et Portier pour la desserte de Tourzie, 
Crozet, la Pacaudière. — Le projet a été ajourné à cause des dangers 
que M. Gontier a couru pour avoir été surpris en fonctions par les 
gendarmes ; — d) suqet irréprochable dans sa conduite; très zélé et 
fort en état de conduire une paroisse ; approuvé comme desservant. 

Gontier Jean. — Originaire de Busset ; prêtre de 1785, aujourd'hui marié en 
troisième noce ; à Lubie-Lapalisse [Ab 1]. 

Gorce Charles-Antoine. -> Constitutionnel ; aujuurd. desservant à Cour- 
çais ; obstiné et rebelle [Ab.5]. 

Gouatt — 39 ans ; exerce à Buxière-la-Grue [Ab.5]. 

Gouati — Curé de Franchesse [P;2, cl] (depuis la révol.) ; deisservant au 
même lieu LAb.5]. 

Gourdon François. — {D'après Dxix 21, n» 316, communaliste de Montluçon 
et constitutionnel) — ancien vicaire ; déporté et rentré [P.2, cl] ; 
réside à Montluçon [id. et Ab.5]. 

Goutay (ou Goutaix) Jean-Baptiste. — Né le 6 novembre 1743 ; curé da 
Gusset, à la révol. ; constitutionnel ; réside à José, sans jpouvoirs ; 
obstiné ; pension de 1.000 fr. [Ab.5]. — Jureur ; réside à Cusset ; le 
maire et tous les bons catholiques demandent son éloignement 
[P.2, cl']. — Mémoire de M. de Vignolles, maire de Cusset, expo- 
sant la conduite irréguliêre et tortueuse de M. Goutay, curé jureur 
de Cusset et la nécessité de l'éliminer de cette commune pour y 
rétablir la paix : — pétition des habitants pour conserver M. Goutay, 
leur curé ; lettre de M. Collin, médecin, qui paraît être le meneur 
de cette intrigue [P.2, ci]. 

Goutte-Brousse Annet. — (Ou Brousse Goutte). Originaire de Volorre ; âgé 
de 56 ans I Ab.l] de 67 ans (!?) fP.2, cl] ; avant la révol. curé de Saint- 
£Uenne-de-Vicq [Ab.l] depuis 30 ans [P.2, cl] ; jureur non rétracté 
(1398) I Ab.l] ; s'est soumis à lévéque [P.2, c.lj. 
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Gouttes Brousse Pierre. — De Volorre ; 49 ans ; avant la révol. curé d'Ar- 
ronnds [Ab 5] ; jureur mais rétracté [Ab.3] ; réintégré [Ab.5] ; tra- 
vaille à Volorre en vertu de pouvoirs généraux. — d) doit être 
invité à se rendre à sa paroisse s'il n'y est déjà [Ab.6] ; — réside à 
Arronnes ; demandé par les habitants ; l'est également par ceux de 
Cusset [Ab.5 et P.2, cl]. 

Gozard Jean-Baptiste. — De Montiuçon [Ab.5] ; 49 ans ; prêtre depuis 
22 «ns fAb.5] ; ordonne en 1779 [Ab. 111; fidèle; pouvoirs de vicaire 
à St-Marcel et St-Fargeol [Ab 5J dont le desservant n'est pas encore 
de retour [Ab.ll] ; desservant Villefranche [P.2, cl]. — (Dxix21,n»316 
dit quà la révol. il était vicaire à St-Pierre de Montiuçon et qu'il 
-prêta serment). 

Grand Gilbert. — Originaire de Lapalisse ; âgé d'environ 50 ans ; avant la 
révol. curé de Magnat [unie à St-Félix) en 1778. — Aujourd'hui marié 
[Ab.l]. — (Naturellement il avait prêté serment : Dxi\2i, n<»316). 

Groisne Jean. — D'Issoire ; 70 ans ; curé de Saint-Avit d'Issoire ; réintégré ; 
curé du Donjon (1) [Ab.5]. 

Gros Ant(»ine. — Avant la révol. vicaire à St-Pourçain ; réintégré fAb.5]. 

Gros [François ?] — 40 ans [Ab.5] était vicaire de La Prugne avant la révol. 
A reçu depuis sa réhabilitation des pouv. gén. ; desservant depuis 
5 à 6 mois la paroisse de Molles — d) est nécessaire à la paroisse de 
Molles, nonobstant les dispositions où sont les fidèles de La Prugne 
de le réclamer ; approuvé comme desservant [Ab.6] — Pétition des 
habitants de Molles pour obtenir que M. Gros leur soit conservé 
à cause du bien prodigieux qu'il a opéré dans cette paroisse depuis 
deux ans [P.2, et]. — (Avant son arrivée « Molles n'avoit ni curé ni 
desservant, mais a toujours reçu des secours de M. Forge » [Ab.3]. 
— (Dxix2l, n° 316 cite à La Prugne un autre vicaire : Septier Jean, 
qui refusa le serment). 

Guérin Gabriel-François. — De Moulins ; 40 ans ; avant la révol. vicaire à 
Thiel ; réhabilité; desservant à Diou [Ab.5 et P.2, clj ; demandé par 
le maire [Ab.5]. 

Guette (Martin). — Originaire de St-Pourçain-sur-Sioule ; 50 ans ; ancien 
curé de La Feité (Hauterive) ; marié ; [Ab.4J. — La Ferté était resté 
sans pasteur [Ab.l]. — (Dxix 21, n« 316, le dit avoir prêté serment. ■— 
Il abjura le 9 brumaire an 11). 

Guillaud. — Originaire de Moulins; âgé d'environ 70 ans ; ancien chanoine 
de Verneuil ; constitutionnel, exerçant publiquement dans l'église 
de son chapitre [Ab.4]. - A été intrus en plusieurs endroits ; dénon- 
ciateur, homme faux,' violent, sans mœurs ; généralement méprisé, 
même avant la révolution [P.2, cl']. — D'un brouillon du dossier 
Ab.4 cette m.ention : Guilliaut, ci-devant chanoine jureur, rétracté, 
réintégré et de rechef jureur. 

Guyat François. — 68 ans ; avant la révol. curé d'Oolches (aujourd'hui 
réunie à Prémilhat) ; y réside [Ab.5]. — (Il avait prêté serment 
d'après Dxix21, n» 316). 

Guyot Gabriel. — De St-Gervais ; 49 ans ; avant la rév. curé de St-Genest- 
de-Rets ; fidèle ; — réside à St-BonnetdeRochefort; pouvoir de curé ; 
demandé par la maison de Ligondet {sic) ; desservant à Vichy [Ab.5 
et Ab.6 qui ajoute : sujet distingué]. — A propos de Si' Genest (canton 
d'Aiguepersi). P.2, cl dit : commune partagée entre les deux cultes ; 
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l'intrus exerce publiquement dans l'église, le légitime curé M. Guiot 
qui n'a prêté aucun serment et a été déporté, exerce dans une maison 

f particulière ainsi que M. Milange qui y demeure une grande partie de 
'année. 

Guyot Jean. — Desservant ; fidèle ; desservant à Serbannes [Ab.5]; 

Harault (Marc-Antoine). — Intrus, déporté, relaps, a disparu (P.2, cl 
qui le dit encore : religieux dominicain résidant à M^ontluçon.] — 
F.2, cl' ajoute : intrus à Malicorne. déporté ; a repris sans pouvoir 
l'exercice du ministère ; a disparu ; il est nécessaire qu'il ait une 
conduite plus ecclésiastique pour pouvoir l'employer. — {Convient-il 
de l'identifier avec Harault Marc- Antoine, chanoine de Saint-Nicolas 
de Montluçon^ qui prêta serment et fut néanmoins le il* du deuxième 
envoi de déportés ; il serait né à Moulins et était âgé de 83 ans lors 
de la déportation.) 

Hennequin (l'aîné). ~ Jureur, marié, capitaine des gardes des bois à Vendat 

[Ab.8]. 

Hennequin Antoine (le jeune). — De Gannat ; 58 ans ; ci-devant communa- 
liste [P.2, cl] ; 60 ans ; a fait les serments, a été vicaire intrus de 
Saint-Etienne de Gannat ; a livré ses lettres ; a été greffier du juge 
de paix [P.2, cl] ; secrétaire de la sous-préfecture de Gannat [P.2, 
cl' et Ab.8]. 

Henriot Jean (André) François. — De la Franche Comté ; âgé de 73 ans ; béné- 
dictin de Souvigny ; fidèle ; réside à Souvigny ; avec pouvoirs de 
desservant [Ab.l et 5J. — Approuvé depuis la révolution comme 
tous les missionnaires ; continué plusieurs fois par M de Gévaudan 
et en dernier lieu par M. le curé de Jaligny. -<- d) A la confiance de 
ce qu'il y a de mieux à Souvigny; approuvé comme vicaire et desser- 
vant depuis la retraite de M. Véron, curé démissionnaire de Sou- 
vigny [Ab. 6]. 

Heraud Jèan-Antoine. — De Moulins ; 59 ans ; ancien curé de Meillard 
[Ab. 5] ; jureur, rétracté [Ab. 2] ; réintégré; y réside [Ab.5];y exerce 
publiquement dans son église quand sa santé le lui permet ; car il 
est fort podagre [Ab. 2] ; a reçu depuis sa réhabilitation des pouvoirs 
généraux; — d) renvoyé à de nouveaux éclaircissements sur sa con- 
duite JAb. 6] ; en marge de [Ab. 5] : « mort ». 

Heraudet Gilbert. ~ 52 ans ; actuellement desservant à Louroux-sur-Courget 
(Louroux-Bourbonnais) [Ab. 5]. 

Jabaud. — Curé de Meaulne (après 1791) ; déporté; rentré ; réside à Bourges 

[P.2, cl]. 

Jaladon Jacques. — De Pionsat; né le 24 octobre 1764; vicaire à Espinatse 
(Vozelle) avant la révolution ; réside à la Celette ; avec des pouvoirs 
de vicaire très limités ; y est demandé [Ab.5] ; prêtre en 1790; avoit 
eu depuis la révolution des pouvoirs généraux ; est maintenu res- 
treint à la Cellette, et approuvé jusqu'au l»"^ juillet; — d) disponible, 
laisser expirer ses pouvoirs [Ab.6J. — A propos de Sauzet, P. cl dit : 
Cette commune a eu pour intrus un nommé Jaladon; son légitime ; 
curé est actuellement en Italie ; il n'y a eu d'autres secours depuis 
l'époque de la cessation de tout culte que ceux que M. Berthelot 
curé schismatique de Mazerier lui a donnés. Elle est absolument 

Servertie. On n'a pu encore y pénétrer. Le dit Berthelot y a exercé 
es actes de juridiction [P.2, cl]. 

Jaladon Jean-Baptiste. — De Clermont ; 56 ans ; à la révolution curé 
d'Abrest ; réintégré ; réside à Clermont; po.uvoirs de curé (Ab.S]. — 

6 
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approuvé depuis le mois de juin 1800 par M. Bégon pour Clermont, 
Saint-Bauzire et Joze ; a exercé à Joze et à Clermont en vertu des 
dits pouvoirs ; desservant d'Aveze : approuvé pour les cas réservés; 

— d) se comporte d'une manière régulière ; fréquente plus particu- 
lièrement la société de ses confrères, et est disposé à travailler par- 
tout où on jugera à propos de le destiner [Ab.o]. 

Jaladon Joseph. — Ancien curé de Déserlines (il avait prêté éerment^ dit 
I^xix 21, no 316). — Dans sa lettre destinée au Conseil ecclésiastique 
de Clermont M, Farghon, curé de Saint" Magnés, rapporteur de la 
Conférence de Pionsat, disait en post-scriptum : Il nest pas néces- 
saire, sans doute, de parier de M. Jaladon, curé de Désertines et 
archiprètre de Montluçon, qui habite Marcillat, son endroit natal 
[Ab. 11]. 

» 

Jaladon. — Ancien curé de Cintrât (aujourd'hui réunie à Chareil) ; originaire 
de Pionsat, retiré et occupé dans un bureau de recette à Moulins 
[Ab.5]. — (Il avait prêté serment d'après Dxix 21, n» 316). 

Jarouflet Jean-François. — Curé de Noyantà la révolution [P.2,c.l]. — (// auait 
prêté serment : Dxix 21, n» 316). 

Joly Jacques. —46 ans; à la révolution curé de Biomard; exerce à Chan- 
telle, demandé par le maire et les habitants ; curé de Chantelle 
[Ab.5]. — {Il avait prêté serment : Dxix21,n«316). 

Jonnier Gilbert-Hubert. — 61 ans; à la révolution curé de Preuille (réunie 
à Audes) ; exerce à Reugny [Ab.5. — P. 2, cl]. — (H avait prêté ser- 
ment : Dxix 21, n» 316). 

Jouannet. — Curé jureur de Ronnet ; absent [Ab. 11]. — (Tl avait prêté ser- 
ment : Dxix21, n* 3J6). 

Jouhandeau Jacques-François. — 38 ans; réside à Dardai [Ab.5 — P.2, cl]. 

Juge. — A Ebreuil; religieux du même lieu et chanoine de Vern^uil |Ab. ?]. 

Labbaye Pierre. —A la révolution curé de Saint-Désiré ; aujourd'hui desser- 
vant à Moussais (réunie à Saint-Désiré [Ab.5, en marge * « mort»J. 

— {Il avait prêté serment : Dxix 21, n» 316). 

Laboureix Jacques-Claude. — 52 ans ; à la révolution chanoine de Bourbon- 
rArchambault ; desservant à la Lizolle ; demandé par les habitants 
I Ab. 5] ; réside à Ebreuil ; — depuis la révolution avoit reçu du conseil 
par Torgane de M. Mathieu, préposé, des pouvoirs généraux et illi- 
mités ; nommé par le Conseil desservant de la paroisse d'Ebreuil et. 
approuvé pour tous les fidèles, pour les cas et bénédictions réservées, 
pour la bénédiction des mariages et l'administration des autres 
sacrements dans la partie du diocèse de Clermont qui est renfermée 
dans le département de l'Allier sous la réserve qu'il ne pourra user 
des dits pouvoirs licitement ni bénir validement les mariages sans 
le consentement du curé et desservant pour les paroisses qui en 
seront pourvues. — Réintégré ; bon sujet [Ab.6J. — (A vant de rétrac- 
ter ses serments^ il avait exercé à Ygrande et à Saint-Plaisir.) 

Lacaille Jean-Michel. — Réside à Moulins [Ab.5]. 

Lacombe Joseph. — Originaire de Saint-Paul, près Mauriac; âgé d'environ 
51 ans ; avant la révolution curé de Marseigne (actuellement réunie 
à Jaligny) en 1779 environ ; assermenté ; non rétracté |Ab.l]. — 
Pétition des habitants de Saint- Léon (leur curé était mort en dépor- 
tation) pour obtenir M. Lacombe, résidant alors à Liernolles [P.2«c.l 
qui ajoute : « juratus, fuit intrusus à Vaumas ; absque morihus et 
aoctrina »]. 
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Lacroix Joseph. - 40 ans; curé de Saint-Pierre-Laval ; fidèle ; curé de Saint- 
Pierre-Laval ; demandé par les paroissiens [Ab. 5] ; pétition des ha- 
bitants pour conserver leur curé fidèle qui ne les a pas perdus de 
vue ; leur confiance est d'autant plus fondée qu'il n'y a pas deux 
partis dans cette commune [P.2, cl]. — (Dxix 21, n" 316 dit pourtant 
quHl prêta serment). 

Lacroix Xavier. — Originaire de Franche-Comté; âgé d'environ 55 ans; 
avant la révolution religieux de Sept-Fonts ; aujourd'hui marié et 
commissaire au tribunal Lubier-La-Palisse [Ab.l]. 

Lacroze Léger. — De Clermont ; né le 23 février 1762 ; avant la révolution 
vicaire à Lezoux ; fidèle ; rentré d'Italie ; réside à Clermont ; pension de 
800 fr.; vicaire à Saint-Amable de Riom ; désirerait une cure aux en- 
virons de Clermont, comme Beaumont ; a exprimé le vœu d'être 
placé à Saint-Germain- des-Fos8é8 [Ab. 5. — P.2, cl qui ajoute gu'il a 
exercé en Italie plusieurs années le ministère de la confession et de 
la prédication et désire être placé desservant à Saint-Germain-des- 
Fossés]. 

Lagenette. — Voir Delagenette, 

Lalo Antoine-Paschal. — Prêtre en 1785 ; vicaire à Marcenat pendant 
18 mois; étudiant à l'Université de Paris jusqu'en 1790 ; fidèle; valé- 
tudinaire jusqu'à la déportation ; approuvé à son retour en France 
par 1 organe de M. Lavialle, dune manière illimitée; envoyé par 
M. Mathieu à Tourniac en qualité de desservant, y a resté deux ans 
et demi, forcé de se retirer à Clermont par raison d'épuisement, y 
travaille depuis 3 mois en vertu des dits pouvoirs autant que ses 
forces le lui permettent. — d) bon sujet, propre à être employé uti- 
lement, mais infirme ; approuvé comme simple prêtre [Ab.5 et 6]. 

Lamy Jacques. — De Montiuçon ; 40 ans ; prêtre depuis 13 ans ; fidèle ; 
desservant à Nocq (Chambérat) ; sans fortune de son côté et du 
cùté de sa famille, demande à être placé sinon à Nocq du moins dans 
une commune voisine [Ab.5]. 

Laplanche (René). — De Bellenave ; 50 ans ; avant la révolution curé de 
Gesset ; réside à Bellenaves ; n'exerce pas ; de mœurs douces ; parait 
revenu sincèrement [P.2, cl']. — (/î avait en effet prêté serment 
(Dxix21,n°316]. 

Laporte (Jean ?J. — De Montmaraud ; ordonné par l'évêque constitutionnel 
de Moulins; curé intrus d'Arfeuilles ; y réside rP.2, cl']. —Demandé 
par le maire et les habitants, comme vicaire [P.2, cl]. 

Lardet. — Du département de Saône-et-Loire; 45 ans ; curé de Saint-Léger 
(sur Vouzance) ; exerce dans le départ, de Saône-et-Loire [P.2, cl]. 

Larebardiôre. — Voir Delarebardière. 

Laroche (Julien?). — Voir Delaroche. 

Lartaud (Annet ?). — 52 ans ; curé de Chirat-l'Eglise ; aujourd'hui y réside ; 
demandé par les habitants [Ab.5]. — (Il avait prêté serment : 
Dxix21, n» 316). 

Lasteyras Jacques-Férréol. — D'Église-Neuve ; né le 21 mars 1749 ; cha- 
noine de Cornon, avant la révolution ; fidèle [Ab.5] ; desservant 
Bretnay et Soupaize [P.2. cl]. 

Lastic. — Ciiré de Neuféglise (Puv-de-Dôme ou Cantal?), constitutionnel ; 
aujourd'hui d'Arpheailles-saint-Priest et Ronnet [Ab.5]. 
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Laurent Jean. — 76 ans [P.2, cl] ; 78 ans ; avant la révolution curé de Vicq 
et communaIiste[Ab.8], prêta serment de TEgalité rP.2. cil ; rétracte 
[Ab.S] ; réhabilité; exerce publiquement dans l'église de 1 hôpital de 
Gannat [P.2, cl]. 

Laurent. -~ 70 ans , avant la révolution curé de Bayet ; prêtre jureur, retiré 
chez son neveu, au Cbambon, paroisse de Saint-Rémy ; ne faisant 
aucune fonction [Ab.4a]. 

Lauzier Etienne. — 38 ans ; prêtre depuis 13 ans ; desservant à Urçay 
depuis 1795 (Il y avait été vicaire avant la révolution, puis curé de 
Verneix en i79î) ; demandé par les habitants [Ab.5]. — (/i avait 
prêté serment : Dxix21, n* 316]. 

LavaL ^ Curé au diocèse de Bourges ; s'est établi à Teillet ; y exen.e ; a 
refusé de se réconcilier [P.2, cl']. 

Lavenlr Jacques. — Avant la révolution curé de LiemoUes {depuis : 7é5) ; 
rétracté depuis 1802. — Lettre de M. le curé de Jaligny «t de 
M. Lavenir concernant la réhabilitation de ce dernier [P.2, cl]. 

Lavigni Louis (ou Luvi|rny). ^ Cbartreux ; du diocèse de Grenoble, 44 ans ; 
fidèle ; à Montaiguet ; ne se fixe guère nulle part ; réside à Bellinave 
[Ab.5J. — Réside à Veauce ; approuvé comme desservant [Ab.6] 

Lavillate. — Originaire de Moulins : âgé de 56 ans ; avant la révolution curé 
de Neufeglise (réunie à Bessais) ; iureur non rétracté ; — aujourd'hui 
vicaire de Neuilly (le Real) [Ab.lj. 

Lebourg. — Avant la révolution curé de Givrette (réunie à Domérat), aujour- 
d'hui vicaire à Domérat ; pension de 800 francs [Ab.5]. 

Lechelle Sylvain. — 56 ans; avant la révolution curé de Yillebret ; réintégré; 
exerce à Ghappes depuis 1796 [Ab.5 — P.2, cl]. 

Leclache. — Prêtre fidèle, 87 ans ; réside à Ghouvigny [Ab.6]. 

Lecierc Antoine. — D'Evaux ; 65 ans ; avant la révolution curé deMarcillat ; 

Iureur; réside à Marciliat ; a fait son adhésion au Concordat [Ab.5]. 
1 se rétracta avant le 18 fructidor et trois ou quatre semaines après 
sa rétractation il reprit l'exercice de ses fonctions sans être réhabi- 
lité et prêta le serment de haine à la royauté [Ab.li] ; réconcilié 
[P.2, cl]. 

Lecouturieri — Réside à Clermont, muni de pouvoirs généraux. — A travaillé 
avec beaucoup de zèle pendant la persécution et fait plusieurs 
courses apostoliques dans le Bourbonbais [Ab.6]. 

Le Groing de la Romagdre Math i as. — De Saint-Sauvier ; 55 ans ; ancien 
vicaire général de Bourges ; après la révolution desservant de Saint- 
Sauvier et vicaire général de Clermont [Ab 5 et P.2, cl]. ( Voir la 
note relative à cet excellent prêtre, dans Cenguête gouvetnementale, 
à la fin du rapport du Préfet de V Allier^ page 35) (1). 

Lemmet. — D'Auteuil ; 59 ans ; à la révolution aumônier du château de 
Lapalitse; fidèle,jureur d'égalité (l); aujourd'hui desservant Apchon 



(1) La simili-gravure qui accompagne notre texte et qui reproduit les traits de 
M. Muthias Le uroîng de la Romagère, a été faite spécialement pour ce travail d'après 
une lithographie conservée au château de la Romagère. paroisse de Saini-Sauvier, par 
les soins de M. le comte Charles Le Groing de la Romagère, arrière-petit- neveu du 
saint évêque. 
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f Ab.51. — Ab.6 dit en parlant de Lemmet : approuvé en 1795 par 
M. Solignac en qualité de desservant d'Apchon et Saint-Hippolyte, 
et de plus approuvé pour le diocèse. — d) ne jouit pas de la con- 
fiance nécessaire pour opérer le bien. 

Lequin Antoine. — De Cusset ; 67 ans ; ancien curé de Longes ; fidèle ; 
{cependant Dxix21. n« 21, n« 316 le dit avoir prêté serment)^ réside à 
Clermont ; pouvoir de simple prêtre [Ab.5j. — S'est démis à son 
retour de la déportation de sa cure entre les mains de M. Solignat 
qui a accepté sa démission ; approuvé depuis cette époque pour les 
confessions des fidèles et des religieuses pour tous les cas réservés à 
l'évêque diocésain, excepté les cas de complicités, pour dispenser des 
empêchements dirimants in 3» et 4<* gradu (n'a tait aucun usage de 
ce pouvoir); les pouvoirs ci-dessus pour tout le diocèse cum licentia 
paatorum ; d) approuvé comme simple prêtre [Ab.6]. — De retour de 
Saintes, absent de son église, le presbytère ayant été détruit, et toute 
sa bibliothèque et effets vendus [Ab.4aJ. — (Cest r« éditeur »> de la poésie 
qui raconte Les souffrances de nos confesseurs de la foi sur les pontons 
et sur les vaisseaux, publiée d'abord par M. Audiat dans : « Les 
Pontons de Rochefort », puis par M. Vabbé Moret dans : « Nos 
Martyrs Bourbonnais. ») 

Lépaud. — Voir Delépaud. 

Leverrler Jacques. — Réside à Saint^Nicolas-des-Biefs ; approuvé depuis la 
révolution par M. Mercier, continué par M. Bégon pour Saint-Nico- 
las. — d) approuvé comme vicaire et disponible [Ab.6|. 

Lhuillier Jean. — Avant la révolution curé de Neuvy, marié [P.2, cl] ; — 
^ à propos de Neuvy, Ab.i dit (1798) il n'y a aucun prêtre, le titulaire 
Jean Lhuillier, originaire de Montluçon, est marié et réside à 
Moulins. 

Llgler Jean. — De Billem ; 40 ans ; prêtre depuis 16 ans ; avant la révolution 
vicaire à Vourroux-les-Varennes {réunie à Varenne8-sur'AUier)ûdè\e ; 
fAb.5) arrive d'Italie ; approuvé comme simple prêtre, disponible 
[Ab.6j. —Réside à Billom, professeur [Ab.5]. 

Ligner. — Réintégré ; réside à Moulins [Ab.5]. — d) renvoyé à un plus 
ample informé, vu qu'il n'est pas connu du conseil [Ab.6J. 

Loubens de Verdalle Jean-Baptiste-Gilbbrt de. — Né le 26 mars 1748; avant 
la révolution curé de Martilly {réunie à Bayet ; fidèle (ce que confirme 
Dxix21, n» 316] ; réside à Saint- Pourçain [Àb.5], près de sa paroisse ; 
recommandé par M. de Bartillat pour la succession de Saint-Pierre 
de Montiuçon [Ab.5, à Verdalle]. — (A propos de Martilly Ab.4 dit: 
Sans prêtre ; et Ab.4a : M. de Verdal, originaire de Cnambon, en 
Marche, prêtre déporté, non de retour.) 

Madet Gilbert-Jean-Isaac. — Avant la révolution curé de Ghavenon; hors 
de service [P.2, cl]. — (Il avait prêté serment : Dxix21, n» 316). — {Il 
avait été déporté.) 

Madet IsAAC. — 55 ans; avant la révolution curé de Sainte-Thérence, y 
exerce [Ab.5]. — {Il avait prêté serment : Dxix21, n» 316). 

Maignol Michel. — Avant la révolution curé de Lavanx-Sainte-Anne {réunie à 
Notre-Dame de Montiuçon) [P.2, cl]. — (// prêta serment : Dxix21, 
n» 316). 

Maillant du Chambet Nicolas. — De Droiturier ; né le 8 janvier 1745 ; consti- 
tutionnel ; pension de 800 francs sans fonctions, ni pouvoirs [Ab.5]. 

Maillant du Chambet Pierre. — De Droiturier; né le 9 août 1756; avant la 
révolution curé de Montcombroux ; fidèle ; dessert Montcombroux ; 
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pension de 800 francs [Ab.S]. — Agé de 48 ans. Pétition du maire et 
des habitants qui désirent le conserver : a subi la déportation 
rP.2, cl] ; approuvé comme curé [Ab.6] ; — à propos de Montcom- 
oroux Ab.l dit : il y a deux prêtres du diocèse d'Autun réfugiés 
dans cette paroisse dont l'un demeure fidèle, l'autre réintégré. 

Maillant du Chambet. — De Droiturier ; avant la révolution curé de Ghemilly ; 
jureur ; s'est retiré à Droiturier [P.2, cl] ; 52 ans, assermenté, 
non rétracté [Ab.l]. 

Maillant du Chambet. — De Droiturier ; ex-bénédictin ; constitutionnel, réside 
à Droiturier [Ab.5]. — A propos de ces quatre frères^ P.2, cl dit 
que l'un était Bénédictin, Tautre, Bernardin, le 3* minime, le 4« curé 
de Ghemilly ; qu'ils étaient « Tous quatre de Droiturier, y résidant, 
quatre frères jureurs, et exercent aucune fonction depuis huit ans 
(P.2, cl' dit ; « quatre ans ». 

Maisonneuve Etienne. — De Ferrièrcs, né le 23 décembre 1755 : curé de 
Montley (diocèse du Puy) ; fidèle ; réside à Ferrières, pension de 
800 francs [Ab.5]. — Approuvé par la paroisse de Ferrières avec 
M. Carton : y travaille en vertu des pouvoirs généraux. — d), ne sera 
approuvé qu'après avoir justifié de l'autorisation de ses supérieurs 
[Ab.O]. 

Maisonneuve Jean-Pierre. — Né le 29 octobre 1739 ; ancien curé de Verneix, 
diocèse de Bourges [canton de Montluçon) ; desservant aujourd'hui à 
Lempdes (Puy-de-Dôme, canton de Pont-leChâteau) [Ab.5]. — (Il 
avait prêté serment : Dxix21, n» 316.) 

Malherbe Jean-Marie. — Du département de Saône- et- Loi re ; 51 ans, curé 
de Gée (réunie à Chassenard) ; fidèle {confirmé par Dxix21, n» 316) ; 

— sur le point de rentrer en France [Ab.5, P.2, cl]. 

Malley Jban-Baptiste-Marie. — De la Féline ; 49 ans ; avant la révolution 
curé de Vieure depuis 1779 ; réintégré ; réside à Vieure et demande 
d'y être maintenu ; a placé ses fonds dans cette paroisse ; recommandé 
par M. Gaudy : desservant de Vieure [Ab.5 et P.2, cl]. 

Malouet. — Etoit curé au diocèse de Bourges ; exerce aujourd'hui aux 
Carmes de Moulins [P.2, cl']. 

Mandon Jean. — Originaire de Chateldon ; âgé d'environ 40 ans ; avant la 
révolution, vicaire à Ghâtel-Montagne ; intrus à Saint-Gérand ; aujour- 
d'hui (1798) marié [Ab.l]. 

Manlhot. — Des Martres-de-Veyre ; 48 ans ; ancien chanoine de Gasset fidèle ; 
réside à Monton, avec pouvoir de simple prêtre [Ab 5] ; (en marge : 
«obiit»). 

Marchand Jean. — 59 ans ; prêtre depuis 35 ans ; curé de Gérilly depuis 
22 ans ; y réside; demandé par les habitants, recommandé par le 
sous-préfet | Ab.5J ; fidèle [^P.2, cl] (cependant Dxix21, n» 316, le dit 
avoir prêté serment ; ce qui est confirmée par cette recommandation 
toute spéciale du sous-préfet). 

Maréchal Joseph. — Originaire de Saint-Gérand; âgé d'environ 42 ans ; 
avant la révolution curé de Jenzat, en 1788 environ; marié [Ab.l] ; 

— le titulaire de Jenzat, M. Maréchal, cadet, marié [Ab.5J ;— (Dxix21, 
n* 316, le dit avoir prêté serment) — P.2, cl, à propos de Jenzat^ fait 
les réflexions suivantes : « Commune considérable où l'intrus a fait 
beaucoup de ravage ; on ignore son nom ; le peuple paroît peu disposé 
à rentrer dans le sein de î'£glise ; elle a manqué de secours depuis la 
cessation ; on tâchera d'y pénétrer le plutôt possible. » 
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Maréchal Pierre ^frère aîné de Joseph). — Originaire de Saint-Gérand, â^é 
de 46 ans ; avant la révolution curé de Broût (Vernet) en 1785 envi- 
ron, marié [Ab.l] ; constitutionnel marié et retiré LAb.7]. 

Marion Joseph. — De Dompierre ; 49 ans; avant la révolution titulaire de la 
cathédrale de Nevers ; fidèle ; exerce à Dompierre [Ab.5]. 

Marmontel Pierre. — Agé de 56 ans ; ex-curé de Royat ; desservant de 
Montaigu-le-Blin ; lettre de justification de M. Marmontel et démis- 
sion de la cure de Royat ; réintégré [P. 2. cl]. 

Marnier Gilbert. — De Créchy ; 50 ans ; prêtre depuis 26 ans ; avant la 
révolution curé dans le diocèse de Meaux ; ndèle ; réside à Seuillet 
avec pouvoir de desservant [Ab.5] ; — ne pense pas retourner dans le 
diocèse de Meaux | P2, cl] ; a travaillé environ 10 ans dans le diocèse 
de Clermont ; approuvé depuis son retour du diocèse de Meaux ; 
exerce à Seuillet et aux environs, investi de pouvoirs généraux; 
— d) approuvé comme desservant [Ab.6]. 

Martel Antoine. — 47 ans; avant la révolution curé de Dompierre; fidèle 
(cependant Dxix21, n"316 ledit avoir prêté serment) ; y réside LAb.5]. 

Martin Antoine. — Né le 21 mars 1758 ; curé depuis 18 ans, (1784 dit P.2,c.l), 
d'Estivareilles ; y réside ; demandé par les habitants [Ab.5]. — 
(D«x21, n» 316 le dit avoir prêté serment). 

Martin Gilbert. — De Riom ; avant la révolution cur^ de Gouise ; réintégré; 
réside à Gcéchy ; approuvé pour 3 lieues autour de la paroisse de Gouise 
(où, en 1795 « il ny avoit aucun prêtre » dit Ab.l) et tout récemment 
pour Créchy [Ab.a] ; —âgé d'environ 58 ans ; curé de Gouise en 1782 
environ [Ab.lJ. — Approuvé depuis sa réhabilitation d'une manière 
générale et illimitée, travaille habituellement à Créchy et fait quelques 
apparitions à Gouise ; — d) très écfuivoque pour les mœurs, s'il faut en 
juger par ses entretiens ordinaires ; passe pour exercer son minis- 
tère très lestement, spécialement par rapport aux mariages [Ab.6]. 

Martln-(Dugard^ Joseph. — D'Arfeuilles-Lapalisse; né le 26 août 1747 ; avant 
la révolution curé de Saint-Genès de Thiers : constitutionnel ; réside 
aujourd'hui à Arfeuilles; pension de 800 francs [Ab.5] ; — curé jureur, 
retiré dans sa famille à Arfeuilles. — Pétition du maire et des habi- 
tants qui désireraient pour curé M. Martin, curé jureur de Thiers et 
pour vicaire, M. Laporte, intrus à Arfeuilles. — d) M. Martin est 
sans talents, sans religion. La pétition en sa faveur est une manœuvre 
du maire qui est son frère ; l'esprit de cette commune est mauvais 
[P.2. cl]. 

Martlnant. — Constitutionnel ; au Breuil rP.2, cl]. ^ (Il y a confusion : 
P.2, cl, en parlant du Breuil (reunie à Agonqes) veut désigner 
sans doute Martinant qu*il appelle Martinet : or il n'y avait pas de 
Martinet dans ces régions et Martinant était curé d'Agonges, y avait 
prêté serment et abjuré le 6 frimaire an 11) ; — près Agonges^ le curé 
du Breuil se nommait : Mathonnat Etienne ; celui au Breuil (par 
Lapalisae) Gouzon Louis). 

Martinet (DesbiratJ Antoine. — 46 ans ; avant la révolution curé de Vaux 
(depuis 1789 [P.2, cl]) ; réside aujourd'hui à la Chapelaude, y exerce 
et alterne avec Vaux ; demandé par les habitants ae Vaux. — Péti- 
tion, en sa faveur, du maire et habitants de la Chapelaude; recom- 
mandé par M membre du corps législatif (il s'agit sans doute 

ici de Chaboty de Montluçon) [Ab.5 et P.2, cl]. — {^11 avait prêté ser- 
ment : Dxix21, n» 316). 
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Mazerol Philibert. — De Charroux ; né le 8 février 1743, avant la révolution 
curé de Taxât; réhabilité ; desservant provisoirement Jenzat; pension 
de 1.000 francs [Ab.5]. 

Mazeron Charles- Amable. — Religieux ; réside à Bayet ; sans pouvoirs [Ab.5]. 

Meillet Annet. — Ancien vicaire de Deux-Chaises ; aujourd'hui desservant à 
Gouzon [Ab.5]. — (Dxix21, n» 316, le dit avoir prêté serment), 

Meillet DÉSIRÉ. — 38 ans ; instituteur particulier à Saint-Désiré [Ab.5 et 
P.2, cl]. 

Itéplein Jean-Marie. — Du Donjon; né le 29 septembre 1760; fidèle; réside 
au Donjon ; y exerce depuis deux ans ; bon sujet [Ab.5 et P.2, cl]. 

Mercier Antoine. — DeGannat ; nél^ 16 mai 1738; communaiiste de Gannat; 
fidèle ; y réside [Ab.5] ; approuvé généralement pour le diocèse ; 
travaille à Gannat en vertu des dits pouvoirs ; d) sujet médiocre 
[Ab.6] ; pouvoir de vicaire ; aumônier de l'hôpital ; pension de 
670 francs[Ab.5]; — {est-ce le mêmeaue M. Mercier, de Gannat, commu- 
naiiste, âgé de 62 ans, rétracté, reintégré, dont parle Ab.8 : et que : 
« Mercier, sexagénaire, qui auroit prêté serment, et livré (dit-on) ses 
lettres ; a été réintégré et exerce publiquement à Charmes », suivant 
le registre : F.2, c.!, ?). 

Mercier. — 78 ans ; curé de Saint-Rémy (en Rollat) avant la révolution ; a 
fait tous les serments; il est infirme et s'est rétracté; il n'est pas 
encore réhabilité [P.2, cl]. 

Mercier. — Professeur à Billom ; fidèle ; réside à Moulins [Ab.5]. 

Meunier (Claude). - De Moulins ; 38 ans ; fidèle ; réside à Moulins ; pou- 
voirs de simple prêtre ; demandé à Moulins par plusieurs personnes 
de considération [Ab.5] ; — approuvé jusau'ici comme pour le diocèse 
de Clermont ;-~d) continué jusqu'à nouvel ordre comme simple prêtre 
rAb.6] ; {c'est le même que l'ancien chanoine semi-préoendé de 
Moulins, qui fut le 19* du 1«»* envoi parti de Moulins en déportation), 

Meydieu Léger. — Originaire de Moussages (Cantal, canton de Mauriac) ; 
48 ans ; prêtre depuis 22 ans ; avant la révolution vicaire à Thuret, 
fidèle [Ab.5] ; aujourd'hui desservant à Saint-Félix et les environs 
[Ab.l] ; desservant à Sanssat [Ab.5] ; — Ab6 dit de lui : réside en 
Bourbonnois sans poste fixe ; prêtre en décembre 1779, a toujours été 
vicaire ; a été muni, avant de rentrer en France, par M. de Pons 
des pouvoirs 1) de confesser tous les fidèles, même les réguliers de 
l'un et l'autre sexe, 2) d'absoudre des cas réservés à Mgr FEvêque ; 
3) de bénir les mariages partout où il n'y auroit point de prêtres 
fidèles en exercice ; 4) de dispenser du 3* deçré et infra pour réhabi- 
liter les mariages fait civilement; les susdits pouvoirs pour toute 
l'étendue du diocèse et jusqu'à révocation ont été renouvelles par 
M. Solignat, excepté celui de dispenser des empêchements dirimants ; 
— M. Meydieu a travaillé depuis 6 ans dans le Bourbonnois en vertu 
des dits pouvoirs, avec zèle et avec succès ; il désire être fixé à 
Sanssat, à l'époque du retour de M. le curé de Saint-Félix. Sa 
demande est fondée sur la confiance qu'il a acquise dans cette 
paroisse, et les recommandations de M. Dyanière qui la lui avoit 
confiée. 

MIchard Jean. — Dit la messe à Louroux de Beaune [Ab.5]. {Ils*agit ici d'un 
prêtre dont parle M. Grégoire dans : « le canton a x grande » et qui 
après avoir déclaré « quaYgrande, comme ministre du culte catho- 
lique, il choisissait V Eglise pour exercer le culte », vint se fixer dans 
cette paroisse le 3 thermidor an V ; -r- il fut ensuite curé intrus de 
Gouson). 
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Michel Antoine. — 38 ans ; rétracté ; aujourd'hui desservant de Vanmai 

[Ab.5]. 

Michel Antoine. — P.2, cl, signale simplement un prêtre de ce nom à 
Doyet [if) 

« 

Michel Claude. — De Vichy ; avant la révolution curé de la Faye-Mattefray 
{réunie à Montheugny) ; réintégré ; réside à Moulins ; desservant a 
Meillard [Ab.l — Ab.5, — P.2, cl]. 

Michel. — Curé jureur de Vauzelles (réunie aujourd'hui à Espinassé) ; a cessé 

ses fonctions depuis la terreur ; a prêté tous les serments et est 

'-^ marié constitutionnellement ; 60 ans [P.2, cl] ; — constitutionnel 

marié à Gannat, retiré [Ab.7]. 

Michelon Claude. — (Ancien vicaire de Saint-Pierre de Montlaçon, et jureur : 
Dxix21, n'' 316); —52 ans; réintégré; desservant aujourd'hui d'Andes 
[Ab.5] — (Cfr. : Thomas). 

Michelon Jean-Baptiste. — Curé de Saint-Priest (en Murât) depuis 26 ans ; 
y réside [Ab.5— P.2, cl] — (il prêta serment : Dxix21, n*» 316). 

Michelon Louis. — 50 ans; avant la révolution curé de Commentry ; y réside, 
demande d'y être maintenu, et a pour lui le vœu des habitants [Ab.5 

— P.2, cl] ; — (Dxix21, n» 316, le dit avoir prêté serment). 

Molinary. — 39 ans {avant la révolution, vicaire à Jenzat) [Ab.5] ; - P.2, cl dit : 
l'intrus d'Escuroiles étoit Molioari qui dans le courant de juillet 
dernière st venu se démettre de sa cure (Voy. Pinturel et Valarcher) ; 
en marge : Molinari, curé intrus, s'est contenté de donner sa démis- 
sion de sa cure et de renoncer à son prétendu titre sans autre 
rétractation ni publique ni particulièfre : — Ab.5 cependant ajoute à 
ces renseignements : réintégré ; dessert Jenzat ; y est demandé par 
M. du Jouhanel. 

*Moile. — Constitutionnel; (au moment du serment) n'étoit pas prêtre (?I) ; 
nommé vicaire de La Palisse [Ab.5]. 

Momiron. — Originaire d'Archignat ; curé du département de l'Indre [P.2, cl]. 

Monnet Gaspard. - Chanoine régulier de l'ordre de Sainte-Geneviève et curé 
de Saint-Marcel (en Marcillat) ; est rétracté et non réhabilité ; il est 
originaire de la ville d'Evaux qu'il habite depuis la clôture des 
églises ; il peut être âgé de 70 ans [Ab.ll] ; — Ab.5 le dit curé de 
Saint-Marcel et Fargeol (sic) ; démissionnaire, réintégré, et desservant 
à Saint-Marcel [Ab.5]. 

Moreau Amable. — De Moulins; 50 ans ; curé depuis 1779 de Murât ; fidèle; 
V réside [Ab.5 — P.2, cl] ; — (Dxix21, n» 316 le dit avoir vrêté serment) ; 
Ice qui ne l'empêcha pas d'être le 17* du 2* envoi de Aioulins pour ta 
déportation ; il était alors âgé de 4i ans). 

Morin Alexandre. — Né le 19 décembre 1747 ; constitutionnel ; depuis la 
révolution vicaire à Marcillat ; pension de 800 francs [Ab.5]. 

Mortreuil Jean. — Originaire de Moulins, âgé d'environ 48 ans ; avant la 

révolution cure de Saint- Pour çain-tur-Besbre ; réintégré ; réside à 

Basson [Ab.l — Ab.5] ; — approuvé depuis sa réhabilitation par 

!■ M. de Gévaudan ; confirmé, pour Besson, par M. le curé de Jaligny ; — 

d) ce dernier ne paroit pas donner une idée favorable de M. Mortreuil ; 

— renvoyé à un plus ample informé [Ab.6]. 



90 LE PERSONNEL CONCORDATAIRE DANS L'ALLIER 



Mosnier Jean-Jacques. — De Brioude ; 59 ans ; curé d'HanteiÎTe ; fidèle ; 
(Dxix21, n*>316 le dit pourtant avoir prêté serment); réside à Clermont, 
avec pouvoirs de curé ; — approuvé depuis son retour de Suisse par 
M. Solignat, sans restriction pour tout le diocèse et jusqu'à révo- 
cation ; a travaillé en plusieurs endroits et travaille à Clermont en 
vertu des susdits pouvoirs [Ab.6]. 

Mosnier-Chapelle Louis-Antoine. -~ 50 ans ; ancien cavalier de royal 
Roussillon, puis dans la maréchaussée, enfin chanoine de Moatlu- 
çon et par-dessus tout constitutionnel ; desservant à Nassigny ; 
demande par les habitants [Ab.5J. 

Mouix. — Desservant aujourd'hui le Theil [P.2, c 1]. 

Mourlon Pierre. — 50 ans ; réside aujourd'hui à la Petite-Marche, canton 
Marcillat [Ab.5 — P.2, cl]. 

Munlhot. — Chanoine de Gusset ; étoit approuvé par Mgr de Bonal avant la 
révolution, a été continué par ce prélat au commencement du 
schisme ; continué par M. Solignat avec autorisation de bénir les 
mariages ; a travaillé en veitu des susdits pouvoirs sans mission 
particulière; — d) approuvé comme simple prêtre ; réside à Monton 
[Ab.6]. 

Murgeon Jean-Baptiste. — Originaire de Montaigu-en-Combrailles ; âgé 
d'environ 56 ans ; avant la révolution curé de Gindré, en 1774 environ ; 
réintégré {cependant Dxix21, n» 316. dit qu'il refusa le serment (/) 
[Ab.l] ; y réside ; pouvoirs ; demandé par les habitants [Ab.5] ; ^ sine 
moribus et malœ famœ^ reintegratur (veut-être faut-il lire : « non 
reintegratur •) Note de M. le curé de Jaligny [P.2, cl]. 

Noahiat (Michel). — 60 ans; curé d'Echattidres avant la révolution; y 
réside ; crapuleux [P.2, cl] ; — (il avait prêté serment : Dxix21, n» 316). 

NogiePi — Fidèle; réside à Moulins; pouvoir de « Préposé »> pour le diocèse 
de Clermont [Ab.5] ; — a reçu pendant la révolution des pouvoir^ 

f généraux et les attributions de Préposé ; — d) maintenu Préposé pour 
a partie de Clermont voisine de la ville de Moulins [Ab 6]. 

NoglePi — Fidèle ; autrefois chanoine de Cormon; réside à Clermont ; pou- 
voir de simple prêtre ; desservant à Autry-Issard [Ab.5] : en marge : 
« Mort ». 

Ogdrdias. — De Cusset ; 37 ans ; vicaire à Saint-Martin-d'Estreaux ; fidèle; 
aujourd'hui desservant à Basset; désire une petite desserte près de 
ses affaires et d'une mère infirme et âgée à qui il est nécessaire, ce 
seroit de Vernet-sur-Cusset ou un des Creuzier; les habitants de 
Busset demandent son éioignement parce qu'ils lui préfèrent 
M. Goutte [ Ab 5] ; - P.2, cl précise ces informations presque en termes 
identiques : Lettre de M. Ogerdias qui désire être maintenu à Busset 
ou du moins n'être pas éloigné de Cusset, résidence d'une mère à 
laquelle ses soins sont précieux. Pétition des habitants de Busset 
pour éloigner M. Ogerdias qui ne paroit pas propre à cette paroisse, 
et pour obtenir M. Goutte, curé d Aronnes. 

Pages (Jean). — Avant la révol. curé de St-6ermain-des-Fossés ; réintégré 
{Ab. 5] ; démissionnaire [Ab.l] ; absent ; désiré de sa paroisse [Ab.5]. 
— Est attendu à St-Germain-des-Fossés ; a reçu depuis sa réhabi- 
litation des pouvoirs généraux, qu'il a exercé jusqu'à ce moment, 
dans les environs de Mauriac — d') il est nécessaire à sa paroisse 
qui le réclame. — Approuvé comme curé et invité par l'intermé- 
diaire de MM. Mathieu ouChanut à se rendre dans sa paroisse [Ab.6]. 
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Pages (Jean-Baptiste. — Ancien curé de Naves [Ab. 5]. — (Tl avait prêté ser- 
ment : Dxix 21, no 316). 

Pdiot Gilbert. — De Gutset ; né le 13 avril 1743 ; prêtre du Saint Sacrement 
et professeur de théologie ; fidèle ; réside à l'étranger, puis à Cusset ; 
y est demandé par les catholiques ; aumônier de I hôpital de Thiers ; 
(peut faire un) bon directeur de Séminaire [Ab.5. — F.2, cl]. 

Pallan (ou Palan) Jean-Pierre-Louis. — D'Auzelles (canton de Cunihat, 
Puy-de-Dôme) ; né le 19 ayril 1742 ; religieux minime ; fidèle ; des- 
servant auj. Nizerolles; pension 800 fr. [Ab.5]. 

Pannesler (Pannesieux) (Vittal). — Curé d'Archigni^t depuis 1782 ; réside è 
Mantes — [P.2, cl]. •— (Il avait prêté serment : Dxix 21, n» 316). 

Papon (Philippe). — Curé de Gontigny, mort à Saintes [Ab.4]. — (Dxix 21, 
n* 316 le dit avoir prêté serment. — Il se serait rétracté et aurait 
ainsi mérité de figurer parmi nos m,artyrs Bourbonnais — en effet 
d'après le ms. de M. Lequin, Papon Philippe, né à Saint'Pourçain, 
curé de Contigny, fut le ^5« du premier envoi en déportation parti de 
Moulins leî5 novembre 1793 ; il m.ourut le 17 juin i794jtt fut enterré 
à l'île d'Aix.) — P.2, cl parle encore d'un Papon : prêtre servant de 
Malte (I) ; 40 ans ; se comporte de la même manière aue le ci-dessus 
(Michel, curé jureur de Vozelles) excepté qu'il ne mérita pas l'hon- 
neur de l'impression. 

ParadiSi — De Moulins ; fidèle ; arrivé d'Italie ; actuellement à Paris ; des- 
servant à Iseure [Ab.5]. — P.2, cl dit qu'il résida aussi à Barrais 
(Bussolles). 

Parrin (jeune). — De Montaigu, desservant à La Lisolle [Ab.6]. 

Pastier Gilbert. — 75 ans ; à la révol. curé de Gharrouz (St-Sébastien) ; 
constitutionnel (confirmé par Dxix21, n" 316.) ; exerce à St-Jean-de- 
Charroux [Ab.5]. 

Pelicat (René). — Né le 3 août 1759 ; ancien vicaire de Champagne, réside à 
Montluçon ; instituteur public — non réconcilié ; a des talents et 
des mœurs [Ab.5 — P.2, cl']. 

Penin Antoine. — Originaire de Lapalisse ; âgé d'environ 48 ans ; avant la 
révol. curé dans le diocèse cle Bourges; aujourd'hui marié; secrétaire 
de l'administration, réside à Lubier-Lapalisse [Ab.1]. 

Perrier (Pierre-Jean). — De Pleaux (Cantal) ; 57 ans [Ab.5] ; curé de Bost 
avant la révol. ; rehabilité depuis le mois de mars 1801 ; de retour 
dans sa paroisse depuis Pâques — d) approuvé pour trois lieues à la 
ronde [Ad.6] ; desservant à Seuillet [Ab.5] ; sujet à surveiller [Ab.6]. 

Perret Jean- Baptiste. — De St-Anthème ; né le 19 décembre 1752 ; avant la 
révolution curé de Ghâtelperron depuis 1788 , demeuré fidèle [con- 
firmé par DxL\2l, n» 316] ; desservant auj. Thuret ; pension de 
800 fr. [Ab.l et 5]. — Ab.6 précise : Perret réside à Châtelperron ; 
prêtre depuis environ 23 ans, vicaire 3 ans ; aumônier et confesseur 
des Ursulines de Montferrand pendant 8 ans ; curé de Châtelperron 
depuis juillet 1789 ; — approuvé en 1791 par M. Micolon ; sans res- 
triction ni limitation par Mgr de Bonal conformément à l'institu- 
tion de Langres — d) très bon sujet et bon prêtre, approuvé comme 
curé. 

Perreton François (Gilbert ?) — De Marcillat ; avant la révol. vicaire au 
Mayet-de-Montagne ; réintégré ; desservant aujourd. St-Marcel (en 
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Marcillat) Ab.5]. — Parmi les prêtres jurears non rétractés, Ab.l 
mentionne : Perthon Gilbert, originaire de Marcittat ; âgé d'environ 
31 ans ; travaille à St-Marcel. Il s'étoit rétracté avant le 18 fructidor 
et sans être réhabilité il reprit l'exercice de ses fonctions en prêtant 
le serment de haine à la royauté ; avant la révolution il était vicaire 
de Mayet-de-Montagne. 

Perret François. — Né le 5 janvier 1745 ; à la révol, curé de St-Marcel (en 
Murât) ; fidèle (cependant Dxix21, n» 316 le dit avoir prêté serment) ; 
réside act. à Montmarault ; demandé par les habitants (de Saint- 
Marcel ?) ; pension de 1.000 fr. [Ab.5]. 

Perret François. — D'Autun ; 67 ans ; à la révol. curé de « Bois Didier » 
(St-Didier-en Dotfjon) ; réhabilité en 1797 [P.2, cl]. 

Petit François-Grégoire. — 40 ans ; réside à Archignat [Ab.S — P.2, cl]. — 
{Il 8'agit ici de Vancien vicaire de St-Pierre de Montluçon qui avait 
prêté serment : Dxix21, n« 316). 

Petiti -^ Religieux récoltet ; 72 ans ; intrus à Lenax depuis 1796 ; — on ne 
sait pas s'il a fait les serments ; mais il exerce sans mission [P.2, cT] : 
— constitutionnel [P.2, cl] ; aujd. curé de St- Pierre-Laval ; a reçu 
de Mgr de Bonal des pouvoirs étendus jusqu'à la révolution, et 
renouvelés par M. Solignat, travaille à [Ab.6]. 

Petitjean Claude. — 41 ans ; a été intrus à Bourbon-I'Archambault ; aui. 
desservant Bourbon [Ab.5 ^ P.2, cl]. — (A la révoL il était vicaire de 
Bourbon. Petitjean prêta serment et rem,plaça, comme curé. M, Du- 
puy de Saint' Martin, en 1791; il rétracta lui-même son serment en 
1798.) 

Picardi — 75 ans ; bénédictin de Cluny ; fidèle ; résidant à Agonges ; pouvoirs 
de vicaire [Ab.5 — - P.2, cl] ; (en marge de ce dernier : « mort »). 

Planchât Joseph. — Originaire du diocèse de Clermont ; 61 ans ; curé depuis 
34 ans de Lamaids et puis de Nocq au moment de la révol. ; aujour- 
d'hui desservant à Frontenat (réunie à Archignat) depuis 2 ans et 
demi ; a été persécuté à Nocq [ Ab 5 — P.2, cl]. — (Dxix 21, n» 316 dit 
qu'il avait prêté serment.) 

Peiteu. — A la révol. curé de St-Victor [P.2, cl]. — {Il avait prêté serment : 
Dxix 21, h» 316). 

[ Pomerolt — En raison des services rendus à notre maison de Banélle 
par un de ses pieux missionnaires , nous transcrivons ici la fiche de 
M. Pomerol qui travailla chez nous : « PomeroL réside à PJeaux 
(Cantal) ; missionnaire de Banelle jusqu'à la révolution ; a été quelque 
temps secondaire de M. Lavialle à Pleaux, est resté seul à la tète de 
cette paroisse depuis la retraite de M. Lavialle ; a beaucoup travaillé 
et travaille encore à Pleaux où il est estimé et très goûté ; pouvoirs 
de missionnaire et de desservant [Ab.6]. • 

Portier Jacques. — De St-Bonnet-des-Quarts ; 52 ans ; à la révol. principal 
du collège de Biliom ; fidèle; desservant de Vichy, réside à Vichy ; 

f>ouvoirs de « Préposé » ; demandé par les habitants de Vichy pour 
eur curé et recommandé par M. Turpin [Ab.5-P 2, cl). — M. Por- 
tier recommandable par son courage, son zèle et ses vertus paci- 
fiques, les habitants de Vichy faisaient valoir « que le séjour de leur 
endroit serait utile à sa santé, à cause des eaux » — consulter 
MM. Begon, de Gévaudan et Mercier qui sont instruits des affaires 
et des intérêts de M. Portier [P.3, cl]. — D'autre part on trouve 
dans Ab.6 : M. Portier, approuvé depuis la révol. pour tout le dio- 
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cèse sans restrictions ni limitation quelconque ; a travaillé pendant 
tout le cours delà persécution à St-Nicolas-des-Biels et aux environs ; 
desservant à Vichy et nommé o Préposé » de son canton par le 
conseil avec les attributions y annexées (1). 

Pottier (ou Pothiar) Jean. —65 ans ; curé de Lnrcy (ainc2. réunie à la paroisse 
de Luneau) ; fidèle (ce qui est confirmé par Dxix 21, n* 316) ; desser- 
vant Molinet et Chassenard ; curé de Jaligny [Ab.5] ; a subi la 
déportation fP.2, cl]. 

Poujon (Jacques). — Constitutionnel ; résidant à Tronget [P.2, cl]. 

Poulin (ou Ponlain). — A Charronz est un M. Poulin constitutionnel, intrus 
à Cognât et puis marié [Ab.5]. — (A la révol. il était vicaire de Si- 
Bémy-en-Rollat et il prêta serment : Dxix 2t, n* 316). 

Poullard Pierre-Jacques. — 42 ans (?) ; aujourd. desservant à la Chapelett6i, 
canton d'Huriel [Ab.5 — P.2, cl]. 

Pouyet Georges. — Réside aujd. à Clermont ; vicaire à Saint- Pierre de Cler- 
mont, puis à Grenzier-le-Heuf ; enfin aux Ma rtres-de-Veyre jusqu'à 
la révolution ; à son retour d'Italie a été chargé par M. aolignat de 
la paroisse de St-Pierre, conjointement avec M. Bouchet : a travaillé 
depuis le 18 fructidor plus ou moins publiquement dans la ville, sui- 
vant les circonstances — d) approuvé comme simple prêtre [Ab.6]. 

Pracros Pierre. — Né le 22 juillet 1756 ; vicaire à St-Gerand-le-Pny {au 
moment de la prestation de serment) et à Combrondes avant la 
révol. (1791?); fidèle (confirmé par Dxix21, n« 316) ; aujd. vicaire à 
Vichy : approuvé pour tout le diocèse par M. Gévaudan [Ab.5, 6 — 
P.2, cl gui assignent à M. Pracros comme résidence^ après la révol. : 
Pionsat et Magnet]. 

Pradel Antoine. — Réside à Châtelguyon; vicaire à Ussel [Ab.5]. 

Preveraudt — 45 ans ; à la révol. directeur du Grand Séminaire de Cler- 
mont ; fidèle ; réside act. à Goulanges [Ab.5 — P.2, cl]. 

Protat Pierre. — Desservant act. Valigny [Ab.5]. 

Qulnery Claude. — A la révol., chanoine de Cusset ; réintégré ; desservant 
à âvrilly et ensuite résidant à ¥icq — Demander des renseigne- 
ments à M. Chambrotty ; mémoire [Ab.5 et 6]. 

Rabolsson François. —Réside à Cusset ; prêtre depuis ; missionnaire 

du clergé ; muni de pouvoirs généraux et desservant de Cusset. — 
d) bon sujet: approuvé comme desservant avec les pouvoirs de mis- 
sionnaire [Ad.5-o] ; fidèle [Ab.5J. 

Rabusson Michel. — De Gannat ; né le 28 novembre 1726 ; prieur de Mont- 
pensier et chanoine de N.-D. d'Aigueperse : réintégré ; réside à 
Aigueperse; pouvoirs; pension de 1.000 fr. [Ad.5]. 

Rabussoni — 68 ans ; capucin de St-Amand, en Berry ; réfugié à Gannat, sa 
patrie ; a été vicaire intrus (deux ans dit [P.2, cl'] dans le diocèse 
de Bourges (ne serait-ce pas a Bourbon fj ; a fait tous les serments 
et livré ses lettres [P.2, cl]. 



(1) Gfr. au sujet de ce digne prêtre: Notre-Dame de Viehy, par M. Tabbé Crouzibr,p.33. 
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Ravel Marien. — 47 ans ; à la rérol. curé de Charrou (Saint Jean-Baplist«); 
réintégré ; y réaide avec des pouvoirs de curé ; demande à être 
mainteau h Charroux où il est goûté et où il a fait du bien [Ab.5-6]. 

Raymond Jean-Baptiste-Piehbe. — De Moulin! 
Chatilion ; réhabilite ; réside à Moulin 
|,Ab.5 ~ P.2, cl]. 

Raynal. — Vicaire 6 Gîat avant la révol. ; travaille à Iissrpans en vertu de 
pouvoirs généraux. — d) renvoyé à un plus ample informé ; et 
approuvé comme desservant ; doit être changé au mois de septembre 

Raynaud Antoine. — De Chezelles ; né le S juillet 1761 ; vicaire au diocèse de 
Bourges (à Chappea) ; fidèle {ctpenaant Dsi!i,2l, n' 316 dit qu'il prêta 
serment) ; desservant de St-Agoulin, réside act. à Gannat [Ab.5}. — 
A travaillé pendant la révolution en vertii des pouvoirs généraux. 

— d) ne peut être continué sans avoir exhibé une autorisation des 
supérieurs de son diocèse [Ab.6]. 

— De Puv-Guillaume, 46 ans ; à la révol. cha- 
; fidèle ; desservant b Tandat ; demandé par le 
iiiBirB El ica iiouiiniiiit ; (Mgr éloit d'avis qu'on y eut égard) [Ab 5] ; 
exerce publiquement à Vendat [F.2, cl]; bon cujet (Ab.6J. 

R«aux Jean-Baptiste. — Du diocèse d'Autun ; fidèle (cependant Dxrx 21, 
n° 316. dit qu'il était en 1191 vicaire de Pierrefitte et qu'il prêta ser- 
ment) ; a été desservant à Contignj [Ab.5]. 

Reignier Antoine. — Originaire du département de l'Allier ; 51 ans ; ancien 
curé de St Julien-d'Ance (Haute-Loire) ; fidèle : exerce avec pouvoirs 
dans la commune de Varennes ; desservant à St-Gérand-le-I^T [Ab.5 

- P.2, cil. 

Reignier (ou Régner) Jean François. — Originaire de St-Pierre>LavBl ; âgé 



réunie à Broût) en iJSi environ ; assermenté non rétracté [Ab.l 
— intrus au Brenil [P.2, cl']. Pétition des habitants du Breuil pour 
le conserver en qualité de desservant ; — crapuleux, peu estimé dès 
avant la révolution, n'instruisant même pas sa paroisse [P.2, cl]. 



Renavlar André. — Instituteur public (principal du collège] k Montiuçon ; y 
réside ; [P.2, cl]. — (il prita aerment ; il fut plus tard nommé curi 
de Notre-Dame de Montiuçon). 



Renou (ou Renoud). — A la révol. desservent de Heanlna [?. après t79l sans 
doute, car Diix 21, n> 316 dit que le curé de Meaulne en 1790 était 
Duchet, qui prêta serment) ; le desservant actuellement [Ab,5]. 



1 révolution curé du diocèse d'Autun (au Bouchaud) ; 
_..._.= __ .„ -r^ga en effet de prêter serm- ■ - 

e diocèse d'Autun [P.2, cl). 
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Rey Jean-Baptiste. — Du diocèse d'Autun ; réside à Contigny {sans doute 
après i798y car jusqu^alors Ab.2 noua dit que Contigny resta sans 
prêtre par la mort de Papon^ décédé à Saintes) [P.2, cl]*. 

Reynouard Jean-Léger. ^ Réside à Serbannes ; de Briffons, né le 2 avril 1761 ; 
à la révol. vicaire à Dontreix ; fidèle : a desservi Cindré ; sa pension 
n'est pas liquidé [Ab.5]. — Ab 6 est plus complet: prêtre depuis 1785, 
vicaire à Allaenat pendant 4 mois, à Briffons pendant 18 mois et de 
là à Vichy ; enfin à Dontreix jusqu'à la révolution ; approuvé depuis 
cette époaue : 1) par M. Soiignat comme missionnaire ; 2) par 
M. Gévaudan pour les pouvoirs ordinaires, les cas réservés même au 
Souverain Pontife, les bénédictions réservées pour bénir les mariages 
par tout le diocèse et jusqu'à la révolution ; approuvé notamment 
en qualité de desservant pour la paroisse de Serbannes, y travaille 
en cette qualité — d) bon sujet ; plus loin, à la page 7, il est encore 
cité avec cette note : Très bon sujet ; approuvé comme desservant. 

RheltZi — Réside à Jenzat ; vicaire à Lazillat (Puy-de-Dôme, canton de 
Meringues) avant la révol. ; a été intrus. — Approuvé depuis le mois 
d'avril pour Montredon, et tout récemment pour Jensat, et plus 
récemment pour Boissejoux, paroisse de Leyrat — d) a besoin d être 
surveillé [Ab.6]. 

Richard Georges. — Originaire de la Côte-d'Or ; âgé de 73 ans ; à la révo- 
lution était curé de Lnneau ; a fait tous les serments ; réside à 
Luneau en qualité de maire ; a dit la messe paroissiale les décadi 
en faisant entendre à set paroissiens qu'ils satisfaisaient par là au 
précepte du dimanche ; a fait tout le mal qu'on a voulu ; sa paroisse 
est gâtée et il est essentiel au bien de la chose qu'il ne soit pas 
maintenu à Luneau : ne convient pas à sa paroisse [P.2, cl et cl'] 

Richard Jean. — Fidèle; réside à Cognai, desservant; muni de pouvoirs 
généraux — d) assez bon sujet ; approuvé comme desservant [i(b.5^]. 
— (Ne serait-ce laas le même que [P.2, cl] signale comme étant curé 
de Louroux-de-Beaune ?) 

Richein Jean-Baptiste. — Né le 15 septembre 1765 ; fidèle, n'étoit pas prêtre 
{au moment du serm,ent) ; act. vicaire à Montluçon [Ab.5]. 

Rigondet Joseph. — De Vichy ; 69 ans ; à la révol. curé de Villaines {aujd. 
rattachée à Marcenat) ; réintégré ; y réside ; pouvoirs de curé ; 
approuvé depuis sa réhabilitation pour le diocèse. — Supplique des 
habitants de St- Germai n-des-Fossés pour demander M. Higondet. 
curé de Villaines, et une autre en faveur de M. Cureyras ; mais 
M. Rigondet préfère rester dans sa paroisse si elle est conservée 
(cette note est mise par ordre de Mgr) [^'2, c.l - Ab.4* 5 et 6]. 

Rigoulet Etienne. — 53 ans ; curé de Bussière, près Montaigu ; réside act. à 
Malicome [Ab.5 - P.2, cl]. 

Rivière (Ri vire) Jean-François. — Originaire de FJandre ; 48 ans ; pré- 
montré, et curé de Monteignat ; à la révol. réintégré ; réside à Mon- 
teignet; demandé par les habitants ; a reçu depuis sa réhabilitation 
des pouvoirs généraux et extraordinaires [Ab.5-6 et 7]. 

Robert Jean-Baptiste. — (Etait curé de Saulx, aujd, rattachée à Prémilhat, 
à la révoL ; — a prêté le serment : Dxix 21, n« 316) ; depuis exerce à Pré- 
milhat et à Oulches (autre ancienne paroisse aujd, rattachée à 
Prémilhat) ; marié [P.2, cl et cl']. 

Rogier Pierre. — De Saligny ; 46 ans ; au diocèse d'Autun (il était vicaire 
de Beaulon) ; fidèle (cependant Dxix 21, n» 316 le dit avoir prêté 
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serment ; exerce à Monétay-sur Loire, depuis deux ans [F.2, cl -— 
Ab.5] — Ab.5] ; Ab.6 ajoute : il réside dans une paroisse d'Autun 
[Beaulon); avait été approuvé par le supérieur d'Autun (probable- 
ment par M. de la Tour), autorisé par Mgr de Clermont ; travaille 
dans les paroisses ci-contre en se conformant à la conduite des 
prêtres diocésains dans l'exercice de leurs fonctions — d) a fait la 
promesse dans son diocèse ; demande si, nonobstant cette promesse, 
il peut travailler dans les paroisses de Liernols, H u vert, Mont- 
perroux et Montcombroux en vertu des pouvoirs ci-contre? — Réponse : 
sera autorisé par M. le Préposé. 

Romanne François. — De Saint-Fargeol ; avant la révolution curé de 
Tortebesse (canton d'Herment^ P.-de-D.) ; fidèle ; aujourd'hui desser< 
vant à ViUefranche [Ab.5]. 

Romme (Jean-François). — Curé intrus d'Abrest ; adhère au concordat 
[P2,c.l et cl']. 

Roudaire Pierre. —60 ans; desservant, depuis un an, Saint-Martinien [Ab.5 
et P.2, cl]. 

Rouelle (RouHET), Martin. — De Perpezat (canton de Rochefort, P.'de-D.)y 
né le 6 mars 1746 ; à la révolution curé de Gréchy; fidèle [Ab.5] (ce 

Sue confirme Dxix2l, n® 316) ; déporté en Suisse [Ab.l] ; actuellement 
esservant à Mons ; — demande d'être placé dans le département 
du Puj-de-Dôme [Ab.Set P.2, cl]. 

Rougier. — Avant la révolution curé de Ghftteau; actuellement réside à 
Riom [P.2, cl] ; — (convient-il de Videntifier avec Rogier-François 
de Montferrand, né le 24 décembre 1736 ; que Ab.5 nous dit : fidèle ; 
curé do Ghftteau avant la révolution et depuis desservant Bea^lon et 
• ensuite Marsat ? — En tout cas Rougier, curé de Château en i79î, 
prêta serment d'après Dxix21, n« 316). 

Rougier Antoine. — Constitutionnel : intrus à Sainte-Croix de Gannat ; 
y exerce ; obstiné [P.2, cl'] ; desservant à Saint-Pons [Ab.5 et 8]. 

Rousseau Jacques- Alexandre. ~ De Lucenay, près de Villeneuve ; né le 
11 juillet 1760; de Tordre de Citeaux ; n'étoit pas piètre (lors du 
serment) ; fidèle : réside à Moulins sans titre ni pouvoir [Ab.5]. 

Roussignol Cl -Amable. ^ Originaire de Riom ; âgé d'environ 52 ans ; 
jureur ; intrus depuis environ un an à Bessay [Ab.l] ; malœ famœ et 
vitiis imbutus [P.2» cl']. 

Roux Claude. — 65 ans ; curé de Montmarault depuis 36 ans ; actuellement 
curé de la même paroisse [Ab.5] — (il prêta serment : Dxix21, n« 316). 

Roux Jacques-(Claude). — a la révolution curé de Molinet ; absent depuis 
1792 [P.2, cl] ; — (il avait refusé le serment : Dxix21, n» 316). 

Roux Jean-Gilbert. — 49 ans ; à la révolution curé de Arpheuilles-Saint- 
Priest LP»2, cl] ; actuellement curé de Souvigny [Ab.5] ; — (ilprêta 
serment : Dxix2l, n» 316). 

Roux Nccolas-(Amable-Florimond). — 41 ans ; fidèle ; actuellement curé de 
Notre-Dame de Moulins ; « Préposé » pour le diocèse d'Autun 
rAb.5 — P.2, cl]. — (Dans son « mémoire appelant comme d'abus contre 
les ordonnances épiscopales des 15 octobre et 13 décembre 1823 », 
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CHANOCNË, CURÉ ARCHIPRËTHE DE NOTRE-DAME DE MOULINS 

qui organisa le culte à Moulins et dans les environs 

pendant la période concordataire. 

à Autun le 19 novembre 1701, décédé à Moulins le 19 novembre U 
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M. Roux dit^ en parlant de lui, « qu'il fut appelé en 1797 à la voix de 
Tadministration du diocèse d'Autun et établi chef de mission (1). » 

Roux. — A la révolution curé de Saint-Sornin ; marié [P.2, ci] ^ {il avait natu- 
rellement prêté tes serments : Dxix21 n» 316). 

Rouvel Antoine. — Originaire des environs de Brioude; ordonné prêtre par 
Périer (évêque constitutionnel de Clermont) ; aujourdhui marié ; 
exerçant la charge d'huissier à Lubie- Lapalisse [Ab.l]. 

Roy Jacques. — 33 ans ; depuis la révolution desservant à Saint-Plaisir 
[Ab.5, et P. 2, cl]. — [Il aurait été auparavant curé de Braize et ne 
serait devenu curé de Saint-Plaisir que l'an VIII, — Cfr. Canton 
d'YgrandCy par M. C. Grégoire^ p. 39.] 

Royon (Rouillon) Antoine-Jean-Baptiste. — 52 ans, avant la révolution 
curé dTgrande ; retiré à Tortezais [P.2, ci] — {il prêta serment le 
30 janvier 1791), 

Sabot Alexandre- Jean. — Originaire de Clermont ; âgé de 65 ans ; à la révo- 
lution chanoine de Saint-Cerneuf de Billom ; fidèle ; aujourd'hui 
exerce publiquement à Espinasse (Vozelle), près Gannat [Ab.5,7 — 
P.2, cl]; — approuvé depuis vingt ans pour les cas réservés et d'une 
manière indéfinie depuis la révolution; — d) bon sujet et prêtre res- 
pectable [Ab.6] ; — (en marge de Ab.5 : « mort »). 

Saint-Aubin (Gilbert). — 60 ans, à la révolution curd de Paray-le Frésil ; 
jureur; intrus à Montbeugny (peut-être à Saint-Martin-des-Laids) ; 
immoral [P.2, cl et cl']. 

Salsac (ou Satrac) Gaspard. — De Cheylades: 48 ans ; vicaire à Pionsat ; 
fidèle ; aujourd'hui desservant à Saint- Fargeol {Voir : Gozard Jean) 
[Ab.5 et P.2, cl]. 

Saulnier. — A la révolution curé de Villeneuve ; absent depuis le commen- 
cement de la révolution [P.2, cl]— {il avait refusé de prêter le ser- 
ment : Dxix2l, n» 316). 

Ségur de Severac, voir Seveyrac. 

Septier Pierre. — Originaire de Moulins ; âgé de 63 ans ; avant la révolution 
curé de Saint-Révérien [aujourd'hui rattaché à Vaumas) ; réintégré 
[Ab.l] ; y réside avec des pouvoirs de curé [Ab.5] ; démissionnaire 
de son titre lors de sa réhabilitation ; approuvé d'une manière géné- 
rale pour le diocèse et spécialement pour Saint-Révérien en qualité 
de desservant ; lesquels pouvoirs ont été prorogés plusieurs fois et 
notamment depuis qu'il exerce dans l'église contre la deffense et la 
déchéance des pouvoirs ipso facto [Ab.6] — (en marge de Ab.5 : 
« mort le 18 avril 1802 »). 

(IJ C'est M. Roux qui organisa le culte à Moulins et dans les environs pendant la 
période concordataire. Son rôle fut considérable et assure à ce prêtre des plus distin- 
gués une place particulière dans Testime et la reconnaissance des catholiques. Aussi 
etait-il juste de conserver le souvenir de cet apôtre dans la cathédrale même dont il 
fut si longtemps le zélé curé. C'est cette pensée toute de gratitude et d'admiration 
qui fit édifier en 1845, sur les dessins de Vf. Hippolyte Durand, dans la chapelle 
Saint-Nicolas, le petit monument qui représente M. Houx, gravé en pied sur une 
dalle, en habits sacerdotaux, abrité par un pinacle gothique, et élevé sur un socle qui 
porte en lettres dor cette létçende : • A la mémoire de M. l'abbé Nicolas Amab le- F lori- 
mond Roux, né à Autun le XIX novembre 1761, curé de Notre-Dame de Moulins depuis 
180i jusqu'en 18S7. Décédé dans cette ville, chanoine et vicaire général au diocèse, à Vdge 
de 8i ans. — Ceux qu'il édifia par ses vertus, qu'il instruisit ou consola par ses paroles, 
qu'il secourut par les trésors de sa charité, ont élevé ce monument, comme un témoignage 
de regrets, de vénération et de reconnaissance. » 



1 
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Septier. — Originaire de Moulins ; 47 ans ; curé du Pin ; a subi la déporta- 
tion ; dessert aujourd'hui Toulon (sur Arroux, Saône-et-Loire) [P.2, 
cl]. 

Serre François. — 48 ans ; à la révolution curé de Deuz-Chaises ; réintégré ; 
réside à Deux-Chaises [Ab.5 — P.2, cl] — (en marge de Ab.5 (sans 
doute depuis 1803) on a écrit : « mort »). 

Serre Louis. — A Lurcy ; sans fonctions [P.2, cl] — [il devint curé de Pouzy). 

Sève Charles-Hubert. — A la révolution curé de Ferrières ; réintégré [Ab.5 
qui porte en marge : « réputé mort »]. 

Seveyrac (Jean de Ségur de). -^ Né le 13 mars 1738 ; à la révolution curé de 
Cognât ; réintégré (I?, Dxix21, n" 316 dit formellement qu'il a refusé le 
serment), — d) sans pouvoir jusqu'à nouvel ordre; desservante 
LalisoUe [Ab.5 et 6]. 

Seyne (Sayne) Annet. — A la révolution curé de Saint-Pourçain-sur-Sioule ; 
apostat ; marié ; sans aucune confiance, ayant causé dans tout ce 
canton tout ie mal possible [Ab,4a] — Ab.4 dit de la cure de 
Saint- Pourçain : vacat par la « mort » de Seyne et de son mariage 
précédemment — Ab.4 ajoute : église des bénédictins devenue chambre 
commune, le prêtre intrus exerçant ses fonctions dans leur église. 

Simon (le P.). — Dernier gardien des cordeliers de Saint-Pourçain, fidèle ; 
réside à Branssat avec les pouvoirs de vicaire [Ab.5] — le P. Simon, 
ancien gardien de Saint-Pourçain, de retour de Saintes, exerce à 
Lateline privativement et dans les environs canoniquement [Ab.2] ; 
résident du côté de Saint-Pourçain ; sans poste fixe ; approuvé d'une 
manière générale et illimitée ; travaille aux environs de Saint-Pour- 
çain ; — d) sujet médiocre ; approuvé comme vicaire [Ab.6]. — (Ce 
jugement rigoureux ne doit pas faire oublier que le P. Sim.on fut confes- 
seur de la foi et qu'il fit partie au S« envoi en déportation : il était alors 
âgé de 45 ans ; — (en marge de Ab.5 on lit : « mort le 15 avril 1802 »>). 

Simonnin (Jérôme). — Chartreux à Moulins ; réintégré ; réside à Moulins 
[Ab.5 — P.2, cl] — (il avait « abjuré » le 13 frimaire an ê). 

Souchard. — D'Evaux ; 51 ans (P.2, cl' lui assignait 30 ans!) ; à la révolu- 
tion curé de Terjat ; jureur ; réside provisoirement à Evaux ; a fait 
son adhésion au Concordat [Ab.5 — P.2, cl]. 

Spinouse Jean. — Né le 10 juillet 1761 ; à la révolution vicaire de Gontigny ; 
fidèle (ce que confirme Dxix21, n° 316) ; infirme, pension de 800 francs 
— [Ab.5] ajoute : réside actuellement à Riom ; vicaire à Teilhède, en 
1789 et 1790, à Contigny en 1791, desservant à Charminières-les- 
Vieilles en 1791 et 1792 ; a travaillé en 1792 et 1793 à Clermont en 
vertu des pouvoirs généraux ; à son retour de la déportation a tra- 
vaillé à Vic-le-Comte en qualité de desservant en 1795 ; à Busset en 
1795 et 179ft; travaillé depuis 1797 à Riom et aux environs en vertu 
de pouvoirs généraux ; — d) M. Spinouse a fait usage à Vic-le-Comte 
et à Busset des pouvoirs de dispenses qu'il prétend avoir reçus de 
M. Soli^nat jusqu'au 2« degré inclusivement et n'en a usé que pour 
les mariages à réhabiliter; approuvé pour le Bourbonnois et spécia- 
lement comme aumônier de Gayette. 

Suquet André. — Constitutionnel ; actuellement desservant à Ghonvigny 

[Ab.5]. 

Tachet. — De Comps ; à la révolution était curé de Saint- Bonnet de Belle- 
naves (aujourd. rattachée à Bellenaves) [Ab.5] ; — (il prêta serment: 
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Dxix 21, n<»3l6), - (il y a hésitation dans les notes : Ab.5 affirme que : 
Tachet était « fidèle », et ajoute : demandé par les habitants de Belle- 
naves. (// est vrai que ces renseignements de Ab.5 ont été biffés ensuite 
sur le registre !) 

Tallhardat Antoine. — 56 ans, à la ré vol. curé de Saint-Genest (canton de 
Marcillat) ; réside actuellement à Saint Aubin [Ab.5] — (il avait 
prêté serment : [pxix21, n* 316], plus tard fut curé de Chemilly, puis 
de Saint Aubin).' 

Talbot Laurent. — 50 ans ; à la révolution curé d'AYermes; (de 17S3 à 1793) ; 
depuis desservant à Chevagnes [Ab.5 — P.2, cl] ; — (il aurait prêté 
serment d'après Dxix 21, n* 316 ; il le rétracta en tout casy et il fut con- 
duit en déportation à iîle d'Aix, d'où, il revint). 

Tavernier Guillaume. — De Gannat ; né le 12 janvier 1764 ; à la révol. com- 
munaliste de Gannat [Ab.5| ; rétracté [Ab.8] ; intrus à Saint-Pons 
[P.2. cl] ; réintégré ; réside à Gannat; pouvoirs de vicaire ; pension 
de 670 francs [A.D.5] ; — approuvé généralement pour le diocèse ; — 
d) sujet médiocre [Ab.6]. 

Thévenet Jean. — 50 ans; réside act. à Villefranche [Ab.5] ; instituteur à 
Villefranche [P.2, cl'] — Ab.5 ajoute en marge : • mort », 

Thévenin Joseph. — De Désertines ; 4i ans ; curé de Biseneuille à la révol. ; 
fidèle (cependant Dxix 21, n» 316 le dit avoir prêté serment) ; réside 
actuell. à Saint- Victor ; désire y être desservant, et c'est le vœu de 
cette commune [Ab.5]. 

Thomas Gilbert. — A la révolution curé d'Audes; hors de France [P.2, cl]; 

— [il avait prêté serment : Dxix 21, n<» 316). 

Thonnier. — Originaire de Cusset ; âgé d'environ 50 ans ; avant la révolution 
curé dEtroussat; prêtre jureur, apostat et marié, demeurant sur la 
paroisse de Saint-rourçain, digne émule de Seyne [Ab.4a]; — (Ab.4 
dit à peu près la même chose, mais lui donne « 60 ans ! »). 

Torterat (Etienne?). — Originaire de Moulins; âgé d'environ 36 ans [40 ans, 
dit P.2. cl'] ; prêtre intrus exerçant dans l'église des Bénédictins de 
Saint- Pourçain [Ab.4] ; séduisant le peuple [Ab.4a] ; — jureur obstiné 
[P.2, cl ] ; — (à l'époque de la révol., il était vicaire de Monéta^-sur- 
Loire, Ab.4 et P.2, cl ont pu confondre, pour certaines particula- 
rites, entre Vancien vicaire de Monétay et celui du Donjon qui suit). 

Torterat Nicolas (Antoine?). — 53 ans ; à la révol. vicaire au Donjon, fidèle 
(ce qui est confirmé par Dxix21, n° 316) ; desservant à Molinet [Ab.5] ; 
P.2, cl le place au Donjon et à Huiïlaux, — Ab.6 dit : réside au 
Donjon : approuvé par M. de Gévaudan ; demande s'il peut continuer 
à Bert où il a fait la promesse [?I] ; approuvé comme simple prêtre 
en se conformant à la conduite des prêtres diocésains. 

Toupriant Charles. » 35 ans ; intrus d'ordre, a exercé à Franchaise, a cessé 
depuis un an; réside à Montluçon; — mauvaises mœurs; a fait des 
démarches pour être réconcilié; ne peut être employé qu'après des 
épreuves LP.2, cl --Ab.5]. 

Travaix Antoine. — De Broc ; 38 ans, prêtre depuis 12 ans ; aujourd'hui 
desservant à Sauzet près Gannat ; fidèle [Ab.5] ; réside à Sauzet : 
a travaillé pendant la révolution en vertu des pouvoirs généraux ; 

— envoyé comme desservant à Sauzet ; — d) assez bon sujet [Ab.6]. 

Tridon Pierre. — De SaintGérand-le-Puy ; 64 ans ; h la révol. curé de 
Rongôres ; fidèle ; réside à Rongères ; pouvoir de « Préposé » ; — très 
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propre à la cure de Varennes [Ab.5 et P.2, cl] : — fut déporté en 
Suisse; âgé d'environ 55 ans [Ab.l] — (c'est Vancien député à Vas^ 
semblée de Versailles). 

Tridon SÉBASTIEN. — De Saint-Gérand-le-Puv ; 61 ans; à la révol. curé de 
Lubier-Lapalisse ; fidèle (ce que confirme Dxix21, n* 316); y réside, 
pouvoirs de curé [Ab.5 — P.2, cl]. 

Valarcher François. — 44 ans; à la révol. vicaire d'EscuroUes ; fidèle (I); 
arrivé d'Italie, réside à Escurolles ; demandé paries habitants pour 
leur curé; recommandé par MM. Perreuilet l'avocat Boyrot [Ad.5] ; 
— 43 ans, réside à Escurolles dont il a été vicaire pendant 9 ans avant 
la révol.; approuvé pour Escurolles [ Ab.6] ; — Escu rolles s'est prononcé 
pour le culte catholique, les habitants ont fait écrire à M. valarcher 
ancien vicaire de cette paroisse qui rétracta le serment de la consti- 
tution peu après l'avoir prêté; il est actttellement en Italie; on a 
écrit, depuis Pâques ; on n'a reçu aucune réponse. Cette commune 
est considérable et a besoin de secours depuis 1793 [P.2, cl] ; — à 
propos de Saint-Pons (dont le desservant, Valarcher Jacques, était 
mort^ en déportation^ en 1794, et enterré à Vile d' A ix), le même registre 
porte : l'intrus a été Tavernier rétracté ; cette commune s'est en partie 
prononcée pour le culte catholique; on y désire aussi M. Valarcher, 
anc vie d Escurolles ; cette commune' comme celle qui précède ne 
'Veut avoir confiance qu'en des prêtres connus, un oourgeois, 
M. Saint-Simon, offre une grande partie de la subsistance ; on pense 
que dans les communes d Escurolles et de Saint-Pons on pourroit 
y établir 2 prêtres si messieurs les supérieurs offroient eux-mêmes 
les sujets. 



Valentin Jean- Baptiste. — 57 ans ; relig^ieuxdeSept-Fonts ; constitutionnel; 
curé intrus du Bouchaud ; réside à Diou ; en dernier lieu à Ariane 
[Ab.5 — P.2. cl et cl']. 

Vallgny Louis. — De Saint-Amand en Berry ; prêtre depuis 12 ans ; à la révol. 
vie à Néris ; réintégré ; actuellement desservant à ViUebret ; y est 
demandé par le maire et les habitants [Ab.5 — P.2, cl]. 

Védrine Louis. —45 ans; anc. vicaire à ; réintégré, desservant à Naddes 

[Ab.5]. (Est le même que Védrine dont parle Ab.6, qui résidait a 
St'Aignan {dioc. de Limoges) ; qui était curé de St-Aignan, puis de 
Giat ; avait desservi la cure de Giat Jusqu'à sa réhabilitation, et 
dont « le vrai zèle et les talents méritent toute confiance (?) ». 

Vergne Jean- Baptiste. — D'Aubière ; né le 23 novembre 1761 ; vicaire à 
Saint-Dier (arrondissement de Clermont) ; constitutionnel ; desser- 
vant act. au Breuil la-Palisse « le 2 novembre 1804 » {Mention 
ajoutée en marge) ; Pension de 800 [Ab.5]. 

Vernoy de Saint-Georges Gilbert-Bon. — A la révol. curé de Biudère*la- 
Grue ; hors de France [P.2, cl] ,— (Dxix 21, n» 316 dit qu'il prêta 
serment « avec restriction ». — Ce fut d'ailleurs un très courageux 
défenseur de la Foi). 

Verron Antoine- Auguste. — De Madrid, en Espagne ; 82 ans ; à la révol. 
curé de Souvigny ; réintégré ; démissionnaire et retiré à Moulins 
[Ab.l et 5] ; — a reçu depuis sa réhabilitation des pouvoirs généraux ; 
— d) approuvé comme desservant ; il s'est retiré à Moulins ne pouvant 
plus exercer les fonctions du ministère en raison de son grand âge 
et de ses infirmités [Ab.6]. 

Vidal Marien-Antoine. — Né le 6 septembre 1764 ; chanoine (de St-Nicolas) 
de Montluçon ; act. desservant Louroux-Hodement ; pension de 
800 fr. JAb.S] : -{il exerça quelque temps à Ygra.xde. Cf r : « Le Can- 
ton d'Ygrande », par M, Grégoire, p. 39). 
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Vidal. — De Saint-Paul près Salers ; à la révolution curé de Vendat ; fidèle 
{cependant Dxix 21, n» 316 dit qu'il prêta serment) [Ab.5]. — Ab 7 dit: 
prêtre fidèle retiré depuis 17y3, — et Ab.6 : était curé de Vendat ; 
réside à Saint-Paul près Salers ; approuvé pour le diocèse, travaille 
à Saint-Paul et dans les paroisses voisines; —d) la vie errante de 
M. Vidal n'est pas du goût des desservants du voisinage, il vaudrait 
DQieux qu'il lût dans sa paroisse ou du moins fixé quelque part ; 
invité à rentrer dans sa paroisse. 

Vigeral Joseph. — DeClermont ; 56 ans ; à la révol. curé de Montfand; fidèle 
(cependant Dxix21, n» 316 le dit avoir prêté serment) ; réside à Cler- 
mont [Ab.5] ; — curé de Montfand depuis 1775 ; approuvé depuis 
1792 jusqu'à présent successivement par MM. Soiignat/de Bégon et 
de Gévaudan d'une manière générale pour tout le diocèse et jusqu'à 
révocation ; travaille à Clermont en vertu des dits pouvoirs ; — d) très 
infirme et hors d'état de gouverner une paroisse et de travailler à la 
campagne [Ab.6]. 

Vigeral. — De Vertaison ; constitutionnel ; depuis desservant à Hauterive 
puis à EscuroUes [Ab.5]. 

Vigier Antoine (l'oncle). — De Marcenat ; né le 11 février 1738 ; communaliste 
de Marcenat ; réintégré ; réside à Marcenat ; pouvoir de simple 
prêtre [Ab.5] ; ^ Ad.6 qui confirme ces renseignements, dit que 
« Vigier neveu résidait aussi à Marcenat ». {Etait-ce Vancien curé 
d'Aubigny qui suit?) 

Vigier. — A la révol. curé d'Aubigny [P.2, -cl] ; — (il prêta serment : Dxix21, 
n» 316). 

Vi^iar Jean-Baptiste. — A la révol. curé de Serbannes ; constitutionnel; 
réside à Saint-Denis [P.2, cl]. 

Villefort Jean-Baptiste-Eustache. — De Moulins, était vicaire à Moulins ; 
exerce aux Jacobins de Moulins ; hypocrite dangereux [P.2, cl'] ; — 
(il s'agit ici de Villefort qui prêta serment, et abjura odieusement le 
5 frimaire an If, renonçant à ses fondions ecclésiastiques ; — il avait 
été vicaire épiscopal de Laurent, et curé de Saint-Nicolas de Moulins 
après le mariage de Batissier), 

Vincelet Noël. — De Puy-Guillaume ; 55ans; à la révol. curé de St-Priest- 
Brametand ; fidèle ; desservant aujourd'hui de Saiat-Germain-des- 
Fossés [Ab.5]. 

Vincent Gilbert. — 73 ans; à la révol. curé de Jonzais (aujourd. ratttichée à 
Villefranche) ; réside à Jonzais | Ab.5 — P.2, cl] ; — (il avait prêté 
serment ; Dxi.\2i, n« 316). 

Voile Guillaume. — Cordelier; fidèle ; réside à Souvigny [Ab.5 — P.2, cl]. 

Les registres de révêché de Clermont renferment, en dehors de ces 
renseignements sur le personnel, des notes relatives à l'état religieux 
de certaines paroisses bourbonnaises. Nous donnons aussi ces men- 
tions afin de compléter nos documenls cl de faire connaître plus à 
fond la situation exacte de toutes nos paroisses dans les dernières 
années du xviii' siècle, au point de vue de l'exercice du culte. 

Plusieurs paroisses sont signalées comme n'ayant aucun prêtre. — Ande 
La roche) [Ab.l] ; — Biliezois [id.J ; — BussoUes (réunie à Barrais) [id.] ; — 
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Isserpent [Ab.l] ; — La Roche (réunie à Branssat) [Ab.4] ; — Mercy [id.] ; — 
Monétay-sur-âllier [Ab.2] ; — Neuilly-le-Réal (en 1796), [Ab.i] ; — Percenat 
(réunie à Barberier) [Ab.4] ; — Saint-Christophe [Ab.l] ; — Saint Didier 
[Ab.4] ; — St-Germain-d'Entrevaaz (réunie à Châtel-de-Neuvre) [Ab.2] ; — 
St-GermaindeSalles [Ab.5] ; ^ St-Loup [Ab.l] ; ~ Prix (St) (sic) (1) [Ab.l] ; 

— St-Yorre [Ab. 3] ; Saulcet [\b.4] ; — Tréteau [Ab.l]. 

Enfin l'état des autres paroisses qui n'avaient pas de titulaire — 
et dont il n'a pas été fait mention dans les fiches qui précèdent — est 
indiqué sommairement ainsi qu'il suit : 

— Banelle {aujourd'hui d^EscuroUes) : Tous les prêtres missionnaires 
retirés. La maison vendue et le reste [Ab.7] . — Châtel-de-Neuvre : Sans 
prêtre ; on dit qu'il vient de temps en temps à Chàtel-de-Neuvre un prêtre 
constitutionnel à l'alternative de Chemilly. Ab.2] — Ghatelus. Pétition des 
habitants pour la conservation du prêtre dont ils n'expriment pas le njom ; 
il j a lieu de-sou pçonner, vu l'état d'esprit de ce canton, que c'est un prêtre 
jureur. [P.2, cl]. — Marcillat. {Les renseignements qui nous sont donnés sur 
les paroisses de ce canton^ et relevés dans Ab.li, proviennent de la conférence 
de Pionsat, archiprêtré de Menât. Ils émanent de M. Farghon Jacques « cicré 
de St-Magnier, originaire du dit St-Magnier, âgé de 49 ans, ordonné prêtre 
le 20 may 1780 » qui les a adressés « au citoyen Bouchet, chez le citoyen 
Pierre rue des Gras (à Clermont) pour remettre s'il lui plaît au citoyen (!) 
Begond {c'était un vicaire général de Clermont) près les Sources, à Clermont- 
Ferrand ». On voit encore par cet exemple quelles précautions les correspon- 
dants ecclésiastiques étaient dans l'obligation de prendre pour faire parvenir 
au Conseil les réponses aux demandes formulées au nom du conseil ecclésias- 
tique^ sur les situations des prêtres qui habitaient le département de VA Hier. 

— M. Farghon intitule sa liste : « Etat des prêtres fidèles. ou réintégrés de 
cette conférence. » Il indique ordinairement assez mal si le prêtre en question 
est constitutionnel ou non. En dehors des prêtres des environs de Marcillat, 
il signale, à St-Hilaire {Puy-de-Dôme) : Pierre Deblons, originaire de la 
ville de Montiuçon, diocèse de Bourges, âgé d'environ 32 ans, ordonné 
prêtre en 1792, qui exerce le ministère dans St-Hilaire dont le curé est mort 
en 1792.) — Niser elles. Protestation du maire contre l'usage de sa signature 
pour la réunion de sa commune à une autre ; — pétition du maire et des 
habitants pour obtenir incessamment un bon prêtre P. 2, cl']. — Perrigny. 
Ancien curé embarqué et mort sur les vaisseaux [Ab.l]. — St-Pourçain-sur- 
Sioule. A la fin de la confértnce de St-Pourçain, le rapporteur anonyme 
écrit : « La vigne du Seigneur est icy en bien mauvais état [Ab.4]. — St-Voir. 
( Voir St'Gerand-de-Vaux, à propos de Chalton, intrus à St- Voir.) — Servilly. 
Il n'y a aucun prêtre ; le titulaire est mort au commencement de la révo- 
lution [Ab.l]. — Soupaize {aujd. de la paroisse de Bresnuy] ; il n'y a aucun 
prêtre, le titulaire est mort en déportation [Ab.l]. — Trezelles. Iln'y a 
aucun prêtre ; le titulaire est mort à La Prugne [Ab.l]. — Vaumas. Il n'y a 
aucun prêtre, le titulaire est à Paris [Ab.l]. 



(1) Les rédacteurs des registres n'osaient pas toujours (!) écrire le mot « saint • à sa 
place : il y avait en 1800 des hésitations curieuses à reprendre l'ancienne orthographe* 
On se rend compte que les « teneurs » de livres qui pouvaient devenir, d'un jour à 
l'autre, officiels, craignaient d'eflaroucher les vieux Jacobins et les sans-culottes encore 
puissants dans certains villages — surtout depuis la seconde persécution — par des 
dénominations trop religieuses, trop « cléricales » 
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Tels étaient les renseignements que l'autorité ecclésiastique de 
Clermont possédait sur les prêtres résidant de 1796 à 1802 dans le 
département de l'Allier, et qui servirent à dresser la première liste 
officielle du personnel concordataire que nous allons faire connaître 
en exposant les raisons qui motivent les nominations faites par Ms"" de 
Dampierre et qui furent agréées par le gouvernement consulaire. 



II 

NOMINATION DU PERSONNEL CONCORDATAIRE 



§ I. — liiste offieielle du elcfgé eoneofdataife ; 
et pfetnlèfes modifieatlons 

Lorsqu'on examine attentivement — comme dut le faire, sans 
aucun doute, M&r de Dampierre (1), le premier évoque « concor- 
dataire » du diocèse de Clermont, qui eut la charge, particulièrement 
difficile, d'organiser le culte dans les paroisses du département de 
l'Allier — les divers documents fournis par les dossiers de l'évêché et 
que nous venons de publier, on éprouve un sentiment d'indicible 
tristesse, fait tout à la fois de pénibles constatations et de poignantes 
appréhensions. 

(i) Ce distingué prélat eut un rôle si important dans la réorganisation 
du culte, il gouverna les paroisses de notre diocèse pendant de si longues 
années, qu'il nous parait nécessaire de lui consacrer ici une biograpiiie un 
peu détaillée. 

Charles-Àntoine-Henri Duvalk de Dampierre, évêque de Clermont de 1802 
à 1833, naquit au château de Ham, près Sainte-Ménéhould (Marne) au dio- 
cèse de Châlons, le 18 août 1746. Au sortir du célèbre collège de Juilly il fit 
ses études théologiques au séminaire de Saint-Sulpice, au cours desquelles 
il devint catéchiste de la paroisse. Reçu docteur en Sorbonne, il devint 
grand vicaire, en 1771, de Mgr de Juigné, évèque de Chàlons, et suivit ce 
prélat, en 1781, à Paris où il conserva sa charge de vicaire général avec le 
titre de chanoine de Notre-Dame. Ayant refusé de prêter le serment à la 
constitution civile du clergé, il se retira dans sa famille. Dénoncé comme 
prêtre, réfractai re, il fut jeté dans la prison de Chàlons le 31 mai 1793 jus* 
qu'enl794, époque de son transfert à Paris où il n'arriva heureusement que.le 
29 juillet, c'est-à-dire le lendemain de l'exécution de Robespierre, ce qui le 
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Comment, en effet, réparer efficacement et surtout rapidement les 
ruines accumulées dans le domaine de la Foi et dans l'ordre matériel, 
avec les éléments disparates dont disposait l'autorité ecclésiastique. 

Certes il était possible, dans une certaine mesure, de remplir les 
principaux postes du déparlement, tant les retours de déportation des 

sauva de la guillotine. Remis en liberté le 18 novembre, il put exercer secrè- 
tement à Paris ses fonctions de vicaire général. 

Son zèle, son savoir et sa naissance le firent distinguer par Bonaparte, qui 
le proposa au choix du Pape, lors de l'organisation du culte, pour Tévêché 
de Ciermont. Il tut sacré le 2 mai 1802. On constate, pat notre étude, que 
son premier soin en prenant possession de son siège fut de réparer les maux 
et les ruines causés par la Révolution. Le pieux prélat établit un grand et un 
petit séminaire et appela pour l'aider dans son œuvre de rechristianis'ition 
plusieurs communautés religieuses disparues et reconstruisit leur maison 
souvent à ses frais. Décoré de la Légion d'honneur et fait baron de l'Empire 
en 1804, il fut nommé par Louis XVIII, en 1814, membre de la commission 
qui devait s'occuper des affaires de l'Eglise. Après avoir organisé le clergé, 
travaillé à créer le diocèse de Moulins en 1822, — donné aux sièges épiscopaux 
de Saint-Brieuc (1819), de Nantes (1822), de Viviers (1822), de Langres (1823)^ 
deMoulins (même année), de Rodez (1830), ses grands vicaires : Mathias Le 
Groïng de la Romagère, Micolon de Guérines, Molin, d'Orcet, de Pons, 
Giraud, — ce saint évèque, « dont la piété, la bienveillance, la sagesse, la modé- 
ration et la charité, comme parle un de ses biographes, faisaient un homme 
accompli », mourut le 8 juin 1833, à l'àge *de 87 ans, après avoir gouverné 
son diocèse pendant 31 ans II fut inhumé dans une chapelle de la Cathé- 
drale, du côté de l'épître, où son souvenir est rappelé par un petit monu- 
ment de marbre blanc. 

Un de ses biographes, M. l'abbé Morin, auquel nous empruntons les éléoc ents 
de cette biographie ajoute : « Ce prélat avait une taille majestueuse, une 
figure noble et vénérable qui attirait tout à la fois le respect et l'admiration. » 
{L'Auvergne chrétienne, iS19, p. 211.) 

— Le portrait de Mgr de Dampierre qui accompagne la présente étude nous 
a été fourni par M. le chanoine Raphanel, qui a bien voulu faire photogra- 
phier pour nous un tableau conservé dans la salle des portraits de l'évèché 
de Ciermont. La reproduction en est due à M. l'abbé Désolmes, aumônier de 
l'institution Saint- André de Clermont-Ferrand. — On connaît d'autres por- 
traits du bon évèque, entre autres une jolie miniature de 1811 qui est la 
propriété de M. Bellaigue de Bughas, doyen du chapitre, et qui parait 
avoir inspiré le monument funèbre élevé à la mémoire du même prélat dans 
une des chapelles de la Cathédrale. M. Tardieu en a publié un autre dans son 
histoire de Ciermont. Nous nous sommes décidé pour celui de l'évèché parce 
qu'il est inédit et parce qu'il rend mieux la physionomie complète de celui 
qui fut comme le premier évèque du diocèse de Moulins. Nous devons enfin 
faire observer, à propos de ce portrait, qu'il convient de voir dans le trait qui 
semble porter la croix pectorale non une chaîne ou même un cordon, mais 
seulement la base du large ruban rouge auquel était suspendue la croix épis- 
copale comme il était d'usage alors pour les évêques et comme en usent 
encore aujourd'hui de nombreux chanoines pour leurs insignes. 
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prêtres exilés avaient été nombreux, surtout depuis 1798. Il restait 
pourtant malaisé de répondre aux besoins des campagnes et de trou- 
ver pour toutes les anciennes paroisses (1), les curés et les vicaires 
nécessaires. Mais il était surtout plus difficile de trouver pour toutes 
ces paroisses des prêtres excellents, zélés, prudents, véritables apôtres, 
qu'exigeait la situation déplorable faite à TÉglise jusque dans les plus 
petits hameaux. 

Pour elïacer les traces des luttes politiques, des persécutions reli- 
gieuses, de raflligeant et funeste scandale du schisme et des apos- 
tasies ; pour préparer surtout l'avenir, faire sortir les âmes du sommeil 
de l'indifférence, les amener aux pratiques religieuses, rendre le 
peuple et ses chefs à l'Église, quelles étaient les ressources en hommes 
et quelle était la valeur morale des prêtres dont disposait l'autorité 
ecclésiastique ? 

Telles sont les questions qui se posaient alors et qu'il importe d'étu 
dier en faisant connaître la nomination définitive du personnel con- 
cordataire. 

Aussi bien, loin d'être une inutile digression, cette étude sera d'une 
importance capitale pour faire comprendre les véritables conditions 
du rétablissement officiel de la religion catholique dans le Bour- 
bonnais, et pour permettre d'apprécier la nature et le peu d'impor- 
tance des résultats immédiats que donna le Concordat. 

Quand on se rend compte de l'état moral et matériel du clergé à Ja 
fin du xviii* siècle, on s'explique assez les défections, les faiblesses 
dont tant de ses membres donnèrent, de 1790 à 1793, le scandaleux 
exemple. 

(1) « L'idéal d'une religion qui veut exercer partout son influence, j'allais 
dire son empire, c'est d'avoir en permanence des représentants, non seule- 
ment dans les villes, mais dans les campcgnes. L*Eglise catholique avait 
atteint ce but avec un succès extraordinaire en divisant les nations en dio- 
cèses, les diocèses en paroisses, en plaçant à demeure dans chaque village, 
dans le plus humble hameau, un homme revêtu d'un caractère sacré, mi- 
nistre du culte, gardien de la morale, confident de tous les secrets, mêlé aux 
événements de la famille, longtemps même à la vie civile, communale, sociale 
du peuple. Cet homme, homme de Dieu, homme d'Église, homme de la cité, 
avait un nom qui disait tout : c'était le Curé. Et cette organisation qu'aucun 
temps, aucun pays ne connurent avant le christianisme, avait duré niille ans 
en France. Depuis Chariemagne, l'Église catholique, par ses curés, étendait 
la main jusqu'aux chaumières les plus reculées, jusqu'au plus intime des 
consciences et des âmes. La Révolution avait jeté bas cette organisation 
merveilleuse. Il fallut la remplacer. » — (L'ancien Clergé de France ; Ilf, 
les Évêques pendant la Révolution ; De l'exil au Concordat^ par M. l'abbé 
SiCARD. Paris, Lccoffre, 1903 ; p. 471 ) 
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A côté de prêtres très vertueux et fort instruits qui échappèrent 
aux tristes influences et aux habitudes païennes de leur temps, 
combien d'autres, d'une vocation incertaine, d'une préparation insuf- 
fisante surtout, furent entraînés — ou se jetèrent — dans le tourbillon 
léger et sensuel qui précipita la société dans le gouffre de 1789. 

Un certain nombre étaient préparés pour le schisme par une igno- 
rance déplorable que tous les rapports ecclésiastiques de la fin du 
xviii' s. (1), constatent avec autant de tristesse que d'effroi. D'autres 
se laissaient égarer par les idées philosophiques qui étaient aussi 
fausses qu'elles étaient présentées d'une façon séduisante et qui, par 
les salons aristocratiques, régnaient alors despotiquement sur les 
mœurs publiques, après s'être substituées aux vérités religieuses 
dans la direction de toutes les classes de la Société. 

Si on ajoute à ces causes la situation matérielle (2) si précaire, si mi- 

(1) C'est notamment ce qui ressort de la lecture d un petit ouvrage fort 
rare qui a pour titre : « Requête des Fidèles à nos seigneurs les Evêques de 
l'Assemblée générale du clergé de France, » vers 1780 (communiqué par 
le regretté M. Léon Picard). 

(2) Certains faiseurs de monographies communales ou d'histoires révolu- 
tionnaires ne manquent pas de mentionner « les revenus des communautés 
et des ecclésiastiques des paroisses *, san& mettre à côté les charges et obli' 
gâtions de ces mêmes communautés et de ces ecclésiastiques ; c'est une 
façon désohonorante d'écrire l'histoire que certains auteurs aussi ignorants 
que sectaires affectionnent particulièrement, à l'inverse de nos grands histo- 
riens nationaux, même matérialistes, comme Taine, qui se montrent plus 
soucieux de faire une œuvre historique que des démonstrations anticléricales... 
Les renseignements fournis par les politiciens auxquels je fais allusion sont 
encore inexacts dans leur donnée même, car il conviendrait, pour donner 
une idée vraie des revenus des églises et du clergé, de faire remarquer que 
ces dimes, ces redevances étaient souvent plus fictives que réelles ; que les 
• rentrées » se faisaient souvent mal, malgré les décisions de justice, et 
qu'elles se réduisaient à presque rien dans la période difficile de 1770 à 1789. 
Si donc l'on tient compte d'autre part, comme le veut la plus vulgaire 
honnêteté historique, des charges paroissiales qui devenaient chaque jour 
plus lourdes, et qui incombaient aux « bénéfîciers », aux curés, du fait de 
l'entretien du culte, des besoins de la petite école presbytérale ou commu- 
nale à laquelle ils devaient venirofficieusementen aide, des pauvres nécessiteux 
qui augmentèrent vers la fin du xvnie siècle, etc., on s'explique que jamais 
ta condition matérielle du bas clergé ne fut aussi précaire qu'au moment 
même de la Révolution. M. Taine, que nous citions tout à l'heure, l'a fait 
ressortir d'une façon péremptoire pour la France entière. 11 nous serait 
facile de confirmer cette constatation, en ce qui concerne la province du 
Bourbonnais. Nous le ferons un jour en nous reportant moins aux statisti- 
ques qui n'éclairent qu'un des côtés de cette question, qu'en étudiant dans 
les études dos notaires les testaments et surtout les inventaires faits chez 
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sérable même parfois, faite au plus grand nombre des ecclésiastiques, 
on comprend que le clergé ait facilement partagé l'engouement uni- 
versel pour les nouvelles idées de réforme sociale et d'améliorations 
équitables des conditions de la vie. 

Enfin, à côté de l'enthousiasme plus ou moins réfléchi de la plu- 
part des membres du clergé constitutionnel, il faut, pour être juste 
et surtout complet, mentionner le sentiment de « la peur », secret 
mobile des actes d'un trop grand nombre de ces derniers qui, pour 
sauver leur vie ou pour continuer plus longtemps leur ministère^ 
suivirent insensiblement « le mouvement » jusque dans ses erre- 
ments et ses fautes (1). 

les curés décédési vers la fin du xviii' siècle. Il nous sera aisé en interrogeant 
ces documents de constater que les petits curéSy qui comprenaient la masse 
du clergé, étaient alors réduits, par le malheur des temps, à la portion 
congrue, ce qui explique, d'ailleurs, comme nous l'avons dit, l'accueil favo- 
rable qu'ils firent presque unanimement aux idées d'une répartition plus 
égale de la fortune française que la Révolution avait inscrite dans son pro- 
gramme. 

(1) Ce sentiment a joué un rôle considérable dans la prestation du serment 
à la constitution civile du clergé. On en verra une preuve dans la rétracta- 
tion de M. Chevalier, curé du Lonzat, qu'on lira plus loin. 

D'autre part, nous trouvons à ce sujet dans un intéressant travail de 
M. F. Mège : «L'exécution du Concordat et la Petite Eglise dans le dépar- 
tement du Puy-de-Dôme» {Bull. hist. et scient, de VAuvergne^ 1895, mai-juin), 
la confirmation du fait que nous signalons ici : 

« Là peur avait été la principale conseillère des prêtres assermentés : peur 
des persécutions, peur des vociférations de la populace, peur de l'empri- 
sonnement, peur de la déportation, peur de la mort. Pris entre cette peur 
qui les poussait à prêter serment, et une autre peur qui les en éloignait, la 
peur des remords et celle des supplices éternels, réservés aux prêtres apos- 
tats, un grand nombre de membres du clergé avaient subi la plus épouvan- 
table torture. 

• Quelques-uns avaient essayé de se mettre en règle tout à la fois avec la 
révolution et la religion. Ils avaient consenti au serment constitutionnel, 
mais en le souscrivant, ils s'étaient avisés d'intercaler dans leur signature, 
d'une façon presque imperceptible, le mot latin vi (par force), voulant indi- 
quer par là que leur volonté n'était pas libre. Néanmoins ce subterfuge ne 
réussissait pas à rassurer leur conscience. 

c Mieux que des commentaires, les rétractations suivantes (on pourrait en 
citer bien d'autres) donneront une idée de la terreur et des souffrances 
morales éprouvées par les prêtres pendant la tourmente révolutionnaire. 

« Aux administrateurs du département. 

« Je soussigné, par des motifs de religion et de conscience, rétracte le 
«serment de garder les constitutions civiles du clergé de France des années 
« 1789, 1790 et 1791, comme contraires à l'autorité de la sainte £glise catholique, 
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Ces divers « états d'âme » du clergé d'alors n'expliquent que trop 
— sans les justifier évidemment — les attitudes diverses des prêtres 
Bourbonnais vis-à-vis de la révolution elle-même et plus spéciale- 
ment par rapport à la constitution civile du clergé. 

D'après les documents officiels que nous avons empruntés aux 
Archives nationales (l), en 1791, sur 417 curés et vicaires (326 curés et 
91 vicaires) qui figurent dans le rapport général des prêtres de cette 
époque, à propos de la question du serment à la constitution civile du 
clergé, 357 ecclésiastiques l'acceptèrent complètement ou avec dos 
restrictions, tandis que 60 prêtres (40 curés et 20 vicaires) refusèrent 
de le prêter et restèrent « fidèles » (2). 

« apostolique et romaine, notre mère, épouse de Notre-Seigneur Jésus-Christ, 
% vrai Dieu et vrai iiomme, dans laquelle je veux vivre et mourir, (serment), 
« que je n'ai fait, environ le.28 aoùtl75fâ, qu'avec grand regret, et pressé par 
« la terreur de plusieurs genres de morts différentes et transport dans une 
« île dont la terre dévore ses habitants, et qui devaient commencer la même 
« nuit {sic). 

• La léthargie où m'avaient plongé ces terreurs était si violente, qu'à peine 
* je pus placer, dans le commencement de la lettre G, qui commence mon 
« nom le mot latin ui, qui signifie la force ou la violence. 

« J'en demande pardon au ciel et à la terre. .Te prie le Ciel de me regarder 
« d'un œil de compassion, et la terre d'oublier le scandale que j'ai donné 
« par là, et de s'intéresser pour moi auprès de Dieu, afin que sa justice fasse 
« place à sa miséricorde, et veuille bien oublier un crime dont la douleur et 
« les larmes dans le monde ne finiront qu'avec moi. » 

« A Thiers, le 15 messidor an III de la république, 3 juillet 1794. 

« Jérôme Gonin. 
• Prèlre dans la 68* année de son âge. » 

(Archives départementales du Puy-de-Dùme. Administration centrale, 
série V. F*rèlrcs. Rétractation de serment.) 

D'après les mêmes archives, Maistre, curé de Cendre, déclare de son côté, 
le 28 ventôse an III : • Jusqu'au 2 septembre 1792, j'avais refusé de prêter le 
serment sans restriction. A cette époque « poussé par la crainte d'être 
massacré aux frontières en me déportant {sic)... Je cédai enfin... Je ne tardai 
pas à m'en repentir et même à m'en rétracter... » 

Enfin l'abbé Blansat, prêtre, « proteste (le 11 germinal an III) contre la 
prétendue renonciation qu'il a faite à son ministère; attendu... que sa renon- 
ciation n'a pas été un acte libre, par conséquent volontaire, mais l'effet de 
la tarreur, de la tyrannie et de la persécution, il demande acte de cette 
protestation. » 

(1) Dxix21, n" 316. 

(2) En attendant que nous puissions faire paraître notre étude sur « La 
constitution civile du clergé dans le département de l'Allier ^^^ il nous semble 
intéressant de formuler ici dès maintenant les réflexions inspirées par les 
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Dix ans plus tard, c'est-à-dire vers 1801, la situation était celle-ci : 

Sur 62 prêtres qui avaient été déportés sur les pontons par le gouver- 
nement pour refus ou rétractation de serment, 59 étaient morts en 1794 
martyrs de leur Foi et avaient été inhumés dans les îles d'Aix et 
Madame ou dans les environs. Treize seulement avaient survécu à 
d'horribles souffrances et étaient rentrés (1). 

Huit prêtres avaient été guillotinés à Moulins (2), à Paris (3), et à 
Lyon (4). 

Un grand nombre étaient morts, exilés, en Italie, en Espagne, en 
Angleterre, où ils étaient allés chercher la sécurité pour leur personne 
et un abri pour leur fidélité. 



tableaux généraux dressés tant par l'autorité civile que religieuse et que 
nous avons reproduits : 

C'est la partie de notre province qui relevait de l'évêché d'Autun qui paraît 
renfermer le plus de prêtres fidèles, ensuite vient celle qui dépendait du 
diocèse de Clermont. Ce résultat semble dû à l'instruction religieuse qui y 
était plus développée, à l'influence des conférences ecclésiastiques et à la 
surveillance des délégués. Le diocèse de Bourges est très inférieur : les 
archiprètres semblent trop séparés de Bourges. — Proportions gardées, les 
vicaires se montrent plus fidèles que les curés : parfois même ils refusent 
courageusement le serment à côté de leurs curés qui le prêtent, comme par 
exemple à Contigny, à Saint-Nicolas-des Biefs, etc. — Les professeurs du 
collège de Moulins, un peu fonctionnaires du Pouvoir civil, cèdent plus aisé- 
ment à l'élan démocratique et aussi à l'ambition ; deux refusent le seraient, 
dix le prêtent ; quelques-uns sont de parfaits modèles d'<( arrivistes », comme 
Lakanal, Dubarry, etc. — Parmi les religieux, les Frères de la doctrine 
chrétienne donnent le meilleur exemple de fidélité à la Foi et l'un d'entre eux 
meurt en déportation. 

(1) MM. Jacques F. Deschamps de Bisseret^ né paroisse de Lavault-Sai nie- 
Anne, chan. de Saint-Just de Lyon.— Clavier Fr.-Xavier, convers de Sept- 
Fons. — Dhérat Jean, chan. d'Aigueperse. — Ducroux Antoine, semi-pré- 
bendé de Moulins. — Durand Pierre-Joseph, maître d'école à Cusset. — 
Haraud Marc-Antoine, chan. de Montluçon. — Jamin Jean-Pierre, né à 
Moulins. — Lequin Antoine, curé de Lorrges. — Madet Gilbert- Isaac, cur« 
de Chavenon. — Meunier Claude, semi-prébendé de Moulins. — Moreau 
Amable, curé de Murât. — - Simon (le Père), cordelier à Saint-Pourçain. — 
Talbot Laurent, curé d'Avermes. — (Cfr. : Sur les Pontons , par Audiat.. 
Nos Martyrs, par M. l'abbé J.-J. Moret.) 

(2) Chabral François, anc. vie. de Tronget. 

(3) Chantemerle Amable-Benoît, professeur à Moulins; Olivier de Pallières, 
Nicolas François, né à Moulins, vie. général à Montpellier ; Rougane Claude- 
Constant, né à Escurolles ; et Simard Claude, né à Moulins. 

(4) Bouchardat Jean, né à Moulins ; de Saint-Aubin Jean-Marie, né à 
Moulins, chapelain de la chapelle Sainte-Catherine en l'église de Bressolles çt 
chanoine de Lyon ; Vergnaud Gilbert-Pierre, né à Moulins, religieux minime 
de Moulins. 
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Il restait, inscrits sur les registres de l'évêché de Clermont comme 
disponibles, environ 491 prêtres qui avaient échappé aux échafauds 
de la Convention et aux déportations du Directoire. 

Ces 491 ecclésiastiques pouvaient être classés en trois catégories : 

119 prêtres auxquels les registres de l'évêché de Clermont donnent, 
en 1802, le litre de « fidèles » et qui comprenaient les survivants des 
prêtres « réfractaires » déportés de l'Allier ; des religieux fidèles, et 
des prêtres provenant des diocèses voisins de Clermont, d'Autun et de 
Bourges ; 

294 constitutionnels, rétractés et réconciliés avec TEglise (1) ; 

Enfin le déchet, c'est-à-dire 78 prêtres ou religieux « jureurs » qui 
restaient « obstinés », « non rétractés », parmi lesquels les registres 
de Clermont en signalent 26 engagés dans « les liens du mariage » (2). 

(1) Nous avons déjà mentionné (p. 55), dans les arcliives de l'évèciié de 
Clermont, les dossiers de 52 rétractations sacerdotales. Quelques- unes de 
ces rétractations ne laissent rien à désirer. Nous en donnons comme exemple 
celle de M. Chevalier, curé de Lonsat, petite paroisse réunie aujourd'hui à 
celle de Marcenat. On lit dans les anciens registres conservés à la mairie de 
cette dernière commune, à la date du 16 avril 1795, la rétractation suivante 
écrite de ia main même de M. Chevalier : « Je soussigné persistant d'être 
soumis au gouvernement et lois civiles de la République, rétracte autant 
qu'il est en moy et de la manière la plus autentique {sic) : i° le serment que 
j'ai fait en qualité de curé de Lonsat de maintenir la constitution civile du 
clergé; 2« le serment de liberté et d'égalité, en tout ce que l'un et l'autre de 
ces serments peuvent avoir de contraire à la religion catholique, apostolique 
et romaine que je veux professer jusqu'au dernier jour de ma vie. En outre, 
je me repcns sincèrement d'avoir, par terreur, remis mes lettres de prêtrise, 
prévoyant qu'on en ferait mauvais usage. J'en demande pardon à Dieu que 
j'ai offensé, à l'Eglise que j'ai outragée et aux fidèles que j'ai scandalisés. En 
présence de toute la commune assemblée de Lonsat ce (16 août 1795 vieux 
style] (et le nouveau) 29 Thermidor, an 3 de la République. Signé : François- 
Antoine Chevalier, curé de Lonsat. » 

Plusieurs <« constitutionnels » avaient rétracté leur serment avant même 
cette époque, comme Dubarry, doctrinaire de Moulins, qui fut déporté et 
mourut confesseur de la foi ; Dubost, curé de Saint-Caprais, qui se rétracta 
en 1791, fut déporté aussi et mourut le 9 avril 179i à l'île d'Aix ; Rigue, curé 
de Saint-Fargeol, qui rétracta son serment et se réfugia en Angleterre où il 
mourut, etc. 

(2) Cependant plusieurs de ces malheureux, qu'on n'espérait plus alors 
pouvoir réconcilier avec l'Eglise et réhabiliter, — - comme par exemple Ba- 
tissier, de St-Nicolas de Moulins qui avait des enfants, — ne figurent pas 
dans ce chiffre. 

— Il faut encore ajouter à ces ecclésiastiques dont il n'est pas fait mention 
dans les listes officielles de l'évêché dont les dossiers servirent à établir les 
premiers cadres concordataires, d'excellents prêtres qui ne rentrèrent pas 
dans le diocèse ne pouvant accepter aucun ministère à cause de leur âge ou 
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Ce qui fait que l'évêque de Clermont pouvait encore disposer pour 
le rétablissement du culte dans le département de l'Allier, de 413 
curés ou vicaires, si l'on excepte les 78 mauvais prêtres. Ceux-ci furent 
remplacés dans la suite par les ecclésiastiques qui, en 1802, n'étaient 
pas encore de retour de l'étranger (1). 

C'est avec de pareils éléments que l'évêque de Clermont devait 
pourvoir de pasteurs toutes les paroisses de l'Allier. 

Nous donnons, cl -après, le premier Etat officiel arrêté par 
Me»* de Dampierre, le 26 vendémiaire an II (19 octobre 1802), muni du 
visa du préfet de l'Allier, en date du 30 vendémiaire, et qui reçut 
l'approbation du gouvernement consulaire le 19 brumaire, ainsi qu'en 
témoigne la minute originale conservée aux archives de l'évêché de 
Clermont (2), et contresignée par Portails. 

Nous le publions intégralement en faisant figurer les cures et les 
succursales établies d'après le « tableau général de la circonscription » 
du diocèse de Clermont qui comprenait les deux départements du 
Puy-de-Dôme et de l'Allier (3). 

de leurs infirmités. Nous citerons comme exemple Hemey d'Auberive, abbé 
d'Ebreuil en 1780, qui répara l'abbaye, tout en consacrant la plus grande partie 
de ses revenus à l'amélioration du pays et au soulagement des pauvres. Après 
avoir puissamment aidé Mgr de Marbœurf à rétablir dans le diocèse de Lyon 
l'ordre troublé par les doctrines jansénistes, et avoir refusé l'évêché de Digne, 
il s'était retiré à Ebreuil d'où il fut chassé par les révolutionnaires qui brû- 
lèrent ces précieux manuscrits et ruinèrent l'abbaye. Le pieux et savant 
abbé se rendit alors en Bresse chez un ami, et passa la période terroriste 
déguisé en paysan. En 180.2, il refusa à nouveau l'évêché de Digne et celui 
d'Agen que lui offrait Bonaparte et mourut à Paris en odeur de sainteté, le 
10 octobre 1815, à l'âge de 75 ans. (Cfr. Biogr. chr. de l'abbé Migne et 
V Auvergne chrét, de l'abbé Morin, p. 386). 

(1) Un certain nombre de prêtres, en effet, s'attardèrent assez longtemps 
en Italie avant de rentrer dans le département. Nous pouvons citer entre 
autres deux prêtres qui ne rentrèrent qu'après 1804, MM. BoussacetTa- 
vernier. Le premier, vicaire à St- Pierre de Moulins, qui revint d'Iési (Italie) en 
juillet 1805. Le second, M. Tavernier Hubert-Jean-François, né à Gannat le 
5nov. 1759 de Antoine Tavernier, conseiller du roi, notaire et juge au tribu- 
nal de Gannat, et de Elisabeth Jouffier de Bonnefond, était vicaire à Besse 
(Auvergne) lors de la constitution civile du clergé. Il refusa de prêter serment 
et gagna l'Italie par Chambéry, devint aumônier de l'ambassade à Rome 
sous Cacault en 1802, puis chanoine de Saint-Louis des Français, et ne 
revint en France qu'en 1806 pour s'établir à Mazerier où il exerça le minis- 
tère jusqu*en 1842 et où il mourut en 1847. 

(2) P. côte 3. 

(3) Les Archives départementales de l'Allier (V. 41) possèdent deux exem- 
plaires de ce tableau imprimée Clermont chez Landriot et Rousset en 1803. 
— Diverses raisons expliquent le retard apporté après le Concordat, à la 
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Et nous ferons suivre cet état officiel du clergé en 1802 des premiers 
changements apportés, le 18 mars de l'année suivante, au précédent 
tableau, à la demande des ecclésiastiques et des communes. 

ÉTAT (OFFICIEL) 

PAR PAROISSE 

Du Clergé du département de l'Allier, au 19 octobre 1802 



DIOCÈSE DE CLERMONT 



r>ÉF>AR.TJ3M:B]NT D03 L'ALLIEFt 



ARRONDISSEMENT DE MOULINS 

JUSTICE DE PAIX DE MOULINS (est) (I) 
Cure : 

MoruNS (Saint- Pierre y aux Cannes (2), De la Mousse Nicolas, ancien 

vicaire général de Clermont. 

Succursales : 

Moulins {Les Jacobins) (3) : Fallieri ancien curé de Bagneux. 
Bressolles : Michel Claude, ancien curé de la Faye et de Matefraye. 
Gennetines et Lucenay -en- Valet : Adam Pierre. 
Saint Symphorien, Saint-Ennemond : Delaire Guillaume, ancien curé 

de Saint-Ennemond. 
Toulon : Talbot Laurent, ancien curé d'Avermes. 
Iseure et Saint-Bonnet : Dupont Gilbert, ancien curé de Lucenay-en- Valet. 

publication des listes définitives. Les demandes des prêtres, celles des muni- 
cipalités présentant des observations sur la valeur des candidats qu'on 
leur proposait ; les objections formulées par les paroissiens ; les pétitions 
d'une partie des fidèles réclamant un prêtre insermenté, d'autres demandant 
qu'on leur conserve le « constitutionnel » ; les anciennes succursales implo- 
rant le rétablissement desoflices paroissiaux dont elles devaient être dépossé- 
dées au profit du chef-lieu voisin auquel elles étaient annexées, créaient des 
complications imprévues, nécessitant des refontes journalières et des rema- 
niements parfois fort compliqués. Pour ne pas mécontenter dès le début ces 
populations qu'on voulait ramener, l'administration diocésaine avait dû 
examiner avec soin toutes les pétitions, leur donner satisfaction dans la plus 
large mesure et y répondre. 

(1) Le département avait été divisé en 26 cures principales, une par jus- 
tice de paix. 

(2) Qui renfermera les sections des Carmes et de Bourgogne » 

(3) Qui renfermera les deux sections du haut et du bas Allier. * 



en. l'abbé flieolas de la niousse 

CAIRE GÉNÉRAL DE MONSEIGNEUR L'ÉVËQUE DE 



l'organisation du culte dans l'arrondissement de Moulins 
pendant la période concordataire, 
Mort à Moulins, le 24 Janvier 1316. 
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[— Nota. Il convient de faire remarquer ici que M. l'abbé delà Mousse (I), 
curé de Saint-Pierre, eut, en sa qualité de vicaire général, une grande part 
dans le choix des ecclésiastiques nommés dans les paroisses de Moulins et 
dans celles de l'arrondissement tout entier.] 

JUSTICE DE PAIX DE MOULINS (ouest) 
Cure : 

Moulins (N'otre-Dame) (2): Roux Eustache(Nicolas-Amable-Florimond). 

Succursales : 

AuROUER : Bainvillei ancien curé. 

Trevol : Amy Claude. 

Bagneux : MeuniePi ancien vicaire de Moulins. 

CouLANDON : Bouyot Jean, ancien curé de Vallon. 

MoNTiLLY : Roy Jacques, cy-devant curé de Saint-Plaisir. 

Neovy-lès-Moulins : Bruneau Jean-Marie, ancien vicaire à Saint-Pour- 

çain. 
La Villeneuve (3) : Marnier Gill., ancien curé du diocèse de Meaux. 

(1) M. Tabbé de la Mousse est noire compatriote. Sa famille habitait Beaune (canton 
de Montmarault). Un registre des actes de décès du chapitre de Saint-Nicolas de Mont- 
luçon de 1673 a 1782 (Archives municipales, — Etat civil, reg. 12) signale (f. 103, n* 132). 
le 23 juin 1787, M. l'abbé de la Mousse, docteur en théologie, vicaire général du diocèse 
de Clermont, comme témoin de la sépulture de son oncle, M. Joseph de la Mousse, cha* 
noine (depuis le 1er décembre 1744) de Saint-Nicolas, « natif de la paroisse de Beaune. 
inhumé par M. Auberger, chanoine syndic du dit chapitre». — Le vénéré curé de Saint- 
Pierre jouissait tout particulièrement de l'estime et de la confiance du saint évéq^ue 
de Clermont. Aussi, lorsqu'on 1795 il fut question de l'accueil qu'il conviendrait de faire 
au nouveau serment imposé aux prêtres par la loi du 7 vendémiaire, an iV (29 sep- 
tembre 1795, le quatrième depuis 1790) dont la teneur était : t Je reconnais que Vuni- 
versalité est le souvei'ain et je promets soumission aux lois de la République », Mgr de 
Bonal, « contrairement à l'avis d'hommes d'une piété éminente et d'une orthodoxie 
inattaquable comme Mgr de Bausset, évêque d'Alais. et M. l'abbé Emery. le distingué 
supérieur de Saint-Sufpice, se montra franchement hostile à cette soumission, et il 
écrivait, le 16 octobre 1/95, à M. l'abbé de la Mousse, alors à Rome : < Je n*ai cessé de 
marquer mon horreur et de bouche et par écrit pour cette soumission, dont j'ai tou- 
jours hautement condamné la souscription pure et simple. » (Cfr. F. Mage, ouv^ cité, 
p. 180, j8t, qui s'appuie sur Theiner. Documents inédits relatifs aux aflaires religieuses 
de la France (1790 à 1800), extraits des arch. secr du Vatican. Paris, Didot, 1858). — 
M. de la Mousse était un des vicaires généraux de Mçr de Bonal, pendant la période 
révolutionnaire. Avec M. Houx, il contribua à l'organisation du culte dans l'arrondis- 
sement de Moulins, et s'occupa beaucoup de celui de Lapalisse ; il avait organisé les 
missions dans la partie du diocèse voisine du Pu^-de-Dôme. 11 fut nomme curé de 
Saint-Pierre de Moulins, travailla à londer un séminaire pour le département de 
l'Allier et mourut le 2b janvier 1816, en laissant la réputation d'un prêtre éminent par 
ses vertus et son savoir. Voici d'ailleurs son acte de décès qui renferme les titres de 
M. la Mousse et laisse entendre la place qu'il occupait dans le diocèse : 

« Le 26 janvier mil huit cent seize, à dix heures du matin se sont fait les funérailles 
du respectable et vertueux monsieur Delamousse, prêtre docteur en théologie de la 
maison et société de Sorbonne, curé de cette paroisse de Saint- Pierre de Moulins, 
vicaire général de Monseigneur l'Evêque de Clermont, pour l'arrondissement de Mou- 
lins. 11 mourut le 24 du même mois de janvier, à dix heures et un quart du soir, dans 
les sentiments les i ' ' "*" "* "'* ^* j--**-.-! * ^ .-*- n_i:_: _i_A 

raicment [regretté] 

des fatigues et grandes privations auxquel 

du petit séminaire de Moulins dont il est le fondateur et duquel il étoit supérieur. > 
— Signé : « Cely, vie. Périer, vie. de S. P. » — (Archives de fa paroisse Saint- Pierre, 
registre des actes de baptêmes, mariages, sépultures : 1811-1820.) 

— La place que ce prêtre distingué a occupé dans l'organisation du personnel concor- 
dataire nous a engasé à joindre son portrait à ceux des autres prêtres auxquels nous 
devons la restauration du culte dans l'Allier. Pour reproduire les traits de M. de la 
Mousse nous avons (ait photographier le buste du bon curé qui est conservé à l'église 
Saint -Pierre de Moulins et dont un moulage est à la maison de campagne du Grand- 
Séminaire. 

(2) « Eglise principale Notre-Dame, qui renfermera les sections du centre et de Paris 
et la paroisse d'Avermes. > 

(3) Nous avons cru devoir conserver aux noms des paroisses la forme orthogra- 
phique qu'emploie le document original. 

8 
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JUSTICE DE PAIX DE BOURBON-L'ARCHAMBAUD 
Cure : 

Bourbon [et Le Breuil] : Bertholet Jean-Baptiste, anc. curé de Deneuille. 

Succursales : 

Saint-Aubin et Bessay-le-Monial : DesgagèreSf ancien curé de Saint- 
Aubin. 
BussiÈRE : Vernoy-Saint-GeorgeSf ancien curé. 
Franchèzb : Gonati ancien vicaire de Saint-Jean de Moulins. 
Saint-Hylaire : Giraud Pierre. 
Saint-Plaisir. 

ViEURB : Malley Jean-Baptiste-Marie, ancien curé. 
Ygrande : Darnaudf ancien vicaire à Tbeneuilie. 

JUSTICE DE PAIX DE CHEVAGNE 
Cure : 

Chevagne : Villefort (Eustacbe-Jean), anc. vie. de St-Pierre de Moulins. 
Succursales : 

Bbaulon : Dupieu François, ancien curé. 

La Chapelle-aux-Chasses et Paray-le-Fréail : Saint-Aubin Gilbert, 

ancien curé de Paray-le-Frésil. 
Garnat et Saint' Martin- des- Leds : DucrouKf anc. desservant de Garnat. 
La Ganay : Dagonin François, ancien curé. 
Chézy, Lusigny et Saint- Pour çain- Malchère : Torterat Nicolas, ancien 

vicaire du Donjon. 
Thiel : Jabaud Jacques, ancien curé de Meaulne. 

JUSTICE DE PAIX DE DOMPIERRE 
Cure : 

Dompierre j Martel Antoine, ancien curé. 
Succursales : 

Diou : Guérin Gabriel-François, ancien desservant. 

CouLANGES : Préveraudi ancien desservant. 

Molinet : Méplainf vicaire au Donjon. 

Monétay-sur-Loire : Rogler Pierre, ancien desservant. 

Pierrefitte : Bailleau Simon, ancien curé. 

Saint-Pourçain . Mortreuili ancien curé. 

Saligny : Fouilhouseï ancien prieur. 

Vaumas et Saint' Bévérien : Marion Joseph, anc . vie. de Dompierre.— -(If ort.) 

JUSTICE DE PAIX DE LURCY-LE-SAUVAGE 
Cure : • 

Lurcy-le-Sauvage [et Neure"] : Caliiot (Pierre), ancien curé de Neure. 

Succursales : 

AuBiGNY et Saint' Léopardin : Viglerf ancien desservant d'Aubigny. 

Augy et Limoise : Batissier Jean-Marie, ancien curé d*Augy. 

Couleuvre : Dantigny Louis-Xavier. 

CouzoN : Charbonneli ancien desservant de Cbezel. 

PouzY et Messangy : Momironf anc. curé d'Archignat. 

Le Veurdre et Çhàieau : Le Bourgf ancien desservant de Givrettes. 

* 

JUSTICE DE PAIX DU MONTET-AUX-MOINES 
Cure : 

Le Montet [et Tronget] : Renevier André, ancien curé. 
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Succursales : 

RocLES et Saint-Sornin : RouX| ancien curé de Saint-Sornin. 

Deux-Chaises : Serre François, ancien curé. 

Cressanges et Châtillon : Biot Gilles-Marie. 

Le Theil : MoniOi 

Treban et Comps : Meillet| ancien desservant de Couzon. 

Meilhard : Héraulti ancien curé. 

MoNÉTAY : Raymondi ancien curé de Chàtiilon. 

CoNTiGNY : Beaux Jean-Baptiste. 

Cbatel-de-Neuvre : Lacroix Joseph, ancien curé de €aint-Pierre-LaYal. 

JUSTICE DE PAIX DE NEUILLY-LERÉAL 
Cure : 

. Neuilly-le-Réal : Daguillon Pierre, ancien curé. 

Succursales : 

Bessay : Boussaci 

La Ferté, Saint' g erand'de' Vaux et Saint-Loup : Forestier Sébastien, 

ancien curé de Saint-Priest-l'Andelot. 
Ch appeaux et Mercy : LafargOi ancien vicaire du diocèse de Clermont. 
GouiSE : Martin Gilbert, ancien curé. 

Montbeugny : Gomichon Antoine, ancien vicaire de Treignat. 
Saint- Voir : Saint-AubUi| ancien curé de Montbeugny. 

JUSTICE DE PAIX DE SOUVIGNY 
Cure : 

Souvigny [et Marigny'\ : Boux Jean-Gilbert, ancien curé d'Arpheuil. 

Succursales : 

Agonges : Picardf Bénédictin de Souvigny. — (Mort,) 

AuTRY-IssARD : Nogler, ancien chanoine. 

Besson : Chauvigny de Blot| ancien vicaire R^énéral de Lombez. 

Brénay et Soupaize : Dumas Marien, ancien curé. 

Chemilly : Delépaudi chartreux, ancien vicaire de Besson. 

GiPCY : Bérnardf ancien vicaire de Moulins. 

Meillet : Voile Guillauxiie, cordclier. 

Saint-Menoux : Dupuls Marien, ancien curé de Bourbon. 

Noyant : Constant Michel, ancien curé de Saint-Priest. — {Mort,) 



ARRONDISSEMENT DE MONTLUÇON 

JUSTICE DE PAIX DE MONTLUÇON 
Cure : 

MONTLUÇON (Notre-Dame) (1) : Durleux Georges. 

(1) « Eglise principale Notre-Dame. La cure de Notre-Dame de Montluçon comprendra 
dans son enceinte : la gauche, à partir de li» rivière, au-dessous du pont, au chemin 
dit de TAbreuvoir, montant au fossé de la Gaité ; la gauche, après avoir traversé le 
fossé, et en entrant par la porte de ville dite Fouquet ; la gauche en suivant la rue 
Furet ou Crèvecœur, jusqu*a l'entrée de la rue de la Fontaine ; les maisons qui sont à 



dans le faubourg de Breionnie, jusqu a la traversée ae la rivière au «^ner, au iieu aii. 
les lies, où est un bateau, et le long du ruisseau du bois d*Anguitre : enfin, le village 
du Thé et toute la partie gauche qui étoit de la commune de Lavaux-Sainte-Anne. » 
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Succursales : 

MONTLUÇON (SainUPierré) (1) : Durini ancien vicaire de Montiuçon. 

NÉRis : Renault Pierre, ancien curé. 

Ghamblais et St-Angel : Decherie Marien« anc. vie. et dess. de Cbamblais. 

Deneuil : Anceaume François, ancien chanoine de Verneuil. 

DÉSERTiNES : Boisset Marien, ancien vicaire. 

DoMÉRATet Givrette : AIHx Jean-Baptiste, ancien curé de Neuvéglise. 

LiGNEROLLES : Kain Dalmasseï am.ien curé. 

PRÉMILHAT, Oulchea et Sautx : Vidal Marien, ancien vicaire dTgrande. 

QuiNS AINES et iMmaia : .Brodyi ancien curé. 

Vaux : Deschamps Antoine, ancien desservant de Saint-Victor. 

Verneix ; Baudonnat Guillaumin. 

Saint- Victor : Théveninf ancien curé de Bizeneuille. 

JUSTICE DE PAIX DE CÉRILLY 
Cure : 

CÉRILLY : Marchand Jean, ancien curé. 

Succursales : 

AiNAY : Cavef ancien vicaire de Montiuçon. 

ISLB, Valigny et Bardais : Debloux Piene, anc. vie. de Saint-Uilaire» 

Saint-Bonnet et Braize : Travelx Jean, ancien vicaire de Condat. 

Urçay et Le Telon : Lauzier Etienne. 

Meaulne et Viiray : Renoud| ancien desservant de Meaulne. 

Teneuillb : Chaboisier Joseph. 

Le ViLHAiN : Delarochei ancien desservant. 

JUSTICE DE PAIX D'HÉRISSON 
Cure : 

HÉRISSON [et Chateloix] : Aury Jean-Baptiste. 

Succursales : 

AuLDES et Preuille : Jomler Gilbert-Hubert. 

Vallon et Nassigny : Barthélémy Charles. 

Bizeneuille : Royon Antoine-Jean-Baptiste. 

Le Brethon et Saint-Caprais : Godin Claude, ancien curé. 

CosNE et Tortezais : Berzagolle Jean-Baptiste, ancien curé. 

Neuville et Sauvagny : Poullard Pierre- Jacques. 

EsTiVAREiLLES *. Martin Antoine, ancien curé. 

Reugny, Maillet et Givarlaia : Caillot Jean-Baptiste, anc curé de Reugny. 

LouROUX-HoDEMENT, Hodement et Venas : Benoit Denis. 

Louroux-sur-Courges : Héraudet Gilbert. 

JUSTICE DE PAIX DflURIEL 
Cure : 

HvMEL INeuf-Églises et Saint- Christophe]: Delestang François, anc. curé. 

(1) « La succursale de Saint-Pierre de Montiuçon comprendra dans son enceinte : la 
droite, à partir de la rivière, au-dessous du Pont, au chemin dit de TAbreuvoir mon- 
tant au chemin de la Gaité ; la droite, après avoir traversé le fossé, et en entrant par 
la porte de Ville dite Fouquet ; la droite en suivant I4 rue Furet ou Crèvecœur, jus- 
que l'entrée de la rue de la Fontaine ; la droHe et la gauche, à partir de la rue Crève- 
cœur, ci-dessus mentionnée, que de la place de la Fontaine, qui est presque vis-à-vis, 
et descendant vers l'église Saint- Pierre, la droite et la gaucne, en remontant la rue 
des Serruriers, jusqu'à la porte de ville dite Bretonnie, et la rue Cassecou qui y fait 
face : la droite, après avoir passé le fossé de la Tuerie et des Bernardines et être 
entré dans le faubourg de Bretonnie, jusqu'après la traversée de la rivière du Cher, 
au lieu dit des lies, où est un bateau, et le long du ruisseau du bois d'Anguitre, enfin, 
la partie droite qui était de la commune de Lavaux-Sainte-Anne. » 

{Tableau général de la circonscription des cures et succursales du diocèse de Clermont, 
département de l' Allier ^ p. 49,) 
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Succursales : 

NocQ : Lamy Jacques. 

Archignat et Frontenat : Planchât Joseph. (Mort.) 

La Chapelaude : Martinet Desbirat. 

Saint-Désiré, La Chapeletteet Moussais : Labbayei ancien curé de Saint- 

Désiré. — (Mort.) 
Coursais : Petit François-Grégoire. 
Chazemais : Courtois Jean- Baptiste-Gaspard. 
Saint-Palais : Delarebardière Alexandre. 
Vipleix et Mesples : Dantigny Jean-Baptiste. 
Saint-Martini EN : Roudaire Pierre. 

Saint-Sauvier : Legroing La RomagèrOi anc. yîc. gén. du diocèse de Bourges. 
Treignat : Chaunrietton Jean-Baptiste. 

JUSTICE DE PAIX DE MARCILLAT 
Cure : 

Marcillat : Lecierc Antoine. 

Succursales : 

Saint-Marcel et Saint-Fargeol : Salsac Gaspard. 
Arpheuil, Saint'Priest et Ronnet : Gomichon Jean. 
La Celle : Gauthier Sébastien. 
DuRDAT et Villebret : Valigny Louis. 
Saintb-Thérence, Saint'Genès et Mazirat : Madet Isaac. 
La Petite-Marche et Saint-Pardoux : Gourdon François. 
Terjat : Souchard François. 
Teilhet et Argenty : Saussias Claude. 

JUSTICE DE PAIX DE MONTMARAULT 
Cure : 

Montmarault, Sazerety Blomard^ Saint-Marcel [Saint-Bonnet-de-Four'] : 
Roux Claude. 

Succursales : 

Saint-Priest : Michelon Jean-Baptiste. 

Idz et Louroux-de-Beaulne : Aupetit-Durand Gilbert, ancien curé d'Yds. 

Beaulne : Vincent Gilbert. 

Colombier : Aubergier Louis, ancien chanoine deMontluçon. — (Mort.) 

CoMMENTRY *. Michelon Louis, ancien curé. 

Malicorne : Rigoulet Etienne, ancien c^ré de Buxières. 

MoNTvicQ : Devaux Etienne. 

DoYET : Pérot François, ancien curé. 

ViLLEFRANCHE et Joîizais '. Moreau Amable. 

Chappes : Estienne Gabriel. 

Chavenon : Depresiei ancien ficaire de Chappes. 

MuRAT : Lavenir Jacques. 



ARRONDISSEMENT DE GANNAT 

JUSTICE DE PAIX DE GANNAT 
Cure : 

Gannat [et Saint-Priest-d'Andelot] : Farghonf ancien curé de Saint- 
Magnet [aujourd'hui Saint-Maigner , canton de Pionsat (Puy-de- 
Dôme], dont il était originaire]. 
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Succursales : 

PoiZAT : Mazin Jacques. 

Sauzet : Travelx Antoine, ancien yicaire. 

Mazerier : Maret Pierre. 

BÈGUES : Rom me Jean-François. 

BiAUZAT : Bougarel François-Claude. 

Charmes : Daguilloni ancien curé d'Aulhat. 

MoNTAiGNET : RiviPi ancien curé. 

Saint-Bonnet : Alligieri ancien curé. 

Jenzat : Molinary Benoit. 

Le Mayet d'Ecoles : Raymond Jean-Baptiste. 

JUSTICE DE PAIX DE CHANTELLE 
Cure : 

Chantelle-le-Chateau [et Deneuil]: Joly Jacques, anc. curé deBIomard. 

Succursales : 

FouRiLLE : Pastier Gilles. 

Chareil et Cintrât : Dalma8| ancien chanoine à Pont-du-Chàteau. 

Bayet : Bordages Ant., ancien desservant de Thuret. 

Etroussat et Barberier : Bardelo Philippe. 

Charroux : Ravel Marie, ancien curé de Charroux ? 

Saint-Germain, Saint- Cyprien et Salles : Gozàrd Jean. 

Chezel, Sénat et Taxât : Bonnet| desservant de Saint-Beauzire. 

MoNESTiER : Mazerolf ancien curé de Taxât. 

Fleuriel : Verdalle LoubainSf ancien curé de Martiily. 

UssEL : Bonneton Ant., ancien chanoine de Saint-Pierre de Clermont. 

VoussAC : Beschet J.-B. 

Target : DevauX| ancien desservant. 

JUSTICE DE PAIX DÉBREUIL (1) 
Cure : 

Ebreuil : Farge Antoine, ancien curé de Saint-Agoulin 

Succursales : 

La Lizolle : Laboureix Jacques-Claude. ~ (Mort.) 

Naddb : Dalexandre Joseph-Anne. 

Chauvigny : Suguet André. 

EcHASSiÈRES : Luvigny Louis. 

VicQ : Bruni 

SiissAT et Veausse : Barbât Louis. 

Bellenavb, Saint-Bonnet^ Tison et Valignat : Taschel Jean. 

Naves : Buisson Amable-Antoine. 

LouROUX-DR-BouBLE et Coutansouze : Gardet, ancien curé de Louroux. 

Vernusse et Chirat-V Eglise : Lartaudf ancien curé de Chirat. 

JUSTICE DE PAIX DESCUROLLES 
Cure : 

EscuRoLLES : Vallarcheri ancien vicaire. 

Succursales : 

Saint-Pons : Rougler. 

Vendat : Raynaudi ancien desservant. 

(1) « De Bellenavbs », dVprës lè premier document de Tévêché de Clermont. 
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SAiHT-BâiiYet Charnuil : Dauphin J.-Bap. anc. e. de La Chspelle-aui- 

Brughas : Cellerlert ancien vicaire de Glaines. 

Serbannes : Mayel Benoit, ancien vicaire de Job. 

AUTEftivE et Vaiate : Bargounloux François. 

EpiNASSEel VaiizelU : Dolivler) ancien vicaire d'Espinaase. 

Cognât : nichardi ancien deaservaat. 

Brdut et Le Vernet-»ur-Ecole : Bourgolng Claude, ancien curé d'Ebreuil. 

Saint-Didier : Vidal, ancien curé de Vendat. 

JUSTICE DE PAIX DE SAINT-PODRÇAIN 
Cure : 

Saint-Pourçain [Souites et Martilly] : DoMvIer Jean- Franc ois, ancien curé 
de Gannst. 
Succursales : 

Saulcet : Dufour Jean- Baptiste, ancien chanoine de N.-D. d'Aîguepene. 

Vebneuil : Cantat, ancien desservant. 

La Féline; Duraniln Louis. 

Bransat : Chevalier Antoine, ancien curé de Lonsat. 

LOUCHV et Montfand : Couchonnat Taurin-Amable. 

CESSETet Montord : Desort«aux François. 

Para Y-sous- BRI AILLE et Lorige : Laporta. 

ViLLAiNES et Lonzat : Rlgondet Joseph, ancien curé de Villaines. 



ARRONDISSEMENT DE L.\PALISSE 

JUSTICE DE PAIX DE LAPALISSE 
Cure: 

Lapalisse [et Saint-Prix] ; Tridon Sébeslien. 
Succursales : 

BiLLEZOïs ; nichen, ancien desservant de Goutières. 

SAiNT-ExtENNE-DB-Vicg ; Rousslgnol, résident â Besaaj. 

Saint-Christophe : Vernalson Michel-Joseph. 

IssERpAHS ; Girard-Salnt-ûerand Etienne. 

Le Breitil : Baroche Charles. 

Areeuil : Relnouard Jean-Léger. 

SAiNT-PiEBBt-LAVAL et Chaittlui : Batlsee Louis. 

Droiturier : Mayet Georges. 

Anpes-la-Rocue : Doroux Gilbert. 

Barrav et Busêol : Paradis. 
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Le Vernet : Desbrets. 

Mariol et Saint' Yor : Barghorii ancien curé de Sussat. 

BussET : OgerdiaSf ancien desservant. 

JUSTICE DE PAIX DU DONJON 
Curé : 

Le Donjon : Mallland-DuchambelX| ancien curé de Montcombroux. 

Succursales : 

Montcombroux : Jouandeaux, de Durdat. 

Saint-Didier : Perret François. 

Le Pin et Saint- Léger : TIxier Joseph. 

Chassenard et Cée : Malherbe Jean-Marie. 

Luneau et Lurcy : Richard Georges. — {Mort. 

Neuilly : Couchonnet François. 

AvRiLLY : Quinery Claude. 

Le Bouchaud : Dellgny. 

MoNTAiGUET '. Chotard| capucin. 

Lenax : Sarry Benoît. 

HoDDE [LoDDEs] : Mosnler-Chapelie Louis-Ant. 

JUSTICE DE PAIX DE JALIGNY 
Cure : 

Jaligny : Potier Jean. 

Succursales : 

Chaveroche : Dufour Joseph. 

Thyonne : Artonnes Pierre. 

Tréteaux : Duprat Julien. 

Cindré : Murgeon J.-B. 

Trezel et Floret : Bruloiii minime, ancien dess. de Creuzier-Ie-Neut. 

Varennes-sur-Tesche : Ouvery, ancien chanoine de Billom. 

Bert : Dumas Claude. 

SoRBiÈRES : Grivel Etienne. 

Chatel-Perron : Pomel Antoine. 

LiERNOLS et Huvert : Vacheyrias Pierre. 

Saint-Léon : Verny Amable. 

JUSTICE DE PAIX DU MAYET-DE-MONTAGNE 
Cure : 

Mayet-de-Montagne : Besseire Guillaume. 

Succursales : 

NizEROLLKS : Desrats Jean. 

Aronne : Goutte Pierre. 

Chatel-de-Montagne : Dubost Pierre. 

Saint-Clément : Forge Claude-Antoine. 

Saint-Nicolas : Ralmens (?) Jean-Louis. 

Laprugne : Carton Gilbert. 

Ferrières et Cheval'Rigon : Portier Jacques. 

JUSTICE DE PAIX DE VARENNES-SUR- ALLIER 
Cure : 

Varennes [et Montoldré] : Tridon Pierre, ancien curé de Rongères. 

Succursales : 

Sansat, Creschy et Langy : Meydieu Léger. 
Rongères : Beauvals Ant. 
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BoucET : Couiandoni ancien Ticaire de Saint-Maurice. 
Montaigu-le-Blain et Ciemat : Védrine Louis, anc. dess. de Sainte- 
Christine. 
Saint-Gfrand-le-Puy et Saint-Etienne-du-Bas : Reignier Antoine. 
BiLLY : Goigoux Pierre. 
Saint-Germain : Lacroze Léger. 
Magnet et Saint-Félix : Brulon Denis, ancien curé. 
Seuillet : Delpiroux Jean, ancien desservant de Vernusse (1). 

Au bas du tableau des circonscriptions et des nominations, on lit : 

Vu et arrêté à Clermont^ le 96 vendémiaire an il {19 octobre iSOS), 

Signé, t C. A. H. Evêque de Clermont. 

Vu par le préfet du département de V Allier, le 30 vendémiaire an ii. 

Signé, LACOSTE. 

Approuvé le i9 brumaire an ii, en V absence du premier Consul, 

Le second Consul, 

Signé, CAMBACÉRÉS. 

Le Conseiller d'état chargé de toutes Par le second Consul, 

les affaires concernant les cultes, le secrétaire d'état: 

Signé, PORTALIS. Signé, HUGUES B. MARET, 

Par le Conseiller d'état, 
le Chef de la correspondance générale de 
toutes les affaires concernant les cultes. 

Signé, Th. PEIN. 

Quelques mois plus lard, tenant compte des vœux présentés par les 
conseils municipaux et aussi des desiderata des ecclésiastiques eux- 
mêmes, M&r l'évêque de Clermont faisait à ce tableau officiel les 
premiers changements suivants (2) acceptés par le gouvernement. 



Changements faits dans le Tableau des nominations 

aux cures et aux succursales du département de 

l'Allier, sur la réclamation des communes 

et les demandes des prêtres. 

[18 Mai 1803] 

Abret : Marnier Gilbert, au lieu de Maisonneuve. 
Arfeuiles : Chavarochei au lieu de Reynouard. 
Arpheuil-Saint-Priest-Ronnet : Costilie, de Saint-FIour (Puy-de-Dôme), 

au lieu de Gomichon Jean. 
Aronne : JanvL anc. curé de Bar (Puy-de-Dôme), au lieu de Gouttei placé 

dans le Puy-de-Dôme. 

(1) Ainsi le département se composait de 26 cures principales et 235 succursales dont 
quelques-unes comprenaient une ou deux anciennes paroisses qui restèrent définitive- 
ment sans titulaire ou ne furent érigées à nouveau que dans le cours du xix< siècle. 

(2) Archives de Tévêché de Clermont. P., Liasse 2. cote 4. 



Il A 
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AUDES et Preuille : Jabaudi anc. curé de Meaulne, ati {/eu dt Jomier. 
AuROUER : vacant à défaut d'église et de presbytère (le premier titulaire 

liommé était Balnvlllei placé à Toulon). 
AUTRY : Mailayi de la Ronay (Puy-de-Dôme), au lieu de Nogier (mort). 
Bagneux, et MoNTiLLY (réunî à Bagneux sur la demande des habitants du 

dit Montiilj) : Bouyot de Vallon, «lu lieu de Meunier. 
Barrais et Bussol : Rougier Claude, d'Irondez (Puy-de-Dôme), au lieu de 

Paradis. 
Bayet : Chauvigny de Blot| au lieu de BordagOi placé dans le département 

du Puy-de-Dôme. 
Bert : Lasteyras, de Lejoux (Puy-de-Dôme), au lieu de Dumas. 
Bessay (La Ferté-Hauterive réuni à Bessay par convenance de localités): 

Delagenestei ancien curé de Thionne, au lieu de,,, 
Besson : Delépaudi ancien chartreux, au lieu de Chauvigny de Blot. 
BiLLEzoïs : Bonnay de Passât Villeneuve. 
Bizeneuille : Thévenln, anc. curé d'idem, au lieu de Royon. 
Bressolles : M. Lacalllei au lieu de Michel. 
Breuil : Borel| anc. ch« du Puy-de-Dôme. 
Cesset et MoNTORD : Verny Amable, au lieu de Sortiaux. 
Charmes : Barthélémy» de Riom, au lieu d'Agulllon. 
Chassenard et Cée : Combettei ancien curé de Ris (Puy-de-Dôme), au lieu 

de Malherbe, fixé à Autun. 
Chatel-de-Neuvrb : Raymond| ancien curé de Cbâtillon, au lieu de Lacroix. 
Chatelperron : ChofTrU| vie. dans le Puy-de-Dôme, au lieu de Poncet| placé 

dans le Puy-de-Dôme. 
Chaveroche : Bourlet, anc. vie. du Puy-de-Dôme, au lieu de Dufouri fixé à 

Paris. 
Chemilly : Talbot Laurent, au lieu de Delépaud. 
Chezelle : Mazerollei ancien curé de Taxât, au lieu de Bonnet, placé dans le 

Puy-de-Dôme. 
Chézy : 6arillaud| curé d'idem, au lieu de Torterat. 
CouLANDON : Harault Antoine-Marc, au lieu de Bouyot. 
CouLANGES : Lavenir Jean, anc. curé de Liernolles, au lieu de Preveraud. 
CussET : Jalloti ancien professeur de Ciermont, au lieu de Bourdellhes. 
Deneuille (près Montluçon< : Bèrtholet| anc. curé d'icfem, au 2ieu d'Ancaume. 
Deux-Chaises : Darnaud| ancien vicaire d'idem, au lieu de Serre (mort). 
Le Donjon : Grolsnoi ancien curé d'Issoire (St-Avit) (Puy-de Dôme), au lieu 

de Mailland de Chambeix. 
DoYET : Gomichon Antoine, au lieu de Perrotf infirme. 
Droiturier : Jaetz aine, de Buron (Puy-de-Dôme), au lieu de Mayet qui refuse. 
DuRDAT : Jouandeaux. 

ÉCHASSiÈRES : Noalhati anc. curé d'idem, au lieu de Luvigny. 
Fleuriel : Baudonnat, de Châtel-de-Neuvre, au lieu de Verdalle Loubens. 
Igrande : Gourdoni au lieu de Darnaud. 
IsEURE : ParadISi au lieu de Dupont aine. 

IssEPPANS : Deberteaux, anc. vie. de St-Rdmy , au lieu de Girard, de St-Gérand. 
La Petite-Marchr et St Pardoux : DesmarouXf anc. curé de St-Pardoux, 

au lieu de Gourdon. 
Liernoles et Huvert: Roberty de Prémilhat, au lieu de VacheyrIaSi de Thiers. 
LoDDES : Belimei d'Ortlat (Puy-de-Dôme), au lieu de Mosnier. Cnapelle. 
LoMROUx -Bourbonnais : DubouISi anc. curé de Bessay-le-Monial, au lieu 

d Hérodeti placé à Bourges. 
Maillet et Givarlais (district de Reugny) : MestrOi de Fiat (Puy-de-Dôme). 
Mazerier : GrImardiaSi des Martres-sur-Morge, au lieu de Maret. 
Moliney : Torterati anc. vie. du Donjon {mort)^ au lieu de Meplein. 
Monestier : Desvauxi de Target, au lieu de Mazerole. 
Mon ET A Y-SUR- Allier : Vacant à défaut d'église et de presbytère. 
Montaigu-leBlein : Meydieu (Léger), au lieu de Védrine. 
Montbeugny : Portai de Charbonnières, au lieu de Gomichon Antoine. 
MoNTCOMBROux : Mailland DuchambelX| anc. vie. didem, au lieu de Jouhan- 

deaux. 
MuRAT : Moreau Amable, ancien curé d'idem, au lieu de Laveniri anc. curé 

de Liernolles. 
Naves : Couchonneti anc. curé de Valignat, au lieu de Bousson. 
Neuilly-en-Donjon : Cottayi de Souvigny, au lieu de Couchonnet. 
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Neuvy-lès Moulins : vacant à défaut d'église et de presbytère. 

Neuville et Sauvagny : Gomichon aine, Antoine, au lieu de Pouiard| fixé 

dans le diocèse de Bourges. 
Noyant : Daranjeoni d'Ainay, au lieu de Constant (mort). 
NocQ : LatrigOi des environs de Montluçon, au lieu de Lamy Jacques (mort). 
PÉRiGNY : Girardi de St-Geran, au lieu de Debertauxi 
PoiSAT : Bruneaui au lieu de Maries 
Saint-Aubin : Heilleti de Couzon, au lieu de DesgagèreSi 
Saint-Fabjeol (district de Saint-Marcel) : Perreton (François), anc. vie. du 

Puy-de-Dôme. 
Saint-Germain-de-Salle : Bonnetoni de Monestier, au lieu de Gozardi 
Saint-Germain-des-Fossés : Vinceleti anc. curé de St-Priest (Puy-de-Dôme), 

au lieu de La Crozei vicaire à Riom. 
Saint- HiLAiRE * Aussendoni ancien vicaire dHdem, au lieu de Giraudi 
Saint-Léon: Lacombe|anc. vic.de Marseiene (mort), au lieu deVerny|deBiom. 
Saint-Martinien : Jomieri curé de Preuilie, au lieu de Roudalre|fixé dans le 

diocèse de Bourges. 
Saint-Mfnoux : DupuI Saint-Martini anc. chanoine de Bourbon, au lieu de 

Dupui Saint-Martin, son frère. 
Saint-Nicolas-des-Biefs : Deian Henri, au lieu de Lai meuf, placé à Chalon- 
sur-Saône. 
SAiNT-PiERRE-LAVALet Chatelus i LacroiX| anc. curé d'idem, au Heu de Bâtlsseï 
Saint-Plaisir : Royi desservant à Saint-Piaisir. 

Saint-Rémy-en-Hollat : Bayard, de Dorât (Puy-de-Dôme), au lieu de Dauphin^ 
Saint-Victor : DeschampSi au lieu de Thévenini 
Saligny : Bostmembrun ancien curé de Paillières (Puy-de-Dôme), au Heu 

de Fouilinuxi fixé à Paris. 
Saulcet ; Anceaume, chan. de Verneuil, au lieu de Dufour, placé dans le 

Puy-de-Dôme. 
Sanssat, Créchy et Lancy : Chapot, au lieu de Meydieu Léger. 
Sazeret (érigée en succursale) : Glraud Pierre, ancien curé de Saint Hilaire. 
Serbannes ; Reynouard Léger, ancien desservant dïdem, au lieu de Mayet. 
Servilly : Valiée (Biaise), desservant provisoire de Celle, au lieu de Pignons 
Sorbières : Beiin, de Domérat, au lieu de 6rivei| placé dans le Puy-de-Dôme. 
Tarjet : Dufouri de Sazeret, au lieu de Desvauxs 

Teillet et Argenty : Fayard, de St-Angel, au lieu de Sau88iat|fixé à Bourges. 
Theneuille : Beyquas Desgagôresi au lieu de Jos. Chaboisieri 
Thiel : Dupont Antoine, au lieu de Jabant. 

Thionne : Micheif de Doyet, au lieu d'Artonnes, vie. du Puj'-de-Dôme. 
Toulon : Bainviiie. au lieu de Taibot. 

Treban : Poujon (Jacques), de Souvigny, au lieu de Maillets 
Tréteaux : Lasteyras, des Coloire, au Iteu de Duprat, fixé dans le diocèse de 

Bourges. 
Vaisse : Torterat| de Saint-Pourçain, au lieu de Bergoiignouxs 
Valigny : Deiage, anc. curé du Veurdre, au lieu de Debiouxs 
Vallon et Nassigny : Mosnier-Chapelie, au lieu de Barthéiemys 
Varennes-sur-Tèche : Mazuré, vie. du Puy-de Dôme, au lieu d'Ondry. 
Vaux : L'Echeiiei anc. curé de Villebret, au lieu de DeschampSi 
Verneix : Gretet, de Verneix, au lieu de Beaudonnat. 
Le Veurdre : Bourdon, au lieu de Gourdon. 

Vichy : Rogier, ancien curé de Château, au lieu de Cosson, infirme. 
VicQ : Douicet, de Clermont, au lieu de Brun, 
ViLLEBRET (district de Durdat, réunie à Saint-Genest, district de Sainte- 

Thérence, et Mazirat) : Valigny^ 
Villefranche et Jonzais : Gozard, desservant d'idem, au lieu de Moreaus 
Villeneuve : Chabolssier Etienne, au lieu de Marnier^ 
[Pour Ygrande et Yzeure, voir Igrande, Iseure.] 

Fait à Moulins, le 28 floréal an onze (18 mars 1803), 

Signé : f C. A. H., évêquede Clermont, 

Et Lacoste, préfet du département de VA Hier, 

Approuvé le 7 prairial, an 11, 

Le Premier consul : Signé Bonaparte. 

Par le Premier consul, le secrétaire d'Etat : Hugues de Marel. 



424 LE PERSONNEL CONCORDATAIRE DANS L'ALLIER 



E 



§ II. — Appiféeisàtions et eoneluslon 

a). — Appréciations 
N comparant les notes relatives à chaque prêtre contenues dans 



les divers documents de révêché de Clermont reproduits plus 
haut, et les premières nominations faites par M^ de Dampierre avec 
l'agrément du pouvoir civil, on éprouve un sentiment de pénible sur- 
prise en rencontrant le nom de certains ecclésiastiques que les ren- 
seignements défavorables de leurs dossiers semblaient devoir impi- 
toyablement écarter du ministère pastoral. 

L'évêque de Clermont dut subir, dans une trop large mesure, hélas ! 
les dures nécessités des temps. 

Et nous savons qu'elles étaient des plus fâcheuses. 

D'une part l'échafaud, les déportations administratives ou volon- 
taires, les fatigues et les privations de l'exil, la vieillesse, avaient fait 
de nombreuses victimes ; les ordinations régulières n'avaient pu avoir 
lieu depuis plus de dix ans ; d'autre part les exigences du pouvoir 
n'étaient pas moins cruelles et impérieuses, sans parler du besoin 
pressant des paroisses d'avoir des pasteurs. 

Depuis l'édition des Mémoires du cardinal Consaloi et des commen- 
taires dont on les a fait suivre dans des publications diverses, on 
connaît mieux ce côté de la question. L'on sait aujourd'hui que les 
évoques nommés après le Concordat durent tenir compte de l'état du 
personnel qui s'offrait à eux, et aussi des idées, disons mieux, des entê- 
tements orgueilleux du premier Consul et des passions jacobines ou 
gallicanes de son entourage. 

Bonaparte n'avait aucune instruction religieuse sérieuse et ignorait 
tout de la constitution de l'Église. Imbu des préjugés philosophiques 
et révolutionnaires, dépourvu de toute idée catholique, il agissait 
suivant ses vues personnelles politiques et ne prenait conseil que de 
son ambition (1). Son génie lui démontrait la nécessité de calmer les 

(1) On est d'accord aujourd'hui pour reconnaître que les principaux mo- 
biles qui firent agir le premier Consul dans la question du Concordat furent 
plutôt son ambition, ses vues politiques, que le bien de la religion. Cette 
vérité a été mise particulièrement en lumière par un homme qui n'est pas 
suspect de tendresse pour l'Église, M. A. Rambaud : « Bonaparte en signant 
le Concordat n'avait pas seulement en vue la paix des consciences. S'il rendait 
à l'Église une partie de sa puissance, c'était à condition qu'elle contribuerait 
à affermir et à élever la sienne, w — « VÉglise n*était pour lui qu'un instru- 
ment de règne. » — A Sainte- Hélène, Napoléon annonçait ainsi ses vues sur 
l'Église : « Quel levier I quel moyen d'influence sur le reste du monde I... 
J'aurais fait du Pape une idole ; il fût demeuré près de mot. Paris fût devenu 
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consciences, de rétablir la base religieuse qui devait surtout servir à 
mieux asseoir son autorité ; mais forcément il devait se montrer peu 
scrupuleux dans la nature des moyens à employer pour arriver à ces 
multiples buts. 

Il est juste de reconnaître aussi que le premier Consul ne doit pas, 
seul, porter la responsabilité des défauts et surtout des lacunes que 
nous remarquons dans son œuvre de restauration religieuse. Il dut 
lui-même subir les influences de son entourage. 

Comme Ta fait remarquer avec tant de sagacité le cardinal Mathieu 
dans son étude sur le Concordat (1), o les politiciens jacobins, athées, 
qui occupaient toutes les hautes fonctions et partageaient encore le 
pouvoir avec le premier Consul, n'ayant pu empêcher de conclure le 
Concordat, se vengèrent en introduisant dans cet acte de haute sagesse 
deux éléments qui en diminuèrent la salutaire portée et empêchèrent 
la Religion de reprendre son complet empire sur les âmes : ils y 
mêlèrent une fâcheuse question de personne et une oppressive légis- 
lation. » 

Nous n'avons pas à parler ici de la seconde de ces entraves, les 

la capitale du monde chrétien, et j'aurais dirigé le monde religieux aussi 
bien que le monde politique... J'aurais eu mes sessions religieuses comme 
mes sessions législatives. Mes conciles eussent été la représentation de la 
chrétienté : les Papes n'en eussent été que les présidents. » M. Alfred Ram- 
baud qui cite ces paroles de Napoléon, fait observer fort judicieusement que 
l'empereur eût été à la fois un chef politique et religieux, comme les empe- 
reurs païens de Rome, comme les kalifes arabes et les sultans ottomans. »... 
(Cir. Histoire de la civilisation contemporaine en France^ pp. 121 à 123, 126.) 

— Le but politique qui guidait le l**^ Consul dans la question du Concordat 
est visible dans la rédaction de nombreux articles et surtout dans les termes 
employés dans certains ; mais il ressort très sensiblement de la prestation 
du serment étrange dont l'article 7 faisait une obligation et qui, très heureu- 
sement, est depuis longtemps inusité et oublié : 

« Je jure et promets à Dieu sur les saints Évangiles, de garder obéissance 
et fidélité au gouvernement établi par la constitution de la République iran- 
çaise. Je promets aussi de n'avoir aucune intelligence, de n'assister à aucun 
conseil, de n'entretenir aucune ligue, soit au dedans, soit au dehors, qui soit 
contraire à la tranquillité publique ; et si, dans ma cure ou ailleurs^ j'ap- 
prends qu'il se trame quelque chose au préjudice de l'État, je le ferai savoir 
au gouvernement. » 

Il est clair que cette formule était inspirée plutôt par l'intérêt gouverne- 
mental que par l'intérêt de la religion. L'on se rend compte en la méditant 
que l'ambition de Bonaparte, comme on l'a dit, était d'avoir dans le clergé 
concordataire une sorte de « gendarmerie nationale ». 

(1) « Le Concordat de iSOi ; ses origines^ son histoire^ par le cardinal Mathieu 
(librairie Perrin) ; qui parut en articles dans le Correspondant (1901, 1903). 
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ariicies organiques^ imposés subrepticement à la religion, en France, 
à la suite de l'accord solennel entre la République française et le Sou- 
verain Pontife (1). 

Mais nous devons signaler la première de ces exigences qui se rap- 
porte à notre sujet, et qui n'est autre que l'introduction des anciens 
constitutionnels dans les nouveaux cadres concordataires. 

Au lendemain de la signature définitive de la convention avec 
Gonsalvi, Bonaparte voulant donner satisfaction aux anciens partis 
de la Révolution, exigeait, le 20 juillet, — malgré de formels engage- 
ments, — la nomination de douze prélats intrus aux sièges épiscopaux 
et celle de prêtres constitutionnels, proportionnellement à leur nombre, 
aux cures des diocèses. 

Ce n'est pas que Bonaparte eût pour les constitutionnels une estime 
particulière. Son bon sens et la pratique des hommes les lui faisaient 
regarder avec des yeux moins prévenus. Peu de temps après avoir 
envoyé à Rome un ultimatum impertinent, il disait à Talleyrand : 
« Je suis mécontent du Pape : il abuse du besoin que je crois avoir de 
la religion et, par conséquent des prêtres non assermentés que le peuple 
estime seuls. Que faire, en effet, de la canaille constitutionnelle, si 
elle n'est pas encadrée dans des vrais prêtres ? Mais on ne me force 
pas la main. Je me passerai du Pape ; je ferai Bernier patriarche des 
Gaules... (2) » 

(1) On sait que Rome a toujours protesté contre cette adjonction. Dès 180i, 
dans la séance du 11 août au cours de laquelle les cardinaux exprimèrent leur 
avis sur l'article 13 qui parlait de la • soumission aux règlements de police», 
Antonelli se montrant « bon propiiète » avait déjà exprimé ses craintes : « Il 
se trouvera des satrapes en France comme autrefois à Babylone pour accuser 
Daniel et demander ce qui se passe dans les oratoires privés et les apparte- 
ments... De ces satrapes il n'en manque pas en France, et ils sont redou- 
tables à Darius lui-même... » ! 

(2) Cardinal Mathieu, ouv. cité, n» du 25 décembre 1901. 

D'après « les Papiers du château de la Jonchère », il y a d'autres paroles 
de Bonaparte qui montrent bien le fond de sa pensée sur les constitutionnels. 
Le cardinal de Martiniana, évêque de Verceil,qui jouissait de quelque crédit 
auprès du premier Consul, faisant part au Pape, le 26 juin 1800, des ambi- 
tions de Bonaparte, écrivait : « Quant aux intrus, il ne veut pas en entendre 
parler. De son côté, Maury, parlant à Louis XVIII de l'entrevue de Bona- 
parte et du cardinal de Martiniana« dit que « Bonaparte voulait la religion 
en France ; que les intrus du premier et du second ordre étaient un tas de 
brigands déshonorés dont il était déterminé à se débarrasser». (?I) [Mémoires 
du cardinal Maury, publiés par Ricard et cités par Mgr Mathieu.] — Enfin, 
recevant à la Malmaison Consalvi, au moment où se traitait la rédaction si 
laborieuse des premiers articles du Concordat, aux observations et aux 
plaintes du cardinal sur le concile que les schismatiques tenaient à Notre- 
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En voulant faire entrer ces mêmes constitutionnels dans les rangs 
du clergé concordataire, Bonaparte cédait à son entourage et parti- 
culièrement aux. manœuvres de Talleyrand, influencé par Todieux 
Fouché qui n'avait cessé de frapper les « insermentés » et de protéger, 
d'encourager, de favoriser par tous les moyens et en toutes occasions 
les prêtres schismatiques. Aussi bien, du haut en bas du pouvoir, les 
fonctionnaires de toutes les administrations — tous jacobins pleins de 
préventions qui avaient la haine du prêtre dans l'âme el la persé- 
cution en habitude (1) — se croyaient obligés par la tradition révolu- 
tionnaire à montrer une scandaleuse partialité en faveur des prêtres 
« jureurs ». 

Les révolutionnaires et les philosophes poussaient, d'autre part, 
Bonaparte à la réhabilitation des constitutionnels ; ils espéraient « neu- 
traliser l'influence morale que le clergé catholique, retrempé par la 
persécution, privé de ses biens mais plus honoré que jamais, pouvait 
exercer sur la nation, et c'était véritablement affaiblir cette influence 
que de mélanger dans ses rangs un certain nombre d'évêques et de 
prêtres destinés à être longtemps suspects au clergé et aux fidèles et 
tenus en médiocre estime même par les indifférents. » 

On a dit encore qu'en couvrant ainsi les constitutionnels de sa 
toute-puissante protection, le premier Consul voulait éviter de forti- 
fier la puissante opposition de ces derniers, qui eussent groupé 
leurs intérêts contre le nouvel état de choses et surtout contre les 
nouveaux pasteurs destinés à administrer des paroisses où eux-mêmes 
s'étaient déjà établis, où ils avaient exercé le ministère à la demande 
souvent et aussi parfois à la satisfaction des habitants. En outre, 
Bonaparte croyait certainement de bonne politique de satisfaire quel- 
ques passions jacobines, ou du moins de les désarmer, en admettant 
au partage des dignités et des fonctions ecclésiastiques qui allaient 
être rétablies, les constitutionnels les plus en vue et les plus remuants. 
C'était une manière d'obliger ses propres courtisans, en plaçant leurs 

Dame, Bonaparte répliquait. « Je ne puis faire autrement tant que je ne sais 
pas où j'en suis avec le Pape. D'ailleurs, ajouta-t-il en riant, tous savez, 
quand on ne s'arrange pas avec le Bon Dieu, on s'arrange avec le diable. ».». 
(Cfr. Mémoires de Consalvî, publiés en 1864. par Crétineau-Joly« et les 
Dépêches de Consalvi publiées par M. Boulay.) On voit que si, par politique, 
Bonaparte fit plus tard une part si large aux schismatiques, il les tenait du 
moins en médiocre estime et que ces derniers restaient pour lui « le diable » I 
(1) « La persécution était si bien entrée dans les habitudes administratives, 
que les fonctionnaires n'osaient pas s*en abstenir sans un ordre formel que 
le gouvernement ne voulait pas donner. » (L. Scioct, Hist. de la constitution 
civile du clergé, T. IV.) 
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amis (1), et une façon de se faire pardonner par tout le monde le 
Concordat lui-même. 

Mais le premier Consul et son entourage ne sont pas seulement res- 
ponsables du choix de nombreux constitutionnels qu*on trouve dans 
le clergé concordataire. Les prêtres mariés furent Tobjet de la singu- 
lière sollicitude du pouvoir civil. Sur une proposition de Talleyrand 
— que ses rhumatismes avaient heureusement éloigné de Paris, mais 
qui, de Bourbon-l'Archambault où il prenait les eaux, adressait à 
Dernier des instructions confidentielles, — il avait été stipulé d'un 
commun accord que la bulle pontificale qui annoncerait le Concordat 
promettrait de régulariser la situation des prêtres mariés. On voulait 
davantage ! Un moment il avait été question de les imposer à l'Église 
pour un service actif (2)!... C'est ce que les philosophes et les politiciens 
d'alors appelaient « apporter à des maux extraordinaires des remèdes 
qui l'étaient également »... 

(1) « Pour Joseph (Bonaparte), c'était une question d'amis à placer. Pour 
Talleyrand et les philosophes, c'était un moyen de contrecarrer Rome, en lui 
reprenant une partie de ce qu'elle venait de regagner et de continuer la 
Révolution en soutenant les ecclésiastiques qui, disait- on, s'étaient sacrifiés 
pour elle. » Cardinal Mathieu, ouv. cité, n^ du 25 février 1903. 

(2) On sait que, le soir du 13 juillet, au moment de signer le Concordat, 
Consalvi s'aperçut que, par un inqualifiable subterfuge, on avait substitué 
aux copies renfermant le texte accepté d'un commun accord — après de 
mémorables batailles — un autre texte qui reproduisait d'inacceptables exi- 
gences auxquelles les commissaires du gouvernement avaient eux-mêmes 
renoncé. Il y était notamment question des prêtres mariés. Consalvi avait 
pourtant obtenu avec beaucoup de peine que ces derniers ne figurassent point 
dans le texte de la Convention elle-même, mais seulement dans le bref ponti- 
fical qui, en la notifiant, leur promettrait l'indulgence. Or les prêtres mariés 
reparaissaient subrepticement dans le titre 6 : « Sa Sainteté relèvera de la loi 
du célibat les ecclésiastiques qui, depuis leur consécration, seraient entrés 
dans les liens du mariage, sous la clause qu'ils renonceraient à l'exercice de 
leurs fonctions, et admettra au rang des catholiques séculiers ceux qui par 
d'autres actes ont notoirement renoncé à leur état. » 

On verra plus loin qu'un bref donna paternellement satisfaction à ces 
« desiderata » des politiciens jacobins et des ex-prétres comme Talleyrand. Ce 
dernier avait d'ailleurs le plus grand intérêt de faire trancher la question eu 
faveur de prêtres mariés. Il espérait ainsi faire reconnaître son propre ma- 
riage, Bonaparte, pour plaire à son ministre, avait demandé à Rome de 
« séculariser Talleyrand * et la permission de le marier. Le cardinal Caprara 
qui était « la faiblesse même » accepta de servir d'intermédiaire ; mais Rome 
.se montra inflexible, et le puissant autant que triste ministre n'obtint qu'un 
bref de sécularisation le réduisant à la communion laïque, à condition qu'il 
renoncerait à toute fonction ecclésiastique et ferait une aumône aux pauvres 
d'Autun. 
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Certes le remède eût été aussi grave que le mal. 

On n'alla pas si loin, grâce à la sage prudence et à la ferme résis- 
tance de Pie VII. 

Mais les amis des constitutionnels tirèrent tout le parti possible du 
désii^ qui animait Rofne de faire cesser la persécution et de rendre 
possible la paix religieuse. On peut, en effet, rendre au Pape le 
témoignage qu'il fit tout ce qui dépendait de lui pour satisfaire les 
exigences du premier Consul et de ses conseillers, et que pour 
(( éteindre une grande division, comme parlait Bernier, il apportait 
une grande condescendance » (1). 

D'accord avec Bonaparte, Pie VII, après avoir, le 15 août, consulté 
le Sacré Collège et ratifié la convention, demanda aux anciens évoques 
leur démission et, par un premier bref adressé aux évoques intrus, 
leur soumission et une profession d'obéissance. Par un second bref, il 
donna à Mffr Spina « le pouvoir d'absoudre, par lui-même et par ceux 
qu'il déléguerait, les prêtres qui s'étaient « mariés ou qui avaient 
renoncé publiquement à leur profession », de toutes les censures qu'ils 
avaient encourues, pourvu qu'ils voulussent faire une sincère péni- 
tence. Il lui concédait en outre la faculté de valider leur mariage et 
de légitimer leurs enfants... (2). 

Comme on l'a fait remarquer, Jamais ni dans aucun temps ni à 
regard d'aucune autre nation, le Souverain Pontife n'était allé aussi 
loin dans la voie des concessions. 

(1) Dans une lettre du 22 messidor (11 juillet 1801), Bernier écriyait à 
Consalvi pour justifier certaines exigences du pouvoir civil : « Ce n'est pas 
à la suite d'une terrible révolution que l'on peut calmer tout pour tous les 
hommes, dans le même instant et relativement à tous les pays ; il faut que 
les moyens que l'on prend pour y parvenir soient réglés d'après i'état actuel 
des choses, sans prétendre faire, des mesures dictées pour le moment, une 
obligation pour l'avenir. A mesure que la religion reprendra son empire, en 
épurant les mœurs, le gouvernement qui la protège ne lui offrira plus le lien 
cruel des circonstances, mais l'amour et la liberté qu'il garantit à tous. »... 

(2) Quelques-uns de nos constitutionnels — mariés et qui bénéficièrent de 
toutes ces extrêmes faveurs-— eurent un curriculum vitœ extraordinai rement 
mouvementé qui met bien en lumière la vie fiévreuse et désorientée de la 
période rérolutionnaire. 

Nous pouvons citer comme type de ce genre Louis Renat dont une note 
de M. Tabbé Bourdelier, curé doyen de Montluçon, raconte l'incroyable mais 
▼éridique histoire. Louis Renat, né le 14 juillet 1756, vicaire et neveu de 
messire Mathurin Renat, curé de Bellenaves (1785), prêta le serment à la 
constitution civile du clergé, puis se « maria civilement » à Bellenaves, le 
4 avril 1793, avec la fille d'un ardent révolutionnaire, Charbonnier, notaire 
« royal ». Il passer tranquillement ainsi la période révolutionnaire, maître 
d'école pendant plusieurs années, secrétaire de la mairie... Lors du Concor- 

9 
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Pendant que la cour de Rome montrait tant de condescendance et 
allait jusqu'aux dernières limites des concessions pour aplanir les 
difficultés et faire promulguer le Concordat, M^r^* de Dampierre, de 
son côté, était entré dans la voie tracée par le Souverain Pontife, pour 
la réorganisation du personnel ecclésiastique dans les deux départe- 
ments de Clermont-Ferrand et de TAllier, qui formaient le diocèse 
soumis à sa juridiction épiscopale. Ce conciliant évèque dut se rési- 
gner à ne pas déposséder les constitutionnels en fonctions et à ne pas 
écarter du ministère — à part certaines personnalités trop indignes — 
les intrus réconciliés avec TÉglise. 

Dès le lendemain de son installation à Clermont, il avait adressé au 
clergé et aux fidèles des deux départements une lettre pastorale où il 
indiquait clairement son désir de réconciliation générale : 

« Nos premières paroles sont des paroles de paix, disait-il en com- 
mençant. Nous obéissons au commandement de Jésus-Clirist, et en 
même temps nous exprimons tous les sentiments que nous portons 
parmi vous, en vous disant : Pax vobis. Que la paix soit avec vous 

« Le doigt de Dieu s'est manifesté : il a rapproché les puissances 
ipirituelle et civile, il les a conduites à concerter ensemble, à conclure 
par leur accord que l'Église de France sera replacée sur ses bases 
anciennes 



dat, voulant régulariser cette situation coupable, il profita des dispositions 
du pouvoir et de la condescendance du légat, le cardinal Caprara, et obtint 
(6 novembre 1802) dispense de l'empêchement d'ordre, rendue exécutoire par 
un décret de Mgr l'Évêque de Clermont de la même année, et, le 3 juillet 
1809, M. René Delaplanche, prêtre résident, délégué par M. Jean Taschet, 
curé de la paroisse de Bellenaves, valida et bénit son mariage. Il avait alors la 
réputation d'un « excellent homme ». On louait universellement sa « tenue » 
et son zèle à faire les reposoirs de la Fête-Dieu, ce qui lui valut l'honneur 
d'être nommé membre du conseil de fabrique de Bellenaves. Tout cela le 
préparaît à reprendre sa place dans le rang sacerdotal. En effet, comme on 
manquait de prêtres quelque temps après l'organisation définitive du diocèse 
de Moulins, Renat, devenu libre par la mort de sa femme, s'offrit à l'adminis- 
tration diocésaine et, le 15 juin 1824, fut nommé curé de Chezelles, où il 
mourut le 30 mars 1834. Son acte d'inhumation, relevé par M. l'abbé Bour- 
delier, indique que Louis Renat laissa des regrets. On lit, en effet, dans les 
registres paroissiaux de Chezelles, en l'année 1834, « le 1*' avril a été in • 
humé par nous Tixier, curé de Monestier, Quesna, vicaire de Chantelle, 
Busch, curé de Veauce, Charviron, vicaire de Bellenaves, le respectable curé 
de ChezelleSf Louis Renat, mort, au grand regret de ses paroissiens^ le 
90 mars. Présents : MM. Gilbert Delaplanche et François Bouhet qui ont 
signé. »... 



^ 
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« Un grand jour a commencé pour la France, celui où chaque trou- 
peau n'aura plus qu'un pasteur. Puisse ce pasteur être écouté et suivi 
de tout le troupeau I Puissent les troupeaux unis aux pasteurs, ceux- 
ci unis au Saint-Siège, et tous ensemble unis en Jésus-Christ, n'avoir 
qu'un même cœur, qu'une même croyance, qu'une même soumission 
à la chaire de Pierre, comme ils ont avec elle un même Dieu, un 
môme Jésus-Christ, une même foi et un même baptême I 

« Pouvons-nous nous dissimuler cependant que le troupeau n'a pas 
marché tout entier d'un pas ferme dans les voies de la justice ? 

« Nous arrivons parmi vous, N. T. C. F., ayant les entrailles de 
Celui qui a dit : Je ne suis pas venu appeler les justes, mais les 
pécheurs (1) » 

Céda-t-il souvent à son propre sens et aux conseils de ses vicaires 
généraux — comme on a voulu le faire entendre (2) — en exigeant 
des constitutionnels des rétractations dont sa conscience d'évêque 
demandait la nécessité ? Favorisa-t-il les prêtres fidèles dans le choix 
des postes ? Qui pourrait s'en étonner et même blâmer le saint évêque ? 

En tout cas, ceux-mêmes qui font sur ce sujet quelques réserves, 
reconnaissent que Mp" de Dampierre « très loyalement essaya d'arriver 
à être impartial vis-à-vis des membres de l'un et de Tautre clergé, et 
que, tout en restant très catholique, il chercha, comme il l'avait annoncé, 
à marcher d'accord avec le préfet et à se conformer aux instructions 
du gouvernement dont il tenait sa nomination » (I) (3). 

La preuve de cet esprit de conciliation (4), qui animait le bon évêque, 

(1) Lettre pastorale de Mgr i'évêque de Clermont au clergé et aux fidèles à 
roccasion de son entrée dans son diocèse, du 2 messidor an X, 21 juin 1902. 
12 pages in-^**, de Timprimerie Landriot et Rousset. 

(2) Cfr. : « L'exécution du Concordat et la petite Église dans le départe- 
ment du Puy-de-Dôme », par M. Francisque Mège. Excellent travail publié 
dans le Bull, HisU et Scient, de l'Auvergne, 1895, mai-juin, p. 208. 

(3) id., p. 205. 

(4) « Ce prélat avait su comprendre son temps et, tout en restant fidèle à 
ses devoirs, s'était dépouillé de cette intransigeance — qui était surtout de 
nature politique — de certains prélats royalistes de son temps, qui fut si 
funeste au bien des âmes en donnant au pouvoir le prétexte de les tenir 
écartés du gouvernement de leurs diocèses. La correspondance de Maury 
avec Louis XVIII, alors à l'étranger, nous montre quels efi^orts avait fait 
Mgr de Dampierre, alors qu'il était vicaire général de Paris, pour amener 
la réconciliation entre l'Église et Bonaparte. Maury écrit au roi, à la date 
du 10 décembre 1800 : • J'ai su avec certitude que l'abbé de Dampierre, grand 
vicaire de Paris, accompagné de deux de ses collègues, a obtenu une audience 
du consul Bonaparte... L'abbé de Dampierre lui a dit, de la part de M. l'ar- 
chevêque de Paris et de plusieurs autres prélats, que les évêques seraient 
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est dans les déterminations qu*il prit officiellement au sujet du choix 
des curés pour les paroisses. 

Le 20 fructidor an X (7 septembre 1802), ayant réuni chez lui, en 
présence du préfet, six des principaux membres du clergé, dont trois 
assermentés et trois insermentés, M?' de Dampierre examina avec eux 
les différentes questions soulevées par la situation des ecclésiastiques, 
et cet examen fait, il déclara formellement que, dans le choix des nou- 
veaux curés et dans la distribution des postes, il ne se laisserait 
guider que par l'intérêt des localités et le mérite personnel des 
candidats, et qu'à moins de circonstances impérieuses, il donnerait 
les emplois sans se préoccuper des opinions antérieures. 

Le préfet satisfait de ce dénouement en donna avis, le môme jour, au 
ministre de la police, au grand juge et au conseiller d'État Portails, 
chargé de la direction des cultes. 

Le clergé fut informé de ces dispositions par l'intermédiaire de 
l'évêché, mais surtout par un imprimé sans nom d'auteur, intitulé : 
Anis aiAx prêtres du diocèse de Clermont, Ms^ de Dampierre y décla- 
rait entre autres choses : 

1) Que tous les prêtres anciens titulaires seraient maintenus dans 
leur poste ou nommés ailleurs, à leur choix, et qu'il ne serait tenu 
aucun compte des opinions théologiques ou politiques du passé; 2) que 
les autres prêtres seraient placés aussi sans distinction d'opinion, et 
qu'on n'aurait égard qu'à leur mérite personnel ; 3) que là où il y aurait 
deux prêtres, c'est-à-dire un constitutionnel et un réfractaire, il en 
serait nommé un troisième pour éviter les préférences et pour mettre 
fin à la division ; 4* que les prêtres restés sans fonctions, à cause de 
llnsuffisance des postes, seraient placés aussitôt qu'il y aurait des 
vacances, et en attendant exerceraient le culte dans les églises prin- 
cipales. Enfin, l'évêque avait déclaré qu'étant dans la communion du 
Souverain Pontife, et les prêtres étant dans la communion de leur 
évêque, il ne voyait que des prêtres catholiques dans tous ceux qui 
accepteraient le Concordat (1). 



disposés à faire la promesse qu'on exige d'eux» s'il lui plaisait de substituer 
rengagement de la soumission au gouvernement à la promesse de fidélité à 
la constitution. » (Correspondance de Maury, I, 394 ; 1I> 35, 59, 94. — Cfr. : 
L'ancien Clergé de France^ déjà cité ; III, p. 512.) 

(1) Cfr. F. MÈGE, ont), ctt^, pages 209, 2t0. 

Cependant le gouvernement trouvait encore que Mgr de Dampierre usait 
de trop de rigueur vis-à-yis de conventionnels!... Portalis, conseiller d'État, 
chargé des affaires concernant les cultes, écrivait au préfet du Puy-de-Dôme, 
le 21 fructidor an X [il septembre 1809), c'est-à-dire quatre jours après que 
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L'évèque de Clermont se félicitait des résultats obtenus dans un man- 
dement daté de ventôse an XI (mars 1803) et relatif à Torganisation de 
son diocèse, à Tinstallation et aux pouvoirs des curés et desservants 
des succursales : « On ne verra plus, disait-il, élever autel contreautel. 
Il n*y aura plus d'inquiétude sur la légitimité de la mission. Tous les 
pasteurs en communion avec leur évêque vous sont envoyés par lui, 
comme il vous a été envoyé par le Chef de TÉglise. Il n'y aura plus 
qu'une foi, un ministère, un évêque, un centre d'unité (1). » 

C'est ainsi que, sous la pression des nécessités de ces temps malheu- 
reux et dans le but de procurer ce qu'il considérait comme un plus 
grand bien, Me^ de Dampierre fut amené à dresser la liste si disparate 
du personnel concordataire de l'Allier et que nous avons publiée, telle 
qu'elle fut approuvée par le pouvoir civil. 



Mgr de Dampierre eut pris les mesures libérales que nous venons de rapporter. 

« M. l'évèque est éclairé et vertueux. Mais, dans le principe, il n'a pas 
peut-être suffisamment compris combien il importait au bien de la religion 
et à la tranquillité de l'État de ne point avilir ou exaspérer des hommes à 
qui leur propre intérêt commande de se réunir à Tordre actuel des choses et 
qui n'écouteront que leur intérêt bien entendu, si on ne cherche point à 
réveiller leur passion par des précautions inquiétantes et indiscrètes... J'ai 
récemment écrit à M. l'évèque et je lui ai développé les règles d'après les- 
quelles un évêque doit se conduire après dix ans d'anarchie religieuse et poli- 
tique. Je vois avec plaisir par votre lettre, que nous touchons au terme des 
discussions, et je vous prie de maintenir M. l'évèque dans les heureuses dis* 
positions que vous lui avez inspirées. Les hommes sages sont plus rares que. 
les hommes vertueux. Je voudrais que tous les premiers pasteurs pussent se 
dire qu'il ne suffit pas de vouloir, ni même de faire le bien, mais qu'il faut 
encore le bieii faire. »... (Archives départ, du Puy-de-Dôme. Série V. Culte: 
correspondance et objets divers, 1800-1820; publié par M. Mège, p. 242.) 

Cette lettre de Portalis prouve qu'il ne connaissait pas, à ce moment, les 
dispositions si concluantes de l'évèque de Clermont. Elle révèle aussi jus- 
qu'où peut aller — sous une forme des plus doucereuses — les prétentions 
et l'ingérence du Pouvoir civil, en matière éminemment et essentiellement 
religieuse... 

(1) Ce qui obligea le préfet du Puy-de-Dôme, M. Ramez de Sugny, à rendre 
justice à la condescendance de Mgr de Dampierre. Il écrivit en effet à Por- 
talis : « Ce mandement de M. l'évèque me parait plein des principes de cha- 
rité et de bienveillance. On voit avec un vif intérêt qu'il recommande l'oubli 
du passé et qu'il cherche à éclairer les esprits timorés. » (Arch. dép. du 
Puy-de-Dôme. Série V. Liasse : Correspondance et objets divers, 1800 1820 ; 
cité par M. Mège, p. 246.) 
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b), — Conclusion 

Il est bien difficile de Juger complètement le Concordat. 
Certes en étudiant la situation faite, à la fin du xviii* siècle, à TÉglise 
de France, d*abord par l'impiété révolutionnaire et par les passions 
antireligieuses des politiciens, puis par Tambition démesurée et 
tyrannique du Premier Consul, il est facile d'accorder que le Concordat 
a été, pour l'époque, un acte libéral et bienfaisant imposé par les 
circonstances elles-mêmes à l'Église et à l'État. 

On peut même consentir à ranger parmi les bons résultats qui 
découlent de la célèbre convention, la tranquilité des consciences, la 
solution pacifique bien que pénible de l'irritante et cruelle question 
des « biens confisqués », apaisée par l'acte souverainement généreux 
de Rome, la bonne entente entre l'Église et la société laïque, par 
l'extinction du scbisme de la constitution civile, enfin la cessation de 
l'erreur gallicane qui reçut de l'acte pontifical, concernant les cir- 
conscriptions nouvelles de diocèses et les nominations en bloc des 
évêques, un coup heureusement mortel. 

Nous ne retiendrons pas, ici, contre l'accord de 1801, certaines con- 
séquences cependant regrettables qui furent, pour l'Église, des causes 
de tristesses imméritées, et dont le Premier Consul plus que le 
« Concordat » doit être rendu responsable. Nous voulons parler de la 
résistance de certains membres du clergé impressionnés par les 
a réclamations canoniques et très respectueuses adressées à N, T, S, P. 
Pie VIT,,,,, contre différents actes relatifs à l'Église gallicane », qui 
donnèrent leur adhésion à cette forme de protestation adoptée par les 
« évêques opposants » et refusèrent leur concours à l'œuvre concor- 
dataire. Nous ne dirons rien non plus de l'attitude hostile des fidèles 
« intransigeants » qui, « croyant être dans la voie droite et suivre les 
enseignements qui eussent prévalu si M. de Bonal eût été vivant », 
tinrent rigueur aux curés concordataires et refusèrent pendant un 
t^mps d'entendre sa messe et d'avoir recours à son ministère (1). Nous 
passerons donc sous silence le schisme plus apparent que dangereux 
de la Petite ÉGLISE ou « Religion Blanche ))y qui eut quelques adeptes 
chez nous, dans le canton du Mayet-de-Montagne, à Ferrières, à 
Saint-Nicolas-des-Biefs et dans les environs, où un certain nombre de 
paroissiens, endoctrinés par un prêtre de Lyon, nommé Finance, se 
réunissaient à lui dans un oratoire particulier et refusaient d'entrer 

(1) Cfr. : M. F. Mège. Ouvrage cité, p. 225, 
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en communication avec leurs curés concordataires (1) ; schisme 
minuscule qui se fit sentir dans nos paroisses limitrophes des dépar- 
tements de Saône-et-Loire, de la Nièvre et du Cher (2). 

En effet, ces conséquences indirectes du Concordat furent dans 
l'Allier ou restreintes ou n'eurent pas de durée. 

Le Concordat ne pourrait pas être condamné à cause des consé- 
quences fâcheuses qu'en tirèrent l'ignorance, la mauvaise foi, l'étroi- 
tesse d'esprit ou les passions politiques. 

Les meilleures choses ont leurs mauvais côtés ; les opérations les 
plus avantageuses, leurs inconvénients ; les hommes les plus excel- 
lents, leurs défauts I 

Mais ceux qui pensent que le Concordat a été plutôt utile à l'État 
qu'à l'Église nous paraissent se rapprocher davantage de la vérité (3). 

Et ceux surtout qui estiment que le Concordat n'a pas donné à la 
Religion tout ce qu'on était en droit d'en attendre, nous semblent 
l'apprécier à sa Juste valeur. 

Après cent ans d'existence, on peut juger l'œuvre concordataire. 

Nous voyons clairement ce que l'État y a gagné, et nous compre- 
nons trop, hélas I tout ce que l'Église y a perdu. 

En effet, non seulement les résultats religieux n'ont pas répondu 
aux magnifiques espérances que la préparation et la conclusion du 

(1 ) Ib, D*après une lettre du curé de Saint-Nicolas-des-Biefs, en date du 
13 juin 1803, conservée aux archives de Tévéché de Clermont. 

(2) Cfr. : Essai historique sur le schisme anticoncordataire, par le R. P. 
Drochon. Paris, imp. de la Bonne Presse, 1894. 

(3) C'est d'ailleurs ropinion unanime de l'épiscopat moderne. Un journal 
{L*Eclair)f ayant ouvert en août dernier une enquête auprès des évéques de 
France sur la question de la « dénonciation du Concordat », en reçut des 
réponses qui peuvent se résumer par celle de Mgr Dubourg, évêque de 
Moulins, qui déclare : «... Je considérerais la dénonciation du Concordat, si 
jamais elle avait lieu, comme un grand malheur... J'ajouterai qu'à mon 
estime cette dénonciation serait encore plus préjudiciable à la République 
qu'à la religion, » — C'était aussi le sentiment de Léon XIII comme c'est 

celui de son successeur En effet, résumant pour divers journaux de Paris 

une audience dont il venait d'être honoré de Sa Sainteté Pie X, M. le duc 
de la Salle Rochemaure résume ainsi la conversation pontificale et son sen- 
timent au sujet du Concordat et des projets de sa dénonciation, sentiment 
qui parait avoir été partagé par l'auguste Pontife : « Je crois qu'il n'est 
pas moins indispensable à l'État qu'à l'Église, et je dirai volontiers, avec 
un de nos archevêques des plus clairvoyants et avec l'homme d'État français 
le plus considérable..., que quinze jours après la dénonciation du Concordat 
de 1801, Rome et Paris éprouveraient un égal besoin d'en conclure un autre. » 
(Ctr. : Semaine religieuse du diocèse de Moulins, n» du 22 août 1903, p. 666.) 
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Concordat avaient fait concevoir aux catholiques de 1801, mais encore 
Tœuvre concordataire, impuissante à restaurer profondément la Reli- 
gion en France, a laissé subsister des principes qui relardèrent — et 
Tempêchent encore — le triomphe de cette Religion dans les âmes et 
dans rÉtat. 

Que devait-on, que pouvait-on attendre de cet accord solennel des 
deux puissances religieuse et civile ? 

Sans doute la cessation d*une persécution fort préjudiciable aux 
intérêts de la France et de l'Église, la pacification des partis,.,, étaient 
des résultats fort appréciables qui expliquent que le Concordat ait 
compté, jusqu*^ nos jours et dans tous les camps, tant d'illustres et 
d'ardents défenseurs. 

Mais le Concordat devait-il se borner à donner cela : une paix hono- 
rable pour l'Église, en échange de la main mise par l'État sur son 
organisation, sa vie, ses œuvres; un morceau de pain, en échange des 
églises, des monastères, des bénéfices innombrables, de la richesse en 
un mot dont on avait dépouillé le clergé, de 1790 à 1793 ? 

Si le Concordat était impuissant à donner aulre chose, du moins, 
selon nous, on aurait dû attendre du Clergé concordataire plus, 
et mieux. 

En effet, le Concordat relevait principalement les ruines matérielles 
de l'Église causées par dix ans de persécution, de pillage, d'incendie, 
de destruction de toute sorte et de massacre ; le nouveau clergé de- 
vait rebâtir l'édifice spirituel de fond en comble. 

Comme on l'a fort judicieusement fait observer, il ne s'agissait pas 
pour le clergé concordataire — assimilé à des fonctionnaires de l'ordre 
spirituel — seulement d'assumer la charge déjà redoutable de res- 
taurer les autels et le culte en France, d'apaiser les discordes civiles, 
de concourir, avec les institutions nouvelles et les administrations de 
l'État, à la prospérité morale et matérielle du pays, au lendemain de 
la tourmente révolutionnaire. Certes, les « libéraux » de toutes les 
époques ne lui demandèrent rien de plus, mais enfin, nous, nous avons 
le droit d'être plus exigeant pour le clergé auquel était confié l'hon 
neur d'une vraie restauration religieuse. Il devait — apôlre et non pas 
fonctionnaire — agir en apôtre et atteindre l'âme française dans ses 
profondeurs pour y enlever tout ce qu'il y avait, dans son intelligence, 
d^ns son cœur et dans sa volonté, de rebelle à Dieu. Tout en conser- 
vant de l'œuvre des constitutions successives qui avaient régi le pays 
les conquêtes justes, l^es progrès utiles, il devait rétablir la Foi dans 
sa pureté primitive, replacer la France, au tempérament éminemment 
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catholique, dans son Centre; il devait changer son esprit révolution- 
naire qui la jetait dans un presbytérianisme anticatholique autant 
qu*antinational. 

Mirabeau s'était écrié : « Il faut décdthoUclser la France. » Le Per- 
sonnel concordataire avait, avant tout, la mission de « recatholiclsern 
la France. 

Le Catholicisme, triomphant du Philosophisme et des passions sec- 
taires de rindividualisme, devait reprendre sa vraie place dans tous 
les domaines, aussi bien dans la vie privée que dans la vie sociale. 
La Religion devait à nouveau exercer sa maîtrise séculaire sur les 
âmes, sur les foyers et sur les Institutions elles-mêmes. 

Voilà Tœuvre grandiose, bienfaisante et vraiment réparatrice qui 
incombait au Clergé concordataire. 

Et c'est, hélas I ce qu'il a été impuissant à faire. 

Qu'on ne s'y trompe pas. Les belles œuvres chrétiennes, l'admirable 
expansion de la vie catholique débordante qui caractérisent la seconde 
moitié du xix* siècle ; les superbes phalanges de grands évoques, 
d'orateurs sacrés, de catholiques éminents ; l'heureuse reconstitution 
des ordres religidtix ; l'action bienfaisante exercée par des milliers de 
comités ; le rétablissement des Facultés ; la fondation de la Presse 
catholique ; les grands mouvements religieux imprimés parles congrès 
et les pèlerinages, ont donné de si grands et si éclatants résultats qu'on 
peut se faire illusion sur le sujet qui nous occupe. Toutes ces gloires 
et toutes ces consolantes conquêtes ne doivent pourtant pas nous faire 
oublier que l'œuvre essentielle de restauration catholique qui devait 
être faite pour effacer véritablement l'empreinte du philosophisme 
naturaliste de Rousseau et impie de Voltaire, comme les suites de la 
grande révolte du xviii' siècle, n'a pas été accomplie. 

Après un siècle de régime concordataire, le monde des âmes reste 
acquis au scepticisme pratique d'une philosophie païenne. L'esprit 
révolutionnaire subsiste au fond de tout. Enfanté par les révolutions, 
le xix* siècle les a enfantés â son tour avec une fécondité toujours 
croissante. L'âme française est restée révolutionnaire. De religieuse 
elle est devenue frondeuse, puis indifférente ou hostile. 

On n'est donc pas sorti de l'état de 1801. L'œuvre de la Révolution 
subsiste presque entière. La France n'a pas été « refaite catholique »... 

Sans doute — encore une fois — il a été entrepris beaucoup de choses 
dans le cours du siècle qui vient de disparaître pour ramener Dieu 
dans les âmes, dans la famille, dans les institutions. 
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Mais ce retour a été ni complet ni durable. 
Pourquoi ? 

Nous n^ésitons pas à penser que la faute en est — dans une très 
grande mesure — aux pasteurs, aux maîtres, aux ouvriers de l'Évan- 
gile qui furent chargés d'élever, de former la première génération 
issue de la Révolution (1). Ils surent la baptiser, présider à ses 
mariages, la conduire à son dernier repos, mais ils ne surent pas la 
rendre sérieusement et profondément catholique (2). 

Nous ne croyons pas être injuste en rendant le clergé concordataire 
responsable de la douloureuse infécondité catholique, si peu en har- 
monie avec cette solennelle et pompeuse restauration extérieure reli- 
gieuse qu'était le Concordat. 

Comme le fait remarquer M. Bérot (3) : « Il n'est possible à un catho- 
lique démettre un instant en doute la vertu de la foi qu'il sent vivante 



(1) Il faut lire sur ce sujet Timpressionnante déclaration du Père Lacor- 
daire, .faite du haut de la chaire de Notre-Dame de Paris, dans sa soixante et 
dernière conférence de 1851 : 

« Il y a vingt-sept ans (en 1824), lorsque Dieu me rendit la lumière que 
j'avais perdue par ma faute, il m'inspira aussitôt la pensée de me consacrer 
à son service dans le ministère sacré, et je n'eus dès lors rien de plus présent 
à l'esprit que cette conviction que beaucoup d'hommes demeurent éloignés 
du christianisme parce qu'ils ne le connaissent pas, et qu'ils ne le connaissent 
pas parce qu'on ne le leur enseigne point. Je me rappelais les jours de mon 
adolescence (le Père Lacordaire était né en 1802), le peu gui m'avait été donné 
de Dieu depuis ma sortie du foyer domestique^ et je m'étonnais qu'au sein 
d'une nation chrétienne, des âmes pussent atteindre aux confins de la virilité 
sans avoir connu la religion que par un catéchisme de trois mois, vers Vâge 
de douze ans. Je me promis, si Dieu me prêtait la vie, l'intelligence et la 
force, de réparer autant qu'il dépendrait de moi cette étrange misère de l'édu- 
cation chez un peuple civilisé. » — (Œuvres du R. P. H. Lacordaire. T. VI. 
Conférences à Notre-Dame de Paris, In-12 ; Paris, lib. Poussielgue. Pages 
199, 200.) 

(2) L'Empire avait restauré la religion dans les monuments, bien plus que 
dans les âmes. La Croix s'était relevée au sommet de nos temples, mais on 
n'en connaissait guère ni la nécessité ni la vertu. L'auteur de Y Emile régnait 
alors, non sur le peuple docile encore aux enseignements de l'Église, mais 
sur les classes riches et élevées que l'expérience de la Révolution n'avait ni 
converties ni même éclairées. Il était de mode de laisser V enfant sans reli- 
gion , le jeune homme sans foi, et d'attendre à vingt ans qu'il fît un choix 
entre les croyances qui se partagent le monde. Que le sort de ces enfants 
était à plaindre I Et combien on en pourrait citer qui, étant restés sans reli- 
gion jusqu'à vingt ans, n'ont jamais éprouvé le besoin d'en choisir une. (Vie 
du cardinal de BonnechosCj par Mgr Besson ; les Contemporains, p. 3.) 

(3) Le mouvement religieux, Paris, lib. Victor Lecoffre, 1901, p. xih 
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en lui, ni de penser que renseignement du Christ, tel qu'il a été coi\<* 
serve par TÉglise romaine avec une indéfectible fidélité, ne puisse 
plus suffire à la vie morale des générations modernes, o 

Ce qui a manqué, ce ne sont donc pas les secours d*En-Haut, la 
Grâce, le concours du Ciel, ce sont les ouvriers et les apôtres pour 
faire germer et récolter les divines moissons (1). 

La sainte Écriture n'a-t-elle pas dit : « Sicut populus, sic sacer- 
dos y> (2), que nous pourrions aussi exactement traduire : « Tant vaut 
un clergé, tant vaut un peuple. » Vérité qu'on a rendue plus saisis- 
sanse encore par cet axiome connu : 

« Un clergé saint /ait un peuple vertueux ; un clergé vertueux fait 
un peuple honnête ; un clergé honnête fait un peuple sans' religion, » 

Or, que pouvait l'Église pour l'œuvre si cafpitale de la rechristiani- 
sation de la France avec un clergé composé d'éléments si disparates 
et si inférieurs, avec des ouvriers qui ont travaillé souvent avec zèle, 
sans doute, mais presque toujours avec moins de talents, de vertus, 
de grâces, que de bonne volonté. Car, enfin, de quoi se composait le 
personnel concordataire ? D'ignorants peu éclairés ; de timides entrés 
dans le schisme par peur de la misère et surtout de la guillotine ou 
des déportations à la Guyane ; de révolutionnaires mal assagis ; de 
renégats souvent insuffisamment réconciliés ; de vieux prêtres infirmes 
ou déshabitués de la vie ecclésiastique et difficiles à plier à la disci- 



(1) Dans le sermon sur la montagne, le divin Maître avait dit ce que devait 
être le prêtre dans tous les temps, l'ouvrier de l'Evangile destiné à éclairer 
et à sauver le monde : « Vous êtes le sel de la terre. Si le sel perd de sa force, 
avec quoi la salera-t-on t II n'est plus bon à rien, qu'à être jeté dehors et 
à être foulé aux pieds par les hommes. 

« Voua êtes aussi la lumière du monde ; une ville située sur une montagne 
ne peut être cachée, et on n'allume point une lampe pour la mettre sous le 
boisseau, mais on la met sur un chandelier afin qu'elle éclaire tous ceux qui 
sont dans la maison. Ainsi il faut que votre lumière luise devant les 
hommes, afin que, voyant vos bonnes œuvres, ils glorifient votre Père qui est 
dans le ciel, • — (Saint Matthieu, v. 13-16.) — « Le sel est bon, mais si le sel 
devient fade avec quoi assaisonnerez -vous f » (Saint Marc, ix, 49. — Saint 
Luc, xiv, 34.) 

Saint Paul, prêchant dans Antioche, répétait : « Car le Seigneur nous l'a 
ainsi commandé : Je vous ai établis pour être la lumière des Gentils, afin 
que vous soyez leur salut jusqu'aux extrémités de la terre. » {Actes des 
Apôtres, XIII, v. 47.) 

Or, qui peut contredire que le clergé de 1801, « la lumière », s'était obscurcie 
et que « le sel » s'était affadi ! Dès lors s'explique son insuccès religieux. 

(2) Osée. IV, 9. 
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pline nouvelle (1), qui contre-Mlançaient, paralysaient, neutralisaient, 
de fait, Tapostolat sublime et héroïque, le zèle, la robuste honnêteté 
d'une poignée de prêtres saints et fidèles, de confesseurs de la Foi, 
épuisés par un douloureux martyre ou les privations de Texil volon- 
taire (2). 

Après la gigantesque catastrophe de dix années, il eût fallu des 
prêtres éminents par leur savoir, par leurs mœurs et leur dévoue- 
ment ; des intelligences armées de toutes les forces de la théologie et 
des autres sciences ecclésiastiques, pour guérir une génération qui 
avait bu aux sources empoisonnées de la philosophie sceptique et de 
la littérature impie et frondeuse du xviip siècle ; il eût fallu enfin 
des dévouements allant sans défection jusqu'aux derniers sacrifices 
pour réagir contre un individualisme dissolvant et guérir des cœurs 
que l'effroyable sensualisjne des derniers siècles avait gâtés. 

Ainsi donc, si aujourd'hui encore nous souffrons du malaise révolu- 
tionnaire, si le christianisme est en mauvaise posture — au point de 
vue social, sinon individuel, — en face d'une civilisation qui cepen- 
dant est née de l'Évangile, si l'Église n'a pas triomphé d'une crise 
séculaire de septicisme philosophique et d'égoïsme barbare, si en un 
mot la Religion n'a pas repris ses positions d'autrefois dans les âmes, 
il semble juste de penser que la raison n'en est pas seulement, comme 
on s'est plu trop souvent à l'affirmer pour se dispenser de chercher 
les causes éloignées de ces maux, dans l'extrême et dégradante licence 
d'une Presse mauvaise et impie, dans la mauvaise foi et dans les pas- 
sions antireligieuses de nos adversaires, qui se sont appliqués sans 
doute à tromper les esprits, à corrompre les consciences et à paganiser 
les mœurs publiques ; elle se trouve aussi dans un « mauvais dépari » 



(1) Cfr. Un siècle de V Eglise de France, par Mgr Baunard, qui fait remar- 
quer « que le clergé de 1801 dut recruter ses membres dans des conditions 
cruelles d'abaissement et d'infériorité, d'instabilité et de pauvreté ». (P. 134 
de l'édition in-80.) 

(2) Il est évident que la plus vulgaire justice oblige à reconnaître qu*il 
existait dans tous les départements de France, et notamment chez nous, un 
certain nombre d'excellents prêtres qui furent admirables de dévouement. 
Nos paroisses les meilleures durent la conservation de la Foi à de bons curés 
de la période concordataire» comme les plus mauvaises doivent bien souvent 
le triste état actuel des âmes aux scandales d*un personnel très inférieur. Il 
serait même intéressant de faire une carte du département représentant l'état 
religieux pendant le xix' siècle. Certes les circonstances et les hommes ont 
pu changer et modifier souvent « l'état d'âme « de certaines paroisses, mais 
on trouverai! une concordance presque constante entre les bonnes paroisses 
du milieu du siècle dernier et les bons curés concordataires. 
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de rÉglise de France après la tourmente, dans les mauvais éléments 
primitifs de l'œuvre de la restauration religieuse qui gâtèrent, comme 
un mauvais levain - et pour longtemps, hélas I — la masse tout en- 
tière (1). 

La récolte, « la moisson » fut mauvaise, parce que a la graine » 
était de mauvaise qualité. 

On a dit avec raison que Thomme dépend de sa formation, de sa 
première éducation. Eli bien, le xix* siècle fut — religieusement par- 
lant — mal élevé, mal commencé, mal formé. C'est-à-dire qu'il ne fut 
pas élevé catholiquement. Son âge mur et sa vieillesse devaient fata- 
lement se ressentir de cette effrayante lacune. 

Voilà la vérité I II est pénible de la regarder en face, mais c'est une 
vision nécessaire et une étude utile qui n'est pas au-dessus de l'humi- 
lité et des vertus du clergé moderne ; et puis, n'est-ce pas à nous sur- 
tout que le Maître a dit : Veritas llberabii vos, la Vérité vous déli- 
vrera... 

C'est par déférence pour cet axiome divin que nous avons entrepris 
de mettre en évidence la question du recrutement du personnel 
concordataire et l'infécondité de son ministère, dont on ne saurait 
sans injustice rendre responsable l'Église elle-même. C'est dans ce but 
que nous avons publié impartialement les divers éléments de ce dou- 



(1) L'incapacité du clergé concordataire à réparer convenablement les ruines 
religieuses du xviii* siècle, fait comprendre cette belle page du P. Caussette, 
qui semble écrite pour justifier ce que nous disons nous-même ici : « Cepen- 
dant le prêtre déchoit, dans sa partie humaine des cimes qu'il occupe,- et s*il 
tombe c'est de si haut que sa chute est toujours grave, et que souvent 1 Église 
en est ébranlée... Nous pleurons sur de telles ruines, nous travaillons à les 
relever, et, pour mieux assurer la reconstruction de Tédifice, nous étudions 
la nature et la cause des lézardes qui compromirent jadis sa solidité. Si cette 
exhibition nécessaire de nos misères de famille est sujet de scandale phari- 
salque pour quelques lecteurs profanes, cherchant dans ces pages autre 
chose que l'édification, voici une réponse à ce puritanisme erroné : Le sacer- 
doce catholique considéré dans son ensemble, c'est-à-dire s'il s'agit du corps 
entier, dans l'ensemble de ses personnes,'et s'il s'agit d'une seule personne, 
dans l'ensemble de sa vie, est une créature surhumaine de la grâce, d'une 
grandeur morale au-dessus de la nature. Sa pureté, comparée à celle des 
autres sacerdoces, prouve la divinité de la religion. Sans doute, malgré cela, 
ses déchéances sont pires que celles du simple fidèle, mais c'est parce qu'il 
tombe en vertu de cette loi inhérente à sa moralité même : Corruptio optimi 
pesaima. Sans doute, ses ruines sont immenses, mais c'est parce qu'elles 
sont les débris de sa grandeur. Sans doute, enfin, sa sainteté a des ombres, 
mais comme le soleil que ses ombres n'empêchent ni de réchauffer, ni 
d'éclairer, ni d'être le roi du firmament. » (Manrèze du prêtre, p. xvi.) 
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loureux problème religieux, qui, par son importance, — puisqu'il 
domine l'histoire contemporaine de l'Ëglise et de la France — est bien 
capable de retenir l'attention des historiens et des penseurs, autant 
que la méditation des membres du clergé. 

Nos vénérés confrères, tout particulièrement, sauront comprendre 
la salutaire leçon qui se dégage de cette étude et qui s'adresse à tous 
ceux qui doivent être, non seulement a la lumière du monde o sous 
peine de laisser la société enténébrée et livrée aux fallacieuses théo- 
ries des faux docteurs, mais encore « le sel de la terre b, sous peine 
de laisser les âmes se corrompre. 

Ces leçons — dont l'opportunité n'est que trop saisissante à l'heure 
où le clergé de France est exposé aux mêmes épreuves qu'à la fin du 
xviii' siècle — proQteront certainement à ceux qui sont aujourd'hui, 
et surtout à ceux qui seront demain chargés par l'Église du soin d'im- 
planter, de conserver, de fortifier et d'étendre l'empire de la Religion 
dans les âmes françaises. 

La Madeleine, novembre 1903. 



Armoiries de Mt^ de Dampiebbe, évéque de ClermonT 
(D'après ses m an de m en Is épiscopaui.) 



TABLE ALPHABÉTIQUE 

DES NOMS DE PERSONNES ET DE LIEUX «) 



Les noms de personne sont en caractères noirs ; les noms de lieu^ 

en italique. 

Abréviations : ch. = chanoine ; c. = curé ; vie. = vicaire ; 
dess. = desservant ; miss. = missionnaire ; comm. = communaliste ; 

rés. = prêtre résident. 



Aage (chêit. de V) à St-Martinien : 71. 
Ahrest 47 ; Jaladon J.-B. 56, 81. - Mai- 

sonneuve Et. 119 - Marnier Gilb. 121 

- Romme J.-Fr. 34, 96. 
Adam Pier., c.deGennetines 6,57,li2. 
Agen (évêché d') 111. 
Ages (chat, des) 36. 
Agongea 53 - Picard, bénédict. de Sou- 

vig^ny , 24, 92, 115 - Martinant 87. 
Agullion. c. de Charmes, 122. 
Ateerol, c. de Montfaud, 6. 
Aigueperse 63 à 66,69,73,80,93,109,119. 
Ainay-U'Ckâtèau 21 - Cave 67, 116 - 

Deleage 34 - Duranjon J.-B. 75. 
Aiserolie 47. 

Aladane (âne. chan. de Moulins] 6. 
AUagnat (P -de-D.) 95. 
Allier (dép.) 49, 57, 58. 108. 111,421. 130 

(clergé concord. 133), là5 - Arcniv. 

dép. 41, m. 
Allier (curé de Chaugy) 40, 44, 79. 
Alllgler Ger., c. St-Bonnet-d.-R. 57, 118. 
Alllx J.-B. (c. de Neuvéglise,près Hu- 

riel, et de Domérat) 6, 58, 116. 
Ally (Hte-Loire) 64. 
Aix (Ile d) 99, 100, 110,- Pontons d' 55. 
Amadon Claude 59. 
Ambert (P.-dc-D.) 58, 62. 
Amblard Jacques 59. 
Amy Cl. (de Trevol) 6, 59, 113. 
Anceaume Fr. (ch. de Verneuil) 7, 55, 

59« - c. de Deneuilie [(Moatluçon) 

122, - c. de Saulcet 123. - [Voir Au- 

sonne Fr.] 
Ancelotf sous-préfet de Montluçon 7. 
Ande-2a-JRoche 47,101. - DorouxGilb. 

c. 119. 
Angleterre 109, 110. 



ytn^ou2éme 64. 

Antioche 139. 

Antonelll (cardinal) 126. 

Apchon (Cantal) 84, 85. 

Archignat: Momiron c. 89, 114 -Pan- 

nezier c. 91 - Petit Fr.-Gr. c. 92 - 

Planchât Joseph, c. 117. 
Arcon (Loire) 47. 
Arfeuilles (Lapalisse) 47, 79 - Breuil 

Ant. c. 67 - Cha va roche c. 121 - La- 

Îorte Jean 33, 83- Martin (Dugard) 
os. c. 87 - Reinouard J.-Lég. c. 119. 

ArgentyiV. Teillet) 76, 117, 123. 

Ariane (P.-de-D.) 100. 

Armenaud 31, 59. 

Armilhon Et. (secret.) 40, 43, 49, 59. - 
[V. BiUy.l 

Arronnes 47 - M. Goutte -Brousse 
Pierre c. 45, 55, 80, 120, 121 - Janvi 121 . 

Arvheuilles'St'Priest 69 - Costille c. 
121 - Gomichon Jean c. 117 - Lastic 
c. 83 - Roux Jean-Gilb. c. 27, 96 - c. 
à Souvigny 115. 

Artonne (P.-de-D.) 48, 70. 

Artonnes Pier., c. de Thionne 120, 123. 

Astler Ant. (c. de Creuzier-le-Vieux) 7, 
59, 119. (V. Hastier.) 

Aubergler 7, 58 - Louis, chan. de Mont- 
luçon 37, 59, 113 - Patrocle, aûm. à 
Clermont 59. 

Aubert (à Huriel) 31. 

Aubière (P.-de-D.) 100. 

Aubignat Franc, (vie. du Donjon) 59. 

Aubigny : Vigier c. 101, 114. 

Auclerc Jeanne 39. 

A udes82 • Gabaud, ane. c. deMeaulne, 
C.122 - JomierGil.-Hubert116-Mi- 
chelon Cl., dess. 33, 89 - Thomas 
Gilb., c. 28, 99. 

Audiat Louis 37, 85, 109. 



(1) Nous devons noter ici que les noms des personnes sont orthographiés d*une façon 
si différente et si fantaisiste dans les divers documents que nous avons reproduit, qu*il 
est, souvent — en l'absence des prénoms, ou même comme conséquence oe leur confu- 
sion, et aussi de la brièveté des renseignements concernant à chaque prêtre —difficile 
d'identifier certains ecclésiastiques de même nom. Nous avons du nous résigner, en 
certains cas, à donner dans notre table les noms sous les formes diverses où 
ils se présentent, laissant aux érudits qui consulteront ces dossiers du Personnel 
Concordataire le soin de déterminer le prêtre auquel se rapportent les documents des 
archives ecclésiastiques ou civiles publiés dans cette étude. 
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Augardiat (dess. Busset) 30. (V. Busset 

ou Ogerdias.) 
Augéf.c. de Cusset 7. 
Auger (à Montluçon) 31. 
Augnat (P.-de-D.) 60. 
Augy 8, 39 - Batissier J.-M, c. 61, 114. 
Auîhat (P..dc.D.)ii8. 
Aupetit-Durand Gilbert-Marie (curé 

d'Hyds) 7, 59. 117. 
il urouer:BaiiiviUeFr.,c. 9,60, 113,122. 
Aury J.-B. [V. Orry] c. d'HériisoQ 7, 

59. 116. 
Ausonne Franc, (chan. à Vémeuil) 60. 

[Voir Anceaume Franc.] 
Aussendon (ou Auscendon), ^ic.puis 

c. de St-Hilaire, 8, 60, 123. 
Auterive [v. Hauterive]. 
A uteuil 84. 
Autry-Issard : Gomonet 79 - Mallay, 

c. 122 - Nogier, c. 90, 115. 
Autun (ville ou diocèse) 27, 67, 69, 71, 

86, 92, 94, 95, 96, 97, 109, 110, 122, 128. 
Auvergne 21. 
Auzelle (P.-de-D.) 78. 91. 
Auzera (Cantal) 77. 
Averme8 113 - Talbot Laur., c. 28,99, 

109, 112. 
Avèze (P.-de-D.) 82. 
Avinat Claude [v. GannaO 60. 
Avrilly : Bonnefont Benoit &k - Qui- 

nery 01., c. 93, 120. 



Bagneux : Boujot, c. (de Vallon) 122- 
F^llier Jacq., c. 16, 76, 112 - Meu- 
nier (anc. vie. de Moulins) 113. 

Ballleau Simon, c. Pieirefitte 60, 114. 

Bainville Franc., c. d'AurouêrOO, 113- 
c. de Toulon 122, 123 - [ Voir Binrille 
à Moulins] 9. 

Bajaud 37. 

Banelle (auj. d'Escuroltes) 102 - Gas- 
chon Franc. 78 — Pomerol, miss. 92. 

Bangiilani ex-carme de Moulins 30. 

Baniôre Jean-P*-A.,c«de Charmeil,60. 

Bar (P.-de-D.) 121. 

Barbarin Jean, à Couleuvre 60. 

Barbât Louis, à Sussat 8, 60, 118. 

Barberier [V. Etroussatet Percenat]. 

Bardais [V. Isle] 116. 

Bardelot (ou Berthelot Philippe à 
Etroussat) 8, 118 * à Mazerier, 51, 
55, 60, 63, S2. 

Bargheon J.-Joseph, c. Montperroux 
(St-Léon) 60. 61 - à Mariol, 8 - à 
St-Martin d'Estreaux, 45. 55, 120. 

BarillotJ. -Baptiste, vie. de Cusset, 61. 

Barjon [yoir Bariheon, c. de St-Mar- 
tin d Est r eaux J. 

Baroches Charles, a du Breuil (près 
La Palisse) 119. 

Barai8{Basso}lcfî) Benoît Pierre,dess. 
62- Dutual dess. 75- Rougier Claude, 



I 



dlrondez, 122. - Paradis dess. 91, 
119. - JVoir Bussolles.] 

Barrât Pierre, c. de Montord, 55, 61. 

Barry, vie. de St-Pourçain, 61. 

Bartelet [v. Barthelet,c. deXronget]. 

Barthélémy, de Riom, c. de Charmes, 
122 - B. Charles, à Vallon, 116, 123. 

Barthelet (Bartholet), c. de '1 ronget, 
8, 57,61. [Voir Bartelet] 

Barthomeuf Fr.-Gab. c. de Boucé, 61. 

BartillatIM. de)71,85. 

Bastide J.-Pierre. dess. Toulon, 61. 

Bâtisse, 69 - B. Louis, e. de St-Pierre- 
Laval et Chatelus, 119. 123. 

Batissier G.,ex-c. deSt-N. de Moulins, 
37, 38, S9, 101, 110 - Batissier Jean- 
Marie, c. dAugy, 8, 37, 61, 114 - 
Batissier Pierre et B. François 38. 

Baudonnat GuilL, c. de St-Léopardia 
61 - c. de Verneix 116, 123 - Bau- 
donnat (de Chàtel-de-Neuvre), c. de 
Fleuriel, 122. 

Baudonnei (vill. de St-Nicolas des 
Biefs) 49. 

Baunard iMgr) 140. 

Bautset (Mgr de) 113. 

Baville (Creuse) Papon c., 56. 

Bayard (du Dorai), c. de St-Rémy^en- 
Kollat, 123. 

Bayet c. Borda ges, anc. C. de Thuret, 
118 - Chauvigny de Blot, 122, - 
Laurent 19, 8i, c. - Mazeron Charles- 
Ant. dess. 8S. 

Bèaudonnat de Verneix, 123« 

Beaulon : Ducroux dess. 74 * Duprieux 
Franç.-Louis c. 15, 74, 114 - Hogier 
Pierre vie. 95 - Rougier (I) 96. 

Beaune - Caillot J.-Baptiste c. 32« 66 - 
Charbonnel Guill. vie. 67 - Jos. de la 
Mousse, 113- Michard, 33 - Micbe- 
lon, dess. 22 - Vincent Gilb., c. 117. 

Beaumont-l€s-Randan{P,'de-D,) 75. - 
Beaumont, 83. 

Beaurez (?) 62. 

Beauvals Ant. (ou Beauvet), vie. à Gan- 
nat, 51, 61. • e. de Rongère»^ 120 : 
[voir Debeauvais, 43]. 

9echef Joseph (à Voussac), 62. 

Bechonet Charles, 8, • à Gannat 62. 

Begon (M. de), vie. gén., 40, 62,68,82, 
85, 92. 101, 102. 

Bègues, 51 * Bardelot Ph., 60 -^ Boivin 
r ranç., c. 63 - Dabernat Pierre, c. 
55. 70 - Uo:i me Jean-Franç., 118. 

Bellevue-les-Bains (S.-et-L.), 16. 

Belair (Chartreuse de), 28. 

Belime|d'Orllat,c.de Loddes, 122. 

Belfn [voir Bellin, de Domérat]. 

Bellalgue de Bughas 104. 

Bellenaves^ 9, 19, 21 - Charbonnier, 
not. 129. - Cbarviron, vie. 430. - La- 
planche René, c.83 - Lavigny ou Lu- 
vigny84- Renat Louis, vie. 129, 130 
- Renat Math., c. 129 - Tacbet J. 97, 
118. [y.St-Bonnet de Bell, et Tison.] 
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•ellin Jean, dess. Domérat, 30, 62 ; c. 

de Sorbiers, 123. 
Benoist (vie. de l'évèque coast. de 

Moulin», 9. - à Varennes-sur-Tèche 

31. Benoit Denis - c. Louroux-Ho- 

dément : 62, 116 - Benoît Pierre, dess. 

Barrais (Bu ssolles) 62 -Benoit Pierre 

dess. Meaulne, 62. 
Bequas des Gage resi Voir Desgageres, 

dess. de TheneuiUe : 62, 123. 
Beraud Sébastien « c. de Billy. 62. 
Berger Dereci (chan. de Moulins) 9 - 

Berger-Dujonais oudu Jonais,anc. 

chan. de Moulins, 9, 62, 74. 
Bergogne Emeric. dess. de Vendat,62. 
BergognoHi vie. de Valigny, 62. 
Bergounioux Franc., c. d Hauterive, 

lly ; c. de Vaisse (auj. Bellerive-sur- 

AUier), 123. 
Bernard Gabriel, à Gipcy, 62; (ancien 

vicaire de Moulins) 115 - Bernard 

Jacques, c. de Vouroux, 62. 
Bernier, 126, 128, 129. 
Bérot {ahbéi 138. 

Bersagetf à Cosne, 30. Voir le suivant. 
Bersagognei à Cosne, 9. Voir le suivant. 
Bersagol d'Auvergne, 9. 57, Bersagoi 

Jean-Baptiste, c. Cosne-sur-l'OËil, 

62 et de Treban 116. 
Besson (Mgr), 138. 
Bert, 47. - Berthelage Michel, vic.63- 

Croisier Jean, rés. 69 - Dumas Cl., 

c. 120 - Lasteyras, c. 122 -'lorterat, 

vie. 99. 
Berthe Jean, à la Prugne, 62. 
Bertheleyi 45. 
Berthelage Jean, rés. à la Prugne, 63 - 

Berthelage Michel, vie. à Bert, 63. 
Berthelot, voir : Bardelot. 
Berthollet Jean-Baptiste, c. Deneuille 

(près Montluçon) 63, 122, c. Bour- 

bon-i'Arcbambault, 114. 
Bersagolle J.-Bapt., voir: Bersagol. 
Beschet J.-Bajpt., c. de Voussac, 118. 
BessaisAl,' Boussac, c. I15.-Delage- 

neste, c. 122. - Roussignol Claude, 

c. 96. - voir : Neuveglise. 
BessaiS'le-Monial (voir Saint- Aubin, 

114.) - Dubouis, c. 122. 
Besseyre Guillaume, c. de Mayet-de- 

Montagne, 55, 63, 120. 
Besson (conférence de) 40 - Chauvigny 
. de Blot, anc. vie. g. de Lombez, c. 

115 - Delepaud (anc. chartreux et 

anc. vie), dess. 72, 115, 122. - Mor- 

treuil Jean, 23. 89 - Veauzy François, 

c. 56. 
Beyquas-Desgagôresi voir Bequas. 
Beyssera c. du Mayet, 9. 
Bichon Franc., 39. 
Billesois, 47, JOl - Richen,anc. dess. 

de Gouttières, 119 - Bonnay de Pas- 
sât Villeneuve, 122. 
Billom, 25, 46, 77, 61, 64, 68, 85, 88, 92, 

97, 120. 



Billy 47. - Michel, vie. 22- Armillion 
Etienne, 59 - Beraud Sébastien, 62- 
Duret, vie. 75 - Goigoux Pierre, vie. 
78, 79, 121, 

Binoure Jean, à Montoldre, 63. 

Binvllle à Moulins, 9. 

Biot Jean, c. de Cressange8,9,63 - B. 
Gilles-Marie, à Cressanges. 115. 

Biosat^ 52 - Bougarel, 10 - Bougarel 
Charles, 64 - Bougarel Francis, 118 - 
- Bourdier Ant. , vie., 10, 64, 65 - Gau- 
thier Ant. 78. 

Blsseret, v Deschamps de B., 73. 

Bizeneuille, Roy on Ant.-Jean-Bapt., 
116 - Thévenin Joseph, c. 99 - Thé- 
venin, anc. c. de B., curé de Saint- 
Victor, 116, 122. 

Blansat {réuni à Montluçon, paroisse 

Saint-Paul) 108. 
Blateyroni à Moulins, 63. 
Blatterie (village de Saint-Nicolas- 

desBiefs) 49. 
Blin, dess. à Domérat : voir Bellin, 30. 
Biomardi Joly Jacques, e. 19, 82- Voir 

Montmara'ult, 117 (?) 
Blot (P.-de-D.), Alligier c. 57. 
Bolron Philippe, c. de Tison (auj. de 

Bellenaves\ 9, 63. 
Boirot. c. de Veauce, 63. 
Bois-Didier. V. St-Didier-en-Donjon. 
BoissejouxP) 95. 
Boisset Jacques-Gilbert, dess. Dom- 

pierre, 63 - Boisset Marien, vie. Dé- 

serlines, 10, 63, curé 116. 
Bolvin François, c. de Bègues, 63. 
Bonal (Mgr de), év. de Clermont, 40, 

41, 42, 44, 47, 49, 58, 6i, 67, 77, 79, 

90, 91, 92, 94, 95, 96. 113, 134. 
Bonaparte (le premier consul), 104, 

111, 123, 124, 125, 126, 127, 128, 129, 

131, 134. - B. Joseph, 128. 
Bonnay de Passat-VHIeneuve, c. de 

Billesois, 122. 
Bonnechose (le card. de), 138. 
Bonnefond : Claude, vie. de Clermont, 

64 - Benoit, c. d'Avriliy, 64 - Pierre, 

c. de Mareenat, 64. 
Bonnet dess. St-Beausire, c. de Che- 

zelles, 118, 122. 
Bonneton Ant., anc. chan. de Cler- 
mont, e. d'Ussel, 31, 118 - Bonneton 

Charles à Monestier, 31 ; c. de St- 

Germain-de-Salles, \2è. 
Bord (Creuse), 64. 

Bordages Ant., anc. dess. de Thuret, 

c. de Bayet, 118, 122; à Cognât, 64, 
Borel (anc. eh. dans le P.-de-D.) c. du 

Breuil, 122. 
Bost, 47; - Perrier Pierre Jean, c. de, 

24,56,91,119. 
Bostmembrun Pierre, c. de Saligny, 

64 (anc. c. de Pallières) 123. 
Boucé, 47 ; - Barthomeuf c. 61 - Cou- 

landon c, anc. v. de St-Maurice, 
1 121 - Delaire Ant. c. 72. 

10 
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Bouchardat Jean, né à Moulins, 109. 

Bouchaud{Lé) : Deligny c. 120-ReuiU 
lets c. 94- Valentin J.-Bapt., c. 100. 

Bouchet.58 (Saint- Pierre de Clermont) 
93,102. 

Bougalnviliei c. de Vernusse, 64. 

Bougarel: Charles^ c. de Bi osât, 64, 
65- François- Claude i à Gannat 64, 
c. Biosat iO, 118. 

Bouhet Franc., 130. 

Boulayi 127 (à Montluçon, 10) Emma- 
nuel Philibert, c. de Saint Pierre 
de Montluçon 64. 

Bourhon-VArchambault : 128 - Ber- 
tholet J.-Bdpt. (anc. c. deDeneuille, 
c.) 114 ; - Bourdier Charles, c. 10, 
65;- Desgagères,14;-Duchet,chan., 
13, 15; - Dupuis St-Martin Philib., 
74;-Dupuis St-Martin Cl.-Hector, 
74 ; - Dupuis (anc. c), curé de St- 
Menouz, 115 ; - Fala v, 75 ; - Labou- 
reix Jean-Claude, cnan., 56, 82 ; - 
Madet,20; - PetitJean Claude, c. 24, 
92 ; - (Rabusson, 93) - Remond, 25. 

Bourdeilles (anc. c. de Mailhat) c. de 
Cusset (en 1802), 119, 122. 

Bourdelier (abbé), c. de N.-D. de Mont- 
luçon, 129, 130. 

Bourdier, Gannat, vie. à Biosat, 10, 
52, 64 - Bourdier Ant., v. à Créchy, 
à Biosat, 64 • Bourdier Gilbert, à 
Bourbon-FArchambault, 10,65. 

Bourdon (au Veurdre), 10, curé, 123. 

Bourges : Malouet, 86 - Pinturel, anc. 
V. g., 24- Renault, 26 - la ville ouïe 
diocèse: 36, 81, 84, 86, 91, 93, 109, 
110, 117, 122, 123. 

Bourgoin Claude, Ebreuil, 10, 52, 55, 
65; c. à Broût-Vernet, 119. 

Bourletf c. de Chaveroche, 122. 

Boussac Antoine, vie. à St-Pierre de 
Moulins, 10,65, 111 -c.de Bessais415. 

BoussoPi c. de Naves, 122. 

Boutoul ou Boutoux, t. de Vitray,65. 

Bouyot Jean, c. de Vallon, 11, 65 ; c. de 
Coulandon, 113, 122; c. de Bagneux, 
etc., 122. 

Boy rot (avocat), 100. 

BraisCy Roy-Jacq^ues, 97 - voir Saint- 
Bonnet-Tronçais, 116. 

Brandely (anc. cordeiier) à Villefran- 
che,31 ; (Pier.-Fr) rés. Montluçon,65. 

Bransat, Cantat Gilbert c. 66 ; - Che- 
valier Ant. (anc. c. de Lonzat), 32, 
119; - Favier, vie. 76 ; Simon (le P.) 
34, 98 - [Voir La Roche, 102]. 

Bresnay Dadin c. 70 j - Delepaud B., 
72; - Dumas Marien, anc. c. lio; - 
Lasteyras, dess. 83 ; - [V. Soupaise]. 

Bresse (ta), 111. 

BressoUes : Lacaille c. (au lieu de 

Michel) 122;- FiUoi c. 76; - Michel 

Claude c. 112, 122 ; - de Saint-Aubin 

Jean-Marie, 109. 

Breihon (Le), Godin Cl., c. 17, 78, 116. 



Breull Antoine, vie. d'Arfeuilles - La 
Palisse, 65. 

Breuil (Le), unie à Agonges en 1801. 
[V. : Bourbon-rArchanabault] 114. 
Martinant c. 87. 

Breuil (Le), près La Palisse, 47 - Ba- 
rocbe Charles, c. 119; - Borel, anc. 
ch., 122 ; - Matouet, 21 ; - Reîgnier 
Franc., 94 ;-VergneJ.-B., dess., 100. 

Briffons (P.-de-D.), 95. 

Brioude (Haute-Loire), 90, 97. 

Broc (Puy-de-Dôme), 93. 

Broc de Segange (M. le com* du), 53. 

Brody J.-B., à Quinssaines, 32,65,116. 

Brossiôre Pétronille, 89. 

Broussail Pierre, c. de Ciernat, 55. 

Brousse Goutte A. V. Goutte Brousse. 

Broût, 52. - Bourgoing Claude (anc. 
c. d'Ebreuil), c. 119;- Richard, vie. 
26 ; - Maréchal Pierre, c. 87. [Voir 
Vernet-su r-Sioule]. 

Bruaheas - Celerier ^anc.v. de Glaine), 
119 ; - Cheminât J.-Franç., vie. 55,68. 

Brulon 11, vie. deCreuzier-le-Neuf65; 
(Félix Denis) c. St-Félix 65 ; - (Mi- 
ni me, anc. dess. Creuzier-le-Neuf), 
c. deXrezelles, 120;- Brulon Denis, 
c. de Magnet, etc., 121. 

Brun, c. de Vica, 118, 123 ; - B. Jacq. 
V. Saint-Nicolas-des-Biefs, 55, 66 ; - 
Jean, vie. à Montaigut-le-Blin, 6i5. 

Bruneau Jean-Marie, v. St-Pourçain, 
66; c. à Neuvv-les-Moulins, 113 ; B. 
c. à Poësat, 123. 

Buch, c. de Veauee, 130. 

Buisson AmableAnt.,c.deNaves,ll». 

Bureau-Puty Jean-Xavier, préfet de 
l'Allier, 4. 

Burelle Jacques, c. de Thiel, 11, 66. 

Burges-leS'Êains [Voi r Bourbon-l'Ar- 
chambault], 10, 38, 39. 

Burgolng[ V. Bourgoing, c. d'Ebreuil]. 

Buron (P.-de-D.), 122. 

Busset, 46, 47 ; - Augardiat dess. 30 
(Voir Ogerdias qui suit) ; - Dherat 
Jean, 73 ; - Gontier Jean, 79 ; - Oger- 
dias vie. 23 (Voir ei-dessus Augar- 
diat) dess. 45, 90, 120 ; - Spinouse 
Jean, 98. 

Bussière (pr. Montaigut (P.-de-D.), 95. 

Bussière-la-Grue (les-Mines) 78 ; - 
Chanopoaiier, c. 67 ; - Darnault Cl., 
71 ; - Giraud, 17 ; - Gouat, 79; - Ri- 
goulet A. (anc. c. Malieorne, 117 ; - 
Vernoj StGeorges, anc. c. 100, 114. 

BussoUe (Barrais), 47, 101. 

Butaut-Dupoux, ex-curé de Moulins,30. 



Cacauit, 111. 

Caillot, c. de Beaune, 32 - Caillot J.-B. 
c. de Reugny, 66, 116 - Caillot P., 
c. de Neure, Il - dess. Lurcy, 66,114. 

CambacérôSi 121. 



• 
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CamuBi c. de Salles (St-GermaiD-de- 

Salles) 66, 
Cantal, bS, 73, 88. 

Caniat Gilbert, c. de Veraeuil, 60, 119. 
Cappara (Cardinal), 128, 130. 
Canon 11 (Gilbert, v. k Ferrières), 45, 

66. 66 - c. de Laprugne, 120. 
CauaSBtte (le R. P.), 141. 
Cavalier (abbé), 49. 
Cave, rÉs. Montlucon67i-c. d'Ainay, 

116. 
Cia (réunie à Chassenard). 86, 120,122. 
Celasat Jean-Claude, t. du Mayet-de- 

Montagne, ST. 
Cellerleri anc. tic. de Glaines, c. de 

Brugeas. 119. 
Cely, vic.de St-Pierre de Moulins, 113. 
Cerâty. Marchand Jean, c. 21. 85, 116. 
Ceaaet, Desorlaui Franc., c. 119,122;- 

Laplanche Bené, c, 19, 83 ; -Vernj 

Amable. c. 122. 
ChabolBBler Etienne, c.de Maillet, 67;- 

c. de Villeneuve, 123; - Chaboissier 

Joseph, c. deTheneuille,li6, 123. 
Chabot (de « l'Ailler»), 58, 87. 
Chabral, vie. de Tronget, 109. 
Challeton (ou Challon), vie. de Saint- 

Pourçain, 67. 
Chalmont [à Varennes-aur-Tèche),32. 
Châlona-Bur-Mame, 36. 
Chalon-suT-Saone. 78, (03, iï3. 
Chsilon. Voir: Challeton. 
Clialvlsnat, à Treignat, 32. 
Ckambérat {NocqY. 83. 
ChamOéry, 111. 
Chamblet. Déchery Marien, dess. 13, 

73, 118- 
■ Chambon (Creuse). 84, 85. 
Chambroty, 40, 41, 93. 
Champaigne (Voile, ex-cordelier de), 

29. 
Champeix (Puy-de-Dôme), 67. 
Champenois, dess. Varennes-s/T., 45. 
Champomler Jean-Baptisie, A Eclias- 

sières,32:-àBuxièrt9-les-Mines,6T. 
Champs [Marie-Marguerite de), 53. 
Chandorat, c. de Saulsel, 67. 
ChantelU 19; Jolv Jacques, 82, 118: - 

Quesna, vie. 130. 
Chantemerle (Amable- Benoit, prof. & 

Moulins, 109. 
Chanut, £0. 
Chapeau.il- BurelleJaeq..66;-Chau- 

deron Nectaire. 67 ; - Lafarge, 115. 
Chapel dess. Lavaux Sainle-Anne, 30. 
ChapellB, rés. Moulins, 11, 67-âNas- 

signy, 30. 
Chapon Pierre, à Huriel, 67- 
Chapot, c. de banssat. 123. 
Chappea, Depresle.e.73, 117 ; - Estienne 

Gabriel, 117 ; -Techelle (ou Lechelle) 

Sj'lvain, 28,84; -Raynaud Antoine, 



Charbonnel Guinaume, vie. 6 Beaune, 
67;-c.deChezelle8,c. deCouzon,114. 

Charbonnler,notaire6Bellenaves,129. 

nChardeatl (Cbarmes), DhtratJ.,73. 

Chareil, c. Dalmas, ani:, ch. dePont- 
du-Château 118 ; - Giraud Claude, c. 
78;-Souballat. 34. 

CAarmeiI,4T;-BanièreJ.-Pierre-Ant. 
60-V, Seint-Rémj, 119. 

Oiarm», Barthélémy, deRiom,l22;- 
Boivin Franc., 63 ; - Cbocheprat 
Gilbert, c. 12, 55, 68 : - DaRuillon 
Ant., c. d'Aulbat, 118; - Mercier 
Ant., 88 ; - Voir Chardei. 

Charminiért'des-VieUUa (Charhon- 
nières-des-Vieiltes, Puy-de-D6me, 
canton de Manzat), 98. 

Charpamont Jean, dess. Varennea-Bur- 
Têche, 67. 

Chapplep Jacques, A Souvigny, 67, 

Charroux conférence de, 41, 63;- De- 
levaux, c,72;-GeT5udan Jean,78;- 
Mazerol Ph.. 88 ; - Paquet-Paetier, 
17, 23 - c. de Saint -Se bas tien et desa- 
St-Jean, Pastier Gilbert, 91; -Ravel 
Marien, 25, 56, 94, 118 ; - Poulin, 93. 

Chartres dioc, (50. 

Charvlron, vie. à Betlenaves, 130. 

Chassalng J.-Bepl., c. de Creuzier-Ie- 
Neuf, 56, 67. 

Chaaaenard, Combette, c. 122 ; - Ma- 
lherbe J.-M., 120; -Pottier Jean, 98. 

ChasBepjr (Franc ois- Mathieu ?) à Cha- 
telperron, 67. 

Château, Ruuziëre c. 27 ; Rougier c. 
"T; Bogier, anc. c. 123 [Voir Le 



Veui 



e 114. 



Chateauroux, Rouyllon, 27. 

Chatel-de-Neuvre. 102 ; - Baudounat 
c. 122; - Lacroix (anc. c, de Saint- 
Pierre-Laval) c. 115 ; - Malouet c. 
21;- Raymondianc. c. deChatillon) 
c, 122 ; - 1 Voir Saint-GeraiBin-d'En- 

Chateidon (P.-de-D.), 47, 60, 86. 
Chatetguyon iP.-de-D.l, 93- 
Chatelois [V. Hérisson], U6. 
Chàttl-Montagne (Biot) 9, 47 : Dubost, 

15 ; - Dubost Pierre. 45, 55, 74, 120; - 

Mandon Jean vie. 86. 
Chatelperron. 47 : - Chassey, 67 ; - 

Choffru, 122; - Perret Jean-Bept., 

c. 24. 45, 91 ; - Pomel Ant., c. 120. 
Chatelus, 47, 102 [Voir Saint-Pierre- 



Lav( 



, 119. r. 



Chatillon, Meplein 31 ; - Remond J.- 

Bapt.-Pierre, c. 25,94,115, 122 [V. 

Cressanges, 115J. 
Chauderon, Nectaire, c. de Chapeau, 

67. 
Chaugy (Loire), 40, 47, 79. V. Allier, 

44,45- 
Chaumell Louis, k Marcillat. 68. 
Chau maton Jean-Bapt. , dess. Mes pi es, 

30.68:- c.de Treignat, 117. 
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Ohaussade François, c. de Lachapelle- 
sous-Cusset, 11, 68, 119. 

Chaussenac (Cantal), 70. 

Cfiautard Franc., c. de Venas, 68. 

Chauvigny^ Sugnet André c. 118. 

Chauvigny de Blot Gilbert de, 53, 68, 
anc. Tic. gén. de Lombes, c. de Res- 

. son, 115, ?22 ; - curé de Bayet, 122. 

Chavaroche) c. d'Arfeuilles au lieu de 
Reynouard, 121. 

Chaverochey 47 ; - Bourlet, anc. tic. 
dans le P.-de-D., 122 ; - Dubouchat 
Bern. c. 74 ; - Dufour Joseph, 120. 

Chavenon, 20;- Depresle, c. 73, (ànc. 
■vie de Chappes)117 ; - Madet Gil- 
bert Isaac, c. 85, 109. 

Chasemais. Courtois J.-Bapt.-Gasp.. 
12, 69, 117. 

Chefaud, St-Pourçain-sur-Sioulc, 68. 

Cheminât Jean^Franç. -Régis, Gannat, 
12; Tic. de Brug^beat, 55, c. de St- 
Loup,68; - Cheminât P., capucin, 68. 

Chemilly 20, 120 } - Delepaud, ex-char- 
treux, anc. TIC. de Besson 115; - 
Mayant du Chaœbet, 21, 86 ; - 
Tailhardal Ant. 99;- Talbot L.122. 

Cher (dép.) 135. 

Chevagnes Martel de, 21 ; - Talbot 
Laurent, 28, 99; Villefort Eustache 
Jean (anc. tîc. de Saint-Pierre de 
Moulins) c 114. 

Chevalier, c Branssat, 32; CheTalier 
Antoine-FrançoiS) c. de Lonsat 55, 
68, 107, 110 ; anc. c. de Lonsat, c. à 
Branssat, 119. 

Cheimlrigon (de Ferrières), 47, 120. 

Cheville Jean, tîc. à Domérat, G8 ; à 
Montluçon, 32. 

Chezelles, Bonnet (dess. de St- Beau- 
sire) c. 118; - Charbonnel Guiil.,67, 
il4; - Maserolle,c.l22; - Raynaud(?) 
94 ; Renat Louis, 130. 

Chezy, Garillaud c. 122 ; - Tortcrat Ni- 
colas (anc. vie. du Donjon), c. 114. 

Chei/iade (Cantal), 97. 

Cfitrat (l'Église)^ La rtaudAnnet, anc. 
c. 19, 83 : - [V. Vernusse et Lartaud, 
118]. 

Chocheprat Gilbert, c. de Charmes, 
12, 55, 68. 

ChofTru, Tic. dans le P.-de-D., c. de 
Chatelperron, 122. 

Chotard,capucin,c.de Montaiguet, 120 
- Chouvignyy Laclache rés., 84 ; Suquet 
André, dess., 98. 

Clamtcy, 48. 

Ctaudon F., 38. 

Clavier F.-X.,conT. de Sept-Fons,109. 
. Clerc Jeaû,c.de NeuilIy-en-DonjoB,69. 

Clermont^ éTêché, conseil épiscopal, 
39 ; - fonds de Tévêché, archiTes,41, 
53, 55, 56, 57, 101, 110, 111, 135 ; - 
archives relig. et conférences, 40; - 
Tille ou diocèse, 8, 20, 57, 58,59,60, 
61 ,. 65, 66^, 67, 72, 74, 75, 77, 78, 81, 82, 



83, 84, 85, 87, 88, 90, 92, 93. 97, 98,101, 

102,103,104,109,110,111,112,115,118, 

121, 122, 123, 124, 130; - Visitation, 

59 ; - Alligier G., 57 ; - Giraud, 33; - 

Vigerol,29. 
Clermont-Tonnerre (Mgr de), 36. 
Cluny (Bénédictins de), 63, 92. 
Cicrnat, 47 ; - Broussail P., c. 55. [V. 

MontaiRut-le-Blin, 121J. 
Cindré, 45, 47 ; - Murgon J.-B., c. 23,56, 

90, 120 ; - Re^nouard Jean-Léger,95. 
Cintrât (réuni à Chareil), Jaladon, c. 

82. tVoirChareil,118]. 
Cochonnât Jean, de Louchy, 12, 55 ; - 

ry. Couchonnat Taurin Adaable]. 

Cochonnât Françoise Valigny,32;- 

[V. Cochonnât François]. 
Cognai- (Lyonne) - Bordage, c. 64 ; - 

Poulin. 93 , - Richard Jean, 26» 95, 

119; -Jean de Segur de SeTeyrac,98. 
Coiffler Christophe, 58. 
Coileti à SouTigny, 12. 
Coliin, 79- Colhn de GeTaudan, 40,42. 
Çoloire (?) 123. 
•Colombier » (Le), 44 (Colombier, AU. );- 

Aubergier Louis, c.7,37, 58,59, «17. 
Combatte, anc. c. de Ris (P.-de-D.), c. 

de Chassenard, 122. 
Comhrondes (P.-de-D.), 93. 
Commcntri/;-MichelonL.,c. 22, 89,117. 
Comps, 98 ; -[Voir Treban, 1151. 
Condat (P. de-D.), 116. 
Consaivi (card.), 123, 126, 127. 128, 129. 
Contigny, 109 ;- Papon Philippe, c.91; - 
Reaux JeanB., 94. 95 (Rey) 115; - 
Spinouse Jean, Tic. 98. 
Constant (de Montluçon), 12 ; - Cons- 
tant Michel, c. de St-Priest de la 
Harpe, 69; c. de Noyant, 115, 123. 
Cormon (ou Cornon) ; 83, 90. 
Cornéi ch. de Cusset, 69. 
Cosne (sur-l'Œil) 15 ; - Bersagogne (ou 

Bersagolle) J.-B., 9. 30, 62, 116. 
Cosson, anc. c. de Rochefort (Cha- 
rente), c. de Vichy, 119, 123. 

Costa de Ceilloux Guillaume, 58 ; tîc 
de Niserolles, 69. 

CestUte, c. d'Arpheuil-St-Priest, 121. 

Côte, dess. Souvigny, 30 [V. Cottetl. 

Cote-d'Or (dép. de la), 95. 

Cottet Franc. (SDUTign3r) 69 [V.Côte] ; 
c. de Neuilly-en-Donion, 122. 

Couchard, tîc. de La Palisse, 69. 

Couchonnat. [V. Couchonnet] - Cou- 
chonnat Taurin-Amable, c. de Lou- 
chy, 119. 

Couchonnet François, c. de Valigny, 
69; c. de Neuilly (en Donjon), 120, 
122; c. de NaTes, anc. c de Vali- 
gnat (I) 122. 

Couiandon (anc. Tic. de St-Maurice), 
c. de Boucé, 121. 

Coulandon, Bouyot Jean (anc. c. de 
Vallon), c. de Coulandon, 113 j - 
Harault Ant. Marc, c. 122. 
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Couîanges, Lavenir Jean, c. 122;- 
Preveraud. c. 25, 93, 114. 

Couleuvre, 39 ; - Barbarin, rés. 60 ; - 
Batissier, 8 ; - Dantignv Louis-Xa- 
vier, 13, 7i, 114 

Courçais ; - Courtois, c. 12, 32 ;• Gorce 
Ch. Ant . 79;- Petit Fr.-Grég.,c.ll7. 

Courpières (P.-de-D.), 71. 

Courtois, c.deChassenard,12; - Cour- 
tois J.-B. Gaspard, c de Chasemais, 
69, 117, c. de Courçais, 32. 

Coutartfouze V. Louroux-de-B., 118. 

Couton, 62. 

Couzon, Charbonnel (anc. c de Che- 
zelles), c. 114 ; - Meillet Annet, vie. 
123, dess. 88, c. de Treban 115 ; - 
Michard Jean, 88. 

Créchy, 47 ; - Bourdier Ant., vie. 64 ;- 
Marinier c. 21 (Marnier Gilb.) 87 ;- 
Martin, dess. 21 ; - Rouelle Martin, 
96 ; [V. Sanssat, 120, 123]. 

Cresaanges : Biot Jean 9, 29 [Viotfl)], 
63, (BÎot Gilles-Marie), 115. 

Cretineau Joly, 127. 

CTBuaier le vieux et le neuf, 90 ; - 
Creuaierle- Vieux A'î ; Astler A., 7, 
59, 119 ; - Creuaier-le-Nevt, 47 ; - Bru- 
Ion, 65 ; Chassai ngJ.-B., c. 55, 67 ; - 
Escol, vie. 75 ; - rouyet Georges, 
93 ; - [V. Bost pour 1802, il9. 

CroizierFrançois,e. de Longepré,69;- 
Croizier Jean, eapuein 55; rés.^à 
Bert, 69. [Voir Crousier.l 

Crozet (S..et-Loire?), 47, 79. 

Crouzier (abbé), 93 - Crouzier Jean 
(Moneombroux) 12. 

Cul880t| à Moulins, 12, 70. 

Cunlhai (P.-de-D.), 77. 

Cureyras Franc., vie. de St-Germain- 
des-Fossés, 55, 70, 95. 

Cusset, 46, 47, 80 ; - Conférenees, 41 ; - 
Ange, 7 ; - Barillot J.-B., vie. 61 ; - 
Benoist, 31 ; - Bourdeilles, ane. e. 
de Malhat, 119 ; - Brulon Félix, 11, 
65 ; - Corné, eban. 69 ; - Daugier, 
71 ; - Delarbre Ant.,72, Delaire Ant., 
chan. 72 ; - Desbret Pierre, 73 ; - 
Dogier André, 14, 73 ; - Durand P.- 
Josepb, 15, 75, 109;- Floret Franc., 
dess. 76 ; - Goutet ou Goutay J.-É., 
e. 18, 79 ; - Jalbot. ane. prof, à Cler- 
mont, 122 ; - Lequin Ant., 85 ; - 
Manlhot (Munlhot, ehan.), 86, 90 ; - 
Ogerdias,90;- Pâlot Gilbert,91 ; -De 
Pons du Fournaux, 72 ; - Quinery 
Claude, 93 et Rabusson, minime, 
25 ; - Raboisson 25, dess. 93 ; - 
Thonnier, 99. 

CypTÎen [Voir Saint-Cyprien]. 



Dabernat Miehel, c. de La Chapelle 
d'Andetot, 70 ; - Dabernat Pierre, 
c. de Bègues, 55, ^ 70. 



Dadini à Bresnay, 70. 

Dagonin Franc., à Yzeure, 13 ; dess. 
Yzeure et Gannay-sur-Loire, 70. 

Daguillon René, e. de Neuilly-le-Réal, 
13, 55 ; Pierre, e. de Neuilly-le-Réal, 
70, 115 ; - D. (ane. e. d'Aulhat), e. 
de Charmes, 118. 

Dalexandre Joseph Anne, c. de Nades, 
55, 70, 1 18. 

Dalmasse (ou Dalmas) c de Ligne- 
roUes, 13 ; - Dalmas (ane. ehan. de 
Pont du-Chàteau), c. de Chareil, 
118; - Dalmasse Kuen Ch. Franc., 
e. de Lignerolles, 70, 116. 

Dampierre. Mgrde, V. Duvalk de Da. 

DanteiJi aum. ehât. de La Palisse, 70 

Dantigny J.-B., dess. de Viplaix, 70, 
117 ;-François,àViplaix,70;- Jean, 
à Nassigny , 71 ; e. de Nassigny ,32 ; - 
Dantigny Louis-Xavier, dess. Cou- 
leuvre, 13, 71, 114. 

Darangeon (d'Auray),e.de Noyant, 123. 

Darnaud, vie. de Theneuille, 71 ; - e. 
à Ygrande, 114, 122; - Darnault ou 
Darnaud, vie. de Deux-Chaises, 71 ; 
- e. de Deux-Chaises, 122. 

Daugieri e. de Langy, 71. 

Dauphin J.-B., c. de La Chapetle-aux- 
Chasses, 71 ; c. de Saint-Rémy-en- 
en-Rollat, 119, 123. 

Debeauvais [V. Beauvais],à Gannat,13 

Deberteaux Pierre, vie. de St-Remy- 
sur-Thiers, 71 ; - e. d'Isserpens, 
122 ; - c. de Perigny, 119, 123. 

Debioux Pierre, à St-Hilaire, 71 ; ori- 
ginaire de Montluçon, 102 ; - (ane. 
vie. de St-Hilaire) e. d'Isle-et-Bar- 
dais, 116 ; - e. de Valigny, 123. 

Debyrati à la Chapelaude, 32 

DecampSf de Moulins, 13; vie. de St- 
Pierre de Moulins, 71 ; - Deeamps 
François, à Montaiguet, 13, 71. 

Déchery Marien, de Chamblet, 13; - 
anc. vie. de Chamblet, euré, 116. 

Delablachôre, St-Martinien ; - [Voir 
Luvigny-Lablaehèrel. 

Detafouihouse Louis-Miehel, c. deSt- 
Gerand-de-Vaux, 71. 

DelagOi e. du Veurdre, 71 ; c. de Va- 
ligny (1803), 123 ; - Delage Pierre, e. 
dlsfe-sur-Marmande, 71. - [Voir 
Deleage]. 

Delageneste Claude, e. de Thionne,55 ; 
e. de Bessais,122- D. Louis-Charles, 
e. de Thionne, 71. 

Delaire Antoine, eh. de Cussct, 72 ; 
Delaire Guill.-Jaeques, à St-Enne- 
mond, 13, 72, 112. 

Deiamousse Nieolas, à Moulins, 72 ; 
[Voir Lamousse]. 

Delan Henri, e. de Saint Nieolas-des- 
Biefs, 49, 123. 

Delarbre Ant., de Cusset, 72. 

Delarebardiôre Alexandre, c. de St- 
Palais, 72, 117. 
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Delaplanche Gilbert, 130; - René, 130. 

Voir i^aplancbe. 
Delaroche Julien, dess. Le Vilbain,72. 
Deleage [Voir Delage], 34. 
Delepaud Baptiste, ex-rbartreux, 13, 

20 ; dess. Bes.<«on, 72, 122 ; c. de Cbe- 

milly, 115, 122. 
Delepoti [Voir ci-dessus. J 
Del68tangFran.,à Huriel,14; c. 72, 116. 
Delevaudi c. de Montvicq, 14 ; rés. à 

Cbarroux, 72 ; - Delevaud, de St- 

Priest, c. de Target [V. Desesveux]. 
Deligny Gilbert, Gannat, 14, 72 ; curé 

du Éouchaud, 120. 
Delorme « M. Portier», 46. 
Delpiroux Jean, de Vernusse, 72; c. 

de Seuillet, 121. 
Demenitroux Ant , c. de St-Sauvier,72. 
Deneuille (voir Chantelle), 118; - De- 

neuille(prèsMontluçon) Anceaume 

Franc. (anc.chan. de Verneuil)c. 116; 

Bertbollet Jean-Bapt. c. 63, 114, 122. 
Denone (P.-de-D.), 46, 64. 
Depresies Ant., c. de Cbarroux, 72. 
Desbret Pierre, rés. à Cusset, 73 ; 

- c. de Vernet (Cusset), 120. 
Deschamps Ant., ch. d*Huriel,73; - c.de 

St-Victor,14,123;c.deVaux,116,123. 
Deschamps de Bisseret Jacques, à La- 

vaux-Ste-Anne, 73; 109. 
Deschery Marien, dess. Cbamblet, 73. 
Désertines, Boisset M arien, 10, 63, 116; 

- Jaladon Jos,82; -Tbévenin Jos.,99. 
Des6Svaux(ouDelevaux),c.deTarget,14. 
DesforgeSi 14. 

DesgagèreSi c. de St-Aubin et Tbe- 
neuille, 14 ; - 73 ; - c. de St-Aubin 
et Bessay-le-Mon., 114 ; - c. de Cou- 
zon, 123 : fV. Bequas des Gagères]. 

Deshommes Ant., 38. 

Desmaroux Gilbert, c. de St-Pardoux- 
les-Eaux,73; c. de la Petite-Marche 
(1803), 122. 

Desolmes (abbé), 104. 

Desorteaux Franc., c. de Cesset, 119 ; 

- Voir : Sortiaux. 

Desrat Jean, c. de NizeroUes, 120 ; 

- [Voir Dhérat]. 

Desvaureix Annet, c. de Seuillet, 73. 

Desvaux Et. [voir Devauxl,c. de Mont- 
vicq, H2, 73 ; - Desvaux Pierre, à Tar- 
get, 73 ; - c, de Monestier, 122, 123. 

Deux-Chaises, Darnaud Claude (anc. 
vie, 71), c. 122; - Etienne, 32 ; - Le- 
zerre, c. 20 ; - Meillet Annet, vie. 88 ; 

- Serre Franc., 98, 115. 

Devaurelx Annet, c. Seuillet, 55 [Voir 
Desvoureix]. 

DevauXi c. de Montvicq, 117 [voir 
Desvaux] ; — Devaux (anc. dess.], 
c. de Target, 118 [voir Desvaux] ; 

- Devaux, à la Prugne, 45. 
Dhérat Jean [voir Desrat], 46, 120 ; de 

Busset, 73 ; - Dhérat Jean, cb. d* Ai- 
gueperse, 109. 



DIannyôre Cb., c. de Sanssat, 44,73,88. 

DIdelot Cbarles, préfet de l'Allier, 4, 
5, 35, 36, 38. 

Digne (évêcbé de), 111. 

DIau ! Fallaix (Falay), c. 16, 75 ; - Gué- 
rin Gab. -Franc., v. 18, 80 ; - anc. c, 
114 ; - Valentin J. Bapt., 100. 

DobellCb.,c. deSouvigny-le:Tbion,55. 

Doger André, c. de Langy, 14, 73. 

Dolivier Jean-Franç., à Gannat, 32, 73 ; 
c. de St-Pourçain-sur-S., 119 ; - Do- 
livier (anc. vie. d'Espinasse), c. 119. 

Domérat, Allix J.-Bapt., (anc. c. de 
Neuvéglise - (Huriel), c. 116; - Ar- 
menaud, c. 31 ; - Blin (Bellin) Jean, 
dess.30, 62, 123; -Cheville Jean, vie, 
68; [Voir Givrette, 84]. 

Dompierre^ Boisset Jac.-Gil., 63 ; - 
Falay , rés., 76 ; - Martel Ant., 21. 87, 
114 ; • Marion Jos., 21, 87 ; (anc. vie), 
c. Vaumas, 114. 

Donjon (Le); - Aubignat Franc., vie, 
59 ; - Groisne Jean, c. (?), 80, 122 ; - 
Maillant du Cbambeix (anc. c. de 
Montcombroux), c. 120 ; Méplain 
Jean-Ma., 31, 88 ; vie, c. de Molinet, 
114 ; -Nogier, c. 23; - Préveraud,25 ; 
-TorteratNicol.,vic.,28, 99, 114,122. 

Dontreix (Creuse), 95. 

Dorai (le) (Puy-de-Dôme), 123. ' 

Doroux Gilb., c. d'Andes la Rocbe, 119. 

Doutcet, c. de Vicby, 123. 

Doun t?), à Moulins, 73. 

DovIvIerjVoir Dolivier]. 

Doyet, Gomicbon Ant., c. 122 ; - Mi- 
chel Antoine, 33, 89, 123 ; - Pérot 
Franc., 117. 

Drochon (Le R. P.), 135. 

Droiteau^ 66. 

Droiturier, 47; - Favier Ant., rés. 76; 

' Jaetz aîné, c. 122 ; - Mayant du 

Chambet, 21 ; les frères Maillant du 

Chambel, 85,86; - MayetGeorg.,119. 

Dubarryi doctrin. de Moulins, 109, 110. 

Dubessay Ant., c. d'Huvert, 74. 

Dubost Pierre, c. deCbàtel-Montagne, 
15, 45, 55, 74, 120 ; - Dubost, curé de 
St-Caprais, 110. 

Dubouchat Bern., c. de Cbaverocbe, 74. 

Dubouls (anc. c. de Bessais le Monial), 
c. de Louroux-de-Bouble, 122. 

Dubourg (Mgr), évèque de Moulins, 
135. 

Duché (ou Duchet), à Bourbon, 13 ; à 
Montluçon, chan. de Bourbon, 15; - 
Ducbet, c. de Meaulne, 94. 

Ducroux Antoine, de Moulins, 14 ; 
cb. 109 ; - dess. Garnat, 74, 114. 

DufTalx (ou Duffaud) Jean-Bapt., c. de 
St-Cyprien(St-Germain-de-Salles), 
74, 55, 74. 

Dufourj 46 ; D. -François, c. de Saze- 
ret, 15, 74 ; c. de Target, 123 ; Dufour 
Jean-Bapt. (anecban.d'Aigueperse) 
c.de Sauicet,119, 123 ; -Dufour Jos., 
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c. de Chaveroche, 120, 122 ; - Dufour 
Pierre, rés. Ferrières, 45, 74. 

Dujonais (ou Jonais) [Voir Berger du 
Jonais]. 

Dujouhanelf 52. 

Dumas Claude, c. de Bert, 120, 122 ; - 
Dumas Marien, c. de St-Nazaire, 55 , 
c. de Bresnais, 115. 

Dupieux François-Louis, c. de Beau- 
Ion, 15, 74, 114. 

Dupont (le jeune) Ant., vie. à St*Jean 
de Moulins,15,74;-c.deThiel,123; 
-Dupont Claude (aîné), rés. Moulins, 
74; c.Yseure,i22; Dupont Gilb.(c. de 
Lucenay-en-Vallet)c. d*Yzeure,112. 

Duprat Julien, à Mazirat, 32, 74; c. de 
Tréteau, 120, 123. 

Dupuis-Saint-Martin Cl. -Hector, c. de 
Bourbon-l'Arch., 74, 92 ; - Dupuis- 
St-Martin Philibert^ chan.de Bour- 
bon, 74 ; - à St Menoux, 115, 123. 

Durand HippoL, 97 ; Durand Pierre- 
Joseph, a Cusset, 15, 75, 109. 

Duranjeon Jean-Bapt., rés. à Ainay- 
le-Chàteau, 75. 

Durantin Jean, c. de Sorbiers, 15, 75 ; 
Durantin (Duranthin) Louis, c. de 
Souittes,55,75; c. de la Féline, 119. 

Durdat; Jouhandon Jac.-Franç., 82, 
120,122; - Valigny Louis, 117. 

Durel voir Duret. 

Dure! (ou Durel) Et., vie. de Billy, 75. 

Durieux Georges, c. de Montluçon 
(Notre-Dame), 15, 75, 115. 

Durin Gilbert, anc. vie. puis c. de 
Montluçon (St-Pierre), 16, 75, 116. 

Dutual Jacquçs, dess. Barrais (Bus- 
sol les), 75. 

Duvalk de Damplerre (Mgr),évèquede 
Clermont- portrait en faee la p. 1; - 2, 
4i, 49, 53, 56, 103, 104, 111. 123, 124, 
130 à 133 ; - ses armoiries, 142. 

Dyaniôre. Voir Diannyère. 

E 

Ebreuil, 51, 53, 68 ; conférences, 41 ; - 
Bourgoing Claude, 10, 55, 65 ; - 
Farge Ant., c. 76, 118 ; - Gerbes 
Franc., 17, 78; - Hemey d'Aube- 
rive, abbé, 111 ; - Juge, 82 ; Labou- 
reix Jac.-Cl., 82 ; - Reignier, 25. 

Echasaières ; Champomier J.-Bapt., 

32, 67 ; Luvigny Louis, c. 118 ; - 
Nouihallat (Noalhat Michel, c), 

33, 90, 122. 
Effiat (P.'àeD.) : 46. 
Eglise neuve (P.-de-D.) : 83. 
Eglizolles (P.-de-D.) : 65. 
Emery (l'abbé), 113. 

E8C0l| vie. de Creuzier-le-Neuf, 75. 

EscuroileSi 52, 54 ; - conférences, 41 ; 
Molinary Benoit, c.22, 56, 89; - Du- 
puis-Saint-Martin Claude-Hect. , 74; 
- Dupuis Saint-Martin Philibert, 



vie. 74 ; - Rougane Claude-Cons- 
tant, dess. 109; - Valarcher Franc., 
vie. 100, 118 ; - Vigeral, dess. 101. 

Espagne : 73, 109. 

Espinasse : Dolivier Jean-Franç., 73, 
119 ; - Jaladon Jacq., vie. 81 ; - Sa- 
bot Alex,84,97 ; - Voi r ; Vauzelles, 89. 

Estienne. voir Etienne. 

Esting (Mgr Louis d'),évèque de Cler- 
mont, 40. 

Estivareilles: Martin An.,c.33,87,116. 

Etienne Gabriel (ou Estienne), c. de 
St-Bonnet-de-Four, 16,32, 75 ; c. de 
Chappes, 117. 

Etroussat, Bardelot Philippe, 8, 60, 
118; - Gardes, vic.77; - Thonnier,99. 

Evaux (Creuse), 34, 84, 89, 98. 



Fallaix (ou Falay) Jacques Eloy, de 
Diou, 16, 75. 

Pallier Jean (-Jac, 76), c. de Bagneux, 
16, 76 ; - Fallier François, c. de St- 
Menoux, 30, 76 ; - Fallier, c. de Mou- 
lins (Jacobins), 112. 

Farghon, 82; F. -Jacq., c. de Gannat, 
76 ; de St-Magnier, 102, 117. 

Farge Ant., c. d Ebreuil, 76, 118. 

Faucon Araable, dess. Yzeure, 76 ; - 
Faucon Joseph, 76. 

Fauconnier Math., vie. de Montma- 
rault, 76. 

Faussias (ou Fossiat) Claude, dess. 
Argenty, 76. 

Favier Amable-Ant., lés.à Droiturier, 
76; v. Branssat, 76. 

Fayard Gilb.-Franç., c. de St-Angel, 
16, 76 ; c. de Teillet, 123 ; - Fayard, 
à Montaigut-le-Blin, 76. 

Ferrières^ 47, 134 ; Carton Gilbert,ll, 
66; - Carton et Maisonneuve, 45; - 
Dufour Pierre, 74 ; - Forges Cl.- 
Ant., 17,77; -Maisonneuve Etienne, 
21, 45, 86 ; - Portier Jacques, 46, 
120;- Sève Ch.-Hubert, c. 56, 98. 

Flllol (Filhol) P., c. de BressoUes, 76. 

Financei à St-Nicolas, 45, 134. 

Flande, 95. 

Fiat (P.-de D.), 122. 

Fleuriel: Baudonnat (de Châtel-de- 
Neuvre), c. 122 ; - Loubens de Ver- 
dalle (anc. c. de Martilly), c. 118 ; - 
Malsang, 33. 

Florel Franc., dess. Cusset, 76. 

Floret. Voir. Trezelles, 120 

Forestier Sébastien, c. de St-Priest- 
d'Andelot, 76 ; c. de La Ferté, 115 ; 
dess. St-Gerand-de-Vaux, 77. 

Forges Claude-Ant., à Ferrières, 17 ; 
à Molles, 80; dess. St-Clément, 45, 
77; 120. 

Fossiat. Voir Faussias. 

Fouché, 127. 

Foulinux (t)anc. c. de SaligQy(?), 123. 
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Foulllousê, c. de Saligny, 123. 

Foullloux Guill.-Jos.« c. de JaligQy,32, 
hO, 44, 45, 77 ; vie. de Marcenat, 77. 

Fournies^ Pastier Gilles, c. 118. 

Fournioux Aiit,c. deVarenne8-i-A.,77. 

Foumet, c. de Poësat, 77. 

Franche^omté : 81, 83. 

Francher.se, le dess. de, 31 ;- Gouat, 
c 79 ; Gouat (anc. vie. de St-Jean de 
Moulins) c. 114; - Toupriant Ch.,99. 

Frontenat (réunie à Archignat) Plan- 
chat Joseph, 92 ; V. Archignat,117. 

G 

Galdet Ant., c. de Louroux, 32 ; - V. 
Garde. 

Gallien Pierre, c. de Marigny, 77. 

Gallois de la Tour (des), 2, 17. 

Galvin Ant., à St-Rtienne du Bas, 77. 

Gannaty arrond., 7, 50, 57, le curé de, 
34, 51 ; - Conférences, 41 ; - Avinat 
Claude, vi.:. 60; - Bardelot Phil., 
60 ; - Beauvais Ant., Debeauvais,13, 
vie. 61 ; - Bechonnet Ch., 8, 62 ; - 
Bougarel Franc., 10, 64 ; - Bougarel 
Ch., 64 ; - Bourdier, 10 ; - Cheminât, 
12; - Couchard, 69; - Couchonnet, 
12, 69 ; - Deligny Gilbert, 14, 72 ; - 
Dolivier Jean-Franç. (ou Dovivier], 
32, 73, 119; - Farghon Jacques, 76, 
117; - Hennequin Ant., 18,81 ;-Lau 
rent Jean, 84; - Mercier Ant., comm. 
22, 88 ; - Michel, 89 ; - Papon, 23 ; - 
Rabusson, capucin, 25; - Kabusson 
et Rabusson Michel, 93; - Rainaud, 
anc. vie, 25 ; - Raynaud Ant., 94 ; - 
Rougier, rés., 27, 96;- Taillardat, 
28 ; - Tavernier Guillaume, chan., 
28. 56, 99 ;- Tavernier Hubert, 111. 

Gannay -sur- Loire, DagonninFr , 70. 

Gardet, c.de Louroux-de-Bouble, 118; 
-Gardô| c. de Louroux-de-Bouble, 
77 ; - Gardes, c. d'Hyds, 77. 

Garlllaud Ch., c deSt-Puurcain-Mal- 
chère, 17, 77 ; c. de Chézy (1803) 122. 

Garnaty Ducroux dess., 74, 114. 

Gaschon (le P.) Franc., miss, de Ba- 
nelle, 48, 78. 

Ga8quet,aum.du Lycée de Moulins,78. 

Gauchet* à St-Bonnet, 45. 

Gaudy, 86. 

Gauthier Ant., à Biosat, 78; -Gauthier 
Sébastien, rés. à La Celle, 78, 117. 

Gayette(de Montoldre), 63; - Spinouse 
Jean, 98. 

Gerles Franc , à Ebreuil ; vie. const. 
de l'Evêque, 17, 78. 

Genin Ant., à Vaumas, 17. 

Gennetines, 6 ; - Adam P., c. 57, 112. 

Germigny (Nièvre), Dufour, c 15, 74. 

Gerzat (P.-de-D.), 59. 

Gevaudan (Collin de), 45. 58, 68, 72, 89, 
92, 93, 95, 99, 101. Voir Collin de 
Gevaudan, 40, 42, 



Gevaudan Jean, Char roux, 78. 

Giat (P.-de-D.), 94, 190. 

Gipcy ; Bernard Gabriel. 62 ; • ûf. 
(anc. vie. de Moulins) 115. 

Girard Saint-Gerand Etienne, de St- 
Gerand-le-Puy, 78, c. d'Isserpent, 
119, 122 ; c. de Périgny, 123. 

Giraud, 104; Giraud, à 6ussières,17; - 
Giraud Ant., à La Féline, 33, 78. 

Giraud Claude, c. de Chareil, 78;- 
Giraud Pierre, c. d'Ygrande, 78 ; à 
StHilaire, 114, 123; à Saseret, 123. 

Givarlaia ; Chaboissier Et., dess. 67; 
- V. A/ai^/et,Mestre, c. 122; - V. Reu- 
pny, 116. 

Gtvrette (réunie à Domérat), Lebourg 
84 [c. du Veurdre (1801) 114]. Voir 
Domérat 116. 

Givaudani chan., 17. 

Glaines, 149. 

Godin Claude, c. du Breton, 17, 78 ; 
c. du B. et de St-Caprais, 116. 

Goigoux Pierre, vie. de Billy, 78, 121. 

Golllaud, c. de Treban. 17« 78. 

Gomichon Ant., c. de Doyet, 122; 
(anc. vie. de Treignat) c. de Mont- 
oeugny 115. 122 ; c. de Treignat, 79 ; 
-GomichonainéAntoine, c. de Neu- 
ville, 123 ; - Gomichon Jean, à Trei- 
gnat, 79 ; - Gomichon Jean, c. d' Ar- 
pheuilles-St-Priest, 117, 121. 

Gomonet, c. d'Autry-Issard, 79. 

Gonin Jérôme, à Thiers, 108. 

Gonnet Ant., vie. de St-Clément, 79. 

Gonfler Henri-Michel (de Sept-Fonts) 
18, 78 ; - M. Gontier, 79 ; - Gontier 
Jean, à Lubié-Lapalisse, 79. 

Gorce Ch.-Ant., dess. Courçais, 79. 

Gouat, à Buxières-la-Grue (les Mines) 
79 ; c. de Franchesse, 79 ; anc. vie. 
de St-Jean de Moulins, c. de Fran- 
chesse, 114. 

Gouise, 45, 47 ; - Martin Gilbert, c. 21, 
56, 87, 115. 

Gourdon Franc., comm. de Montlu- 
çon, 79; c. de la Petite-Marche, 117, 
et St-Pardoux, 122 ; -c. d'Ygrande, 
122 ; ex- eu ré du Veurdre, 123. 

Goutaix (ou Goutay) J.-Bapt. ; c. de 
Cusset, 79. - Voir Goutet. 

Gouttières (P.-de-D.), 119. 

Goûte. Voir le suivant. 

Goutte-Brousse Annet 90 ; c. de Saint- 
Etienne de-Vicq, 17, 79. 

Goûte Pierre, de&s. Arronnes, 45, 55, 
121 ; Goutte-Brousse Pierre, c. d'Ar- 
ronnes, 80, 1<.0. 

Goutet, c. de Cusset, 18. • V. Groutaix. 

Gouzon Louis, c. du Breuil (La Pa- 
lisse), 87. 

Gozard J.-Bapt.. vie. à St-Pierre de 
Montiuçon, 18, 80 ; - c. de St-Ger- 
main-de-Salles, 118, 123 ; - Gozard, 
dess. et c. de Villefranche, 123» 

Grand Gilbert, c. de Magnat, 80. 
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Granval : 58. 

Grégoire (M. C.) 74, 88, 97, 100. 

Grenoble : 71, 84. 

Grôtet, au Vernei<, 33, j23. 

Grimardias (des Martres-sur-Morge^»), 

c. de Mazerier, !2â. 
Grivel Etienne, c. de Sorbier, 120,123. 
Groisne Jean (anc. c. d'Issoire), c. du 

Donjon, 80, 122. 
Gros Antoine, v. de St-Pourçain, 55, 

80 ; - Gros Franc., c. de La Prugne, 

80 ; - Gro8| anc. c. de Molles, 119. 
Groa-loup (com. de Salignjr) : 74. 
Cuérin Gabriel-Franc., vie. à Diou, 

IS; dess. Diou, 80, 114. 
Guette, à Sl-Pourçain, 33; - Guette 

Martin, c.de La Ferté-Hauterive,80. 
Guillaud (Guilliaut) aine, ch. de Ver- 

neuii, 55, 80. - Voir ci-dessous. 
Gulllon. à Verneuil,33. - V. plus haut. 
Guiotf a St-Bonnet-de-Rochefort, 51. - 

Voir Guyot Gabriel. 
Guyot Franc. ,c.d'Oulches(Préinilbat). 

Voir ci-dessous. 
Guyot| à Prémilbat, 33. - V. ci-dessus. 

- Guyot Gabriel, rés. à St-Bonnet- 
de Rochefcrt, 80 ; - Guyot Jean, dess. 
Siïrbannes, 81. 

H 

Ham (cbàtêau de) : 103. 

Harault Marc.-Ant., à Malicorne, 81 ; 

ch. de Montluçon, 109 ; c. de Cou- 

landoQ, 122. 
Hauterive : Bergounioux Franc. ,119 ; 

- Mosnier J.-Jacques, 90 ; - Vigeral, 
dess., 101. 

Hastier. Voir Astier. 

Hemey d'AuberIve (abbé d'Ebreuil) 111. 

Hennequin : sous-prétet de Gannat, 7; 

- Hennequin l'ainé, 81 ; - H. Ant., 
le jeune, 18, 81. 

Henriot Jean-And.-Franç , bénédictin 

de Souvigny, 18, 81. 
Héraut Jean-Ant.. c. de Meillard, 19, 

56, 81, 115. 
Heraudet Gilbert, c. de Louroux-sur- 

Courges (Lou roux- Bourbonnais), 

81, 116. Voir ci-dessous. 

H^rodet, c. de Vernet, 19; c. deLou- 

roux-Bourbonn.122.Voir ci -dessus. 
Hérisson : Aury J.-B., c. 7, 23, 59,60, 

116 ; - Courtois, 12 ; - Rougier, 34. 
Hodement [V. Louroux-Hodem.]:116. 
Hormières (village de St-Nicolas-des- 

Biefs) : 49. 
Hugues Bt Marel, ou Maret, 121, 123. 

Voir Maret. 
Huguet, préfet de l'Allier, 4. 
flui/h'aux (le Donjon): Torterat,vic.99 
Huiriel: 58 (NeuvegliseJ ; - Aubert, 31; 

-Chapon P., t7;-Delestang Franc., 



c. 14, 72, 116 ; - cban. Deschamps 

Ant., 73. 
Huvert [réuni à Liernolles] : Dubes- 

say, c. 74; Rogier Pierre, 96; - [V. 

Liernolles] 47, 120, 122. 
Hyds: Aupetit Durand Gilb.-Marie, 

c. 7, 59, 117 ; - Gardes, c. 77. 



Ids. Voir Hyds. 

lési (Italie) : 111. 

/grande. Voir Ygrande. 

Indre (dt) : 89. ^ 

Irondez (P.-de-D.) : 122. 

Jseure. Voir Yzeure. 

Isle (et Bardais): Debloux P., c. 116; • 

Isle sur-Marmande,auj. Isle-et-Bar- 

dais, Delage, c. 71. 
Isserpent: 34, 47 ; - Deberteaux, c. 122 ; 

- Girard de St-Gerand Etienne, 119 ; 

- Raynal, 94. 
Issoire : 80, 122. 

Italie (Prêtres déportés, exilés en):52, 
65, 77, 81 , 85, 91, 93, 100, 102, 109, 111. 



Jabaud Jacques, c. de Meaulne, 81 ; 
c. deThiel,114, 123; c. d'Audes,122. 

Jacquetf à St-Nicolas. 19. 

Jaetzainé,deBuron,c.deDroiturierl22 

Jaladon Jacques, ▼. d'Espinasse, 81 ;- 
J. J.-B., c. d'Abrest, 56,81; - Jala- 
don, c. de Cintrât, 82; - Jaladon 
Joseph, c. de Désertines, 82 ; - Jala- 
don, c. de Marcillat, 19. 

JalignyikO, 47, le c. de Jaligny (Potier 
Jean, 93, 120) 69, 72, 74, 81, 84, 89, 90 ; 
- Chassey Franc. -Math., 67 ; - Fou- 
Ihoux Guill.-Jos., 3?, 44, 45,77, 114. 

Jallot, anc. prof, de Clermont, c. de 
Cusset, 122. 

Jamin Jean P., vie. à Moulins, 109. 

Janvi, c. d'Arronnes, 121. 

Jarouflet Jean-Fr. , c. de Noyant, 19,^. 

Jenzat:52 ; - Maréchal Jos., 86 ; - Ma 
zéro I Philip., 88;- Molinary Benoit, 
Tic. 89, 118 ; - Rheitz, rés. 95. 

Job (P.-4e-D.) : 119. 

Joly Jacques, c. de Blomard, 19, 82; 
c. de Chantelle, «18. 

Jomler Gilb. -Hubert (ou Jonnier?] à 
Reugny , 33 ; d* A udes,122 ; c d' Au des 
et de Freuille, 116 ; c. de Preuille, 
82, et de St-Martinien, 123. 

Jonais (du) [V. Bercer du Jonais], 62. 

Jonnieri Voir Jomier. 

Jonzais (réuni à Villefranche) : Vin- 
cent Gilbert, 101, 117, 123. 

Jouannet, c. de Ronnet, 82. 
Jouffler de Bonnefond Elisabeth, 111. 
Jouhandeau (Jouandeau) Jacq .-Franc, 
rés. Durdat, 82, 122 ; c. de Montcom- 
broux, 120, 122. 
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Jouhanel (M. du). 89. 

Jore(P.-d«-D.):79.82. 

Jugs, à Ebreuil,82. 

Julind (Mgr de . év. de Ctaaions. 103. 

Juilly (coRège de) : 103. 



Kain Dalmasseï Voir Dalmaïae Kaio 

L 

Ubbaye Pierre, c, de St-Désiré, 82. 1 17. 
La Blatsria, cb. de Montlu«oD, 19. 
Labourelx Jacques. -Claude., chan, de 

Bourb.-rXrchambaall, 56, 82;-c. 

de Le Lizolle, llS. 
Labusslâra, 53. 
Lacallla Jean-Michel, riis. * Moulins, 

B2 : c. de Breasolles. 122. 
La CeiJc Gauthiîr Sébast., c. 78, 117; 

- Vallée Biaise, desa,. 12a. 
La Cellttte (P.-de D.): 81. 

La Chapelaade: Debyral, .^ ; - Mar- 
tinet (Desbirat) Ant., 87 ; Mariinet 

Deabirat, 117. 
LaChapeletU: PouUardPierre-Jacq., 

93; [Voir St-Désiré] 117. 
La Ckapelte d'Andetot (aujourd'hui 

de St-Priest-d'AndeloI); Dabernat 

Michel. 70. 
La Chapelle : iT i La Chapelle-sou i- 

Cussef, 47 i - Chaussade Franc., c. 

11, 68, 119. 
La Chapelle-aux-Chaases : Dauphin 

J.-B., C..71 ; c. de St-Remy, 119; - 

St- Aubin Gilbert [anc. c. de Paraj- 

le-Frésil) c. 114. 
Lachaud fP,-de-D.) : 47. 
Lacomba Joseph, c. de Maraei^ne, 82; 

Bnc.c.deMarseiKne,c.deSt-Léoal23 
Lacord8ira(leB. P.). 138. 
Lacosta, préfet de l'Allier, 121, 123. 
Laoï-oUJoaeph.c. deSt-Pierre-Laval, 

19. 45. 83; C. de Chàlel-de-Neuîre. 

115. 122 ; c. de St-Pierre-Laval {18U3) 

123; Lacroix Xavier, religiem de 

Sepl-Fonta, 83. 
Lacroza Léger, à Saint-Germain-des- 

Fossés, 83, 121, 423. 
Lafarsa. c. de Chapeau, 115. 
i.oFeiine:Durantin Louis, c. 75, H9; 

- Giraud Ant., desa., 33.78 ; - Malley 
J.-B., 86;- Simon (le P.), 98. 

toFerié(Hauterive):47; - Forestier 
Séb„ c. 115 ; - Guette Martin, c. 80. 

La Faye-Matiefray [aoj. de Mont- 
beuanyl: 47 ; - Burelle Jatq., 66 ; - 
Michel, vie. 22; Michel Claude, c. 
56, 89; id. c. de Bressulles, 112. 

Lagenette, voir Delageneste. 

Lakannal, 109. ^, ^ 

ia tisoJe:Laboureiï Jacq. Claude, c. 
82, 118; - Parrin, desa. 91; - Jean 
deSégur deSeveyrac. 98. 

Laimeuf, c.de St-Nicolas-des-Biels, 123 



:. de Marcenat,83. 



LaloAnl. -Pascal. T 

U Malmaison : l'a». 

Lamaid» :71 ; - Planchât Jos., 02 ; - 
Voir Quinssainea, 116, 

U Mouate [l'abbé de] 57 ; curé de St- 
Pierre de Moulina, 112,113; Voir 
Nicolas DelemoUBSe, 72; • Joseph 
de la Mousse, ch. de Monllu<;on.ll3. 

Lamy Jacques, deas Nocq.,83,117,123. 

Landriot, éditeur, 111, 13l. 

Langre* : 91. lOi. 

Langy :47; - Doger, c. 14; Daugier, c. 
71 ; Dogier André, 73 ; - V. Sanssat. 
1211, 12:). 

La Pacaudiére (Loire); GoDtler, 79 ; - 
Védrine Louis, Tic..56, 

La Palisse : la ville ou l'arrond., 60, 
57,113; conférence, 40; - Ciuchard. 
69 ; < Danteil, aumàn., 70 ; - Grand 
Gilb..80; - Delamousse. 7i; - Lem- 
mel, aum. dit château, 84 ; - Moite, 
vie. 89; - Penin Ant.,91 ;-Tridon 
Sébast., c. 28, 119 ; - V. tubié : 79, 83, 

La Petite'Marche : Gourdon Franc.. 
c. 117 ; - Mourlon Pierre, rés. 90 ; - 
Voir St-PatdouK-Ies-Eaui. 

La Planche René, à Cesset, 19, 83. V. 
Delaplanche. 

Laporle (Jean), à Arfeuillea (La Pa- 
lisse). 33, 83,87; c. de Paiav-sous- 
Briailleset Loriges, 119. 

La PrugM : 34, 47, 66 ; - Berthe .Jean, 
62 ; Barthelage, 63 ; - Carton Gilb., 
120; Debertaud Pierre, 71; Devauï, 
45: Gros, vic.80; - Vigerol, dess. 45. 

La Queuille(P.-de-D): 94. 

Lardet,c.deSt-Léger-sur-Vouzanee,83 

Larebardiâra, voir Delarebardière. 

Laroche (Julien ?J. Voir Delarocbe. 

La Roche (réunie à BranssBt]:75,102. 

LaRitmagere (De). V. Le Grolng de 
la Romagère ; - La Romagére, châ- 
teau. 36, 84. 

Là Ronay (P.-de-D.) : 122. 

Lartaud Annet, e. de Chirat-rEglise, 
19. 83 ;c. de Vernusse, 118. 

La Salle Rochemaur [U" de), 135. 

Laateyraa Jacques- Fer réol, 45; - dess. 
Bresnaj et Suupaise, 83, de Leaoui 
(P.-de-D.l, c. de Bert, 122; - de Co- 
loire, c. de Treteaui. 123. 

Laatic, c. de Neuve^lise (P.-de-D.), 83. 



Laurent, de Gannal, 51; Laurent Jean, 
c. de Vicq.84; Laurent Michel, c. 
de Bayet. 19,84: - Laurent, évêque 
intrus de Moulins, 101. 

Lauzier Etienne, c. d'Urçay, 84, 116. 

Lavadoux, ch. d'Artonne, 48. 

Laval, e. de Teillet, 19, 84. 

La»atix Sainte-Anne : réunie à N.-D. 
de Montluçon, 116 ; Cbapel, deas., 
30 ; - Desehamps de Bisseret Jacq., 
73, lÛ9;-Maigaol Michel, 33, 85. 
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Lavenir Jacq., c. de Liernolles, 56,84, 
122; c. de Murat, 117, 122; c. de 
Cou langes, 122. 

Lavialle, 83, 92. 

Lavigny [ou Luvigny],Lablachère Ant. 
chartreux, à SainiMartinien,71 ; à 
Montaiguet, 84. 

Lavillate,c. deNeuvegIise(Bessais),84. 

LazUlat (P.-de-D.) : 95. 

Lebourg, c. de Givrelte, 84; c. du 
Veurdre (1801), 114. 

Lechelie Sylvain (ou Techelle, v. ce 
mot), c. de Villebret, 28, 84 ; c. de 
Vaux, 123. 

Leclache, rés. Chouvigny, 84. 

Leclerc Ant.,à Ma rcillat, 33,56,84,1117. 

Lecoffre, édit., 138. 

Lecouturier, 84 

LegroYng de la Romagôre; C/iarZe5,35. 
84; - Mgr Mathias, 31, 35,* 36, 37, 57, 
58, 84, l04, 117 ; - Pierre- Joseph, 36;- 
Voir: La Romagère. 

Legro8| à Molles, 33. 

Lejoux (P.-de-D.): 122 

Lemmet, aum. à la Palisse, 84. 85. 

Lempdes (P.-de-D.) : 86. 

Lenax: Petit, c. 24, 92 ; - Roux, dess., 
27 ; - Sarry Benoist, c. 120. 

Léon Xlli, 135. 

Lepaud [anc. chart., v. Delepaud], 20. 

Lequin Ant., c. de Loriges, 85,91,109. 

VEtelon (V.Urçay): 116. 

Leverrier Jacq.,rés. à St-Nicolas-des- 
Biefs, 85. 

(ici/raf (Creuse?): 195. 

Lezerre (de Clermont), c. de Deux- 
Chaises, 20. 

Lezoux (P.-de-D.): 78, 83. 

Lhulllier Jean, c. de Neuvy, 85. 

LiernoUes : kl \ • Lacombe, 82; - La- 
venir Jacq., 56, 84, 122 ; - Robert (de 
Prémilhat), 122 ; - Rogier,96; - Va- 
chérias Pierre, 120 ; voir Huvert,~74. 

LIgier Jean, v. Vourroux-les-Varen- 
nes, 85. 

Ligné (Ligner) à Moulin?, 20, 85. 

Lignerolles : Dal masse Kuen-Charles- 
François, 13, 70, 116. 

Lignyï voir Deligny, 72. 

LIgondôs (du), 51,57,80. 

Limoqes (diocèse de) : 62, 100. 

Limoise: Voir Augy, 114. 

Loddes : 47 ; - Belime dOrlIat, c. 122 ;- 
Mosnier Chapelle Louis-Ant.,c.l20. 

Lomhez (Chauvigny de Blot, anc. vie. 
gén. de): c. de Btîsson, 115. 

Longepré [auj. de Neuiliy-le-Réal]:47; 
Croisier Franc., c. 69. 

Lonzat (Le) [auj. de Marcenat]: Che- 
valier Ant., c. 55, 68. 107, 110, 119 ; - 
Rigondet, ex c. du Lonzat, c. de 
Villaines [voir ce mot], 119. 

Loriges: Bruneau J.-Marie, 66 ; - I*e- 
quin Ant., c. 85,109;- Voir Paray- 
sous-Briailles, 119. 



Loubens de Verdalle J.-Bapt.-Gilb., c 
de Martilly, 85; c. de Fleuriel, 118» 
122. Voir Verdalle (de), 

Louchy : Cochonnât Jean, c. 12, 55, 69; 
c. Taurin Amable, 119. 

Louis XVIII| 104, 126,131. 

Louroux-de-Beaune : Caillot J.-B., c. 
66; Michard (?),33; Ricbard(?) Jean, 
95; Michard Jean(!)88;- V. Hyds,117. 

Lourouxde Bouhle : Garde, c.77 ; Gal- 
det An<.,c.32; Gardet (anc.c.) c.ll8. 

Louroux- Bourbonnais (ou Louroux- 
sur-Courges) : Heraudet Gilb., 81, 
116; - Dubouis (anc. c. de Bessay-le- 
Monial). c. 122. 

Louroux- il odement : Benoit Denis, c. 
62, 116 ; Vidal Marc.-Ant., 100. 

Louroux'sur Courges : Voir Lou roux- 
Bourbonnais. 

Loyeri à Urçay, 20. 

Lubier La Palisse: 47 ; - Gontier, 79;- 
Lacroix Xav., 83 ; - Penin Ant., 91 ;- 
RouvelAnt.,%;- TridonSéb.,c.lOO. 

Lucenay -en- Valet (réunie à Genne- 
tinesj: 13, % ; Adam Pierre, c. 112. 

Luneau : Richard Georges, c. 26, 95, 
120 - Luneau, voir : Lurcy. 

Lurcv (réunie à Luneau): Pottier Jean, 
c. Ô3 ; - 120. 

Lurcy-Lévy (ou Lurcy-le-Sauvage): 11 ; 
Caillot P., 66, 114; Serre Louis, 98. 

Lusigny : 77. Voir Chezy, 114. 

Luvigny Louis, c. d'Echassières, 118, 
122. V. Lavigny-Lablachère. 

Luyiier, 16. 22. 

Lyon : 73, 74, 76, 109, 111, 134. 

M 

Mâcon (dioc.) : 74. 

Madet Gilb.-Jean Isaac, c. de Chave- 
non, 20, 85, 109 ; c. de Ste-Thérence, 

20, 85, il7. 
Madrid : 100. 

Magnac (Hte- Vienne?) : 59. 

Magnet: 47, 93 ; Bru Ion Denis, c. 121 ;- 
Grand Gilbert, c. 80. 

Magnol, ch. d Artonnes. 48. 

Maignol Michel, à Lavault-Ste-Anne, 
33, 85. 

Maillant du Chambet (ou de Chambeix) 
Nicolas, 85; Pierre, c. de Montcom- 
broux,20,85,122;c.duDonion(1802) 
120, 122; -M. de C, c. de Chemilly, 

21, 86 ; - M. de Ch., ex-bénéd., 86. 
Maillet (voir Montluçon) : 20 ; Cha- 

boissier Et., c. 67 ; - Maillet et Gi- 
varlais : Mestre, c. 122 ; - RenneTier, 
c. 26 ; - (Voir Reueny), 116. 

Malsonneuve Et.,c. d'Abrest, 119,121; 
dess. Ferrières, 21, 45. 86 - Maison- 
neuve Jean-P., c. de Verneix,86. 

Maistrei c. de Cendres, 108. 

Malhat{?): 119. 
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Malherbe Jean-Marie, c. de Cée ; c. de 

Chassenard, 120, 122. 
Malicorne : Hérault Marc- Ant.«c. 81 ; 

- Rigoulet Et. (anc. c. de Bussière), 

rés. 33. 95, 117. 
Mallay de la Ronay, 122. 
RRallêt (ou Malley J.-B ), c. de Vieure, 

20, 86, 114. 
RRalouet, à Moulins, 86. 
Malsang, à Fieuriel, 33. 
JWû /le (Ordre de): 23, 91. 
Mandon Jean,v.de Chatelmontagne, ê6 
Manglieux (P.-de-D ) : 76. 
Manlhoti ch. de Cusset, 86. 



Mansat (Manzat P.-de-D.) : 

" )1. 



94. 



- V. 



120 



Alanles (Seineet-Oise ?): 91 

NUrbœuf (Mgr de), 111. 

Marcenat : Barbât, c. 60 ; - Bonnefont 
Pierre, 64; - Foullous GuilL, vie. 
77;- LaloAnt,vic.83;- Vicier Ant., 
101 ; - Voir Le Lon»at et Villaines. 

Marchand Jean, c. de Cérilly, 21,86,1 16. 

Marciilat: 102; •Chaumeil Louis, 68; 
- JatadonJ.,c.l9,82; - LeclercAnt., 
c. 33,56,84, 117; - Mv>rin Alexandre, 
vie. 89 ; Perreton Franc,, 91. 

Maréchal Jds., c. de Jenzat, 86;- Ma- 
réchal P., c. de Broût (Vernet), 87. 

Mare! (ou Maril) Hugues, c. de Ma- 
zerier, 118, 121, 122,123. 

Atorseigne {au}. de Jaligny) : 47. 

Marie, c de Poêsat, 123. 

Marignxf : Gai lien Pierre, c. 77 ; 
Souvigny, 115. 

Maringues : 70. 

Marinier, c. de Créchy, 21. 

Mariol : 47 ; - Bargheon, 8, 61, 
Jean-Joseph, 60. 

Marion Joseph, vie. de Dompierre,21, 
87 ; c. de Vaumas, 114. 

Marly-l'Evêgue : 69. 

Marmontel Pierre, dess. de Montai- 
gut le-Blin, 87. 

Marnier Gilbert, rés. de Seuillet, 87 ; 
c. d'Abrest, 121; c. de Villeneuve, 
113, 123. 

Marsat : Routier, 96. 

Mar8e{9ne(auj.deJaiigny):Laeombe, 
c. 82, 123. 

Martel Ant., à Dompierre, 21, 87, 114. 

Martilly (auj. de Bayet): Loubens de 
Verdalle J.-B..Gilb., 85 ; c. de Fieu- 
riel, 118- V. St-Pourç.-s/-Sioule,ll9. 

Martinant : c. d'Agonges, 87. Voir 
Martinet. 

Martin Ant.. à Estivareilles, 33,87,116; 
-Martin (Dujrard) Jos.,d'Arfeuilles 
(la Palisse), 87 ; - Martin Gilbert, à 
Gouise, 21, 56,87, 115. 

Martinet, c. d'Agonges (v. Martinant), 
87 ; - Martinet (Desbirat) Ant., c. de 
Vaux, 87 ; c. de LaChapelaude, 117. 

Martiniana (cardinal). 126. 

Martres-de-Veyre (P.-de-D): 86,93. 

Marfres-s.'ir-A/orgfes (P.-de-D.):72,122. 



Mathieu (M.) 82, 83. 90 - Cardinal Ma- 
thieu, 125, 126, 128. 
Mathonnat Et.,c.du Breuil (Agongest87 
Matouet, c. du Breuil, puis de Cbàtel- 

de-Neuvre, 21, 
JWauriac: 82, 90. 
Maury (card ), 126, 131, 132. 
If auziin (P.-de-D): 59. 
Mayan du Chambet, c. de Chemilly 

(Voir: Maillant du Chambet) 21. 
Mayet Benoit, c. de Serbannes, 119, 

123 ; - Mayet Georges, c. de Droitu- 

rier, 119, 122. 
Mayet'de-Montagne : 47 ; canton du, 

134 ; conférences, 40 ; Beysser (ou 

Resseyre) Gui II , c. 9, 45, 55, 63,120; 

Brulon, c. 65 ; - Ceissat Jean-Claude, 

67 ; • Pereton Franc., c. 56. 91, 92 ; - 

Paj'mond J.-B., 118;- Reysser ;ou 

Besseyre?),26. 
MazerierAd, 51 ;- Bard^-lot Philippe, 

8, 55, 60 (Barthelut) 81 ; - Dabernat 

Pierre, 70; Grimardias, 122 ; - Ma- 

retPierre,118;-TavernierHub.,lll. 
Mazin Jacques, c. de Poésat, 118. 
Mazirat : Duprat Julien, 32, 74 (Voir 

Ste-Thérence.ll7);(V.Villebret,123) 
Maserolles Philibert, c. de Taxât. 21. 

88 ; - c. de Moneslier, 118, 122 ; - c. 

deChezelle (1803j, 122. 
Mazeron Charles-Amable, à Bayet,88 
Mazuré| c. de Varcnnes-s/-Tèche,123. 
Meauine : Benoit Pierre, c. 62 ; - Ja- 

baud Jacq., c. de Thiel, 114, 122; - 

Renoud, c. 26, 94, 116. 
Meaux (dioc. de): 87, 113. 
Môge (M. Francisque), 107, 131, 132. 
MeiUard: Héraut J.-Ant., c. 19, 56, 

81, 115 ; - Michel Claude, 89. 
Melllet Annet, vie. de Deux-Chaises, 

88; - Meillet Désiré, c. de St-Désiré, 

88 ; - Meillet, c. de Couson, 115 ; c. 

deTreban,123;c. deSt-Aubin,123. 
Meillet (Meillers) : Voile Guill., cor- 

delier, c. 115. 
Méplain Jean-Marie, au Donjon, 31, 

88; c. de Molinet, 114,122. 
Mercier Ant., à Charmes, 22, 69, 85, 

88; - Mercier, c de Bouzel, 40; - 

Mercier, c. de St Rémy, 88 ; - Mer- 
cier, à Moulins, 88, 92. 
Mercy : 102 (voir Chappeau\ 115. 
Merle Pierre-Jacques, 39. 
Mesplea : Chaumcton J.-B., c. 30, 68; 

- (Voir Viplaix), 117. 
Messangy : V. Pouzy, 114. 
Me8tre,deFlat(P.-de-D.),c.deMaillet, 

122. 
Meunier CL, vie. à N.-D. de Moulins. 

22, 88 ; c. de Bagneux, 113, 122; dess. 

à Moulins. 109. 
Meydieu Léger,c. deMontaigu-Ie-Blin, 

122; dess. St-Félix, 45; à Sanssat, 

22, 88, 120, 123. 
Michard Je., à Louroux-de-Bea., 33,88. 
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Michel Antoine, c. de Vaumas, 89. — 
Michel Ant., c. de Bayet, 89 ; c. de 
Thionne, 123. — Michel Cl., Tic. à 
Billy, 22; c. de la Faye Mattefray. 
23, 56, 89 ; c. de Bressolles, 112, 122. 
— Michel, c. de Vauzelles, 89. ~ 
Michel, à Montiuçon, 33. 

Micheion CI., Tic. à Montiuçon (St- 
Pierre), 89; - Micheion, à Audes, 
33; à Beaune, 22; -Micheion J.-B., 
c. de Saint-Priest-en-Murat, 22, 89, 

117 ; c. de Commentry, 22, 89. 
Micolon de Guerines M., 59, 91, 104. 
Mlgne(abbé], 111. 
MilangeM.81. 

Mirabeau, 137. 

Moissac [Moissat (?), P.-de-D] : 63. 

Molln, Tic. gén., lOi. 

Mollnary Benoît, vie. à Jenzat, 89 ; c. 

118 ; c. d'Escurolles, 22, 56. 
Molinet : Méplain, c. 114; Roux Jacq. 

(Cla ude) c. 96 ; Pot hier, 93'; Torterat, 

dess. 99, 122. 
Molle, Tic. de La Palisse, 89. 
Molle : 47 ; Forge, c. 76; - Legros (!), 

33, (Gros François) 80, 119. 
Momiron, c. d'Arcbignat, 89 ; c. de 

Pouzy, 114. 
Monesticr : Bonneton Cb., 31, 123;- 

DesTaux, c. 122 ; - Mazerol tanc. c. 

de Taxât) 118 ; - Tixier, c. 130. 
Monétay-sur- Allier : 102, 122; - Dele- 

Taux,* 72; • Raymond, c. 115. 
Monétay-sur- Loire : Rogier Pierre, 96, 

114 ; - Torterat, 99. 
Mongon (M. de), 51. 
Monin, c. du Theil, 115. 
Monnet Gaspard, c. de St-Marcelen- 

Marcillat, 56. 89. 
Alons (P.-de-D.) : 96. 
Montaiguet : 13 ; - Chotard, capucin, 

c. 120 ; - Decamps. c. 71 ; - LaTigny 

(ou Luvigny), c. 84 ; - Rivierre, 26. 
M ontaiquUenComhr ailles (P^'à^l^.) : 

73. 90, 91. 
Montaigut-le-Blin : 47 ; - Brun Jean, 

66; -Fayard, 76; - Marmonlel P., 

87;- Meydieu Léger, 122;- Védrine 

Louis, c. 121. 
Montheugny : Gomichon Ant., c. 115; 

- Porte, c. 122; - St-Aubin, c. 27, 
97 ; - Vizier, c. 29 ; - [Voir La Faye 
Mattefray. 

Montcombroux : 47 ; - Crpusier (ou 
Croizier) Jean, 12, 69 ; - Maillant du 
Chambet Pierre, c. 20, 85, 86 ; (anc. 
c. du Donjon) 120,122; • Jouandeaux, 
c. 120 ; - Rogier Pierre, 96. 

Monteignet : Prest (?) J.- Franc., c. 56 ; 

- Rivierre J.-Franç., 26, 95, 118. 
Montequi (le prieur de) : 52. 
Montet-aux- Moines (le) : Rennevier 

André, c. 26, 94, 114. 
Afont/[and :6;VigeralJos.,c. 29,101 ;- 
Voir Louchy-Montfand, 119. 



Montferrand : 59, 66, 91, 96. 

Montilly : Roy Jacq., 113 ; - Voir Ba- 
gneux, 122. 

Montley (dioc. du Puy) : 86. 

Montiuçon : arrond., 7, 57; la Tille, 85; 

prêtres de l'arrond., 58; arcb. du 

chapitre Si-Nicolas, 113; chapitre 

St-Nicolas, 59; le sous-préfet, 35. 

Allix J.-B., 58 ; - Amadou CI., 59; 

- Amelot, sous-préfet, 7; - Arme- 
naud, chan. 59; - Aubergier Louis, 
ch., 7, 37, 117 ; - Auger, 31 ; - Bellin 
Jean, 62 ; - Benoit, 9 ; - Boulet Em.- 
Ph., c. St-Pierre, 10,64; - Bourde- 
lier, c. de N.-D., 129 ; • Brandely P.- 
Franç., 65 ; - CaTe, 67, 116 ; - Chabot 
«de Allier», 87 ;-Chapel,chan.,30;- 
Cheville Jean, 32, 68 ; - Constant 
Michel, 12,69;- Debloux Pierre, 
71, 102 ; - Jacq. Descbamps de Bis- 
seret, 73; - Duchet, 15; - Durieu 
Georges, c. 15, 75, 115 ; -Durin Gilb., 
16, 75, 116 ; - Gourdon, comm. 79 ; - 
Gozard J.-B., 18 ; - Harault Mar.- 
Ant., chan., 81, 109 ; - Jaladon, 82; 

- Lamy Jacq., 83 ; - La Blaterie, ch. 
19; - Latrige, 123 ; - Lhuillier Jean, 
85; - Michel, 33; - Micheion CL, 
Tic. à St-Pierre 89; - Mosnier- 
Chapelle Louis, ch. 90 ; - Pelicat 
René, 24, 91; - Petit Franç.-Grégç., 
92 ; - RenneuTier, 26, 94 ; - Richein 
J.-B., 95;-Toupriant Ch.,34, 99;- 
Vidal Marc-Ant. Ch. 29., 100 - [ Voir 
Maillet, 20.] 

Montmarault : 16, 19 ; Etienne, c. 32 ; - 
Laporte, 83; - Faulconnier Mat., 
Tic, 76 ; - Perret Franc., 92 ; - Roux 
Cl.,c. 27, %, 117; -Thomas, rés. 28. 

3fonto/drf :47;Binoure Jean (à Gayette) 
63; (V. Varennes-sur-Allier), 120. 

Monton (P.-de-D.) : 86, 90. 

ifonford: AmblardJacq.,59;- Barbât 
60; - Barrât Pierre, c. 55,61 ; (Voir 
Cesset) 122 ; Desorteaux Franc. ,c. 119 

Uâontpellier : 109. 

Montpensier (P.-de-D.) : 93. 

Montperroux (auj.'de St-Léon) : 47; 
Bargheon Jean-Joseph., 60; - Ro- 
gier Pierre, %. 

Montredon (?) : 95. 

Montvicq: Delevaud, c. 14 ; DesTaux 
ou DeTaux Etienne, 32, 73, 117. 

Moreau Amable,c.de Murât, 23,89,109, 
122; c. de Villefranche, etc., 117,123. 

Moret (abbé J.-J.), 53, 85, 1C9. 

Morin (abbé). 104, 111 ; Morin Alex , 
T. de Marcillat, 89. 

Morloni à la Petite-Marche, 31. 

Mortreuil Jean, à Besson, 23 ; c. de 
St-Pourçain-sur-Besbre, 89, 114. 

Mosnier J.-J., c. d'HauteriTe, 90. 

Mosnier-Chapelle Louis-Antoine, ch. 
de Montiuçon, 90 ; c. de Loddes, 
120, 122 ; c. de Vallon, 123. 
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Mouix (Mouia), du Theil, 23, 90. 
Moulins: la ville, 16, 18, 44, 58, 109, 
123 ; - Collège, 109 ; - Missionnaires, 
56 ; - Arrondissement, 7, 57, 113 ; - 
Evèché, 104; - Journal d'un Bour- 
geois, 3i3 ; - Semaine religieuse, 135. 
Aladane, chan.,6. — Aubergier,59. 
Banville Franc., 60. — Bangillon, 
ex-carme, 30.— Barillot J.-B., 61. 

— Barthelet, 8, c. de Trongef,6l.— 
Batissier Gilb., c. de Si-Nicolas, 
110. — Benoist, vie. de l'évêque, 9. 

' — Beraud Seb. 62. — Berger du Jo- 
nais, chan.,74. — Bernard (anc. v.) 
115. — Blateyron, 63. — Bouchardat 
Jean, 109. — Boussac, 10, 65, 111.— 
Burelle, 66.— Butaut Dupoux, 30. 
Cantat Gilb., 66. — Chanteraerle, 
anc. bén. profes., 109. Chapelle, 
dominicain, 11, 67. — Charbon, 34. 

— Cuissot (à N.-D.), 12, 70. 
Decamps, v. de St- Pierre, 71. — 

Delagenéste L., ch., 71. — Dela- 
mousse Nicolas, 72,112. — Delepaud, 
chartreux, 72. — Doun, carme, 73. 

— Dubarry, doctr., 110. — Du- 
croux Ant., 15, 74; chan., 109. — 
Dupont, vie. à St-Jean, 15; Dupont 
Ant. (le jeune), 74; Dupont CI., 74. 

— Durand Pierre-Joseph, 75. 
L'évêque intrus, 78, fel 
Fallier (aux Jacobins), 112. — Fa- 

vier, 76. 

Des Gallois de la Tour, 17. — Gas- 
quet,aum. du Lycée,78.— Golliaud, 
79. — Gontier, aum. du Lycée. 79. 

— Guérin Franc., 18, 80. — Gouat, 
anc. vie. de St-Jean, 114.— Guillaud, 
80.— Guillon, 33. 

Harault Marc.-Ant., 81.— Héraut 
(Héraud), 19, 81. 

Jaladon, 82. — Jamin Jean-P., 
1C9. — Jarouflet, rés. 19. 

Lacaille J.-Mich.,82. — Lavillate, • 
84.— Lhuillier,85.— Ligner, 20, 85. 

Malouet, 86. — Mercier, 88. — 
Meunier CI., 22, 88, 109 : anc. vie. à 
Bagneux, 113.— Michel CI., 89. — 
Moreau Amable, 23, 89. — Mortreuil 
Jean, 23. 89. 

Nogier, 40, 90. 

Olivier des Paliernes, anc. franc., 
109. 

Papon, 91. — Paquet, 23. — Pa- 
radis, 91.— Pinturel, 24. — Provost, 
chartreux, 25. 

Raymond J.-Bapt. -Pierre, 94. — 
Rousseau Jacq. -Alexis, 96. - Roux 
Nieolas-Florimond-Eust., à N.D., 
27, 96, 97, 113. 

Saint-Aubin J. Marie, 27, 109. — 
Saulnier, 27. — Septier, 27 ; Septier 
Pierre, 97; Septier, 98.— Simard 
Claude, 109. — Simonin Jérôme, ex- 
chartreux, 28, 98. 



Talbot, 28. — Torterat Et., 28, 99. 

- Trouys, carme, 29. 
Vergnaud Gilb.-P., 109.— Verron 

Ant.- Auguste, 100. — Vigier, 29. — 

Villefort Ernest-Jean (anc. vie. de 

St-Pierre), dess. les Jacobins, 29, 

101,114. 
Mouteuille (P.-de-D.) ; 7^ 
Mourlon P., rés. à la Petite-Marche,90. 
Mourrier, du Mayet, 63. 
Moussages (Cental): 88. 
ilf ot<8sat8(réunie à St-Désiré):Labbaye 

Pierre, 82 ; (voir St-Désiré), 117. 
Mulatler de la Trolliôre Claire, 35. 
Munlhoti ch. de Cusset, 90. 
Murai : La venir Jacq., c. 117; Moreau 

Amable, c. 23, 89, 109, 122. 
Murgeon J.-B., c. de Cindré, 23, 56,90, 

120. 

N 

Nades : Dalexandre Jos., anc. c, 55, 
70, 118 : - Védrine Louis, dess., 100. 
NanteF.: 104. 
Nassigny: 30 ; - Dantigny Jean, c.71; 

- Mosnier Chapelle Louis, 90; - 
(Voir Vallon, 116, 123). 

Naves: Buisson Amable-Ant., c.118; 

Couchonnet (anc. c. de Valigny), c. 

122;- Pages J.-B., c. 91. 
Néris : 12;- Renault Pierre,c. 26, 94, 

116; - Taillardat, c. 28; - Valigny 

Louis, vie. 29, 34, 100. 
Neuféglise (P.-de-D.) : 83. 
Neuiliy -en-Donjon : Clerc Jean, c. 69; 

- Cottay (de Souvigny), 122 ; - Cou- 
chonnet Franc., c. l20 ; - Quinery 
Claude, 55. 

Neuilly-leRéal'Al, i02; Conférences, 

40;-(VoirLongepré,69)- Daguillon 

René, 13, 55, 7(», 115; - Lavillate, 84. 
Neure : Caillot Pierre, e. 11, 66- Voir 

Lurcy-Lévy (le-Sauvage), 114. 
Neuveglise (réunie à Bessais) : 47 ; - 

Lavillatte, S^ ;- Neuveglise (réunie 

è Huriel), Allix J.-B., c. 6, 58, 116;- 

(Voir Huriel, 116). 
Neuville (près Villefranche) : Gomi- 

chon AnI. (l'aîné), c. 123 ; - Poullard 

Pierre Jacques, 116. 
JVeuu,i/"les-Moulins : 123 ; - Bruneau 

J.-tiî., c.il3 ;- Lhuillier Jean, e.85. 
Ne ver s : 87. 
Nièvre (départ.) : 135. 
Niserolles : 102 ; - Coste de Ceilloux 

Guill., vie. 69; - Desrat Jean, e. 120; 

Pallan, dess., 91. 
Noalhat, Noahiat Michel (Nouihallat), 

c. d'Echassières, a3, 90, 122. 
Nocq (auj. de Chambérat): 71 ; Lamy 

Cl. -Jacq., dess., dess., 83, 117 : - La- 

trige, e. 123 ; - Planchât Jos., 92. 
Nogler,des.d'Autry-lssard,90,115,122; 

-e. du Donjon ,23;- rés. è Moulins,90. 
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Nohanent (P.-de-D.) : 60. 
Nony, c. de Denone, 46. 
Noulhallat. Voir Noalhàt. 
Noyant : Constant Michel, c. 115 ; - 

Darangeon, d'Ainajr, 123; - Jarou- 

flet A., c. 19, 82. 



Ogerdias, ▼. de Busset, 23, 45 ; dess. 

yo 120. 

Olivier, à Gannat, 27 ; - V. Dovivier, à 

Gannat, 32. 
Olivier des Palliôres, Toir Pallières. 
Ollierguea (P.-de-D.) : 40, 78. 
Ondry, c. de Varennes-surTèche,123, 
Orcet d', 104. 
Orléans (Mgr d'): 72. 
Orllat (P.-de-D.) : 122. 
Orry (V. Aurj^), 7, c. d'Hérisson, 2î. 
Oulches (auj. de Prémilhat) : Guyot 

Franc., c. 80 ; - Robert J. B., 9o ; - 

Voir Prémilhat, 116. 
Ouvery, c. de Varennes s/-Tèche, 120. 



Pagôs Jean, c. de Saint-Germain des- 

Fossés, 56, 90; c. de Naves, 91. 
Pallan(ou Palan) Jean-P. -Louis, c. de 

Niseroiles, 91. 
Palliôres (Oiivierdes),Nic. Franc. ,109 
Pallières (P.-de-D.) : 64, 123. 
Palet Gilbert, de Cusset, 91. 
Pannesler (Pannesieux), Vittal, c. 

d'Archignat, 91. 
Papon, c. de Baville (Creuse), 56; à 

Gannat, 23; Papon Philippe, c. de 

Contigny, 91, 95. 
Paquet, c. de Charroux, 23. 
Paradis, c. de Barrais-Bussolles, 119, 

122; dess. Iseure, 91, 122. 
Paray-le-Frésil : St-Aubin Gilb, c. 

27,97; - (V.La Chapelle aux-Ch.,114). 
Paray-le-Monial: 13. 
Paray-souS'Briailles : Durantin L., 

75 ; - Laporte, c. 119. 
Paris: 1, 91,103,109, 111, 122, 123, 131, 

137. 
Parrin, dess. La Lizolle, 91. 
Pastier Gilb., c. de St-Sébastien de 

Charroux, 17, 23, 91 ;- Pastier Gilles, 

c. de Fournies, 118. 
Pauliac (Dioc. de St-Flour): 67. 
Pein Th., 121. 

Pelicat René, à Montluçon, 24, 91. 
Pelladin (de), 76. 

Penin Ant., rés. Lubié-Lapalisse, 91. 
Percenat (réunie à Baiberier): 102. 
Peret J.-B., à Chàtelperron, 24, 45,91. 
Pereton François. V. Perreton F. 
Perler (évêque constit. de Clermont), 

57, 59, 97 ; - Périer, vie. de St-Pierre 

de Montluçon, 113. 
Périgny : 47 ; Deberteaux P., 119; - 



Girard, de StrGerand, 123; - Voir 

Perrigny. 
Perot (ou Perrot Franc., c. de Doyet, 

117, 122. 
Perpc2at(P.-de D.): %. 
Perret, c. de Chàtelperron. V. Peret. 
Perreton François (Gil.\ vie. du Ma- 

yet-de-Montagne, 56, 91 ; - c. de St- 

Fargeol, 123. 
Perreull (M.), 100. 
Perrier Pierre-Jean, e. de Bost, 24, 56, 

91, 119; - Perrier, évèque eonstit. 
de Clermont. Voir Périer. 

Perrigny : 102. Vuir Périgny. 

Perrot ^ranç., e. de Saint-Didier-en- 
Djiijon, 24,92, 120;- Perrot Franc., 
Ci de Saint-Marçel-en-Murat, 92 ; - 
Perrot, de Doyet ; voir Pérot. 

Petit Franc. Grég., rés. à Arehignat, 
92 ; e. de Courçais, 1 17 ; e. de Lenax, 
2'i 92. 

Petit de Ravel, 48. 

Petite-Marche (La) : Desmaroux,e.l22; 

- Morlon, 31. 

Petltjean Cl., c. de Bourbon. 2i, 92. 
Peyrié P.-Jean, e. de Bost, V. Perrier. 
Picard (bénédictin), e. d'Agonges, 24, 

92, 115 - M. Léon Pieard, de Saint- 
Léon, 106. 

Picardie: 2i. 

Pie VII, 1, 36, 129, 134 ; - Pie X, 135. 

Pierre (citoyen), 102. 

Pierrefitte : Bûilleau Sim., e. 60, 114; 

- Beaux J.-B., 94. 
Pierres (abbaye des) : 36. 
Pignon, e. de Servilly, 119, 123. 

Pin (Le) : Septier, e. 98 ; - Tixier Jos., 

120. 
Pinanteau, à Valigny, 62. 
Pinturel, 6, 24. 
Pionsat (P.-de-D.): (conférences), 102- 

81,82,93, 97. 
Planchât Joseph, c. de Lamaids, 92 ; 

c. d'Archignat, 117. 
Plauzat (P.-de-D,) : 70. 
Pleaux fCantal) : 91, 92. 
Poêzat : Bonneton Ch.,31 ; - Bruneau, 

e. 123; - Fournet,77; - Mazin Jacq., 

11^. 
Poitou, e. de St-Victor, 92. 
Pomel Ant., e. de Chàtelperron, 120. 
Pomerol, miss, de Banelle, 92. 
Poncet, e. de Chàtelperron, 122. 
Pons (M. de), 75, 88, 104 ; - Mer Ant. 

de Pons de la Grange, évêque de 

Moulins, 3; - Pierre-Aug. de Pons, 

vie. gén. de Moulins, 2 ; - de Pons 

(des Fournoux), à Cusset, eh. de 

Clermont, 72. 
Pont'du-Château (P.-de-D.) : 118. 
Portails, 121, 132, 133. 
Porte, e. de Montbeugny, 122. 
Portier (Potier) Jacq ues, dess. Vichy, 

25, 41, 46 ; e. de St Nicolas, 48, 79, 
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92; c.deFeirières. 120; • 43. 45.46. 
49- Voir 1 Delorme.. 46- 
PoItlflP (Polhier) Jean, c. de Lurcy 



Poujon Jacques (de Sourigoy), c. de 

Treban.ga. 123. 
Poulain (ou Poulln). ï Cberroux, 93. 
PouHard Pierre-Jacq.. des». La Cha- 

peletle. 93; c. de Neuville et Sau- 

tagny.lK, 123. , 
PoussieiBue, édii.. 138. 
Pouyet Georges, vie. de Creuzier-ie- 



-Serr 



C.114; 



Pracros ?.,Tic.deS(-Gerand Ie-P.,d3. 
Pradol Ant., vie. d'Ussel, 93. 
Premilhat: Guyot, c. 33;-Robert el 
Ruche, 31;-VidalMarieD, 116; V. 

Oalches, 80,95: Sauli, 95. 



Preoerangeê (Cher) : 14. 

Preveraud (Préverotl, 44; c. de Cou- 
lange<>, 25. 93. 114, 122. 

Pi-lBt"?) J.-FrBnç..c. de Monlaigut.Sfi. 

Protat Pierre, dess. Valignj. 93. 

Provost (obartreux). 25. 

Puy(du) : Trouys. 29. 

Puy-Guiltaumi (P.-de-D.) : 47, 94, 101 . 

Puy-de-Dôme {dép.j -.^G, 107,111.122, 
I:j3etpasaiin; — le préfet du P.-de- 
D., 132, 133 ; - archives du dép., 133. 



()uesne,vic.âChantelle,130;-0uesne, 

dess. Bussolies, iS. 
Ouinery CI., cfa. à Cusset, ffî, 03 -, - c. 

de Neuilly-en-Dunjon, 56; c. d'A- 

vrilly, 12^ 
Qumssatnes : Brody, c. 32, 65, 116. 



Rabolseon Franc., à Cusset, 25. 93. 
Rabuison, capucin, à Gannai. 25,93 ,- 
-Babusson Mich.,ch. d'Aig'jeperse, 

llaln8ud.vic.deGanna(,25;-Rainaud, 
c. de Vendat, 52; Voir Rajnaud. 

Ralmens l?) Jean-Louis, c. de St Ni- 
colas, 12D. 

Rambaud (Alfred), 124,125. 

RameydaSugn/.préf du P.-de-D, 133. 

Manaan (P.-de-D.); 70,75, 7â. 

Randoti, c, de Vicq, 94. 

Raphanel, ch. h., secret, de lévîchéde 
Clermunt,41,46. 1114. 

Ravel Marien.c.deCharroui(Sl-Jean) 
25.56,91,118. 

Raymond J,-B., c du Mayel-dEcule, 
118; RaymondJ.-B.P.c. deChalil- 
lon, 94 [V. Remond] ; c. de Moné- 
tay,115 ; c.de Cbâtet-<le-Neuvre,122. 



Raynul, à laserpenl, 9i. 

Raynaud Ant., t. à Chappes,94;-Ray- 

naud CI., b Veudat, 33, 94, 118. [V. 

Rainnud]. 
Reaux J.-B., dess, Contigny, 94. 
Regnar, voir Reignier Jean-Franc. 
Reignier Aat..c. de St-Gerand-le-Puy. 

etc..^21 ; - Reignier Jean-Franç,, c. 

deVernet-3/-Sioule [Broùt-Vernell. 

25,94. 
Remond, c. de Cbalillon. 25. 
Renat Louis.v. de Bellenaves, 129,130; 

c. de Cheïellei, 130 ; - Renat Mathu- 

rin, c. de BpUenaves, 129. 
Renault Pierre, c, de Néris, 26, 94,116. 
Ranouvior André (ou Raneviar, Renne- 

vler) ; à Montiuçon, principal du 

coll., 26, 94 ; c du M on tel ,26.94.11 4. 
Reinouard Jean-Lég.. c d'Arpbeuilles 

(La Palisse). ligfV. Reynouard]. 
Renoud (Renou). c. de Meaulne.26,94, 

116. 
Reugny: Caillot J.-B,, c. 66, 116. 
ReuNlels ; BU Buuchaud, 94. 
Rey J.-B., tés. à Contigny, 95. 
Reynouard Léger, anc.i:. de Serbannes, 

123; vie. a Arfeuilles, 121; - Rey- 
nouard Jean-Léger, dess. Cindré. 

Vichy. 95. 
Reysser, au Mayet, 26. 
Rhellz, rés. â Jenzal. fô. 
Bichard, vie. à Broùt. 26 ; Richard 

Georgi^s, c. de Lûneau, 26, 75, 120, 

120; - nichard Jean, rés. â Cognât, 

95, 119. 
Richain J.-B., Tic. à Montluton, 95 ; - 

Bichen, eac. dess. de Goutières, c. 

de Billesois, 119. 
RlgondetJos.,c.deVillaines,26,56,95; 

c. de V. et de Lonzat, 119. ■ 
Rlsoulet Et., b Malicorne, 33, 95, (bqc. 

c. de Buxièresl 117, 



98, 122, 123- 
flis (P.-de-D.) : conférences, 41; - 47, 

60,122. 
RIvierra (RIvIra) Jean -François, c. de 

Monteignel, 26, 95, 118. 
Robert J.'B.,c. de Sauli. 34, 95; c. de 

Prémilhat, c. de Liernolles, 122, 
Robespierre, 103. 
Rochi/orl (Allier] (V. St-Bonnet-de- 

Rochefort) : 57. - Les pontons de 

Rochefort ^Charente), K, 73,85.119. 
TtocUa : Rouk, c. 115. 
Rocllng (M. de), 51. 
Hodei (diocèse de) : 104. 
Rogler Franc,, ci-curé de Château 

[V. Rouaier],dess, BeButon,96,123; 

c,deVichy,l23;- Roglor Pierre. vie. 

de Beauluo, 95 ; c. de Monétay-sur- 
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c.de Bègues, li8. 

Romannes Franc., dess.ViUefranc.,96. 

Ronnet : Lastic, 83; - Jouannet,c.82; 
. [V. Arpbeuilles-St-Priest], 117,121. 

Ronger es : 40, 47 ; - Beau vais Ant., c. 
120 ; - Carton Gilb., vie. 66; - Tridon 
Jean, c. 28, 49 ; Tridon P., c.99, 120. 

Roudaire Pierre, dess. St-Martinien, 
96, 117, 12J. 

Rouôlle (ou Rouhet) Martin, c de Cré- 
chy, 96. 

Rougane Cl -Const., d'Escurolles, 109. 

Rpugier (Ant.), rés. Gannat, 27, 96 ; - 
Routier, c. de Château, 96 [Voir 
RogierJ ; - Rougier Cl., d'Ircndez, 
c. de Barrais (Bussolle), 122 ; - Rou- 
gier, à Hérisson, 34; - Rougier, c. 
de Saint-Pons, 118. 

Rouhet: Voir Rouelle Martin. 

Rouillon (ou Rouyllon) : Voir Royon. 

Rousseau Jacq.-Alex., de Lucenay, 
96 ; - Rousseau, 137. 

Rousset (éditeur), 111, 131. 

Raussignol Cl.-Am , intr. à Bessais,96. 

Rouvel Ant,, à Lubier-Lapalisse,.97. 

Roux Claude, c. de Montmarault, 27, 
96, 117 ; - Roux Nicolas-Am.-Flor., 
c. de N.-D. de Moulins, 27, %, 113;- 
Roux Jacq.-Cl., c. de Molinet, 96; - 
Roux Jean-Gitb., c. d'Arpbeuilles- 
Saint-Priest,27, 96; c. deSouvigny, 
115 ; c. de Saint-Sornin, 97 ; c. de 
Rodes, 115. 

Rouyilon, c. d'Ygrande,27. [V. Royon.] 

Rouziôre, c. de Château, 27. 

Roy Jacq., dess. St-Plaisir, 97, 123 ; 
c. de Montilly, 113. 

Royat, 87. 

Royon (Voir Rouyilon) J.-B., c. d'Y- 
granae,97; c.de Biseneuille,116,122. 

Ruche, à Prémilhat, 34. 

s 

Sabot Jean, à Espinasse(Vozelle), 34,97. 

Sail (Loire) : 47. 

Saillant' Livradois (P. de-D.) : 79. 

St'Aaoulin (P.-de-D.) : 76, 94, 118. 

St-Aignan (Dioc. de Limoges) : 100. 

St-Alyre (P.-de-D.): 47. 

St'Amand (Cher) : 23, 34, 60, 93, 100 ; - 
St-Amand-Roche-Savine(P.-de-D.), 
68. 

St'Ancises (?) : 78. 

St'Anthème (P.-de-D.) : 79, 91. 

St'Angel : Fayard Gilb. -Franc., c. 16, 
76, 123; - Voir Chamblais, 116. 

8t-Aubin Gilb.,c de Montbeugny,27; 
c. de St-Voir, 115; c. de Paray-le- 
Frésil, 97 ; c. de La Chapelle-aux- 
Chasses, 114 ; - St-Aubin Jean-Marie, 
chap. de Bressolles, ch. de Lyon,109. 

St'Aubin : Bequas-Desgagères, c. 14, 
73,114; Meillet, c. 123; Tailhardat 
Ant., c. 28, 99. 



St-Beausire (P.-de-D.) : 82, 118. 
St-Bonnet-de-Bellenaves : Tachet, c. 

98; Voir Bellenaves /as, 
St- Bonnet' de-Four : Etienne Gabriel, 

c. 16,32, 75; V. Montmarault, 117. 
St-Bonnet-de-Rochefort : 51 ; Alligier 

Gerv., c. 57, 118 ; - Guyot Gab.,rés.80. 
St'Bonnet'deS'Quarts (Loire) : 45,47,92, 
St'Bonnet-Tronçais (le Désert) : Tra- 

veix Jean, c. 1,16. 
St-Bonnet (Yzeure) : Voir Yzeure,112. 
St-Brieuc : 35, 104. 
St'Capraia: Dubost, c. 110; Voir L« 

Breihon, 116. 
Ste-Chriatine (P.-de-D,) : 121. 
St-Christophe (Huriel) 58 ; V. Huriel, 

116. 
St'Christophe (La Palisse) : 47, 102 ; 

Vernaison Michel-Joseph, c. 119. 
St-Clément : 47 ; Bonnefont CL, 64; - 

Ceissat J..CI.,67; M. Forge Cl.- Ant., 

dess. 45,77,120 ; - Gonnet Ant.,vic.79. 
St'Cyprien (auj. de St-Germain-de- 

Salles) : Dufaud, c. 55, 74, 118. 
St'Désiré : Dantigny. 32 ; - Labbaye 

Pierre, c. 82, 117; Meillet Désiré, c. 

88- V. Moussais, 82. 
St-Dier (P.-de-D.) : 100. 
St-Diery (P.-de-D.) : 66. 
St-Didier: 102;- St-Didier-en-Donjon: 

Perrot Franc., c. 24, 92, 120; - St- 

Didier-en-Rollat: Vidal, c. 119. 
St-Ennemond: Delaire Guill., 13, 72, 

112 - Voir St-Symphorien. 
St-Etienne-de-Vicq: 47; Goutte Brousse 

Annet, 17, 79. 
St'Etienne-du-Bas (de St-Gerand-le- 

Puy) : 47 ; - Galvin Ant., 77 - Voir 

St-Gerand-le Puy^ 14. 
St-Etienne-sur-Cesson {{) : St-Etienne- 

sur-Usson (P.-de-D.), 67. 
St'Fargeau (i-oire) : 69. 
StFargeol : Gozard J.-B., vie. 80; - 

Monnet Gasp. 89; - Romanne Franc. 

96; - Perreton Franc., 123; - Rigue, 

c. 110 ; - Salsac Gasp., 97 ; - Voir St- 

Marcel, 117. 
St'Felix : 47,80 ; - Brulon Félix, c. 65; 

- Meydieu Léger, dess. 45, 88 - Voir 

Maqnet, 121. 
St-Flour (dioc. de) : 61, 121. . 
St'Gal (P.-de-D.) : 83, 68. 
St'Geneix {\) : St-Genès de Retz (?) 

(P.-de-D.), 52, 76, 77, 80; - St-Genès 

Champanelle (P.-de-D.), 59 ; - St- 
Genès de Thiers, 77. 
St-Genest (près Marcillat) : Taillardat 

Ant., 99 ; - Voir Ste-Therence, 117 ; 

Voir Villehret, 123. 
Ste-Genevieve (les chan. rég. de) : 8. 
St'Gerand-de ' Vaux : 47 ; - Challeton, 

67 ; - Delafoulhouse Louis-Michel, c. 

71 ; - Forestier Seb., 77 - Voir La 

FertéH., 115. 
St-Gerand-le- Puy : 47 ; - Conférence 

*♦♦ 
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de, 40; - Girard, deis. 78, 123; - 

' Mandon Jean, 86; - MaréchalJos., 
88, Marëchal P., 87 ; - Pracroa P., 
Tic. 93; -- Reignier Ant , dess. 94, 
121 ; - TridonT.,99;- Tridon Sèb., 
2B, 100- V, St-EtienntdH-Ba» : 11. 

St-Germattt-d'EnA-e»aiiz(Bnc. dépen- 
dant deChàterde-NeuTre>:lttt 

Sl-Grt-moin-de-Salfw : 74,66,102; -Ban- 
□eton, c. 123;- Ootard Jean, c. 118. 

StGtrmain-dts-Fo«ai« : 47 ; - Confé- 
rence, 4i ; - Curejras Franc., Tic. 55. 
TO ; - Lacroze Léger, deas. 83, 121 ; - 
Pagis JeaD.56.90;- Rigondet Jus., 
95;- VinceletNoêl.101.123. 

St-GeroaiB P.-de-D.) : 75. 76, 80. 

Ste-Hilène: 124. 

St-Hilaire : Auicendois P.,8,C0,123; 
-Chas8ey,67; - DeblouiP,,71,116; 
Giraud P., 114, 123 ; - Roui, 27. 

St-Hilaire [P.-deD,) : 102. 

S>-Hippotyle (P.-de-D ) : 85. 

St Ju/ien-tCAnce (Hte-Loire) : 94. 

St-Liger-dea-Briiyéres : (Sl-Léger-s/- 
VouzBnce); Lardet, c.K)- Voirie 
Pin, 120. 

SM.tfo7i;47;-Laeombe,82.123; -Verny 
Amable, 120, 123- V. Montperrc- 



St-Léopardin (d'Auey ; Baudonnal 

Gui!,, 61- Voir .lubigny, 114. 
St-Loup: 47, 102; - Cheminât Jean- 



Sl-Marctl-ea-Marcillat : Gucard, _ 
80; -Monnet Gasp., 56.89; - Perre- 
ton FrBnç.,91,02 ; - SaUac Gasp. 117. 

St-Marcel-en-Mvrat : Perrot Franc., 

. 92- V. Montmaran/t. 117, 

St-Martin-aes Laids : il ; - St-Aubin 
Giib.,97- V. Gamat,\li. 

St-Martin-d'Ettreavx (Laite)': 64. 90; 
-Bargbeion,»,45.55,U. 

St-Martmien ; Jomier, c. 123 ; - Lavi- 
gnj-Labrachère, 71 ; - Roudaire P., 

Si-Uaurice (P.-de-D.): 121. 

Ste-Menehmild (Marne) ; 103. 

St-Menoiix: Detaire, 13;- Dupuis-St- 
Martin Marien, 111, 125; - FaHier 
Franc,, c, 30, 76 ; - Fallier JBcq..yic. 
7S;- Voile, r*s, 29. 

St-Myon (P.-de D.(:63. 

Sl-Nazaire (?) : Dumas Pierre, c. 55. 

Se-itfectair« (P. de-D.) ; 68. 

St-Nicoias-des-Bieft : 47, 48, 49, 109, 
135;- Brun Jacq,,ïic.55,66;- Carton, 
11;- Delan Henri, 12;i; - Leverrier 
Jacq.,85;-Potier(ou Portier) Jacq., 
45,46.93; -Ralmena (7) J.-Loui3,120. 

St-Pataia : Delarebardière Aies. 72, 



122 - Voir La Petitt-lÊaTehe, 117, 
122. 

S(-Paur[deSalers]iCaQtal):B2,101,139. 

St-Pierrf- Laval : 47; - Bâtisse Louis, 

119; - Lacroix Jos., c. B. 45, 83, 115, 

123 ; - Pelit, 92 ; - Reignier Jesn- 
Franç,. 94. 

St-Plaisir : 114; - Labonreix,82;- Hr>y 
Jacq,, 97,113,123. 

St-Pant : Rougfer Ant., 96, 118; - Ta- 
vernierGuil.,99;-V8larcberFr.,10O. 

St-Pourïain-sMr-Beebrtr: Miartreuil 
Jean, e. 23, 88, 114. 

St-Poiirçain-Makhère (auj. de L«sî- 
gny): Garillaud Ch., 17,77- Voir 
Ckéiy, 114, 

St-Pourçaîn-sur-Sioitie: IM;- Conré- 
rence, 41 ; - Barry, tic 61 ; - Bru- 
neau J.-M„ 66 ; - BougaitiTille, 64 ; - 
Challeton, tic. 67 ; - Chefaud. 68 ; - 
CheTBlier Ant., 68 ,- Dolivier J,-B., 
dess., 73.119;- Groa Ant, 55, 80; - 
Guette Martin, c3, 60;- Loubens de 
VerdalleJ.-B.-GMbert, 85; - Papou 
Pb, 91 ; - Eeyne Annet, c. 98 ; - ie P. 
Simon (cordelier), 96, 109 ; - Tbolt- 
nier, 99 ; - Torteral BTt., rés., 28, 99, 
123;-VoirSott«(»*«, 75. 

St-Priett-Bramefand iP.-de-D.) : 101, 

123: 

Sl-PritstdAndtlot : IV. Gannat),Ul ; 

Forestier, 76. 
St-Prie«t de ta Harpe (3t-Prieat Ar- 

pfaeuiileij : (V. Arpheuillea, 117); - 

Constant Michel, 65, 115. 
Sl'Prieat-en-IUural:li ; - Desyaux Et. 
P.,73;-MichelonJ.-B.. 



■. 2i, 8! 



117. 



S(-Pr!3e:47,102,119. 

St-QuenUn (P.-de-D.) : 52. 

St-Rémy [en Rollat) : 19; - Bayard, 

123;- Dauphin, 119; -Laurent.84; - 

Mercier, 88 ; ■ Poulin, yic. 93. 
StRémy-aur-Tkiers {]): (St Rimy- 

sur-Durolle). 73 ; - Oebertaud (ou 

Deberteaui) Pierre. 71,122. 
S(-iîeDerieTi(am.deVaumas): Sentier 

P-. c, 27, 56, Sï - Voir Yatinuît, 114. 
StSatioier ; Deraenitroax Ant,, 72 ; - 

Malbies LeGroIng delaHomegâre, 

«,84,117. 
StSiverien : Voir St-Riairien. 
Si-SImon : 100. 

St-Sornin: Roux,c.97; -V. RocIes.llS. 
St-Sulpice (de Paria) ; 103, 113. 



Poitou, c. 92 ; - ThéTenin, c. 116. 
St' Vittor (P,-de-D.) : 47. 
St-Vtncent(P..de-D.,arr.d'lMoire):73. 

Si- Voir; 47,102 ;- St-Aubio, c. 115. 
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SU Yorre : 47, 102 - V. Marioh 120. 
Saintes: 85, 91, 98. 
Sa2ipni/:74;Bosmeiiibrun P., 64,123; 

- Fouilhouse, 114 ; - Rogier P., 95. 
Salles (auj.de St-Gerœain-de-Salles): 

Camus, 66 - Voir St-Germain-de- 

Salles, 118. 
Saisac Gaspard (ou Satrac I], 4ess. St- 

Fargtol, 97 ; c. de St-Marcçl (en 

Marcillat), 117. 
Sanssat : 47 ; - Chapot, 123 ; - Dian- 

nyère Charles, 73 ; - Gallîen P., 77 ; - 

Meydieu Léger, 22, 88, 120. 
Saône-eU Loire (dép.) : 71, 83, 86, 135. 
Sarry Benoit, c. de Lenax, 120. 
Satrac, voir Saisac. 
Saulcet : 102 ; - Anceaulme, 59, 123 ; - 

Dufour J.-B., c. 119. 
SaulniePi 2r7, c. de Villeneuve, 97. 
Saulx (auj. de Prémilhat) : Robert J.- 

B., c. 34, 95 - V. Prémilhat, 116. 
Saussias (ou Saussiat) Claude, c. de 

Teillet. 117, 123. 
Sauvagnat (P.-de-D.\ 70. 
Sauvagny : (Voir Neuville, 116, 123). 
Sauxillange?. (y.-àe'D.) : 78. 
Sap-lzel (près Gannat) : 51 ; - Bardelot 

P.,60 ; - Chandorat, c. 67 : - Jaladon 

Jacq|.,81 ; - Traveix Ant.,aess.99,118. 
Sazeret: Dufour Franc., c. 15,74,123; 

- Giraud P., c. 123;- Voir Montma- 
rault. 117 et St-Hilaire, 123. 

Sayne^ Voir Seyne. 

Scieuti 127. 

Seygur de Severac. Voir Severac. 

Semyn, 68. 

Sénat jauj. de Taxai) : 21 ; - Charbon- 
nel Guill., 67 - V. Chezelles, 118. 

Sept'Fons (abbaye de^ : Cl&vierF.-X., 
convers de, 109 ; - Falay, 76 ; - Gon- 
tier, rel., 18,79;- Lacroix Xav.,83;- 
Valentin J.-B., relig., 100. 

Septier Pierre, c. de St-Révérien, 27, 
56, 97 ; c. du Pin, 98. 

Serbannes : Guyot Jean, dess.,81 ; - 
MadetB3n.,119; - Rey nou a rd Jean- 
Léger, 95, 123 ; - Vigier J.-B., c. 101. 

Saronde, miss., 48 

Serre l.ouis,àLurcy ,98:- Serre Franc., 
c. de Deux-Chaises, 98, 122. 

Servant (P.-de-D.) : 68. 

Servilly: 47, 102; - Papon, c. 119;- 
Vallée Biaise, 123. 

Seuillel : 21 ; - Delpiroux Jean, 121 ; - 
Devaureix Annet,c. 55, 73 ; - Marnier 
Gilb.,87; - Perrier Pierre-Jean, 91. 

Sèves Ch.-Hub., c.de Ferrières,5G,98. 

Seveyrac (Jean de Sigur de), c. de Co- 
gnât. 98 

Seyne (ou Say ne) A n net, c. de St-Pour- 
çain-sur-Siouie, 98, 99. 

Siçard (Hbbé), 185. 

Simard Claude, de Moulins, 109. 

Simon (le Père), à Branssat, 34, 98 ; 
cordelier, à St-PQurçain, 109. 



Simonin Jérôme (ex-cfaarlreux), ezerç. 
à N.-D. de Moulins, 28, 98. 

Sollgnat, Tic. gén., 40, 59, 62,67, 69,71, 
74, 75, 85, 88, 90, 92, 93, 95, 98, 101. 

Sorbières {Sorbiers), 47 : - Beljn, 123;- 
Croizier Franc., 69 ; • Dubessaj Antr 
74; - Duranton Jean,c.l5, 75;Grivel 
Etienne, 120. 

Sorbonne (La) : 103. 

Sortiaux, c. de. Cesset, 122 - Voir De-» 
sorteaux Franc. 

Souchard Franc., c. deTeriat,98,117. 

Souhalllat, à Chareil, 34. 

Souittes (auj. de St- Pou rç.-s/-Si ouïe) : 
Duranthon ou Durantin Louis, c.55, 
75- V. St-Pourçain-sur-Sioule, 119. 

Sovpaize (auj de Bresnay) ; 102 - V. 
BresnayAlb ; - Lasteyras, dess. 83. 

Souvigny.èb; - Bourd!er,10;-Bpuyot 
Jean, il, 65 ; - Charrier Jacq., 67 ; - 
Collet, 12, voir les suivants; - Cote, 
30 ; - Cottet Franc., 69, 122 ; - Fallier. 
Jacq. Jean, 16,76; - Henriot Jean, 
b^néd.,18, 81 ; - Picard, 24 ; - Poujon, 
123 ; - Poux Jean-Gilb, 96.115; -Ver- 
ron Aug.-M., 29, 56, 100 ; - Voile 
Guill., cordelier, 101. 

Souvigny-le-Thion (auj. deNeuilly-le-i 
Real) : 47 ; - Dobeil Charles, 55. 

Spina (Mgr), 120. 

Splnouse Jean, vie. de Contigny, 98^ 

SuquetAndré,dess.Chouvigny, 98,118. 

Sussat : Barbât Louis, c. 8, 60, 118 ; - 
Bargheon, 61, 120. 

Suisse (Prêtres déportés en) : Burelle 
P.,66;- Galvin Ant.,77;- Rouelle 
(Rouhet), 96 ; - Tridon, 100. 



Tache! (Taschet), de Saint-Bonnet de 

Bellenaves, 98,99,130. 
Talllardat,c.prèsNériset à St- Aubin, 

28 ; Antoine, c. de St-Genest, 99. 
Taine, 106. 
Talbot Laurent, c. d'A termes. 28, 99, 

109; c. de Toulon, 112, 123;- c. de 

Chemilly, 122. 
Target: Desesvaux ou Desvaux P.,14, 

73." 118, 122 ; - Dufour, c. 123. 
Tardieui 104. 
Talleyrand, 126, 127,128, 
Taschet Jean, c. de Bellenaves, etc. 118. 
Tavernier Ant., 111 ; - Guillaume, rés. 

à Gannat, comm , 28; chan., 56,99;- 

Hubert Jean-Franç., 111 ; - intrus à 

St-Puns, 100 
Taxât (-Sénat) : Charbonnel Guill., 

67 ; - Mazerolles Philippe, c. 21, 88, 

118, 122; - V. Sénat et Chezelles. 
Techelle. V. Lechelle, c. de Villebret, 

28, etc. 
Teilhède (P.-de.D.) : 98. 
Teillet : Fayard, c. 123 ; Laval, 19, 84 ; 

p Sau8siasCi.,lt7 - V. Argfinty, 7Ç. 
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Teneuille{yo\T Tkeneuille) : Chabois- 

sier Joseph, 116. 
Terjat : Souchard Franc., 98, 117. 
Theil (Le) : Mouix, dess. 23, 90 ;- Mo- 

nin,115. 
Thelner, 113. 

TheneuiUe : Bequas des Gagères, 14, 

62, 73, 123 ; - Chaboissier Joseph (à 

Teneuille), 116 ; - Darnaud, 71, 114. 

Thévenet Jean, à Villefranche, 31, 99. 

Thévenin Joseph, c.de Bizeneuille,99, 

122; c. de St- Victor, 116, 123. 
Thiel: 63;- Burelle Jacq., c. 11, 66 ; - 
Dupont Ant., 74, 123 ;- Guérin Gab.- 
Franç., 80; - Jabaud Jacq., 114; - 
Mouia (?), vie. 23. 
Thiers : 13, 73, 87, 91, 108, 122. 
Thionne : 47 ; - Artonnes P., c. 120 ; - 
Delageneste Cl. ,55; (Louis) 71, 122; - 
Dubouchat Ber. 74 ; - Michelx 123. 
Thomas Gilb., c. d'Audes, 28, 99. 
Thonnieri c. d'Etroussat, 99. 
Thurel (P.-de-D.) : Meydicu, 45,88,11, 

118. 
Tienac (?) : 47. 

Tlxler Jos , c. du Pin et de St-Lég:er, 

120; - Tixier, c. de Monestier, 130. 

Tizon (auj . de Bel lena ves) : Boi ron Ph . , 

c. 9,63; V. Bellenaves, H8. 

Tortel Anne-Pétr.,f.de P. Batissier,39. 

TorteratEt., v. (de Monétaj-sZ-Loire) 

à Saint Pourçain-sur-Sioule, 99;- 

TorteratNicol.-Ant., V. au DonJDn, 

99 ; c. de Molinet,122 ; (v. du Donjon) 

à St-Puurçain, 28 ; Torterat Nicol , 

à Chézy, 122 ; Torterat,(de St-Pour- 

çain) à Vaisse, 123. 

Tortezais : Royon Ant.-J.-B., 97 - V. 

Cosne-sur-lŒil, 116. 
Torzie (Tourzie I Torcy, S.-et-L. ?) : 

conférence, 40. 

Toulon : 47; Bainvilie Fr , 9, 60, 122, 

123; - Bastide J.-Pierre, 61 ; - Croi- 

zierJean,69; - Talbot Laur.,c. 112. 

1 oulon-sur-Arroux (S.-et-L.) : 98, 

Toupriant Charles, à Monlluçon, 34; 

à Franche sse, 99. 
Tourniac (Cantal), 83. 
Tours : 75. 

Tourzie : Voir Torzie, 79. 
Travaix Ant., dess. Sauzet, 99, 118;- 
1 raveix Jean, c. de St-Bonnet (le 
Désert). 116. 
Treban : Golliaud, c. 17, 79 ; - Meillet, 

c. 115; - Poujon Jacques, 123. 
Treignat : Chalvignac, 32; - Chau- 
metton J.-B., c. H7 ; - Gomichon 
Ant. -Jean, c. 79, 115; - Le Groïng 
de la Romagère. 31. 
Tréteau: 47, 102; Duprat Julien, 120; 

- Lasteyras, 123. 
Trevol : Anjy Claude, 6, 59, 113. 
7 rezelles : 47,102 ; Brulon,minime,120. 
Trezioux (P.-de-D.) : 69. 
Trtdon Jean-Pierrej rés. à Rongères, 



29, 40, 49, 50, 99 ; c. de Varennes,120 ; 
- Sébastien, c. de St-Gerand-le-Puy, 
28; c. de Lubié-Lapalisse, 100, La- 
pa lisse, 119. 

Tronget : Bartelet, c. 8, 71 ; - Chabral 
Franc., vie. 109;- Poujon Jacques, 
vie. 25, 93 ; V. Le Montet, 114. 

Trouys, anc. carme de Moulins, 29. 

Turpin, 92. 

u 

Urçay : Loyer (!) 20 ; Lausier Et., 116. 
I7ss€Z:Bonneton Ant., 31,118;- Pradel 
Ant., vie, 93. 



Vacherlas P., c. de Liernolles, 120,122. 
Vaisse (Bellerive-s/-Allier) : (V. Hau- 

terive, 1801) 119 : Torterat, c. 123. 
Valarcher Franc., vie. d'Escurtlles, 

52, 100; c. 118. 
Valcivières (P.-de-D.) : 60. 
Yalentln J.-B, relig. de Sept-Fonts,100. 
Valignat: Cochonnât Frenç., 32,69, 

122 - Voir Bellenaves, 118. 
Vaiigny Louis, vie. à Néris, 29 ; à Vil- 

lebret, 34, ICO, 123 ; c. de Durdat et 

de Villebret, 117. 
Vaiigny : Bergognon, 62; - Delage,123 ; 

- Prêtât Pierre, dess. 93 ; - V. Tsle- 
et- Bar dais, 117. 

Vallée Bl. dess. La Celle,c.Servilly,123. 

Vallon : Barthélémy Charles, c. 116; - 
Bouyot Jean, c. Il, 65, 113 ; - Mos- 
nier-Chapelle, c. 123. 

Varennes-s '-Allier : 47 ; - Conférence, 
40, 100 ; -* Burflle, 66; - Fournioux 
Ant., c. 77 ; - Martin, 21 ; - Reignier 
Ant., 94; - Tridon Pierre, c. 120 ; - 
Voir Vourroux, 62. 

Vorennes-sur-Tèche : 47 ; - Benoit P., 
31,62 ; - Chalmont,32; - Champenois, 
45 ; - Charramont Jean, dess. 67 ; - 
Mazuré, c. 123 ; - Ouvery, e. 120. 

Vaseux fort (Charente) : 75. 

Vatican (archives du) : 113. 

Vaumas : 47, 102 ; - Genin Ant , e. 17 ; 
-Lacombe, 82;- Marion Jos.,c. 114;- 
Michel Ant., 89- V. St-Reverien. 

Vaux : Deschamps A nt.,116 ; - Lechelle 
c.de Villebret, 123;- Martinet-Des- 
birat Ant., c. 87. 

Vauzelles (auj. d'Fspinasse-V.) : Mi- 
chel, c. 89 - V. Espinasse, 119. 

Veauce : Boi rot, c. 63 ; - Busch, c. 130 ; 

- Lavigny (ou Lùvigny), 84 - Voir 
Sussat, 118. 

Veauzy Franc., c.de Besson, 56. 
Védrine Louis, vie. de La Pacaudiêre, 

56; dess. Nades, 100; c. de Montai- 

gut-le-Blin, 121, 122. 
7<;nas : Chautard Franc., 68- V. Lou- 

rouxHod.f 116* 
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